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PREMIÈRE PARTIE. 

STATISTIQUE GÉNÉRALE. 



nements statistiques sur tous les pays 
constitués du monde. 



I. — EUROPE. 

ABh>U (Duché) (1) 
(Confédération germanique). 
Sufwfieie. J3,2S milles carrés géographiques (S). — Popv- 
laiion (fin 1864). 181,894 bab. [protestaots}. 

Finances. Budget de 1864 : Dbssad, recettes, 3,lS7,9ii 
thalers; dépeuses, 2,166,115 ; BESHBonno, rec, 1,871,271, 

a) Lt tann du duc TfEnHnt a'Anlialt.B«inI>ouig (lï aoU IBU), apnt emeai 
l'eitinelioD Se «tu ligne, In deni ducUée d'tnhalt ne [ont plni qu'uo Mol Élit. 
(3) Un lainecnnA géograpliiqne équlrBut ^ i.iV liECtareg, EDÎt i, E4.B kilomètiri 
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6 STATISTIQDB OÉNénALE. 

dëp. 1,Î60, lie.— Délie : 1" janv. 1864, Dessau, 1,847,593 
th.; Bernbodbq, l,618,63i th.— Pour 1866, les receltes 
soDtiirévues à 3.7B, les dépenses à 3.86 millions d'écus. 

Armée. Un rég. de 1836 h. — Monnaie, voy. Prusse. — 
Villet. Dessau , 15,613 habitants ; Bernbourg , 11,058 ; 
CoBthen, 10,593. 

Gowernement. Monarchi&-œodérée ; constîUitioo de 1859. 
— Chef de l'État : duc Léopold, né ea 1791, succède à son. 
grand-père Léopold, 9 août 1817; marié, en 1818, àFrédé- 
rique, princesse de Prusse; veuf en 1860. — Prince hérédi- 
taire : son fils Frédéric, né en 1831, marié, en 1864, à An- 
toinette, princesse de Sase-Àlten bourg, dont il a trois fils et 
une fille. 

Antrlahe (Empire). 
Superficie el population (recensement de 1857]. 11,76S.oi 
m. c. g , avec 35,018,988 habitants, y compris l'armée ac- 
tive (579,989). — Pour la répartition de cette population par 
nationalités et par cultes, voy. l'Ann. de 1863. 

Dioiiion territoriale. Lespaysdelacouroane, et leur chif- 
fre de population (1867) et de superficie, sont : 

H. c. g. Habitants. (1) 

Basse Autriche 360 l.«81,607 

Haute Autriche 218 70}.«S0 

Salzboarg 130 146.769 

Slyrie iOS 1,086,773 

CaTinlhie 188 333.4116 

Camiole 181 tBi,9U 

Littoral (S) 1» &30,978 

TfToletVorgilberg 532 8B1.0I6 . 

Bohême 9U 4,70S,H2B 

Horavie «4 1,867,094 

Silésie 93 4i3,91S 

(IjNunMnipri» t'amée. 

[S Compoié c!eOoKUi,Gn«liiw, lilrie.TrieiUi, et d« iBur tfniloire. 
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EDIOPB. — AUTBICHE. 7 

M. c. g. BabitanU. 

GflUieic l,iS6 i,Be7,*70 

Bukovine ISO itl6,930 

DalDiitie 23S i(U,iW 

Veiii»e(l) ........ iSS 2,4W,0BB 

Bongrie 5,896 9,000,7ffi( 

Croatie etEscUTonie SBO B76,0O9 

Tranaylïsnie . 997 ), 926,737 

Frontières mililtires 609 1,0U,92S 

Font parlie de la Confédération germanique : U Hante el 
la Basse Aulriche, la Styrie, Salzboarg, la Carinibie, la Car- 
nîole, la plus grande partie do Littoral.le Tyrol et le Voral- 
berg, la Bohême, la Moravie et la Silésie ; dans la Gallicie, 
les duchés d'Àuschwitz et de Zator; en tout, 8,590 milles 
canes avec l^,802,9Ji babiiants. 

Financu. Le budget pour 1861 (nov. 1863 k déc. 1861} 
comprend en recettes extraord. et ord. 670, en dépeasea 
extraord. et ord. eog.imillions (S); déficit Bd.imillioas. 
Dette publique (oct. 1863). En millions de florins : 

Consolidée sDcieoDe Bi.O 

» nouvelle 2061.8 

FlDtitnEe 3i9.8 

Lombardo-vénitienDe 67.9 

Capital réservé pour rentes d'indemailés . . 1S,3 
Toiil. 28i7.8 
Armée acttce (en 1861] : 

Garde 781 781 

iDrenleriede ligne U7,B0i 3SS,3U 

— dea fronlièrcs TOyMI «.1,268 

Àrtporter. 178,B8G 139,373 

(1) Eo vertD de U paii da Zurith. t'&atrit^ renooca )i k Loinbardie Jut^s'au Uineio « 
elkconHnc nnt pirtic de Upioriaca de Uulone (eDrina ÏS lieu» oiiiei iiM 
Ui,ax babilanl». 

(I) DuuMttciomiaglHdiiKuHpiiiicI'umtctt IsaottaibKiibsntpluidgltt m 
ntlSBl;ïiiiIU. 
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Report. 178,686 «9,373 

InbDUrie IdgËTB 26,241 48,8M 

Troupcsde saotâ^ 910 2,343 

Cavalerie . . .* 39,188 il,!)03 

Artillerie de campagne 28,11) 60,387 

Génie 8,098 I3,9«t 

Train et équipages 3,862 23,670 

Troupes de sûrolé publique . . . 11,653 11,683 
loiit. 295,931 630,388 
Marine militaire [mil 1864] : 
Vapeurs, 6i (force 11,385 chev., canons 668), aavoij ; 
1. Ed mer : 

/ 1 vaisseau da ligne 92 canons. 

^ { Bfrégales 19* - 

'J 1 B Irégates cuiraagées 1B8 — 

•B 1 3 corvettes U — 

•< I Sgoëieltes 18 — 

VlOcliBlDUpeicanoDniires .... M — 

10 vapeurs & aubes 36 — 

2 jachli 6 — 

i. Dans les lagunes : 3 chaloupes canoûDJères à hélice, 
1 vapeurs ik aubes, 6 chaloupes cikiioanières à aubes. 

3. Sur le lac de Garda : 6 chaloupes canoaniëres à hélice, 
1 vapeur à aubes. 
i. Sur le Danube : Svap. à aubes, S cbal. canonniâres. 
Bâliments à voiles: 51 (dont 2 frégates, 3 eorveltes, etc.] 
avec 3JS canons. 

Officiers et eSectif du corps des matelots, 61S0 b. — 
Corps de l'arsenal de marine, 1921 h. — Infanterie de ma- 
rine, 82 ofBciers et 611S hommes. — Tout le personnel de 
la marine impériale comprend 13,991 h. 
Commerce ■ 

jtHNiU. INFORTlTIOn. IXFOITITION. 

1860 f1.237,ï98,139. 312,914,063 

iWl 240,730,338 31B,177,981 
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iHFOKtuien. nriMTiTiaR, 

1862 fl. 223,333,690 338,BlS,0ei 

1863 270,070,103 300,121,297(1) 

Port de Trieste (1863). 

Importation (par terre et par mer): Eq 186S, li9.g ; en 
1863, 114.7 millions de 11. EsporlatiOD : Ed 1862, 121.0, ea 
1863, 117. 8 mill. de flor. — Navigatioa en 1863 : 

Entrées : 10,078, lonn. 73ll,37i, valeur SB. 3 mill. flor. 
Sorties : 10,S13, » 7JO,308, » 83.2 mill. flor. 

Port du Venise (1863] : imporl. valeur 19.1 mill. Dor. ; 
export. %9.7.Navires chargés entrés, 3,091 (tonn. 291,076). 

Marine marchande en 1863 : 9,613 navires avec un loin 
nage de 331,287 tono. Sur ce nombre, iIyavaitB9 vapeurs 
et 527 navires de long cours, 

Monnaie. Florin de 100 kreutzera (nouveau système, en 
viguenr depuis nov. 1858) ^ 2 fr. 80 c; 1 1/2 fl. = 1 tfcu 
de Prusse; 3 Q. autr. = 3 i;2 fl. de l'Allemagne du Sud;l 
kreutzer = 2 1;2 centimes. L'ancien florin vaut 9 fr. 62 o. 

Capitale. Vienaê, faubourgs et garnison compris, 579,487 
hab. Pour les autres villes principales, voy. l'Ann. de 1863. 

Gouvernement. En date du 20 octobre 1860, un diplOme 
impérial règle la nouvelle organisation politique de la mo- 
narchie', esleDsion del'autonomiedesproviDces, représenta- 
lions provinciales et centrale. Le conseil de l'empire se 
compose d'une chambre des seigneurs et d'une chambre des 
représentants (343 membres élus par les diètes des pays de 
la couronne). — Principaux membres du ministère d'rlat : 
lecomtedeMensdorfl'-Pouilly (afl'aires étrangères, nov. Iîj64}; 
de Scbmerling (intérieur, cultes, iustruct., 13 déc. 1860); 

(l]Kn»<leiin>ctiKll»< 

Impurt. Eiport. 

\8«i. . . H. 281,3£7,!8B SS1,MS.(M1 

1883. .... 3SI.S19.11G SOS.OSï.lfS 
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de Plener (Gnancea, 13 Aie. 1860). Cbancelier de floDgrie : 
le comte Zichy {26 avril 1864). — Chef de l'Étal : empereur 
Françoit- Joseph I", né en 1830 ; succède k sou oncle, l'em- 
pereur Ferdinand 1°', en vertu de l'abdication de celui-ci, 
datée du S décembre 1818 et par suite de la renoncialioD de 
son père, l'archiduc FraaçoÎB-Charlesj; marié en avril 18S4, 
à Elisabeth, fille de Maximîlien, duc en Bavière. — Prince 
impérial : archiduc Rodolphe, né le SI août 18BS. 

»t>é»{Gnad-àaéM). 
(Confédéral ioD germanique.) 
Svper/leie. S78 m, c. g. — Population en décembre 1861 : 
1,369,391 habitants, dont896,683catb., iiS,B39prot. et 
34,099 juifs. 
Financer. Budget biennal de 1864-1868 (en projet). 
Recettes ([lelles) ordinaires, flor. 23,778,830 
Versemeut du Tonds d'eiploilalîon. 1,492,637 

Dépenses ordianires 22,302,570 

Dette publique (1864) : 

1. Dette générale. 38.6 millions de (1. (dont 15.9 ne por- 
tant pas d'intérêts). 

2. Dette des chemins de fer, montant net. li.i millions. 
Armée. Pied de guerre : 18,403 b. Pied de paix : 7,493 b. 
Monnaie. Florin du Rhin de 60 kreutzers ^ i fr. 14 c. 
Villei priaeipalet (popul. de 1861) : Carlsruha, capitale, 

S7,103 hab.; Mannheim, S7,17S; Fribourg, 16,883; Hei- 
delberg, 16,S89; Pfersheim, 13,854. 

Gouvernement. Représentatif, avec deux chambres, qui s'as- 
semblent tous les deux ans. — Cher du conseil des ministres : 
Ant. Slabel,m\a. de la justice(mai 1861).— Chef de l'État : 
grand-duc Frâ^^i'c, né eQl836,8UCcëdeàson pèreLéopold, 
le 94 avril 186S, à la place de son frère aîné Louis (mort en 
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18B8], d'abord sons le litre de rëgent, et, depuis le 5 sept. 
1S66, sous celui de grand-duc; marié, en 1856, k la prin- 
cesse Louise, fille du roî de Prusse. — Prince héréditaire : 
SDD 6U Frédéric-Guillaume, Dé eo 1857. 

■■vifan (Royaume). 
(Confédération germmique). 

Suptrfieit. 1,388 m. c. g. — Populalio», déc. 1861 : 
4,689,837 hab., pour plus des deux tiers catholiques. 

Diviiion territoriale. Cercles, avec leur superficie et leur 
population, voyez l'Ann. de 1863. 
Fiwtncet. Budget pour chacune des années 1861 k 1867 : 
Recettes et dépcuMS .... fl. «,7S0,B97 

Délie en mai 1862 : 313 millions de H,, doutlOi millions 
pour chemins de fer. — Service annuel de la dette : 13 Iflt 
millions de florins. 
ArmA (au 1" mai 186Î] : 

Active. Réserve. 

lorinterie 76,300 77,17l( 

Cavalerie • 9,Ï76 10.9<7 

Arlillerieetlraiii .... 1S.9â 13.281 

Génie 2,1M I3,sœi 

Compagnies de forlereue . . 1,305 1 093 

ToTÀi. 101.864 102.im 

Landvehr active. . . . S6,tl00 
Monnaie. Florin du Rhia de 60 krenlzers =: 5S Tr. lie. 
La livre d'argent fin de 500 grammes donne S3 ilt fl. 
Deux ihalers de Prusse valent 3 1/3 fl. ; 1 thaler, 1 3/i fl. 

Capitale. Munich, 1i8, SOI hab. (faubourgs compris). Pour 
les autres villes, voy. l'Annuaire dernier. 

Gouvernement. Représentatif, à deux chambres : un conseil 
du royaume et une chambre des députés, élus pour 6 ans par 
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le snflrageà deux degrës] .MiDietre des alTaîres ë(TaDg&reB,von 
der Pfordten [iée. I86i); mÎDÎslre de l'iDlérieur, Mas. de 
Nenmayr [cabinet du 1" mai 1869). — Chef de l'État: roi 
Louia II, n6 en 18i5, succède à bod père MaxîmîlieD 11, le 
10 mars 1864. 

Bel|l4«e (Rcyannie). 

Supwficie. K36 m. c. g., oa 1,178 lieues carrëes métri- 
ques, ou t,9i6,S93 hectares.— Population au 31 décembre 
1863: 

Dans les (86) villes 1.298,594 

Dans les (S,«ilS) communes rurales . 3,B9S,677 
Ensemble . . . f 894,071 
DivinoH territoriale. Neuf provioces, savoir : 

ii. t. g. Habilanti. 

Anvers H1.6 «71,908 

Brabant B9.8 840,391 

Flandre occidentale. . . . S8.9 6SS,372 

Flandre orienlelo .... U.6 816,332 

Haioaut 67.8 84S,»6! 

Liège H2.7 BS4,739 

Limbonrg 43.9 199.212 

Luxembourg 80.4 206,291 

Namur . 66.7 306,978 

Pinaneci. Budget de 186S : 

Voies et moyens fr. 160,313,790 

Budgets des dépenses a 134,291,890 

Dette (DomiDale] en sept. 1864 : 689,678,414 fr. 
Armée. Sur le pied de paix : 31,444 hommes (officiers et 
troupes) et 7,3S2 chevaux ; sur le pied de guerre : 84,219 
hommes [ofQcîers et troupes) et 14,202 chevanx. — Budget 
delà guerre pour 1863 : 34,280,800 fr. 
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Marine de CÉlat. 1 brick de 80 canons, 1 gofiletle de 10 
canons, S chaloupes canonnières, B baleaux à vapeur servant 
de paquebots d'Ostende à Douvres, ou de passage d'ean à 
Anvers. 

Commerce spécial de 1860 ^ 1S63 (valeurs nouvelles et 
variables) . En millions de francs : 

ISeO 1861 1862 1805 
Importation. . . IS16.7 tlS6.8 D88.8 616.3 
ExportatioD. . . 470.3 453 6 SOS.l S33.7 

Navigation en 1863 : 

Navires eotré» . . 3,893 Chargement. 693,638 li 
— sortis .... 5,U9 Chargement. 381,172 ti 

Marine marcbande au 1" janvier 1861: 97 navires, mesu- 
rant ensemble 27,S1 7 tonneaux (y compris 8 vapeurs). 

Monnaie. Comme en France. 

Villet principales. Population au 3t décembre 186S : 

Habitants. BabiUnte. Habitanta. 

BruiieUes,capit, 181,799 Halioea . U,m Hons . 26,943 
Gand. . . . 121 ,293 Louvain . 32,371 Namur . SS,883 
AuTera . . . U7,32i Tournai . 5l,ll9 S'NJcolas. 2i,88l 
Liège. . . . 99,903 Verviers, W.,iU Courirai . 23,382 
Bruges . . . H0,6i7 

Gouvernement. Monarchie conslitulionnelle bdeux cbambres; 
tous les pouvoirs émanent de la natiou. Cabinet du 9 novem- 
bre 18S7 (modifié) : Rogier, affaires étrangères (nov. 1861); 
Frère, finances ; Tescb, justice; baron Chazal, guerre (6 
avril 1869); Vand^rsticbelen, travaux publics (îi janvier 
1859); Alph. Vandenpeereboom, intérieur (nov. 1861). — 
Chef de l'État : roi Léopoldl", né en 1790, inauguré roi des 
Belges le 21 juillet 1831, veuf : 1° 6 novembre 1817, de 
Charlotte-Auguste, fille de feu Georges IV, roi de la Grande- 
Breugne; S" 11 octobre 1860, de Louise, fille de feu Louis- 
Philippe, roi des Français. — Héritier du trône : Léopold, 
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duc de Brabant, Ëls aloé du roi, Dé le 9 avril 1835, mariéje 
SS aotil 1 853, à MarJe-Heorielte-Anne, archiduchesse d'Au- 
triche, née eu 1836, fille de feu l'archiduc Joseph, palatin 
de Bongrie. De ce mariage sont issus : Louise-Marîe-Âmélie, 
née le 18 février 1SS8, Léopold-Ferdioand, comte de Hai- 
naut, né le 12 juin 18S9, et Stéphanie-Cloiilde, née le SI 
mai 186i. 

■rême (Ville libre). 
(CoofédéralioD germanique.) 

Superficie. 3.3 m. c. g.— Population (1862) . !t8,575 ha- 
bitants, savoir : 

Ville de Brème 67,217 

Campagne 20,9S3 

Ville de Vegesack S.StS 

PortdeBrêrae 6J493 

Finaneei. Budget de 1864 [projet] : 

Recellea écus d'or. l,S71,t«4 

DéfjeDses 1,773,218 

Dette. iQtéretseo 1861 : J39,3S9 écus d'or. 
ArinA.Uiihataillon.de 760 fusiliers. Budget militaire : 
116,073 écus d'or. 
Commeret. Eo milHoas d'écus d'or : 

1861. 1862. 1863. 
Importation .... 70.S «7.8 67.1 (1) 

ExportatioD .... Ci g 68.2 60.i (2) 

Navigation maritime en 1863 (lastes àStonn.]. 
Arrivages: 2,9i7bfiiimeots.jaDgeanl 382,119 laitea. 
Dfparta: 3,i37 » » 50e,BB6 » 

(1 ) Put de II Be^qae i IM.Oti écat d'or. 
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Émigration en 186% : 1S,1S7. 

Marine marchande (fin 1863) : 302 bâtiments, jaugeant 
103,162 lastes, dont 10 vapeurs à hélice et 70 trois-mâts. 
Monnaie. Écu d'or à 72 grole = i fr. 15 c. en moyenne. 
Gouvernement. Républicain avec des iDStilutioDS patri- 
ciennes. Le sénat, pouvoir exécutif, est présidé par deux 
bourgmestres. 

Brauwlek (Duché). 
(CoDfidération gernisniqùe.) 

Superficie. 67 m. c. g. — Population en 1861 : 382,100 
habitants, pour la plupart luthérienB, dont 698 en commun 
avec le Hanovre. 

Finances. PéTiode Gnanciâre de 1861-1866. Recettes et 
dépenses : 5,108,000 écus de Prusse. — Dette au 1" sep- 
tembre 1863 : 11,38J,718 thalers, dont 8,765,600 pour 
chemins de fer. — Dette de la chambre des domaines ; 
123,085; capital aoUf : 1,321,138 thalers. 

Armée. Pied de guerre : 1,857 h,; pied de paix : 2,176; 
en outre, en artillerie 502 h. (p. de g.] et SU h. [p. de p.]. 

Monnaie. Voyez PacssB, 

Capitale. Brunswick, 12,209 habitants. 

Gowemement. Représentatif. — Chef de l'État : duc Guil- 
laume, né en 1806; succède à sou frère, le duc Charles, 
encore vivant, le 25 avril 1831. Il n'a jamais été marié. 

Elle se compose des 31 États suivants, pour lesquels nous 
renvoyons aux articles spéciaux qui leur sont consacrés. 
Nous les avons rangés ici selon leur importance au point de 
vue de la population, en indiquant, par un chiffre mis entre 
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parenthèses, le numéro d'ordre relalivemeDt à l'étendue 
superficielle : 



1 Rnjsnnie ae Pmsie (3), 




M Ut.cWdeSa.e-CoT«nrg^lhBCiO). 


S Empire d'4Btrich.(ll. 




ïl — d(SaïB-Âltcnt)ootg(ai). 


S Hoïmm«deB.ïii«{B). 




as Princtpsol* de Lippe (M). 


4-d. K.n(T). 




91 QrBnd-duché de Hectlemboorg-SM- 


E -deHuno.» (*). 




liUdS). 






34 Ville libre le Brame (SS|. 


7 Gnod-dncbt de Bnde (G). 






8-aeneu«(ll). 




detie(ïS). 


SËlectontdeHoMdO). 




SB VilledeFrai.cforl(!4). 


lODDcUdaHolitsiKtLiu 


[nbonr^ (»). 




11 Gnnd-dBCUaeUeckltHiiboDrg-SchwC- 
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Superfcte de la Confédération : 11,437 m. c. g. 
Pepulalton en 1861 : 4S,013,034 habitants. 
Arm^e fédérait : 

Inranterie cle ligne 398,197 hommes. 

Chasseurs 28,438 

Cavalerie 69,318 

Artillerie (1,134 pièces de campagne). tiO,S!M 

Pionniers, génie 6,9Sil 

Total . . SB3,028 

En 1863, combattants et non-combattants, 734,599 
hommes, 119,131 chevaux, 1,926 pièces de campagne et 
367 pièces de siège. — Pour la répartition en 10 corps, 
voy.Âfm. 1862. — Forteresses fédérales ; Landau, Luxem- 
bourg, Mayence, Basladt, Dlm. 

h'assèmbUe fédérale , composée des délégués de tous les 
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Élals, ainsi qae les auloriiés fédérales militaires, ont leur 
siège àFrancfort-snr-le-Mein. — Président de l'assemblée : 
baroode Kubeck.minislre d'Âulricbe [S9 mai 18S9). 

Superficie et population (1 860} : 

H. e. g. Hibitanli. 

Boj'aiime ... 696 1,600,861 

CotoniM: Faeroër.. 2i 8,9X1 

~ blanda . . . 1,867 66,987 

— Groenland . . 186 9,880 

— laiea ocddcDialn B.63 38,130 

Finanèea. Vu l'état traositoire des finances danoises, nons 

donnons ici nn aperçn dn compte de l'exercice, avril 186% à 

mars 1863, le dernier qui a précédé la cession des dnebés de 

Schleswig, Holqtein et Lauenboarg. En millions de rixdales ; 

Bec Dép. 

Rcc. et dép. communes . . . IS.l IS.I 

Danemark 11.3 7.6 

Seblesvig l.S 1.3 

BolsteÎD . 1.8 1.6 

Totii. W3 25.7 

Dette publique au 31 man 1S63 : 10S,353,000 rixd.; 

actif, iS,361,08% rïxd. — Le partage de la dette, par suite 

delà gnerre, est en voie de règlement. 
Armie. La force actudle de l'armée [août 186i) est 

évaluée à 36,000 h. environ. 
Plolle. 88 bât. de guerre armés de 819 canons, et i^ 

vaisseaux de transport. — Personnel, outre les officiers : 

1,7|6 bommes, dont S37 artilleurs. 
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IS STA1ISTIQUS GBKEULE. 

Commerce : En millioDS de risdftles. 

iBss. isto. isei. 

ImportRtion S97 62.i 66.1 

Exporifltion 59.9 39 J 39 3 



Ensemble une valeur de . 99.7 101.6 10B.7 10S.O(1) 

Marine marchande [fio 1862] : 6,7S7 bâtiments jaageaot 
12i,167 lastes de 6000 livres. 

Monnaie. La rixdale ou écu de rempire(=6 marcs de 16 
schellingsj vaut 3 fr. 8B c. Le spfciis vaut S 6cna. 

Vt/hf principales [popul. de 1860] : Copenhague, ca- 
pitale, 155,U3i Oaen3ee,l$,i55; Harhous, 11,009. 

Gouvernement. Constitutionnel représeotatif, avec i cham- 
brbs électives, le Landstbing et le Folkthing. — Prësidentda 
conseil, ministre des aiïaircs étrangères : BInbme (11 jaîll. 
1864.) — Chef de l'État : roi ChrélienlX, duc deSchleswig- 
Holstein-Soiiderbourg'Glucksbourg, né en 1818, succède, 
en vertu de la loi du 31 juillet 1853, au roi Frédéric Vtl, 
mortsaus descendance le \5 novembre 1863, marié en 1848 
à Louise, fille de Guillaume, landgrave de Hesse-Casael. 
Prince héréditaire : son fils Frédéric, né en 1843 (%). 

Bapas^" (Hof sume). 

Superfcie et popnlalion [d'après le recensement de 1860) : 
M. c. g. HabiUDts. 

Europo 9,ailt 1S,736.B36(5) 

Colonies tl,8S9 4,740,233 

(I) Dbdsm tol«l, lu Belgique flgnre |kibi«S,77< riid- 

(S) Vulr, pour la mite d» mt d* Dniirmiirt et les ttppinli d« paisnU du ni utael 
■TtclabiiDClicI^intcéUlKif culSflS.r^un. <l« 18S4. 

(S) Foui U pDpaktion da 11 gmidfi dlviiioni (nncigniiM pTOvbceiq, voy. l'^n. 
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DépoDillement des colonies: 

H.c. g. BtbiUDl*. 

1. Amérique. — Capitainerie géDérale cle 
Cuba etdcPortarica-,1es Vierges Eiptgnolcs, 
St-Domingue (1) g^i.B 8,032,00 

S.AïUetOeéame.— Cipi la îoerie générale 
des Philippines S,tl07 S,979,B0O 

3 Afrique.— Présides, Iles de Gainé«, Té- 
tonin et » province 07S IU,87I 

Financer. Budget de 1861-65. Receltes ordinaires, S,13l 
mîllioDs de réaux; dépensesord., 3, 1S9 millions. Recettes ei 
dépenses extraordinaires, iS9 millions. — Dette publique 
(1 déc.1863) : 15,600 millions de réanx (iolérets 3B8 mill.). 
— Dette flottante : elle peut ëtreportée à 740 millions. 

Armée de la PénituuU (1863] : 9,303 oBiders, S37,098 
soldats, 31,600 chevaux. Pour le dëpouiUemeat de ce total, 
roy. VAnn. dernier. 

État militaire des Indet. Cuba. Infaoterie : 8 régiments; 
artillerie, 15 batteries; cavalerie, 3 régiments de lanciers; 
1 batailloo d'iDgéaieurs. Milice : K bataillons, 1 régiment de 
cavalerie (volontaires) et un régiment de dragons. — Poa- 
TORiGo : 1 régiment d'inranterie, 1 brigade d'artillerie, plus 
1 régiment de cavalerie ei 7 bataillons de milice. — St-Dovin- 
COB, S bstaiiloijs d'iofanterie, 1 d'artillerie, 1 escadron de 
cavalerie, i bataillons de milice. — Asie : 10 bataillons d'îa- 
faoterie, 1 régiment de cavalerie, 11 batteries d'artillerie et 
i compagnies de milice. 

Marine militaire. 70 vapeurs à hélice, il vap. à aubes, 
86 bât. à voiles; en tout 123 navires, armés de 1,285 canons. 
Personnel : 1,121 ofSciers, 36 mécaniciens, U,680 matelots: 
7,980 soldats de marine et S39 gardes des arsenaux. 

P) Farttriee, MtJUS hib., dont leiJTt du Dmiliiit (ll.TSS ocltro). — CtU. 
l^H,UDhBb..doBt«S,OM decoDlcnr. 



,ibf Google 



tO STATISTIODB UÉNélALE. 

Conmeree. Ed millions de réanx : 



Intporlalion. 
Biportation. 



IK». 1860. 1861. lest. . 
l,affiL6 1^.3. 1,776,0 \Mi-7{i) 
1,030.0 1,398.8. l,S60.lt 1,110.» (S) 



Marine marehaade (1861). Long cours, l,ii6 nav. à 
voiles (toDDage Si6,31S} et 36 vapeurs [tounage 1S,03S]. 
ChemtDsde fer. Le rëseau, au 1" jaDV.18S3,étaitdeS,74i 
kilomètres. 

Monnaii. Real (à 34 maravédis] = S6 centimes. Vingt 
réauz font uue piastre ou doro (5 tr. 3S c.j. 
Yillet principalet [receDs. de 1860] (3) : 

Habitants. 
Madrid. 



Barcelone . . 


. 189,748 


Séfilla . . . 


. 1I8,Ï98 


Valence . . . 


107,«B 


Halaga . . . 


. 9i.73S 


Uurcie . . . 


87,805 


Cadix. . . . 


. 71,321 



GouBtrnement. Monarchie représentative avec un sénat i]a 
parla reine et une chambre des députés {Gorlès), élue par 
voie indirecte. — Président du conseil des ministreg depuis 
sept. 1861, le maréchal Narvaez, duc de Valence. — Chel 
de l'Etat : reine Itabelle II, née en 1830, succède ^ son 
père Ferdinand VII, le 19 seplembre 1833; mariée, en 1846, 
à son cousin germain, le roi François d'Assise, né en 1822, 
fils de François de Paole, infant d'Espagne. — Fils héritier 
du trône : Alphonse, prince des Astaries, né le )8 novem- 
bre 1887. 

(1) FiindsIiBe^ii««nlBei,Sl.l. 
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«■lABde {GrtDde-principaaté de). — Voyei Hnuii. 
VHwee (Empire). 

Super ficie 6X population «ù 1862 : 

H. c. g. Habitsnls. 

FrâDce 10,053 37*r9.732[i) 

Algërie ..... 7/107 S.999.1U 

Colonies . . . . 8,0(0 3,038.389 

Divition Urriloriale. La France est divisée en 89 dépar- 
lements, dont nous avons donné les noms au 1" vol. de cet 
Annuaire (en y ajoutant le cliilTre de la population et te nom 
du chef-lieu), à l'exceptioa des trois départements aanexésà 
l'empire en 1860 et qui sont : 

Alpes iSBritimes, population 1M.S78 hnbilanls. 

Savoie . 278,039 — 

Honte-Savoie 2e7,»8 — 

Poar la division et la population de l'Algérie, voyez bous 
Afrique. — Colonies, voy. i'Ann. de 1863. 

Finaneei. Budget de 1865 : 

Dépenses ordinaires et eilraordiaaireB fr. 2,099,267,618 
Voies et moyensordioairesetextraord. » 2,100,879,108 

Dans les dépenses ordinaires, la dette figure pour 652 
millions,'!» ministère de la guerre pour 368 millions, la 
marine elle service colonial pour 151 millions. 

Dette consolidée : capital nomiaal; edviton li i/t milliards. 
— DettQ flouante, 672 millioDS. 

a} Dont ««IiDii 1,700,000 iion.c>thulii«i. 
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Armée, d'après le budget de 186S : 

Pied de paix. Piod de gnerre. 

ÉUIsmijon 1,848 Ifiii 

Geudannerio 24,850 39,688 

InfanUria 2ai,0S6 B1S.037 

Caiilerie 62.70S 100,221 

ArliUerie 39,812 66,J3S 

Génie 8,420 K,US 

Équipages ntilitaire) . . It,ïl90 lli,SS9 

AdministratioD .... 9,811 17,1(36 

ToT.i. . . . iM,im 787,72lt 

CheTBUi . . 86,368 1(5,238 

Marinteti 1864. Navires à hélice : i6 cuirassés [1,068 
canons) el 939 non cuirassés [i,91S caD.)-, 9S nav. à roues 
(SOS can ); lOi nav. à voiles [Î,16S can.j. Ed tout 184 nav. 
avee 8,560 canons. — L'eBeclif des ofSciers comptait en ac- 
livilé : 2 amiraux, 17 vice-amiraux, 30 coDtre-amiranx, 
130 capitaines de vaisseau, 970 capitaines de frégate, 825 
lieutenants, COO enseignes, etc.; officiers, équipages et ou- 
vriers, en tout: 42,373 h-(pied de gueiTe,74, 307 h.). Troupes 
de marine : 5 régiments, i bâtai llons,1 16 balteries, S6,6i7 h 
(pied de pais). 

Commerce. Valeurs ofEcîelles, en millions de Trancs : 
Importa lion : Coramcrce général. Commerce spédal. 
1888. . . . 2,039 1,383 

18S». . . . S,1J8 1,«U 

1860. . . . 2,391 1,S8S 

1861. . . . 2.719 2,(H8 

1862. . . . 2,530 1,789 



ISIffi. . 


. . a,4« 


1,780 


18S9.. . 


. . S,75« 


1,998 


1860. . 


. . 2,M9 


8,090 


1861. . 


. . 8,61! 


1,874 


tm. . 


. . i^U 


S,«I7 
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Le nombre des navires s'est élevé, à l'entrée : 

IStW 25,040 jaageaot 4,003,638 

1860 SS,081 — 4,017,338 

1861 30,017 - 49M,72i 

1862 28,822 — 4,566 673 

1863 31,846 — 4,743,426 
A la sortie : 

18!» 20,4311 jaiiB<-*nt 3,<06,3S8 

1860 18,486 - 2,848,730 

1861 17,229 - 2,680,419 

1862 19.2CRt - 3.008 969 

1863 32,277 — 4,846,031 

Marine marchande. Bâtiments à voiles, li,79i et 338 va- 
peurs, jaugeant ensemble 982,561 tonneaux. 

CLeminsde fer (1863). 

Longueur exploitée au 31 dée.;kilon)èlreE. 12,096 

Longueur moyenne exploitée 11,818 

Eeceltca, en millions de fr iSS3 

Receltes par kilomètre, eu francs . . . 43,000 

Villet principales . Population de 186S : 





Babils nia. 


HabilanU. 




IJabiiaiils. 


Paris. (1) 1,606,141 


Rouen. . 102.649 


Heu . 


. 86,888 


Lyon. . 


318,803 


Si-Etienne 92,2S0 


Reima. 


. B:>,808 


Marseille 


. 860.910 


Toulon. . 84,987 


Montpellier 81.868 


Bordeaux 


162,780 


Strasbourg 82.014 


Angers . 


. 81.797 


Lille . . 


131,827 


U Havre . 74,3'6 


Limoges 


. 81,083 


ffanle» . 


I13.62H 


Amiens. . 88,780 


Orléaua 


. 80.798 


Toulouse. 


113,229 


Nimea . . 87,129 






Ojk™. 


ai le U ïUle J 


eFi-ri.. périoaeqi.iH«"'>"l«18l»-M. 






Sccettei 


1 ordin fr. B»0^8l,738 








utTioid. . . . 7>,1S3.«T1 






Fond.. 


pfti"« lTB.flM,M8 

Total BtS.eSS^lB 








.BlB.tï* 








«ttiMtd. . , . 871.177,881) 






StUlM 


iDBdiipCdaui. . . 171.63«,t7B 








Toui. 8311, 


,IM,8M 
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Si STATIBTIQDB GËKéHALE. 

Gomernmtnt. Monarchie, avec une conslitation octroyée 
et des ÏQstitulioDS représeota^ves (un sénat etua corps légis- 
latif). ProclamalioD de l'empire, 2 décembre 1852. Mioislres 
de l'empire : ministre d'État, Bouber (18 octobre 1863); 
garde des sceaux.Baroche (23 jnin 1863); affaires étrangères, 
Drouyo de Lhuys (IS oct 1862) ; ÎDtérieur, Boudet (23 juin 
1863); guerre, maréchal comte Kaodon [5 mai 18S9); finances, 
Fould (Il novembre 1861); ÎDStruclion publique, Duniy 
(23 jniii 1863); agriculture, commerce el travaux publics, 
Beliic (23 juin 1863); maison de l'empereur et beanx-arls, 
maréchal Vaillant (déc. 1860); marine, comte de Chasseloup- 
Laubal (2i nov. 1860). Algérie : gouverneur général da 
l'empereur, le maréchal Mac-Mahon, duc de Magenta (juillet 
lS6i). Président du conseil d'État, Vuilry [18 sept. lS6i); 
président du sénat, Troplong (30 décembre 1882); président 
du corps légîslalif, duo de Morny. — Chef de l'État : empe- 
reur Na'poUm III (Charles-Louis-Napoléon-Banaparte), né en 
1808, élu président de la république le 20 décembre 1818 ; 
élu de nouveau président pour 10 ans en décembre 18B1 ; 
proclamé empereur le 2 décembre 18S2; marié, le 29 janvier 
1853, à Eugénie de Guzman, comtesse de Téba, néeenl826. 
Héritier présomptif : son fils, le prince impérial Napoléon, 
nélel6marsl8S6. 

Lo bnitgBl lie l> ville île Pirii eil ticé [ODr l'uuiEc 



PoniltgéBém 
Fnnd) qiécinu 






Fonda gteânn 
fonaaipMBii 
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4 (Ti)le libre). 
(Confédérkiion germanique.) 
Superficie, 1. S^n. c. g. — Population en décembre 1861 : 
Tille (garnisoD compriw) . . . 7S,930 

CampaeDe Il,ti88 

ToTiL 87,&ia 

Fi'nancM. Budget proposé pour 1861 : 

Recettes florins S,0((0,98i 

Dépeiues » 3,304,168 

Dette de l'État on 1861 : 7,5i9,S90 fl. — Dette des che- 
iDiD8derer:7,flil,300Q. 

Armée. Cootingeot fédéral:!, 119 bommes. 

Gouvernement. Républicain. Pouvoir légîslalir; uneasaero- 
blée législative composée de 88 membrea : pouvoir exécutif : 
dn sénat de 4 syndics el de 31 membres élus à vie, présidé 
par 2 bourgmestres. 



B (Royaume). 
Superficie et population : 



Gmnde-BreUgDc .... i,\67 23,S71,gei( 

Irlande 1,S99 5,793.967 

Royaume-Uni . . iî,696 ' 29,070.932' 

Soldats et DiBielots absents 9ttO,3tl6 

ColoDiBsetpossession8(l),158,3Iim. c. g. avec 9 1/2 mil- 
lions d'bab.; Indes britanniques, non compris l'armée britan- 
nique, 43,919 m. c. g. &yee 13.5 1/3 initl. d'bab. 

Q) Voir, pNT plni «9 dttaili, l' Jux, ilirnler. 
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S6 STATISTIQUE GÉNÉRALE. 

Finanets. Année financière, 1" mars 1863 au 1" avril 
186i: 

BeceltcB elTectuéeg liv. st. 70,208,963 

Dipeases n x 67,0';6,DOO 

Dans les recettes, Vineome-lax figure ponr 9 millions, les 
douanes pour S3,2, les . accises pour 18 ; dans les dépenses, 
l'armée compte pour UA'i'' Houe pour lO.S, la dette pour 
26 millions. 

Dette fondée, au 31 mars 1863 : 7i2.i millions de liv. st. 
Intérêts: 24.2 mill. Dette Qottante ■ U.^ mill. (en 1861, 
16,689,060] liv. st. — Dette irlandaise : iO.6 miliions. 
Armée. Ëtal d'après le budget de l86i à 1865 : 
Armée britiin nique .... ll&^Bb. 
Troupes angluiscs aux Iodes. . 7â,6U 
ToMi. . 220,986 
doQt 10,904 ofTiciers; chevaux 11, BU.— Milices:lS8,969b. 
— Yeomanry (cavalerie), li,037h. — Volontaires, environ 
165,000 h. 

Marine royale. Personnel : état voté, 76,000 hommes, y 
compris 18,800 soldats de marine et 10,000 gardes-cOtes 
(Si amiraux, 27 vice-amiraux, SI contre-amiraux). 

Effectif de la flotte: 361 vapeurs à flot, 30 vap. en con- 
struction, 38 navires à voiles ; en tout 489 nav. avec 9732 
canons, non compris 130 chaloupes canonnières à vapeur et 
1 1 9 nav. pour le service du port. 

Sont cuirassés : 19 vaisseanx, à tourelle 2 vaisseaux ; 
batteries flottantes de fer, 3; de bois, 4. 
Commeree. En millions de livres sterling: 

Importai ion. Exportation (1). 
18B6. . . . liv. st. 172.S 1IH.8 

18S7 187.8 123.1 



(l)Proa 
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Impoiiation. EiporUUon. 

iSSS I6i.5 116.6 

1889 1791 130* 

1860. SIOS 133 8 

1861 2i8.( 123.1 

186i 22S7 at.i 

1863 Si3.9 146.i 

NavîgatioD en 1862 [transports maritimes]. 

Entr^. Sorlie. 

lïuvircs chargea. . . . tW,a03 37,)»» 

Tonnage .... 13,177,888 13,B16,036 

Marine marchande en 1863, en Europe et dans les colonies: 
40,117 bâlimeots à Toile et à vapeur, d'uue capacité totale 
de6,B99,4S8i>. 

Monnaie. Livre sterliog à SO schellings de lï pence ^ 
2Bfr. iOcent. 

Capitale. Londres (1861} : 3,803,034 habitants. Villes 
principales, voy. l'Ann. de 1863. 

Gouvernement. Représentatif, avec chambre des lords et 
chambre des communes. — Principaux ministres (cabinet da 
B jaillel 18S9] : premier lord de la trésorerie, lord Palmer- 
ston; lord grand chancelier, lord Weslbury (1861}; secré- 
taire d'Etat pour les affaires étrangères, lord John Busselt ; 
secrétaire pour l'intérieur, sir G. Grey; secrétaire pour les 
colonies, Edw. Cardwell (avr. 1864]; secrétaire pour la 
guerre, lord Grey and Ripon ; secrétaire pour les Indes, sir 
Charles Wood; premier lord de l'amirauté, duc de Somerset; 
chancelier de l'échiquier, Gladstone ; lord-président du con- 
seil, lord Grandville; vice-roi d'Irlande, comte de Carlisle. 
Commandant en chef de l'armée, le duc de Cambridge. Vice- 
roi (gouverneur général) des Indes orientales, sir John Law- 
rence (nov. 1863]. — Chelde l'État : reine Victoria/", née 
en 1819, succède à son oncle, le loi Guillaume IV, le 21 juin 
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' 1837 ; mariée, eo 18i0, à soa cousÎd germain le prince Al- 
bert, frère da duc régnant de Saxe-Coboarg-Golba, né en 
1819; veuve en 1861. — BériUer du IrOne : Albert, prince 
de Galles, né de celle union en 1811, marié le 10 mars 1863 
à Alexaiidra, GUede ClirélienlX,'roide Danemark, dont il 



«rèee et llM laalewaea (Rof ■nme). 

I. Gbègk 8sns les Iles Ioniennes. 
&tptr/itU 9i ptipulation [ea 1861). 900.« m. e. g. avec 
1,096,810 habitants catholiquea>giecs. 

Dwiiùn tnritoriah. \(i préfectures [Nomoi]. Les Nomoi 
sont, dans l'ordre de leur population : Argolideet Corinthe 
(138,249 bab. ], Cyclades, Messénie, Attiqoe et Béotie, 
Achale et Ëlîde, Laconie, Acaroanie et Ëtolie, Pbtiotide et 
Phocide, Arcadie, Enbée (7^,368 hab.}. 
Finaneet. Budget, eu drachmes: 

1860. mi. 18». 

Recettes. . 21,780,000 24,ffi7,iS7 Si,000,OOQ 
Dépenses . 30,371,053 30,000,000 !U,78B,797 

Depuis la révolution, le budget est voté menauellemeDt ; 
lea sommes votées pour 1863 s'élevaient k environ Si 
millions. 

Dette à la Bavière: i,5S9,335 florins du Rhin; dette 
BoLhachild : ii i/i millions de drachmes; dette destrois puis- 
sances : 66,123,698 dr.; dette intérieure: iocoonae dans son 
chiQie actnel. 

- Armée. Avant la dernière révolution elle était de 10,911 
hommes (921 cbevaux) . Elle n'est pas encore réorganisée. 

- Marine royale. 33 bâtiments poitant 1S2 canons ; 1,076 
'hommes (officiers compris). 
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Commerce tpicial. En milUoDs de drachmes : 

]8S9. 1860. 1861. 1803. 
[mportalion . . . i6.3 SSS <7.9 U.\ 
Exporiation . . . 2U Sfi-9 23-1 28.0 
Vaisseaux eotrés en 1863 ; 75,300, jaugeant 3,%82,S00 
tonneaux. — Marine marchandeen 1863 : 4,335 bâtiments 
de touie dimension, jaugeant 367,318 tonneaux. 
Monnaie. Drachme de 100 lepta = 89 1/2 c. 
Capitale. K\)\hiei, avec le Pirée, 47,793 habitants {1861]. 
Port8demer:Syra(18,811h,),Pyrée,Patra3(18,îi2h.){l]. 
II. Iles Ioniennes, annexées à la Grèce depuis le S8 mai 
1864. 

Ces îles sont au nombre de 93. Voici les noms des sept 
principales : Corfou, Céphalonie, Zanle, Saiul-Maure, Itha- 
que, Cerigo, Pexo. — Capitale, CorCou, IS.dSl hab. 

Superficie et population ea 1869: 47 milles c. g. avec 
939,436 hab. — Pour pins de détails, voir l'Annuaire de 
1869. 

FiMMti. Becetlesenl869: 160,867 liv st.; en 1860: 
179,304 ; en 1861 : 190,236 ; en 1869: 918,139 ; en 1863: 
176,080. — Dette au 31 janvier 1864 : 969,396 liv. sterl. 
Commuée : 

1862. 1863. 

ImporlalioD . liv. sX. t,373.1U 1.233,230 
EïpoTUUon .... 1,108,519 950,tfSB 

Navigation. Tonnage des entrées de 1863, 688,666 ; des 
sorties, 681,800 tonneaux. 

Goaeernement. Représentatif k deux chambres. Constitu- 
tion del864. —ChefderEtat, à la suite de la révolution 
de 1869 : roi Georgeal", prince de Scbleswig-Holslein-Son- 
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derbourg-Glucksbourg, fils puloë du prince Cbréliea (acl. 
roi) de Dauemark, néen ISÏS ; il accepte la couronne le 
6 juin 1863, est déclarémajeur leS7 du mâine mois, arrive 
à Athènes le 3 1 octobre et prSie serment. 

m»m1ntmrg (Ville libre). 
(Confàléntion germanique). 

Super/ùie 6l population en 1860 : 6.89 m. c. géogr.; ville 
134,023; faubourgs, 11,661; campagoe 61,258; eosemble, 
SS9,941hab. (protestants]. 

Finances. Budget proposé pour 1864. Recettes. 11.EU; 
dépenses, 10.96 millions de marcs courants. — Dette publi- 
que au 1*' janvier 186S : 59,136.360 marcs banco. 
Armte. Coutiiigeut à l'armée fédérale : 2,163 h. 
Comment. Importation (en millions de marcs banco]: 
16«1. ISdi. 1865. 

Pur mer 316.1 33t.8 398.23 

Par fleuve et parterre 296.B 309.0 310.^(1} 

ToT.t «1S4 SlO.g 738.es 

Navigation maritime. Navires entrés en 1S63: S,5i3, jau- 
geant i81,S16 lastes de 6000 livres. 

Marine marchande en 1863 : 536 vaisseaux (y compris ii 
vapenrs) jaugeant 79,92% lastes. 

Monnaie. Marc banco, monnaie de compte, à 16 schellings 
= 1 fr. 87 c; marc courant^ 1 fr. 63 c. 

Gouvtrnemtnl. Bépublicun ; constitution du 28 septembre 
1860 ; le pouvoir législatif estexercé par le sénat et la cbam- 
bre des bourgeois ; le pouvoir exécutif, par le sénat présidé 
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par deux bourgmestres. Le Sénat se compose de 18 membres 
élus à vie par la chambre des bourgeois ; celle-ci se compose 
de 192 membres élus pour 6 ans. 



« (Rajgurae). 
(Confédération gennuiiqap.) 

Saperficie. 699 mx-g.— Population (déc. 1861]:! ,880,070 
bab., doDt 221,676 cathol. et 12,08S israélites. — DitUion 
territoriale. Sept arroadissements {Landàroêttien), savoir : 
Hanovre, midesheim, Luaebourg, Stade, OsDabruck,Âurich, 
bailliage deClausthal. 
Finance». Budgets votés; en millions de ihalers : 

lS63-6i. 186t-63. 

Recelles 19.95 1IJ3 

Ddpeoses 19.96 ll.U 

Dette publique au 1" janv. 1S64 : 48 millions de Ihalers. 
dont 30 1/2 pour chemins de fer. 

Armée. 26,938 hommes. 

Commerce. Marine marchande : $&3 voiliers de long cours 
(tonnage Si,169 lastes de iOOO livres} et 11 vapeurs. — 
Monnaie. Voy. Pbbsse. 

Capitale. Hanovre, avec les Tauhourgs, 71,170 hab. 

Gomernement. Représentatif à deux chambres. — Chef de 
l'Ëlal : roi GeorgetV^ué en 1819, succède à son père Ernest- 
Auguste, le 18 novembre 1851 ; marié, en 1 843, à Marie, 
née en 1818, fille de Joseph, ancien duc régnant de Saxe- 
Altenbourg. — Prince héréditaire : son fils, Ërnest-Àugaste, 
né en 184S. 
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tl (Électoral). 
(ConrMérBtioD germanique.) 

Superficit. 173.7 m. c. g. — Population (recensement de 
1861) : 738,SB.i hab., donl3/lproleslants. 
FimncM. Période fioancière triennate 186i-66 : 

Recettes (pour les trois ans). , . . lS.32i.930 
Dépenses - .... 1«,3B8,U0 

Detteà iotérêts, avril 1864 : 11.30 millions; einprnnt à 
primegjCapitalprîmilif ô.T^mill. de ihalers; papier-monnaie, 
1 millioD. 

Armée. Active, 7,896; réserve, S, 959 hommes; second 
ban, 1B,S09 bommes. — Monnaie. Voy. Prusse. 

Villes, {^assel, capiule, 38,930 hab.; flanau, 16,589 hab.; 
Marbourg, université, 7,689 hab. 

Gowernement. BeprésenlaliC à une chambre. Constitution 
de 1831, rétablie le 21 juia 186â. — Chef de l'État : élec- 
teur Frédiric-Gvillaume I", né en 1802, corégent en 1851, 
succède à son père, l'électeur Guillaume II, le 20 novembre 
18i7; marié morganatiquement à Gerlrude, comtesse de 
Schaumbourg. — Successeur éventuel : Frédéric-Guillaume, 
fils du landgrave Guillaume et cousin sous-germaiu de l'élec- 
teur actuel, né en 1820, marié en secondes noces, depuis 
18S3, à Anne, princesse de Prusse, dont il a trois Bis et une 
fille. 

HewM'BMrMatMdt (Grand-Duché). 
(Confédératiou germaoîque.) 

Super^ieel population en 1861 : 1B2.5 m. c, g., avec 
856,250 hab., dont 221,000 catholiques. 

Finances. Budget triennal de 1863-65. RecetlesaDOuelles, 
9.S9, dépenses, 9.33 millions de florins. 
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Dette, fia 1862: 

Ponr chemina de fer (1. 10,943,878 

Proprement dite » 4,817,690 

Billets du Crédit foncier » 1,800,000 

Armée. 11,700 hommes. — Monnaie, Voy. Baviârb. 
Villes. Darmstadt, capitale et résidence du graDd-dnc, 
3$,S23hab.;Mayence,il,S79hab.;01Tei>bach,16,68Sliab.; 
Worms, 11,399 hab.; Giessen, université, 9,331 bab. 
Gottvernemenl. Représentatif à deux chambres. — Chef de 
État : graad-duc Louis III, né en ISOfi, corégeni le S mars 
8i8 ; succède à son père, Louis II, le 16 juin 1818 ; marié 
eu 1833, avec Malhilde, princesse de Bavière, veufle25maî 
'862. — Héritier présomptif : Charles, frère du grand-duc, 
né en 1809, marié, en 1836, à Elisabeth, cousine germaine 
roi de Prusse, père du prince Louis (né en 1837), qui, en 
Sa, a épousé la princesse Alice d'Angleterre. 

He«M-B«wlM«rc (Landgnviat). 
(Cou fédération germanique.) 

Superficie slpopulalion. 8 m. c. g., avec 26,817 hab. 

Finances. Budget pour 1864 : recettes, illS,2B3 û. ; dé- 
penses, 396,823. — Delleenl864 : 712,711 fl. — Capi. 
taux actifs, 221,747 0. 

Armée. Contingent fédéral : 366 hommes. 

Chef-lieu. Hombourg, 6,987 habitants. 

CkefdetÈlat. Landgrave ferrfinonrf, né en 1783,succÈde 
à son frère Gustave, le 8 septembre 1848. Après sa mort, la 
couronne passe à la maison grand-ducale de Hesse. 

Ballande. — Voyez tiATs-fiis. 
H*l«>«i* et Lanenhanrgi^^Voy. ScHLiswio-HoLSTtiii. 
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Italie (Royaume). 

Forméà h suite des évfuemenls dol8S9 et del860.-Ulitre<leroi 
d'Italie B Été accordé, cq mars 1861, par aoe loi da Parlement de 
Turin, à Victor-Emmanuel, roi de Piémont, pour lui et ses deeceu' 

Arial et population. Le royaume, divisé en 89 provinces, 
comprend un aréal de 4,905 m. c. g-, soit 259,320 kilomè- 
tre» carrés, avec une population de 21,776,953 hab. 
(recens, de 186Ï). 
Finances. Budgets de 1861 et 1 S65. En millions de Francs : 
1S«. 186S. 

Recettes ordin SS3.1 SUO 

„ entraordin. . . 1B0.2 M.* 

672-3. 628.4 

Dépenses ordiD. . . . 787.5. 7*7.5 

» eitraord. . . IW.l. 106i 

'mT 883.7 

Dette publique : 3768 millions (1); exigence annuelle de 

la dette, 196.? millions. 

Armée. EfTecUr pour 1864 : J63,5S1 b. (dont70,000 de 
réserve). Le 30 sept. 1863, 273,0J4 h. se trouvaient sous 
les drapeaux, 10 6, 678 en congé illimitë.Ponr plus de détails, 
voy. VAnn. dernier. 
Marine royale en 1864 : 

Vapeurs i. hélice . . . iB armés de 998 canons. 

•> à aubes. . . 36 » ISO » 
fiitiments à voiles. . . 17 u 190 » 

ToTii, . . 98 ' Ï7^ 

Personnel : 580 officiers, 11,193 matelots, etc., 660 

(1) LaAero1eicI<'ff''P>>^''' donoe iUi mill. 
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ouvriers. Troupes de maiine : \9i officiers et 5,688 soldaU. 

Commercten 186%. Importation 8S1. Ci , exportation 179.1 
millions [1]. — Marine marchaDdeen I86S : 16,61S navires, 
183,886 tonn. ; dans ce nombre 63 vapeurs avec 16,886 tono. 

Capitale. Turin, 20i,715 hab. Par suile du Uaité dn IS 
sept. 1861, la capitale sera transférée à Florence, 114,363 
hab. Pour la nomenclature des villes au-dessus de 40,000 
âmes, Toy. 1' Ann. dernier. 

Goavemimtni. Conslitutionnel-représentatirà denx cham- 
bres. Président du conseil des ministres : le génial de La 
Harmora (sept. 1864). — Chef de l'État: roi Yicior-Emma- 
nuei, né en 18SI), succède à son père te roi Charles-Albert 
{mort en 1849), en vertu de l'abdication de celui-ci -, prend, 
par la loi du 17 mars 1861, le titre de roi d'iulie; marié, en 
1848, à Adélaïde, fille de feu Rénier, archiduc d'Autriche, 
venr te SO janvier 18&5. — Héritier : son fils Humbert, né 
en 1844. 



elM (Priocipiuté). 

(Confédération germanique.) 

Superficie tt population. 8. 90 m. c. g. , avec 7,1 BO habit, 
catholiques. — Fiaancet. Receltes et dépenses aunuelles : 
environ 5S,000 florins de convention. — Pas de dette. — 
Armée. Contingent fédéral : 70 hommes. — Gouvernement. 
Constilution de 186S. Une chambrede IB membres. — Chef 
de l'État : prince Jean, né en 1840, succède à son père le 
prince AloTs, le 12 novembre 1858. 

(1) Put ds la Bdglqmk l'imp. T. 7, k l'up. S.7 bUUoh. 
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t-lBilMHirs (Duché). 

(ConfédératioD germanique.) 

Sauf ses rapports militaires avec la Confédëration germa- 
tique, ce duché fait partie intégrante du royaume des Pays- 
Bas. 

Llppe-*«lBMld (Principauté). 

(Con Fédéral ioD germanique.) 

Super/Scie et population. Î0.<. m. c. g., avec 108,513 
habitants luthériens (1861). 

Finances. Recettes en 186S : 258,010 ihalers. Dépenses : 
S39,7i5 tlialers. — Dette: 339,00S thalers. 

Armée. 8i0 hommes; Téserve, S40. — iVonna». Voy. 
Pbussg. 

Capitale. Detmold, 5,598 habitants. 

Gouvernement. Représentation des États. — Chef de l'Étal : 
prince Léopold, ne en 18âl, succède à son père Léopold, le 
1" janvier 1861 ; marié, en 185^, à Elisabeth, Glle d'Albert, 
prince de Scbwarzbourg-Rudolstadt. 

■•lppe-SelMnBib«nr(. — Voy. Scbadhboiihi). 

■•■beek (Ville libre). 
(Confédération germanique.) 

Super/Scie el population, en 1863. 6.98 m. c. g., avec 
K0,6U bab. protestants, dont 97,249 dans la ville marne. 

Finances. Budget de 186i : receltes, 1,369,000 marcs; 
dépenses, l,31i,600. Dette, lin 1861 : U raiDious de marcs. 
En 1863 il a été contracté un nouvel emprunt de 8,750,000 
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marcs pour la conslrncUon d'as chemin de fer direct vera 
Hambourg. 

Armée. Cootingent fédéral: 61 î hommes. 

Commerce en 1863. Importations: valeur 61.9 millionsde 
marcs, dont 18.6 par voie maritime. — Bâtiments de long 
cours entrés eu 1863: 1,30% de 91,656 lastes à 6000 livres. 
Mariae marchande eo 1863 : S6 oar. (dont li vapears] 
d'uoe capacité de 6,3S5 lasles. 

Monnaie. Marc courant (à 16 schelliogs} => t fr. 50 c. ; le 
schelling = 9 1/2 centimes. 

Gowemement. Bëpublicain. Pouvoir exécutif: ud sénat de 
li membres et S bourgmestres. Pouvoir législatif : une 
bourgeoisie de 120 membres. 

_ liaxemlMDTi (Grand -duché), 
(Confédéralion germanique.) 

Superficie et population (décembre 1863). 46.8 m. c. g., 
avec S06,%i5 habitants catholiques. 

Finança. Budget de 1860; recettes: fr. 2,6iï,700; dé- 
penses: 2,960,773. 

Capitale. Luxembourg, forteresse fédérale, avec 13,074 
habitants (la garnison prussienne non comprise]. 

Contingent h l'armée fédérale, avec Limbourg : S,969 h. 

Monnaie. Comme en France. 

Gouvernement. Beprésenlatif, avec une chambre de dépu- 
tés. CoDstitution ocUoyée en 18o7. — CheT de l'État : le roi 
des Pays-Bas. — Lieutenant du roi depuis 1850: le prince 
Benri des Pays-Bas, frère du roi. Ministère du 36 septembre 
1860 : président, baron de Tornaco, ministre de l'intérieur. 
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ft««rl« (Grand duchi;). 



(Confédération germaaiqae.) 
Stiper^cie ei, population ea 1S63: S4i.Î2m. c. g. (dont 
105.6 appartienoent au domaÎDe], avec BSl,8i4 habitants 
[lulhérieDs] . 

Finances. II a'y a pas de budget général. Recettes et dé- 
penses de la caisse centrale du pays en 1863: 360,376 écus. 
— Dette: 7,93S,633 écus. 
Armée. 5,385 hommes; 1,096 chevaux. 
Commerce. Des données eiacles manquent ; on évalue la 
valeur de l'importation annuelle à environ 7 1/2 aillions de 
tbalers. En 1863 sont enirés à Rostock 5J9, à Wismar 233, 
total : 783 navires (en 1862, 903). 

Marine marchande en décembre 1863 : il8 bâtiments, jan- 
geanl 51,000 last^s (à 6000 livres), dont 7 vapeurs. 
Monnaie. Écu de 18 schellinga = 3 fr. 75 c. 
Capitale. Schwérin, 33,149 hab. Ports de mer: Rostock, 
université, 26,396 hab., et Wismar, 13,343 hab. 

Gouvernement. Chambre des Étals, en commun avec Meck- 
lembourg'StrélitE. — Chef de l'État: grand-duc F^idérie- 
Frmçoit, né en 1823, succède à son père, Paul- Frédéric, le 
7 mars 1813; marié, enlS49,àÂugusla, princesse de Reuss- 
Schleiz-Kœstrili, veuf en 1863, remarié en 1864 à Anne, 
princesse de Hesse-Darmatadt. — Fils aîné, héritier du trfine : 
Frédéric-FranEOis, né en 1851. 

■fcefclenlMBrrHRIr^IttB (Grand-duché). 
(ConrédératioD germanique.) 
Saper^eie el population (en 1860): 

M. c. g. Hab. lulhér. 
Duché de Strélitz. ... 42.7 88,178 

Principauté de Ratiebourg. «.7 16,888 

Emuiu . «U 99:080 
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Finanett. l«s donDées oiBcielles fout défaut. 

Armée. Contingenl fédéral : 718 hommes. 

Monnaie. Thaler à 30 gros =^~3 fr. 7 5 c. 

Capitale. Neu-Slrélitz, 7,715 habitanU (1863). 

Gomernemenl. — Voir Mecelbiibockq-Scbwériii. — Chef 
de l'ËIat: grand-duc Frédéric-Guillaume, né en 1819, suc- 
cède à son père, Georges-Frédéric, le 6 septembre 1860 ; 
marié, on 1813, à Âugusla, princesse de Cambridge. — Fils , 
alDé, hérilier du trône, prince Adolphe-Frédéric, né eo lSi8. 



(PrEncipaaté placée gous le protectorat de la Frtoce.) 

Celte principauté se borne, depuis 1861, au territoire d« 
la ville de Monaco, qui compte 1,687 habitants (1). 

Souverain: Prince Charles III, né en 1818, succède à son 
père, le prince Floreslan 1", te 30 juin 18S6; marié, en 
iSi6,à Antoinette, comtesse de Mérode (morte en lS6i],dont 
ilaunfils, AlbeTt,néenl8i8. 

Manteneira. — Voyei TnQnB. 

HuMD (Duché). 

(ConfédératioD germanique.) 

Superficie ei population (fia 1863): 85.B m. c. g., avec 

46S,33i habiunts, dont S13,33Ssont catholiques. 

Finance!. Pour 1861, les dépenses ont été évaluées à 

6,S89,104 H. — Delte, un 1863 : 35 1/3 millions de florins. 

Arm^e. Contingent, fédéral y compris la réserve : 6,498 h. 
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j)jfontiai>. Florio à 60 kreuUera == 2 fr. 14 c. 
Capitale. Wiesbaden, 3vec32,28i habitants. 
Gouvernement. Représenlatif à deux chambres. — Chef de 
l'Etat : duc Adolphe, né en 1819, succède à son père Guil< 
laume, le S9 août 1839 ; marié, en 1851, en secondes noces, à 
Adélaïde, princesse d'Ânbalt-Dessau. — Prince héréditaire : 
son fils Guillaume, né eo 1853. 

H«n*é|e — Voyez Sakas. 
•Idenbonri (Grand-ducbé). 

(Coq fédéra tioD germanique.) 
Superficie, population [1861] et division territoriale : 



Duché d'Oldeobourg. . . 


98.S m. c 


g. 239,188 lia 


PriDcipauté de Lubcck . . 


6.i 


21,693 


Principaiité de Birkenfeld . 


9.1 


3*,39l 


ToTU. , 


TïTo 


208,a« (1) 


■i-tnanMi. Budget de 1861 








Recettes. 


Dépenses. 


Oldenbourg. . Ihlrs. 


1,B67,000 


1,878,000 


Lubeck 


ii*,700 


1U.700 


Birkenreld .... 


190,600 


190,600 


Ed commiui. . . . 


617,000 


617,000 



À la 6n de 1862, la dette s'élevait à 4,160,000 écus. 

Armée. 4,007 hommes. — Commerce. Voyez Zollverein. 
Navigation en 1863 : à l'entrée, 881 navires de long cours, 
jaugeant 7i,623 lastes. Marine marchande en 1863 : 640 
navires de tous genres, mesurant 33,913 lastes. 

Monnaie. Rixdale à 72 gros = 3 fr. 7S c. 
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Capitale. Oldenboarg, avee 9,i00 habitants. 

Gouvernement. Représentatif à uae chambre. — Sonverain : 
grand-duc Pierre, né eo 1S%7, succède à son père, le grand- 
duc Auguste, leS7 février 1853^ marié, eu 1852, à Éiisabetb, 
Elle de Joseph, ancien duc régnant de Saxe-AItenbonrg. — 
Héritier : son fils Frédéric-Ânguate, né en 185S. 

Itaya-Bas (Royaume). 

Diviiien territoriale el population (déc. 1863) : 

M. G. g. Habiliial*. 

Brabsut 93.3 ilS.SOl 

Gueldre 92.7 419,996 

Hollande méridioDsIc. . tfB.3 6BI,SB9 

Hallande leptealrioiule . U.* mi.lSOi 

ZélaDde 30.2 173,160 

(Ttreclit ...... 2e.O 168,429 

Frisa B9.6 283.481 

Over-Yssel 61.8 24^,9*1 

Groningue 42.6 218,176 

Drenibe 48.4 102,S2S 

Duché Ho Limbourg . . 40.2 220,0211 

ToML. . 89*.» 3,461, e21 (I) 
H. c. g. HabiUnts. 

CoLONiu : Indea orientaloa . . 28,9-23 17,934,0M (2) 

Amérique 2,830 93,417 (3) 

Afrique (Côte de Guinée). . . BOO 110,000 

(l)& 18»,1,H3^ HTrmiKi, 84.GIS lnUitiicni, l,S»,18fl rathoUqnti, 6a ,8W 

(3) Popiilitiou du princlpiln coluDia )et Indci un SI décembre 1993 ; 

iBUiELMadon. htbilniti. 11.180,770 

fnmatn louMI). . 1,019,191 

PtKmhanir. . . Eli, US 

CAM nt et iDd deBomfs . eRB.4IW 

CAlfouotdtBornta. . S39,07B 

Timor »07,lfl1 

Umaqnei. . E47.«f» 

prulnEuiopfeiu ippiTtenant à r>Tral<e dei IndaJ k 33,MSdDnt SG,8S1 n» dau l«l 
colmlet. Lit CbiiHiifUttntMaaiilbnilBlIS.lTB. 
SlBnriiwm, 61,01ThiiWlanWiC0r»ç«o«t«l«peiia»!icei,S*,TMliabllinl». 
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Finaneei du royattmë. Budgets; en roillioDS de florins : 
1861. 1862. 1863. 186i. 
Recettes . . .91.2 g6.B 08.7 103.7 
Dépenses . . 8t.l 8H.8 98.1 102.» (I) 

Finances coloniales pour 1863 ; en millions de florins : 
Recettes. Dépenses. 
Indes orienUles .... 108.08 108.68 

SnriaBni I.U 1.68 

Curaçao . ' 0.30 0.83 

Guinée 0.003 0.13 

Le déGcit de la caisse des Indes occidentales et de la Gui- 
u^ est couvert par des subventions que fournissent les Indes 
orientales. 

Dette en 1864: 1,005 millions de florins. — Intérêts al- 
loués : 28,964,723 fl. — Papiqr-pojinMe! : tO millions. 

Armée. En au : 1,828 officiers et 69,250 soldats. Armée 
des Indes : 28,928 h. 

Marine militaire en 1862 : li4 navires avec 1,790 canons 
(4 frégates à hélice, 7 à voiles, 2 vaisseaux de ligne, 6 batte- 
ries flottantes, etc.). — Le personnel de la marine comprend : 
un amiral, 2 lieutenants-amiraux, 2 vice-amiraux, 4 contre- 
amiraux, 20 capitaines de vaisseau, etc.; la force des équi- 
pages était, en 1864, de 5,903, non compris les marins indi- 
gènes de service aux Indes, au nombre de 798. Soldats 
marins, cadre : 50 officiers et 2,104 sous-officiers et soldats. 
Commerce général. En millions do florins : 



Années. 




ImporUtio 


Eipcrtttio 


1S88. . . . 




il 6.7 


330.7 


18H9. . . . 




399.6 


388.0 


1860. . . . 




AB2.2 


388.7 


1S61. . . . 




'.«9.1 


401.2 


1862.(2) . . 




iiS.S 


381,5 


lî.7,aeH«i™bliqi* 


SS 


.iniriiM,B.7 


milUoni. 


.B.lg>,«,M'itnp. 


Sfi.S 


àl'«p.,M.7 


nllliOBi. 
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EUSOPB. — PÀIS-BA8. 


Navigation : 






Entrées. 


Sorlief. 


1858. 8,803, 


toDD. l,66i,SO0 


8,893, lonn. 1,700,2» 


18B9. 8,«i, 


» 1,87^,772 


8,113, » 1,BI1,107 


1&60. 8,7 U, 


» "1.657 83* 


9,101. . 1,737,H6 


1661. 9,060, 


« 1,7«.351 


9,131, » 1,171,581 


1863. 8.861, 


» 1,787,625 


9,078- » 1,859,281 



Marine marchande, lin 186S : bâtiments, S,Î89; tonnsge, 
583,760 tonneaux. 
ironnaie.Floria&lOO cents = S tr. 12 c. 
Villet principales. Population au 31 décembre 1863 ; 
Amstcrdsm . . 366,679 Leyde . . . 37,53i 

Rollerdam . . 1 12,728 Groningue . 36,762 

UHaye . . . 8(,619 Harlem . , 29,098 

Utrecht . . . ti6,92l Uaeatrichi . 98,3iS 

Gouvernement. Représentatif, à deuxcliambres. — Cabi- 
net du 1" février 1862 : Intérieur, Thorbecke; finances, 
Betz; justice et culte réformé, Olivier; colonies, Fransen 
Yande Putie [fév. 1863]; aff. étrangères et culte cath. , 
B. Cremers [mars 186i); marine, Huyssen de Kattendyke; 
guerre, général Blankea. — Souverain : roi Guillaume 111, 
né en 1817, succède à son père, Guillaume II, le 17 mars 
18i9, marié, en 1839, à la princesse Sophie, sœur du roi de 
Wurtemberg. — Prince héréditaire, fils du roi, Guillaume, 
prince d'Orange,, né en 18i0. 

PalAgBC (Royaume). — Vojez Bgs«ii. 
PortD|Bl (Royaume). 
Superficie et population [en 1861) : 





M. c. g. 


Habit, (eathol.) 


CoDlincnt européen. . . 


1,716 


3,693,362 


Iles de Uadère et Açores . 


70 


341,968 


ColoDies i Afrique . . . 


24,8M 


2,398,7^ 


— Asie et Océanie. 


♦ 


1,288,403 • 
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a StAIIBTIQfB GÉttflALEr 

Division du royaume propremenl dit : Huit ptoTtBoes di- 
visées eo SI districts, administrés par des gouverneurs civils. 
Fmanees. Qudget de l'État : 

ises-u. tesi-es. 

Recettes. . . cootoïde raïs 18,371 S0,103 

Dépenses 16,010 SO,I03 

Budget des colonies pour l$6i-65, déficit, 336 contos. 

Dette au 30 juin 1863. ToIeJ, 177,304 contos. 

Armée. État en lS6i. Total des troupes actives, pied de 
paix : 1,1512 oiEcters et 30,1S8 soldats; pied de guerre : 
â,i08 officiers et 68,4S0 soldats. Effectif au 30 juillet 
186i : 1,472 ofT. et 19,78& soldais. — Daos les colonies, 
1" ligna 10,236, 2-" ligne 13,83i b. 

Marine. 3Sl}âtiments (1 vaisseau de ligne, 1 frégate)portaDt 
328 canons; ëqaîp. 3,281 hommes; total. des olf. : 216. 

Commerce du royaume. — Yoyet l'Annuaire de 1863. Des 
données plus récentes font défaut 

Port de Lisbonne : Importation en 1861-62 : li,287 con- 
tos de reïs; exportation : 4,000. Entrés : 1,521 navires de 
long cours; sortis : l,lil navires. — ' Port d'Oporto : 
Imp. 8,936; exp. 9,130. Navires entrés : 983; sortis: 974. 
— Monnaie. 1 milrels à mille reïs = 6 fr. 12 c. ; un conlo 
= 1000 milreïs ou 6,120 francs. 

YiUes. Lisbonne, capitale, 275,286 habitants; Oporto, 
avec les faubourgs, 80,000 habitants. 

Gouvernement. Représentatif à deux chambres. — Prési- 
dent dn ministère, le duc de Loulé (cabinet de fév. 1862. )> — 
SonveraÏD : Dom Louis I", né le 31 octobre 1838, succède 
à son frère, Don Pedro V, le 11 novembre 1861 ; marié le 6 
octobre 1862, à Marie Pie, fille du roi d'Italie. -^ Prince 
royal : son fils Charles, duc de Bragapce, né en sept. 1863. 
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Wrwmum ^Rt^ome). 
(Confédération germsDiqae.)' 
Suptrfùie. 6,10i m. c. g. 

Population en 1861 : 18,i91,â20 hab.,doDt 6,906,98S 
catholiques et8Si,78S israélitea (Ij. 

Divition territoriale. Les provinces sont : 



Pruue. . . 
PomaDle . . 
PomÉranie . 
SIésie. . . 
Brandebourg 



Wèalphalie '. 
Proïiace rbËa 

Hobenzollera 
Territoire de Jahde 



1,178.03 
936.81 
B76.72 
7il.7< 
734.U 
400.63 
5e7.»6 
487.M 
Sl.lS 



HibituiU. 
2,866,866 
l,483,tltn 
1,589,739 
3,3W,69B 
S,«7,7Ii9 
1,976,417 
1^8,06» 
3sa0,78i 
6t,67S 
9B0 



Ne font point partie de la Confédération germanique 'les 
[MVJvinces de Prusse et de Posnanie, ensemble 171i.B m. c. g. 
avec plus de i millions d'habitants. 

Financti. Budget de 1864 (noo voté par la Chambre) ': 

Becelles ihal. 141,333,738 



Dette publiqae, d'après le budget de l$6i ; 

1. Dettes générales tbal. 238,904,420 

2. Dettes proTincislet 3;904.800' 

3. A«titiD9elobliB.'de«bbiniii»dé'f0r . . 19,W6,4 78 

Total, thhl.- 2e<,83S,^r 

Papier-monnaie. 19,842,347 

(1) Topnlitimipu lutiiMialitft, TDjte l'ifintialrli delSM. 
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46 STATlSTl'liuE GËNéBALe. 

Exigence de la dette en 186i : IS.^ millions de tbalers. 

Armie. Elle se compose de la garde et de 8 corps d'ar- 
mée ; elle compte 3 divisions de garde/ ^6 divisions de ligue 
et une division d'inspection, ou i brigades d'iniantorie de 
garde, 33 brig. d'infanterie de ligne, 9 brig. de cavalerie de 
garde, 16 brig. de cavalerie de ligne: A chaque corps d'ar- 
mée, sont adjoints : 1 brigade d'artillerie, 1 bataillon de 
chasseurs, 1 bat. de pionniers, 1 bat. de train. — Force de 
l'armée : 

Faix. Guerre. 

Année de camjMgDe 190,383 3IIO,90S . 

Troupes de dépût ..... — 123.92S 

Troupes de garnisoa (Luidwebr). S.317 193,960 

, . 198,600 ^'628,794 

Officiers." 8,000 10,000 

Gendarmerie, etc 5,317 3,377 

lovalidei' ......... l.SSl — 

ToHi, 211,S68 6^171 (1) 
Marint en 186$ : 3S vapeurs (6 corvettes) avec SOO ca- 
nons; 8 bâtiments à voiles avec 140 canons; flottille à rames, 
40 bât. avec 76 canons. — Personnel de la marine : 142 off. 
(1 aiiiiral,l contre-amiral] et S,33l matelots et sons-officiers, 
832 h. de la division des chantiers, 200 mousses. — Troupe 
de marine ; 1 bat. d'infanterie et ï compagnies d'artillerie. 
CommeTce. Voy. Zollvbiiein. 

Navigation générale, en 1863 (câliers exclus). Entrées : 
12,313 bâlimeats, jaugeant 919,245 Iastes,doat 7, J87 char- 
gés, jaugeant 59S,07i lastes. — Marine marchande, fin 
1863 : 1,649 nav. de long cours et de cabotage, jaugeant 
187,130 lastes, dont S8 vapeurs. 

a)Onpcut«D«infoTiiiuIllb>tail1onidu deniline ban a« laLuidiisIu (SS.ltS), 
« lui parte l'eEfcclif ds l'armâe en Icmpidi piemà737,U7 bamiiM. 
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EirnopE. — >EOSs, il 

Monnaie. -ThaleràSO gros= 3 fr. 76 c. 

Capitale. Berlin, population civile : SSi,9i5; milit^re : 
SS,636. Pour les autres villes principales, voyet VAnnuairt 
de 1863. — Ports de mer : Sieltin, Stralsund, Dantiig. 

Gouvernemtnt. Représentatif, à deux chambres (la %* chsm* 
bre a 362 membres]. — Président du conseil des ministres : 
le comle de Bismark-Schoenhausen [ministère du S3 septem- 
bre 1862). — Chefdel'Élal : roi Guillaume 1", né en 1191, 
succède à son frère, Frédéric-<iuillaume IV, le S janvier 
1861; marié, en 1839, à Augusla, sœur du grand-duc ds 
Saxe-Weimar. — Prince royal : Frédéric-Guillaume, fils dn 
roi, né en 1831, marié, eu 1$S8, à la princesse Victoire, Gll« 
alDée de la reine d'ÂDgIeterre, dont il a trois fils et uoe fille. 

B«aM <bngiche aînée) ou B«au»«reia(]Mnci^nlé}. 
(ConfédérâtioD germiDÎqae.) 

&tperficie bK population. 6.8 m. c. g., avec 12,130 hab. 

Revenus. Environ 200,000 thalers. Dette : 7S,000 thalert 
et 130,000 en papier-monnaie. 

Capitale. Greiz, avec 10,036 habitants. 

Armée. Contingent fédéral : 334 hommes. 

Gouternement. Représentatif, avec chambre des Étals pour 
les deux branches. — Souverain : prince Benri XXII, né en 
1846, succède à son père Henri XX, le 8 novembre 1869, 
soas la tutelle de sa mère. 
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■«BM (brandie cadetle) o 

et Ebandtart (I^DcipsDlé); 

(Confédéral ion germanique.) 

, Superficie t^ population. IB m. c. g., »Y60 83,360 kabî- 
tauu. — Finaneet. Recettes anDudles : iSl.SKOécus. Dette 
publique : 385,691 ëcuo; papier-oumnaie, 320,000 écus. 

Conlingml à l'année fédérale : 783 tiopunes. 

Capitale. Géra, avec 14,208 babitante. 

Gomernemetil. Voir Reuss-Gbeli. — SoaveraÏD : prince 
Bmri IXVII, Dé eo 1789; succède à son frère, Henri LXII. 
le 19 juin 18S4 ; marié, an 18S0, à Adélaïde, princesse de 
Reass-Ebersdorf. — Prince héréditaire : son fi)s, . le prince 
Henri XIV, Dé en 1832. 

Mm m t i (Ponlifieai waTeraîn de). 

Superficie et pepv(ttlion : iii.i m. c g., a?ec environ 
700,000 habitants. — Les États de l'Église ne se composent 
plus de fait que des provinces de Borne el Comarque, Civita- 
Vecchia, Vîterbe, Velletri et Frosînone (sansPonte-Corvo). 

Finaneet. Budget de 186i : Recettes 5.3, dépenses IO.7 
millions de scudl (1). Le denier de Saint-Pierre avait prodnit, 
jusqu'au commencement de 1 863, environ B millions de scudi. 
— Dos renseignements exacls sur l'état actuel de la dette 
publique manquent ; on l'évalue à 1 03 millions de scudi an 
moins. 

Forctarmée [30 juin 1863) : 8,B13 h. le corps d'occupa- 
tion Français est évalué à 2S,000 ou 26,000 hommes. 

Commerce. Des renseignements officiels manquent depuis 

fl) Lt bi jgtt us cooipieiid d( In (Oodi tOecUi Ll 
ni lu d jpennt penannell» de S> SaioteU ist cellei 
tnll de l'nitntiNi dea ttaDpn JtnngirtB. 
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UiiMV«l Acides choses.— Pott d« Civita-Veccttis, u 186t: 
Entrés et sortis, S,827 navires, jaugeaDi 81S,63J tvsDeaiix. 
— Hviiw nurchude en 1860: ports de l'AdriatiqMf 1,671 
navires, mesaraot 8Î,467 toaoeaax; ports delà Méditerra- 
Dëe, 298 navires, mesurant 4,650 tonneaux. 

Monnaie. Scudo romano (à 10 paoli de 10 bajoecbi) ^ 
6 fr. iS c. 

Capilale. Rome, avec 901,161 babiUaU (1863). Villes 
principales : Yilerbe, 11,000; Velletri, 13,000; AUtri, 
11,370; Civila-Vecchia, 10,000 babitanu. 

Gouvernement. Monarchie thëucralique et élective. Prési- 
dent du conseil des ministres : le cardinal Antonellî. —Chef 
de l'Étal : pape Pie IX (Jean-Marie, comte de Mastaî-Fer- 
reti), né en 1792, évéque d'Imola en 1832, cardinal réservé 
en 1839, préconisé en 18iQ, élu pape comme successeur de 
Grégoire XVI, le U juin 18i6. 

■■Mie (Empire). 

Svptr/icieel population {!UiiS] : 





M.cg. 


HibiunU. 


Rnssie d'Europe . . . 


90.93i 


B9,330.7B2 


Riuaie db Caacaie. . . 


S,OSH 


4,2S7,i04 


Rawie d'Asie .... 


2^746 


*,070,9.i8 


Pologne(royBurae). . . 
Finhade (gr»nd-duché) . 


2,288 


i,800,000 


6,870 


1,680,000 


Towt(l). . 


sioflta 


7*,i59,31W 



Dans ce total de 71 millions, 61 1/3 apparUenoent an culle 
gi«oorthodose. Les catholiques sont an nombre de St/Smil- 
lions. 

Finanaet. Daprès le budget de 1 S61, les recettes et les dé- 

(l)I«Bnni«d'AiD^Dr,4Uat'i]np;l«M'd'imBM>IH>'"iB'mTMcaBpilMd«u 
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50 SIATISTIQOB GHIWBALB. 

penses ordiDarres se balançaient à la somme de 363 millions 
' de roubles. 

Dans les dépenses, nous relevons les allocations suivantes : 

Dette nationale, S9 1/2 millions de roubles ; maison de 
l'empereur, 8; département de la guerre, 119-7; marine,%1.6; 
département de l'intérieur, 12.1; finances, 39.6; département 
des traraax publics, 17.'; instruction publique, 6. En outre, 
dépenses militaires extraordinaires, 37.3. 

Dans les recettes nous remarquons : 

Impôts directs, S3. S millions; propriétés de l'Étal, 1S.3; 
impôts indirects, 191; mines, monnaie, postes et télégraphe, 
11.6. 

Dette publique : 

Dette coDsolidée (186:'). . . t(S6.1 mill. rbl. 

» flouante (1861) . . . ilS.O » 

Bons de crédit 6U.6 » 

Pipier-moDnue ...... 1,062.6 n 

Un nouvel emprunt anglo-hollandais a été conclu en avril 
186i an montant de 70 millions de ilorins. 
Armée,ESficl\t«a 186S: 

Année ictive 808,670 

Armée active locale (troupes de gtirnisoo). 127,9SS 
Réserves 199,380 



ToT»i... .... 1,138,975 

Troupes irrégulières . . 177,460 
Marine (1863). Bâtiments à vapeur: 848 porUntS,387 
canons (9 vaisseaux de ligne, SO Trégates.â^ corvettes, etc.) 
à voiles: 63 portant 1,30'i canons [9 vaisseaux, Bfrég ,etc.) 
total : 310 bâtiments et 3,691 canons. — Personnel en 1861 
i,306 officiers et fonctionnaires; soldats, matelots, garjes- 
marine : 65,386. 
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Commerct. Voy., à défaut de reoMÎgneBeBts oouTcaox, 
l'Ann. dernier. 

Monnaie, Rouble d'argenl à 100 kopcks = 1 fr. i e. 

Capitale. Saint-Pélersboarg. avec 520.131 kab. .ISJS;. 
Pour les antres villes principales, voyei l'iasutrc Je 1863. 

Gouternement. Hcoarchie pure, arec un conseil de l'eai- 
pire, présidé acluellemenl par le prince P. Ga^rine. Préai-' 
dent du conseil des ministres : le comte BluudoIT- miaistre 
des affaires étrangères: prince Alex. Gortcbaioff (arril 
1866). — Souverain : empereur Alaaairt II, né en 1818, 
succède à son père, Nicolas 1", le 3 mars 1855 ; marié, en 
1841, à Marie, sœur do grand-duc de Hesse-Darmstadl. — 
Héritier du trdoe (Césarewiicb) : son fils, Nicolas, né en 
1843. 



La Palagae, S,331 m. c. g., aveci,8ift,i66 hab. (1860), 
est divisée en 5 gonverDemeots : Varsovie, Lnbiin, Radom, 
A.iigoslowo et Ploltk, et administrée par un lieutenant (na- 
miestnik) du royaume, qoi est, depuis nov. 1863, le général 
comte Berg. — Les recettes avaient été, en 1860, de 18.8, 
les dépenses de 15 d millions de roubles. — Capitale : Var- 
sovie, 16S,805 habitants. 

le grand-duché de PinlADde (6,835 me. g., 1,787,686 
habitants) est divisé en 8 provinces, et administré par un 
gouverneur général. lia une représentation nationale par- 
ticnliëre. — Budget de 186i : Recettes 13, dépenses 1S. 9 
mîllîotis de marcs argent (1/4 de rouble). — Villes: Helsing- 
Tors, Sl,698; Abc, 16,870 habitants. 
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9mM Harlno (République). 

&iperficie el fopalation. l.aBm. c. g., avec 8,000 babi- 
tants. 

Finances. Revenas : 7,000 scudi; dépeuses : 6,500 scndi. 
— Dette: 1,000 scudi- — Force armée. 1,189 hommes. — 
Gouttrnemenl. Républicain, avecuDe cbambre dile General- 
Coiuiglio-Principe,eoiapo8é9 de 60 membreB fiomiiiés à vie. — 
Pwivoir eiâcQlif: au nom du General-Conug^io-PriDcii», 
Jeux capitaùies-rëgeals, rettantchacan BJxmoisea fonstioBS. 

(taxe (RajvaiD^. 
(ConfédéralioD germanique.) 

Svfêfficie.ill.tim. 0. g. 

Population (eD 1861]. i,SS5,3iO habilajits, poar la plu- 
part protestante (jl,363 catholiques romains). 

Financet. Recettes et dépenses pour chacune des années 
t86m866 : 13,658,984 Ihalers. — Detleàla fin de 1863 : 
67,711,637 thalers [7 miiJioas de papier-monnaie compris]. 

Armel. S5,396 hommes, non compris la réserve. 

Monnaie. Thaler à 30 gros = 3 fr. 75 c. 

Vilies. Dresde, capitale, 128,152 bab. ; Leipzig, 78,fi96; 
Chemoitz, i5,43S; Zwickau, 20,492 babitentg. 

Gouvernement. Représentatif, à deux chambres. Ministre- 
président, baron de Reust (24 fév. 1849). — Chef de l'État: 
roi Jean, né en 1801, succède à son frère, le roi Frédéric- 
Auguste, le 9 août 1854; marié, en 1822, à Amélie, prin- 
cesse de Bavière. — Prince royal : Albert, fils atné du roi, 
né en 1828, marié, en 1853, à la princesse Caroline de Wasa» 
petite-fîlle Ou feu roi Gustave IV de Suède. 
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■ue-AKcaahanrs (Dadié). 

Saperfieie. Si m. c. g. 

PopulMim (fin 1861]: 137, 16% habiuntâ protestants. 

Finances. Budget de 1863-61. — Beceues et dépenees: 
829,616 thalers. — Dette, fin 1S61 : 980,703 ih&iers, y 
compris J3S,400 thalers de papier-UonDaie. — Capitaux 
BC^rs: 1,996,785 thalers. 

Armfy. Contiogenl: l,i71 h., ycompris la'réserve. 

Monnaie. Comme en Prusse. 

Capitale. Alteobourg, aTecl7,168 habitants. 

Goutiernement. Beprésentatir. — Chef de l'État: duc Sf- 
ntfl, -ai en 1826, succède i. son père, Georges, le 3 aotll 
1853, marie, en 1853, à Agnès, princesse d'Anbalt-Dessan, 
doDt il u'a qu'une fille. 

■«x»««bowc«Mb» (Dodié). 
(Confédération germiniqae.) 
Superficie et population (1861): 

H. c. g. Kabitaoli. 
Coboorg <ducbé) .... 10.0 «7,01i 

Golht (duché) ..... 2B,8 113,<f7 

ToTii. 3S.8~ VSO,isi 

Fînanceg. Période de 1861 à 1867. PourCobourg, recettes 
annuelles 171,000 il. , de plus, le revenu net des domaines, 
65,600 11. ; dépenses: 466,900 florins. Pour Gotba, recettes 
et dépenses aunuelies: 606,500 thalers; enoutri, en recette, 
173,831 thalers ia produit net des domaines. — Dette de 
Gotha : 1,085,687 thalers, y compris 100,000 thalers de pa- 
pi«-monnaiei Dette de Cobourg: 1,760,SS2 llor. [papier- 
monnaie compris). 
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Armée. CoatiDgeot fierai pour les deux duchés, S,0i6 h. 
I) forme 1 rég. à % bat. el 1 corap. de réserve de 372 h., et 
est iocorporé à l'armée prussienne. 

Monnaie. Cobourg, florin de 60 kreutzers ^ i fr. 14 c. ; 
Gotha : thaler de 30 gros = 3 tt. 75 c. 

CaptfdJM.Cobourg, 10,690; Gntha, 16,609 habitauts. 

Gouvernement. Représeutalir, avec une chambre distincte 
pour chacun des duchés. La fusion politique et administrative 
des deux duchés n'a pas encore été réalisée. — Chef de 
t'État : duc Emettll, né eiilSIS, succède à son père, Er- 
nest I", le â9 janvier ISU ; marié, en ISiS, à Meiandrine, 
sffiUT du grand-duc de Bade. — Héritier présomptif : prince 
Alfred, deuxième fils de la reine d'Angleterre, neveu du duc, 
né en 18ii. 



elalagen (Dnché). 
(ConfédératioD germanique.) 

Superficie, i^ m. c. g. — Population (186t) 172,341 
hab. protestants. 

Finance», d'après le budget de 1S62 à 186S : 

Recettes annuelles '. '. '. fl. 1,891,167 
Dépenses annuelles '. '. '. » ' l,8iS,012 

Dette en mars 1863 : 3,661,600 Q., dont 33S,461 ne por- 
tant pas intérêt. 

Armée. Contingent fédéral: 1,726 h., réserve comprise. 

Monnaie. Florin de 60 kreutzers = 2 fr. 14 c. 

Capiiak. Meiningen, avec 6,921 hiibitants. 

Gouvernement. Représentatif, avec une chambre. — Chef 
de l'État : duc Bernard, né en ISOO, succède à son père le 
duc Georges, le 24 décembre 1 803, sous tutelle jusqu'en 1821; 
marié, en 1825, à Marie, sœur de feu Frédérîc-iGiiUlanme !■', 
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électeur âeHesse. — Prince faërëdîtaire : soa fils, Georges, 
né en 1826, marié, en 1851, à Charlolte, fille d'Albert, 
prince de Prusse, veuf le 30 mars 1855, remarié en 1858, il 
Féodore, princesse de Hobenlobe-Langenbourg. 

«««•Weinuii^GiMaMh (Graod-dudié]. 

(Coofédéralion germanique.) 

Super ficie 6l population : 66 m. c. g., avec %73,S5S hab. 
(1861), dont 9,8î4 catholiques romains. 

Finances. Période de 1863-66 : 

Beeeites aDQuelles. . . Ibal. 1.6X8,668 
Dépenses — ... l,6!ti,tIII8 

Dette en 1862 : i 1/3 millions de thalers. 

Armée. CoDtingent fédéral : 3,685 hommes. 

Monnaie. Comme enPrnsse. 

Ft//iu. We)mar,-13,$87; Eisenach, 11,617; Jena (uni- 
versité), 6,08ihaJI)iUnts. 

GouDernement. Représentatif, avec une chambre. — Chef " 
de l'Eut : grand-duc CharUs-Aiexandre, né en 1818, suc- 
cëdeà son père, Charles-Frédéric, le 8 juillet 1863, marié, 
en 18t8, à Sophie, sœur du roi des Pays-Bas. — Prince hé- 
réditaire : son fils Charles-Auguste, né en 1844. 



e (Principauté). 
(Confédéralion gennanique.) 

Superfieie eXpopula^on. 8.05 m. c. g., avec 30.774 hab. 
Finanet». Recettes et dépenses, env. 328,000 thalers. 
Armée. Contingeut fédéral : Slè hommes. 
Capitale. Biickebourg, 4, âl9 habitants. 
Goutemement. ïteprésentation des États. Chef de l'État : 
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prince Adolpit, né en 1817, marié, en 18li, à Hermine 
[Hineesse de Waldeck et Pyrmont ; euccËde à son père 
Georges, le SI novembre 18S0. 



Ces duchés ont 6i6, k la suite de la dernière guerre et en 
verln de la paix An 90 nor. ISSt, cédés par le roi de Dane- 
marl[ en faveur du roi de Prusse et de l'empereur d'Autriche, 
et sont provisoirement administrés parles commissaires de 
ces deux puissances. Le commandement en chef de L'armée 
alliée est confié au prince Frédéric-Charles de Prusse. 

La question de la succession à la courouoe ducale, cédée 
par le roi Chrétien IX, est encore indécise. 
Superficie et populalion (1860] (1) : 

H.c.g. Hab. 

Schletvig. . . 167 iO»,&37 

Hoittein ... IBS SU,419 

LaueDbonrg . . 19 60,1i7 

Ml l,00i,t73 

■ekwarafeMVV-mndolatmU (PrJQQpaQlé). 
(ConfédératloD germBnîqne.) 

Suptr/teieelpopalatin(&D lS61}:17.a a. c. g., avec 
71,913 habitants protestants. 
Finances. Budget de la période 1861 à 1866 : 
BueUM. . . . fl. t,ieî,m 
Dépemes ■ . , > 2,«»,43S 

(l)ToBinili«>dU*ibtntt léiOTt» juipi% h Mtntkm de 1* litaBlkia vmla^n. 
FODi C* lui oolinnt le prlnetpal piitcodut i Ja coutonue, vol. L'J», dernier, N» 
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Arm^. Contiogent : 989 h. (la réserve comprise]. 

Monnaie. FlorÎD de 60 kreulzers = ï h. H c. 

Capital». Rndolstadt, S,033 hab. 

GomemoMnt. Représeotatlf. — Souverain : prince ffân- 
(A«r, Déen 1793, succède à son père Louis-Frédéric, en 
1807, veufenlSSJde la princesse Auguste d'\nhalt, et en 
1860 de la comtesse Hélène deReïna, dont il a un fila et une 
fille; remaria morganatiquement depuiit 1851 à Marie, ba- 
ronne de Brockenboui^. 

■Awarah«BrcA«BdenlMWMH (Prineipaulé). 
(Confédéré lioD germanique.) 

Superficie i,\ population [iànixi 1861): 15.<im.c. g., avec 
6i,895 habitants protestaota. 
Finances. Budget de 1864 à 1866 : 

Receltea annuelles. . thaï. 6i8,lii8 
Dépenses ~ . . ^, 611,G3i 

Dette en 1863 : 1,6^4,263 thalers (y compris les baux et 
lescautionnemeuls]. 

Armée. Contingent Fédéral : 8S6 hommes. 

Monnaie. Comme en Prusse. 

Capitale. Sondersbausen, avec 5,818 habitants. 

Gouvernement. Représentatif. — Souverain : prince G6n- 
■tfier, nâ«nl801, succède à son père, Giinther [mort en 1837), 
par suite d'abdication, le S9 août 183S; marié 1° en 1837, 
i. Hariç, prîncefse de Schwanbourg-Rudolstadt ; 3° en 183S, 
à Hathilde, princesse de Hobenlehe-Oehringen ; divorcé en 
ISBS. — Prince héréditaire, fils du premier titi Charles 
Gûother, né en 1830. . . 
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I. — SoàDB (Royaume). 

Superficie et fopvla(ion [1863] : 

H. c g. Habitant* 

Gothje 1,78( S,36i,132 

Saide propTement diie . I.OIK l,lti9^31 

WordUod et Laponie . . i,70S J88,Hi 

ToTU. 8,0«f i,(m,Wi 

Finanett. Budget de 186i à 1866. Receltea aaonelles : 
32,909,600 écus de ryksmyDt; dépenses : 3I,2&0,000; dé- 
penses extraordinaires pour les trois années : 35. ?" millions. 
Delte publique an 31 décembre 1863 : 52 millions d'écns 
de ryksmynt. 
Armie (officiers non compris) : 

Infuterie 100,»!» 

CtTtlerie 8,660 

Artillerie S,050 

Génie et train Sfit7 

ToTu.. 121,807 

La force de l'armée pour 1863, y compris les officiers, est 
évaluée àl29,128 hommes. 

Fîotte. Si vapeurs (2 vaiss. de ligne, 1 frégate, etc.], armés 
de 212 canons ; 28 bât. à voiles (5 vaiss. de ligne, 3 frégates, 
etc.], avec 527 cauons ; DoUille à rames de 2i chaloupes ca- 
nonnières; ensemble 171 b&t. et 989 canons — Personnel : 
9,620 h., dont 287 officiers. 
Commerce. Valeurs en millioDS d'écus de l'empire : 
ImpartatioD. Exportation. 
1858. . . . B6.9 88.8 

18!». . . . 7(.S 78.6 
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Importation. Exportation. 
t860. ... 82.4 W.i 

1861. . . . 106.5 81.0 

1863 (1) . . 98.S 86.0 (3) 

Navigation en 1861i: 

Eolrés. . . . ti,iU navires, 270,1)38 laites. 

Sortis .... 7,561 — BB7,i93 - 

Marine marchande fin \Ui: 3,108 bât., jaugeant 1 J8,837 
lastes (à î tODDeanx). 

Monnaie. Ëcn de banque = 2 fr. 11 i/S c. [monnaie de 
compte, 1= 180 oeres). Ëcu de ryksmjnt, se sabdivisant en 
100 oeres, et valant 1 fr.ll ; 70 oeres = 1 Tr. Quatre écng 
ryksmynt ëquivalenl k 1 rixdale spéciès (norwégien), 5 fr. 
66 cent, oa 3 marcs de banque de Hambourg. 

YillM. Stockholm, capitale, avec lSi,691 bab. (1863); 
Gotbenbourg, il,68S Lab. . 

Gouvernemenl. Uonarcbie représentative, avec une cham- 
bre divisée en i curies. Conseil d'État composé de 3 mioig- 
tres d'Etat et de 8 conseillers, dont S à portefeuille et 3 avec 
voix consultative. 

II. — NoBWÉGE (Boyaume). 

Super/teie ^Ipopulation. B,799. 2[ ta. c. g., avec environ 
1,600,000 hab. luthériens. 

. Ftnan«ej. Budget de 1863-1866. Recettes et dépenses an- 
nuelles: 4,770,000 rixdales spéciès. 
. Dette publique en 1861: 8,623,000 spéciès. 

Armée. 3S,11S hommes (y compris 16,S0i hommes de 

(1) Pool lu Bnséta anUT[«uu, igyn l'annie 18<ll i mtia lu thiltcM j mai opiiméi 
eu <cni de liaDitne. 
(1} Fut daU fialgiqne, t rimpoit. l.EU.DOOt t rnpgit. l.tSE.DOO teiu. 
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landwebr). — i%ff<. i frégates, S eorveltes, 3 Bchooaers, 
i bombardea, ISS chaloupes canoaniireg, S remorqaeorsà 
hélice. En tout: 146 b&timeola (dont 14 vapeurs) portant 
environ 8K1 canoas. 
Comneree. En millions de rixdales spéciès : 

ImporUtion. Exportation. 

18.0 9,8 
19.7 «J 

18.1 8.4 

1H.8 10.7 

Navigation en 1863 : 

BtlimeDts, Lait«$. 
Entrés. . . 11,328 999,923 

Sortis . . . 11,B76 BU^tS 

Hwine marchande en 186S : navires, 6,541 ; tonnage, 
i83,896 lastes de commerce; 3i,8t7 bonmas d'équipages, 
ifonnaû. Voyei Scëdb. 

Fi7^. Christiania, capiule, 38,968 bab. (avec faubourgs); 
Bergen, SS,797 \ Trondheim, 16,01S. 

Gouvernement. Monarchie démocratique, avec no storUiiag 
(assemblée législative], divisée deux chambres. 

Souverain det deux payt : roi Ckarlet XV, né eu 1886, suc- 
cède à son père, Oicar I", le 18jaillQll869; marié en 1869, 
à Louise, 611e du prince Frédéric des Pays-Bas, dont il i noe 
fille, flérilier présomptif de la couronne: l« prince Osctr, 
frère du roi, néen 1829. 
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•■IMW (Répnb1iqa« fédérale). 

La confédération suisse se compose de ii cantons, dont 
trots, B&le, Unterwalden et Âppenzell, sont sons-divisés en 
demi-cantons. 



Cmiom, SuperfieU 

Berne 1330 

Zurich 31.0 

Argovie 2B.3 

Vaud 87.7 

fisint-Gall 36.7 

Lucerne 33.6 

TessiD GO.S 

Fribonrg 29.7 

Grison» 137.3 

ThuTgovie 18.0 

ValaU 94.8 

Nencbâtel U.V 

Soleare 13.7 

Genève B.â 

Appenzell (Rhodes ext.) i.8 

Appeoiell (Rhodes int.) . 2.8 

Bile-Campagne ... 7.7 

Sehwytt 18.8 

Scfaaffhoiue B.9 

Glaris ii.t 

Bile-Ville 0.7 

Zng M 

Uri t»7 

Uulenrald (Obvuld). . 8.8 

Dnterwald (Nidwald). . S.2 

739.5 
Financti fédérales. Recettes en 



Populorion. 
(1861) 
«7,111 
366,2011 
19i,S08 

stg.iw 

180,iH 
130,tl0i 
116,343 
1(W,B33 
90,713 
90,080 
90,793 
87,369 
69.263 
82,876 
4S,J31 ' 
12,000 
H1.082 
43,039 



40,683 
19,608 
14,741 



Zurich. 

Lausanne. 
Snint-Gall. 
Lucerne. 
Lagano. 
Fri bourg. 

Fnnenféld. 

HeuchStel. 
Soleare. 

Appeniell- 
LiesUll. 
Schwyti. 
SchafFliooie. 
Glari*. 
B&le. 
Zug- 
Alldorf. 
Samem. 



2,ïI10,49i (1) 
1863: 19>mitUoDs; dé- 



£4 



1.4TB,9M , ( 
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penses, 18.6 millioDs de francs. —Actif à la fin de 1 

li millions. 
Armée fédérale : 

Armée régalien (hommea de 20 i3i ans) . a^^UI 

Réserve (hommes de U i 40 ans). . . . 18.631 

Undvehr<hommeade Wà i4 ans). . . 63,SS(! 



Totit.. m.60S 

Commerce. Des données statisliqnes sur l'ensemble et à la 
valeur font défaut : 

Monnaie fédérale, t franc à 100 rappes. 

Villet principalet. Genève, 41,115; Bàle, 37,918; Berne 
(siège du gouvernement fédéral], 29,016; Lausanne, S0,S16; 
Zurich, 19,7B8; 

Pouvoir exécutif fédéral. Conseil fédéral, composé de sept 
membres, nommés pour trois ans; président pour 1864 : 
le D*. Dubs, de Zurich. — Pouvoir législatif. 1° Conseil 
national de 128 membres (1 sur 90,000 habitants), élec- 
tions nouvelles tous les 3 ans. 2° Conseil des États de 44 
membres (2 par canton). 

TBi^ale (Empire). 

Superficie et, population en 1844 [évaluations fort incer- 
taines) : 

H. c. g. H*bitanti. 

PossesuoDS d'Europe. 9;878 1 9,730,000 

— d'Asie. . 31,470 16,0!»,000 

— d'Afrique iifiiO t>,6SO,000 

ToTAi. 86,388 37,430,000 

Pour la division de ce chiffre par races et par cultes, voir 
les Ânnuatrei de 18S8 et 18B9. 
Divieion adminittrmivedi tmpire. Edhope [17 e^ets ou 
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g'ODvernemeiits généraux) : TchinneD (ancienue Tbraee), ca- 
pitale, lodrinople; — Silistrie, Widdin, Nich (ces trois der- 
niers eyalets sont formés du royaDme de Bulgarie); — Se- 
lanilc (MacédoiDe et Thessalie], cap. Saloniqne; — Tania 
(Epire ou Albanie du Sud), cap. Janioa; — Uskvp (Albanie 
orientale); forteresse de Belgrade: — Ronmélie, Bosnie et 
Croatie; — Dijzair (Archipel), Cryt (Crèta), Scutarî, Tirhala. 
— Possessions tributaires : Moldavie (Boghdan}, Vdachie 
(Eflak), Servie [Sirp). 

Asie (2S eyalels) : Easlamouni (Paphiagooie), Khouda- 
vendiguair (Bythinie), Aydin (Lydie), Karaman (Pbrygieet 
Pampbilie), Adana (Cilicie], Angora (Cappadoce), Sivas (Cap- 
padoce), Tharabezoun (Pont et Colchide), Erieroum (Arnié- 
uie). Van (Assyrie], Kurdistan, Kharbout (Sophèoe et Coma- 
gioe), Halep (Syrie etOrsoëDe), Saïda (Phénicie et Palestine), 
DschebelULibnan (Libanon), Cham (Syrie), Scbebrzor, Bag- 
dad (Babylonie), Mecque, Habech (Arabie et Ethiopie), Ha- 
remî-Nebevi, Yemen. 

AFSiQnK (3 eyalets) : Uissr (Egypte), Tarablousi-Gharb 
(Tripoli), Tunis. 

financer. Budget de l'exercice de 1863 h 186i. Recettes 
3,010,539 bourses,.dépenses9, 969, 004 bourses (la bourse 
vaut BOO piastres), (t] La dette publique, eu 1862, s'élevait à 
environ S0i8b0,000 livr. st., dont Î2 1/2 en délie extérieure. 

Armée, d'après des estimations approximatives. Armée 
active (Nizam) :■ 6 corps d'armée (chacun de deux divisions), 
Iî7,i80; divisions détachées : 81,200 h.; réserve (Rediff) : 
àpeu près de la mSme force que l'armée active. Troupes 

(])Biiagct do ISU-lBSE.KKetta: I*,T37,i81 li'in iterl.id^DKi ill,i71.SSB. — 
tl'ugaentBtion do dépeuei, lur le cùiSte de I'iddëc dccaiC», ■ été ocatioimée pir 
la Mie puhUqne et pu rémipstion ciKanieDiie. — Lei iéfeaatt d« l'irméa «t dt bi 
muina ont (ubi niw rtdDcUaa de tT,TIi9 Une» iMiling. 
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auxiliaires, env. 100,000 bommeg; troupes irrégalières, eav. 
90,000)1. 

Flom (mai 1861] : 18 vapeurs et 30 voiliers (dont S vais- 
seauT de ligne et S frégalee}, armés de 1,21S caDons. 

Conmtnt. Les renseignemeots précis font défaut. L'itnpor-' 
latioD générale [y compris les pays Iribolaires] est évaluée 
pour 186S et 1863 à 1,300 millions, et l'exportatiou à 1,200 
millions de francs. 

Momait. Piastres (grusp) à 48 paras =: 2S centimes. 

VilU» prineipalet. En Europe : CoastaDlÎDOple avec plus 
d'un million d'hab.; ADdriDOple,liO,000;SaloDique,70,000. 
En \sie : Smyrne, Damas. 

Souverain absolu. Sultan Abdull'Axix-Khan, né en 18S0, 
succède 8 son frère, le sultan Abdull-Medjid-Khan, le W 
juin 1861. — Fils, ToDssouf-lEiidin, néeûl8B7. — Gruid- 
vitir, président du conseil privé : Mékiaed-Puad-Patha [mv. 
1861). 

ttals IribnUirts de la Turquie cd Knrope. 

I. — Servie (Syrp). 

Supirficie et population. Environ 1,000 m. c. g., «vw 
1,098,Î81 habitants [1861] professant la religion grecque. 

Finances. Budget de 1864. Recettes 22.2, dépenses 24.4 
millions de piastres. Dette : Néant. 

Force armie. D'après l'organisation de juin 1860, l'arméfe 
de ligne se compose de 2 bataillons d'infanterie, 2 comp. de 
-diàsseurs, 2 escadrons de cavalerie, B batleries d'artillerie, 
,1 comp.deplonniersetde pontonniers. — Eu outre une garde 
nationale de 100,000 hooiroed. 
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Commerce. L'impoTtatioii de 1859-60 élail de S6.|( mil- 
lions de piastres; l'exportation de 63.7 mïlIioDB. 

Yilte principale. Belgrade, avec 1 j,600 habitants. 

Gouvernemenl. CoDslilutionnel, avec uoe assemblée natio- 
nale appelée Skuplschîna, 

Prince : Michel Obrênowieh III, né en 182S; marié en 1853, 
à Julie, comtesse Hunyadi (née enl831}; succède à son père, 
le prince Miloscb, le S6 seplembra 1860. 

II. — PbINCIFADTËS nARtBIBNNBS OU RODHitlflB. 

Ed vertu du traité de Paris, de 1866, gouvernement eon- 
siilutionDel; le pouvoir exécutif était confié, par suite de l'é- 
lutioQ de 1859, pour les deux priucipautés, à un seul prince, 
nais avec deux ministères et deux assemblées législatives. 
/)epuîs la fin de 1861, l'union administrative des deux pays 
a été proclamée avec rassentiment du sultan, et les chambre* 
des deux pays se sont réunies, pour la première Tois, le 5 fé- 
vrier 1868, à Buchareat. — Le prince ou Bospodar est 
Mexandre-Jean I" [colonel Couza], né en 1820, élu pour la 
Moldavie le 17 janvier, et pour la Yalachie le 5 février 18S9. 

Superficie et population (cuila^nc] : 

M. c. g. Habitanti. 

Moldavie .... 968 l.B86,000 

Valnchie .... 1,35U 3,J0O,9iO 

Ensemble. S,S88 3,088,920 

Chiffres plus récents; î,68l m. c. g.,et i, 500,921 hab., 
dont 135,150 catholiques. — Division : 33 districts, adminis- 
trés chacun par un préfet. 

Financer. Budget de 1865 : Recettes 16S,6, dépenses, 
161. H millions de piastres. — Dette moldave en 1856, 15 1/3, 
dettevataque en 1857, 14 millions de piastres. En mail 860, 
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il a été réalisé uu empruut de 60 millions de francs, el en 
août 186i, uu autre emprunt de iS millions de francs. 

Armfy : 3t,9i3 hommes (garde-frootières et gendarmes 
compris). 

C^oinin^»(1862),en millions de piastres: Importation, 176, 
exportation, 307 1/2. 

Villet principale*. Jassy (Moldavie), 60,000 hab.; Bucha- 
reat (Valacbie), 100,000 hab. Ports : Galatz, sur le Danube 
(Moldavie), Ibraïla (Valachie). 

III. — HoNT^NésHO (Cemagora). 

Le Monténégro, situé entre l'Albanie, la Bosnie et la Dal- 
malîe, forme, depuis plus de 160 ans, nn État particulier, 
administré par les chefs de la famille Pélrovich-NjégOBcb, et 
dont la Turquie a la suzeraineté. 

Superficie tt population. De 70à SOm.c. g., avec environ 
130,000 habitants (race serbe) parlant la langueserbe et pro> 
fessant la religion grecque, dont 26,000 en état de porteries 
armes. — Ditiêion. Les deux pays, Cernagora et Barda, sous- 
divisés chacun en 4 districts ou nakias. 

Finance». Le revenu des impôts est d'environ 40,000 fl. 

Prince (Hospodar). Nicolas 1" Petronch-Nj'egosck, né en 
18i0, succède à son oncle Daniel I" [lue le 12 aoflt 1860}, 
marjé en 1860, avec Milaua Petrowska Wucoticowa. — Le 
prince touche, outre sa liste civile, une subvention annuelle 
delaBussie, de 8,000 ducats, et une de la France de 60,000 fr. 
— Gouvernement monarchique, avec au sénat de IS mem- 
bres, et une assemblée nationale. 
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WsUeek (Priociptnté). 
(Confédération germanique.) 

Stiperfieie el population (eo 1861). SO.361D. c. g., avee 
SS,60i habitants protestaDts. 
Anonm. Budget IrieQiial de 1S63-1865: 

Waldeck. Pyrmnnl . 
Recettes pour 1865. . thaï. UajOl 69.400 

Dépenses pour 1863. . . . Ui,3S& 6tf;7i7 

Arm&. CoDtiDgent téiéiaX : 866 hommes. 
Monnaie. Comme en Prusse. 
Chef-lieu. Arolsen, avec 1,96B habiUnts. 
Gouvernement. Représentatif. — Chef de l'Elat : prince 
Georget-Vietor, né en 1831 succède, à son père, le prince 
Georges, le 15 mai 18iS, sous tutelle maternelle; majenr en 
1852; marié en 1853, à Hélène, priocesse de Nassau, dont 
il a cinq filles. 



I (Royaume). 
(Confédéralion germanique.) 

Superficie elpopulation (en décembre 1861), 3Bi.^ m. c. g- 
avec 1,720,708 habitants, dont 627,057 catholiques. 

Divition adminiitralive. Quatre cercles : Neckar, Forét- 
Noire, Danube, Jaxt, sons-divisés en 64 bailliages. 

Financer. Budget pour la période triennale de 1861 
àl86i: 

Dépenses 1861-63 fl. lS,ffî3,72I 

— 1862 63 n 18,7fB.233 

- 1863 6i n 16,239688 

ToTii.. fl. e,l93,6iï 
Rucctus (pour les trois années.). . . i7,182,6iS 
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Dette en mai 186i : 76,S78,6iS Oorins. 
Armée. Pied de guerre : 29,160 hommes, pied de paix : 
10,681 hommes. 
Monnaii. Florin à 60 krenUerg = S h. 14 c. 
Yillti (population en 1861) : 

ib. 116,105 
22,736 
18,0S9 

HeitbronD U.OU 

Gowernement. Repr^entatif à deux cliambres. — Souve- 
rain : roi Charles I", né en .1823, succède à son père, le 
rot Guillaume I", le SS jain .1 864 ; marié, en 1846, & Olga, 
SCBUT de l'empereur de Russie [sans enfants). 



L'union commerciale allemande, âilaZolherein, comprend 
une superficie de 9,044.7 m. c. g. el une population de 
34,670,277 habitants (1861). Les États de l'Allemagoe qui 
n'en fout pas partie sont l'Autriche et Liechtenstein, les 
deux Mecktembourg, Bolstein, Limbourg et les trois villes 
libres deBrSme, Hambourg et Lubeck. 

Produit brut du Zollverein [valeur eu tbalers) depuis 
1854: 

Années Total. 

18U. ss,w,im- 

1858 26.3Ï3,371 

1886 86,1H6,«W 

1887 26.602,161 

189S 2MIS't73 

18B« »,7B7,B« 

1860 U,1Q2,SU 

1861 34,908,162 

186^ 2B,816.i23 

18S3. 3S,7U,26i 
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Part touchée par cïacuD des États de l'association en 
1863 et 1863. En milliers de thalen : 



Prusse éciudePnuM. ll,7Si 11,6S7 

Laiembourg 123 129 

B>T>Ëre 2,928 2,919 

Saurofile 1,380 1,373 

BaDovre el Lippe-Sdiaumbourg . . 2,319 2,319 

Wurtemberg 1,073 1.069 

Bade 831 840 

Hesse (âlectoral) itS U\ 

Hesse (grand -duché) V4S tU3 

Thuringe(rayondouSDierdeta). . . 663 660 

Brunswick 160 1S9 

Oldenbourg S9D S89 

Nassau . 383 S82 

Frucfort-snr-Hein — — 

Totii. 22,791 22,698 
Ed 1863, les frais de perception se sodI élevés à plm de 
3 millions; les recettes nettes à 22,698,917 écus. 
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AMéri«>e *m mmwt (aUW>IlBla de I'). 

(CoDfédéntioD de. république) 

Noni, tuperfcÎB et population (d'après le recensement de 

1860] des 13 États et terrïtoires composant l'ancienne 
Union (1). 

H. c g. Habitants. 

Alabama .'.... 2,38» 034,301 

Arkanta$ i.im iSS,aO 

CiliforDie 7,3U 379,904 

Caroline du Nord. . . S,I17 îm,im 

CaroHMdvSwi. . . I,{20 703,708 

* Colombie (djslrict de) . 28 711,080 
'Colorado. . . . 4,977 34,277 
CoDuMticut .... 222 460,147 

• Daeou U,963 4,839 

Delawue 100 112,215 

À reporter. . 3E,983 4,162,»34 

(1] Tloog ■Tonignlil l'orire alphibltiiiae, stdlitlnj[ii4 In tenltoiRa pir sa uUiis- 
qiUi On ditigDe tiniijla pniiliiMi qui n* «nt pu incon léAnltiitaunt tdmiN* duu 
It conHiUntioii. La Étali imprimii m lULlqnM lont cea qni M lontilFuii do 
itlaluii'lani loimn Ica ËtUg caaf6d6i<a de l'Amiiliae. 
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— ÉTATS-DHIB. 




Repori.. . 


38,982 


4,162,834 


rtoride 


2,788 


1«,42B 


G*^ 


2,688 


1,037,286 


Illinou 


2,606 


1,711,981 


Inaian. 


l,tI90 


I,380,ia8 


lOWB 


i,m 


674,948 


KtniM 


3,689 


107,206 


Kentncky .... 


1,772 


1,1H8,684 


LoiùHane .... 


1,941 


708,002 


Naine 


i,tu 


628,279 


HaryUnd .... 


B23 


687,040 


HasMchtuetli . . . 


3«7 


1,231,0B6 




10,3i8 


93,316 


MichigBO .... 


%ea 


749,113 


HioesoU .... 


3,822 


173,838 


MiêiUiipi .... 


2,218 


731.303 


Missouri .... 


3,169 


1,182,712 




9,738 


28,841 


•MeTida . . . . 


2,1 BB 


6,887 




437 


326,873 


New-Jer»ey . . . 


S91 


679,(»S 


Kew-Tork. . . . 


2,376 


3,880,738 


Ohio 


1,880 


2,339,802 


OréB"» 


3,763 ■ 


B2,46» 


Pen.yly<mie. . . . 


2,164 


2,906,118 


Bhode-I^lind . . . 


49 


174,620 


Tennum . . . . 


. 2,I4S 


1,109,801 


Tmku 


, 11,171 


60i,21B 


'Ut.h .... 


. 6,177 


40,273 


Vermonl. . . . 


. m 


31S,098 


Vb^MeorinuU . 


. i,9« 


1,261,397 




B41 


334,921 


Washinglon, . . 


. 8,28S 


11,894 


Wieconsii . . . 


. 2,856 


778,881 


TOTU. 


132,630 


81,448,080 
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Dans ce total (1) la part des Étals confédérés est de 33,31i 
m. c. g., avec 8,768,112 habitants. 

Sous le rapport des races, la population se rëpartissaît ea 
1860 de la manière suivante : 



BliDcs. Libres. EscUvet. 

Ëut9 de l'Union. . 3l,B!t3,8Bl 31(9^36 i3S,6SD 

ÉUta oonfédéréB. . 8,*t9.«3 132.760 3,E31J80 

37,003,314 MI,096 3,983,770 

D'où il résulte que dans les Ëtats restés fidèles à l'UoioD 
l,97p-'>/>, dans les Ëtats confédérés 63 B2 p-'U des habitants 
sont esclaves. 

Sur la progression de la population des États-Unis depuis 
1790, voyes l'An». 1863. 

Finawit. Les recettes du trésor provenaot de tontes 
sources, y compris les emprunts et l'encaisse restant de l'an- 
née précédente, pour l'année finissant Je 30 jain 1863, se 
sont élevées à 720,039,010 doll. Sur cette somme, 69 mil- 
lions provenaient des douanes ; 1 1/2 mill. de l'impôt direct; 
37.V des contributions de l'intérieur; 167,617 des terres 
publiques; 3 mill. de sources diverses ; 776 1/2 mill. d'em- 
prunts de toute nature ; le reste était la balance de l'année 
précédente. 

Les dépenses , pendant la même période, ont été de 
6,350,S19 doll. pour les besoins du congrès, de l'exécutif 
et de la justice; de 1,231,413 doll. pour les relations étran- 
gères; de 15,671,880 doll. pour dépenses diverses, y com- 
pris les monnaies, les emprunts, les besoins de la poste, la 
perception des revenus et autres charges sembl^les ; de 

■ Inditu qui ont comarvé. leui diTitiou ea tribu, m 
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t,8l6,6ti doll. pour la département del'iDlériMr; de 
699,398,600 doll.ponrle département de la guerre; de 
63,itl,106 doll. pour le déparlement de la marioe:. de 
SI,7â9,8J7 doll. pour l'intérêt de la dette publique, faisant 
UD eosemble de 71i,709,995doll. et laissanl dans le trésor, 
an 1" juillet 1863, une balance de 5,3i9,0iS dollars. 

Dans le budget projeté pour l'exercice 1863-64, les re- 
cettes étaient évaluées à 7SS.B milliong de doU. (dont 59i en 
emprunts], les dépenses k 1,0997 millions (t). 

Detu publique. Le total au li mai 186i s'élevait, déduo- 
Fion faite delaprovïsion métallique (16 1/3 mill.) à S7SS.3miU 
tiens de dollars, dont 508 ne portant pas d'intérêts. — L'an- 
cienne dette contractée avant la guerre ne s'élevait plus à la 
dite indiquée qu'à 66.3 millions. 

(1) Voici ce que nous apprend nu cet exercice le dernier muttgo 
du Président : 
Il Lesrecettespcndanl l'année dermire,proTenBnt de toutes so 

.1. l,__ J :__.■ ,__^ j.[g j_ __,._:__ l._ .-._ 



inr la bue des aulorïsalions sienées par le secréuire du trésor, 
sUDl élevées, en y compreoaDt Tes emprunis et rencaisse du (réso 
■"juillet i8«3, i un milliard Z9i milUoRS 796 mille? dollars 62 ce 



..c des dépenses, d'après la même base, i 1 milliard 

!9B millious S6 mille 101 dollars 89 cents, laissant un boni de 96 luil- 
lions 73» mille 90S dollars 73 ccnls. En déduisant de ce chiffre le prin- 
cipal delà dette publique remboursée et le cbiffredes bans qui ont été 
émis i U place, les oiiératlons du trésor se résument ainsi : 

" Recettes : 88i.076.6iS dollars 77 cents, dépenses, SSS.93i,0S7 
dolUrs 86 cents, ce qui laisse un boni de 18,8i2,S98 dollars 71 ceali. 
Ua douanes ont donné 102.316,1!(2 dollnrs 99 cents; les terres, 
B68.333 dollars 29 cents: les ta<Les directes, t7B,6i8 dollars gScenls; 
le revenu iotérieur, iœ,7il,13i dollars 10 cenU ; les sources diverses, 
t},Sl\.H» dollars 10 cents ; les emnnints appliqués sux dépenses, y 
compris la balance précédente, 623,1^.62^ dollars 13 cents, 

« On a déboursé pour le service civil, 27,805,899 dollar» 47 cent»; 
pour les pensions et les Indiens, 7, B17,930 dollars 97 cenis; pour le 
déparlement de la guerre. 60 791. 8i2 dollars 97 cents; pour le dépar- 
dement de la marine. 8S.733.2<I2 dollars 79 cents; pour l'inlérêlde la 
délie publique, 83,683,1-21 dollars 69 cents; faisant un loUl de 
863,931.087 dollars 86 cents, et laissant une balance dans le tréaDT de 
18,8e,BS8 dollar» 71 cents, comme je l'ai dit plus haul. > 
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Finaweidei Étatt confédéri». An 3t décembre 1862, les 
recettes s'élaient élevées à 160.3 millioDS de dollars (dont 
131.8 en emprunts de diverse nature], les dépenses à iiS.i 
millions (guerre 341, marine 20. s). 

A la même date la dette totale était de 656. i millions ; une 
somme de 357.9 était encore jngée nécessaire pour faire lace 
aux besoins de l'État jusqn'à la fin de l'exercice, 1" jnil- 
let 1863. 

En 1863 les recettes ont été d'an peu plus de B mil), de 
dollars, les dépenses de 600 millions. La dette s'élevait à la 
fia decette année en somme ronde à 1,000 millions (dont 800 
en assignats el 200 en obligations). 

Arimée fëiérale. En décembre 1862, on évaluait à 800,000 
bommes l'effectif des trouves régulières et volontaires. Ce 
cbiffre a considérablement baissé après l'expiration de l'en- 
gagement des volonlairesen avril 1863. 

Flotte. En nov. 1863 : 426 vapeurs, armés de 2,662 ca- 
nons; 113 bât. à voiles, armés de 1,028 canons. Ensemble 
S39b£t.et 3,690 canons. En construction 88 bât., avec 388 
canons. — Personnel : 385 officiers en act, et 3,i00 matelots. 
Infanterie de marine, une brigade de 93 ofT. et 2,800 h. 
Commvrce. En millions de dollars : 

18tt9-60. 1860-61. 18S1-6S. 

ImporUtioD. 362.1 33S.6 * 

Eiportetion. JOO.l 249.3 213.0 

Marine marcbaade. Le tonnage collectif était en 1863 de 
S,126,081 tonnes (bftt. cAtiers et de grande pèche compris). 
Monnaie. Dollar à 100 cents = 5 fr. 42 c. on fi sb. 6 
pence. 

Yilltg principales (population de 1860] : 

Habitant*. 

New-Tork 80B,t(61 

Pbiladelpbie(PensylTame}. . . . tffô,S59 
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H«bilnit(. 

Brooklyn 266.661 

fiiltimore(Har]'Iatid). . .... 2l2.ilS 

Boston (HassachuselB).' 177,812 

Nouvelle-Orlésne (Louisiane) . . . 168,678 

Saint-Louis (Uissoori) 160,773 

Cincinnuti (Ohio) 16l,0« 

Washington (capitale de l'UnioD). . 61,123 

Bichmoad (capitale des séparatJBtes) . 37,910 

Chambra tégûtatives Je l'UnioD (congrès] : un Béacit com- 
posé de deux membres pour cbaque Eut, et une chambre des 
représeDiants de 3 Jl membres (1 sur 93,423 hab.) (1). Préei- 
deot de rUnioD, élu pour i aus, depuis le i marslSâl: ifro- 
ham Lincoln. 11 a été rééla en dov. 186i. — Président des 
Etats conrédérés ou séparatistes, élu pour 6 ans : Jefferton 
Bâtit (19 fôvr. 1861). 

AMériqoe esBtrale. 

(Républiques centro- américaines.) 

I. — Gdatéhala, indépeadani depuis 1847. 

Superficie el population. 1,918 m. c. g., avec eoviron np 
million d'habitants. — Divition 17 départemeols. 

Financée : 

Recettes effectua en 18119 . . . dollars. 1,383,094 
Dépenses 1,272280 

Dette intérieure, 700,000; extérieure, 600,000 dollars. 
Armée. 3,%00 hommes, plus un corps patriotique et noe 
milice nationale de 13,978 hommes. 

(1) Apièi la •éetBian du tMi dn Bai, Is «Mt M eompWt plu qu M H I* 
Chuibn qoa 181 meoilins. 
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Commmva 1861 et 186S : 

ImpoTiaiioD . . . piutrei. 1,030,076 1,093,0U 
EiportstiDD ; 1,272,483 1,B8«,900 

N&vigatiGD en 1863.: Ealtés 143 navires {Ï8,S71 tonn.)- 
Capitale. GuaténraU avec 60,000 hab. autres villes prin- 
cipales : Anligna, 1S,000; QuezalteDango, 21,000; Tolo- 
nicapam, 16,000; Amatitlan, 11,000; Zacapa, 14,000 ha- 
bitants. — Ports de mer : San José (sur le Pacifique), Santo- 
Tbomas et ïzabal (sur l'Âtlanlique). 

Go«f>trRement. Président : capitaine général RaphaSl Car- 
rera, élo le 19 octobre 1851 et proclanié président à vie par 
une junte nationale, le 26 octobre 1854. — Cbambre lé- 
^slative de 65 membres. 

II. — SAnSALVADOI. 

Super/leieel population. 345 m. c, avec 600,000 hab. 

Divition ferritoriale. Huit dëpartemenis. 

Finances. Recettes en 1861 : 869,623 dollars ; dépenses: 
604,847 dollars. 

Dette en 1862 : Bons du trésor, 175,245 doll. ; dette ex- 
térieure, 289,000 dollars. 

Armée. Milices : 5,000; troupes permanentes : 1,000 h. 

Marine. Personnel : 386 oŒciers en act. et 3,400 mate- 
lots. Infanterie de marine, une brigade de 93off. et 2,800 h. 

Commerce en 1861. Importation': 1. 3 1 exportation : 2.3 
millions de dollars. 

Villes principales : San Salvador, capitale, 40,000 hab., 
San Vicente, San Miguel. — Portde mer : Saint-Louis. 

Gouvernement. Président, élu en nov. 1863 pour 6 ans : 
Franfoi» Butnmt. — Chanbre légidative, composée de 24 
membres, et un Sénat de 12 membres. 
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Super/teit. 9,H& milles carrés géogr. — Pepulali«%. En- 
vin» 360,000 habit. — Division. Sept déparlemeots : Co- 
mafagua, Cboluteca, Gracias, Toro, Tejucigalpa, Olancho, 
Santa-Barbara. 

Piwnm. Becetles totales, environ 200,000 dollan. 

Conmerce. Evalué à un mouvement général moyen de 1 \l% 
million depiastres par an. 

Capitale. Comayagua, avec 18,000 habitants. — Poris ; 
Truxillo, Omoa, LaPaz et Ammapala, Salvador. 

Gtwtrnemenl. Président, élu pour i ans, en 1834 : la gé- 
néral 3. M. Médina. Une chambre législative de 11 députes, 
un sénat de 7 membres et un conseil d'État. 

IV. — NiCARAGDA. 

Suptrfieie. %,736 milles carrés. Cinq départements. 

Population [y compris la Hosquilie]. 100,000 hab., dont 
30,000 blancs. 

Piaaneeg en 1861. Becettes : 386,0i4 doll. ; dépenses : 
378.955; detU : 4 millions de doll. 

Commerce. Importation et exportation : environ 1 million 
de dollars. 

Viltet. Léon, ancienne capitale, avec 35,000 habitants; 
jiége do gouvernement : Managua avec environ 10,000 hab. 

GotaiertteBUHt. Président, élu pour4 ans le 1" mars 1859 : 
le général Thomas Martinet (réélu en 1 863). — Chambre lé- 
gislative et DU Sénat. 

V. — COSTA-RICA. 

Sttperfieie. 1,011 m.c. g.; sektn d'autres, 3,100 lieues car- 
rées de S5 au degré. — Population. 186,760 habiUnls. — 
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Dniiion. Six provinces : San José, Cartago, Heredia, Ala- 
jueU, Moracia, PunU-Arenas. 

FinancM. Revenus ordinaires, 1 million de piaslres. 
Commerce. Port de Punta-Arenas. En millions de piastres : 
AddJu. ImparlRtioii. Exporlalion. i Entrées. Sorlicc. 



ImparlRtioii. 


E: 


ipDrlalion . 


1.00 




0.99 


0.M 




1.37 



Armfe. 5,000 hommes de milice, dont SOO font périodique- 
ment le service actif. 

ViUes. San José, capitale, avec 30,000 hab.; Garlago; 
Heredia. — Port franc : Punta-Arenas. 

Gouvernement. République avec une Chambre législative 
de S9 députés et un Sénat de 25 membres.— Chef de l'Étal : 
présideDl, élu pour 3 ans, le 7 avril 1863, Dr J. Smtnu. 

ArceaUae (République). 
(âlBti-DDi> de la république de la Plata.) 

Nomê dei li protincet (ensemble 173 dëpartemenls) : Cor- 
dova, Calamarca.Corrientea, Eiilre-Rios, Jujay,Salta, Hen- 
doxa, Rioja, San-Jago, Sao-Juan , Sauta-Fé , San-Luis, 
Tucuman, Ruenos-Ayres. — En outre, le district de Gran- 
Chaco et le désert du Midi jusqu'au Rio-Negro. 

Superficie etpopulation. ^B,B3t m. c. g. (plus 6,667 m. c. 
pourleGran-Cliaco), avecl,171,800 habitants. 

Finaneei. Les recettes pour 1863 sont évaluées à environ 
9 millions de piastres fortes. 

Dette iulérieure au 1" janvier 1860 : i,SSi,837 piastres; 
dette extérieure: 1,386,418 piastres. En 186t, nouvel em- 
prunt de 6 millions de piastres. — Dette de Ruenos-Ayres : 
eztérieore, i,22B,6ftO liv. sterl. ; intérieure, 96, millions 
de piastres. 
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ArmA. 10,700 hommeB, non compris la milice et la gud« 
DalioDalfl de SueDOB-Âyres. Floue ^ Sept petits vapeurs et 
10 bat. à voiles. 

Commerce. Importation aDDuelle, environ i millions de liv. 
sierl. Exportation de Baeuos-&yres en 186Î : 3.99 millioiu. 

Ville» el principaux porta de mer. Buenos-Ayres : 190,000 
liabilaots, siège provisoire du gonveruement fédéral ; BoM- 
rio, 13,000 hab. 

Gouvernement. Président éln pour 6 ans : le général Mitn 
(tSoct. 1809). — Pouvoir législatif : un S6natde%8etnne 
Chambre de 5i membres. 

■•liTie (Bépublique). 

Superficie et population (18S8). %i,01S m, c. g., avec 
1,987,362 hab., dont SiS.OOO Indiens. 

Divieion. Neuf départements. 

Financet. Becettes en 1863 : S. 3; dépenses : i.^ milUona 
de piastres. 

Armée. Environ 1,SOO hommes. 

Commerce. Imporlalron en 1853 : valeur 6,897,926 fr. 

Vitlet prineipalei : Chji(\a\saci [capitale); La Pas (76,372 
hal>.),Cocbabamba(40,678), Sucre (23, 079), Potosi, (22,860) 
— Port de mer : Cobija. 

Chef du pouvoir exécutif. Président, Joii-Maria iAeha, 
nommé à vie eu mai 1861. 

■réall (Empire eonstitutionnel). 
Superficie et population (en 1866). lJ7,62im. c. g., avee 
7,677,800 habitants. — Dieimn : ÎO provinces. 
Financée. Budget projeté pour 1864-66 : 

RecetlM conUM. SS,000 

Dépemei » Se,BB8 
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Dette: 

Intérieare (déeembTe 1805) . . cantoi. 70,777 

Extérieure (décembre 1863) . . Ut. si. 10,820,300 

Àclif : 7,31ScoQlos. 

irn«é(e[i 1869) : 23,S80 honmes. 

Flotte : & voiles, Ifi bât. armds (dent 1 Frég., 6 corv. } ; à 
vapeur, SS bâl. el 7 chaloupes cauoonières ou barques. — 
Troupes de marioe : offieien, 671 ; soldats, 3,716. 

Commerce : 

186 1-» 1S68 63 

ImporiBiion . . . IIO.IW 98,190(1) 

ExporlatiOD . . . 12i,38S 132,BM(1) 

Monnaie. 1 milréJs en papier = S fr. SS c. ; 1 milréis en 
argeDlE=Srr. IB c. ; 1 codIo<=1000 milréis; 1 trace 
= 360 milréis. 

Villeg principales. ^\ùàeHm]To, capitale (296,136 hab), 
Bahia (180,000], Pernambuco [6S,000). 

Gûvtiernement. Constitutionnel, avec ud Sénat de S8 et 
une Chambre des députés de 118 membres. 

Chef de l'État. Bmperenr Dom Pedro II, né en 18iB, suc- 
cède à 30Q père, dom Pedro 1", par suite de l'abdication de 
celui-ci, le 7avrill831; prend les rSnes du gouvernement 
le 43 juillet 1810 ; marié, en 18i3, à Thérèse, princesse des 
DeuX'^iciles. 

■«eBva'AyrcB (Rjpublique). — Voy. ConrinÉniiTioN Akgimtihi. 
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•*<U (Htpublique). 

Superfieieet population. S.SfiO m. c. g., avec 1,SB8,!)19 
hibitaolB (1857), dont 19,969 étraDgen (18Bi). 

Dàition. S7 dâpartemeuts, répartis anr 14 provinuc 
savoir : AUcama, Coqnimbo, Aconcagua, Santiago, Valpa- 
raiso. Colchagua, Taica, Maule, Nubie, CoDcepcioo, Valdi- 
via, Cbiloë, Ârauco, Llanquihae. — Colooie : HagallaDes. 

Finances. Budget pour 1863 : 

RïcetlM piMtrei. 6 JU.887 

hipeaia . 7,H88,«8B 

Dette publique (1863): 

ËtraDgère (emprunt da 1899). . Ut. »t. U8,000 

- (empruDi rie I8H8). . •> l,48tl,tl00 

Consolidation d'intérêts arriérés. » BU9,200 

Intérieure (fia 1863) . . . piastres. S,183,a9 

Armée. Troupes de ligne : S,871 hommea ; garde civiqae : 
SS,077 hommes. 

Flotte, i vapeurs, ponant S7 canons, et 1 frégate-ftiole. 

Commerce. En millions de piastres ; 

AoDéei. Imporlatian. Eiportation. 

18S8 3II.A iS.!t 

1899 2t.7 19.l( 

18» 27.7 25J 

ISffl. , 18 6 ».3 

1862 17.8 (1) 21.9 (1) 

Harioe marchande en 186S : 969 navires jaugeant 117,110 
lonoeaux. 

JfonRfft'e. 1 peso fuerlo à 8 réanx de 1 qvariiUoss 5fr., 
i dollar ou piastre = S fr. iî c. 

(1| Belgique, impgtt. 70tfiU; uport. W.f» piolrn. 
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VillapnncipalM : Santiago (cspiule), 80,000 hab.; Val- 
paraîso, 10,000; Copiapo. 

Chef du poitvoir exécutif . Président éln ponr S ans : Joié- 
Joaquim Ferez (élu le 18 septembre 1861). — Pouvoir légis- 
latif : on Séoat de SO membres et une Chambre des dépotés, 
éloa à raisoD de 1 sur S0,000 habitaote. 

0*lMiM«(États-DDW de U). 

(RépobtiqDe fédtntiTe composée de neof Élata ; appelée antrefoil 
Unitt NouTelle-GreDide, tantôt Confédérstioo Grenidiiie.) 

LesEtalssoot : Antioquîa, Bolivar, Boyaca, Cauca, Caa- 
dinarmaca, Tolima, Magdalena, Panama, Santander ei le 
lUslrict riderai (ville de Bogota et sa baolieue] . 

Superficie el populalion. a, ^60 la. c. g. avec S,îâ3,837 
habitants [18S1], dont JBO, 000 de race blanche caucasienne. 

Financeg. En 1863-6i : recettes, 9,200,000 piastres, dé- 
penses, S,700,000. 

Dette publique iO millioDs (dont 6 seulemeut de dette 
intérieure). 

Armii fédérale. 2,000 hommes sur pied de paix; entenaps 
de gaerre, les États fournissent un coutiDgent de 1 "/, de la 
population . 

Commtrceoû 1863. Import. 11 1/i, eiport. 12 1/S mil- 
lions de piastres Le mouvement de transit sur le chemin de 
fer de Panama est évalué pour cette année à 112 1/2 mil- 
lions de francs. 

Monnaie. 1 réal = BO centimes ; 1 peso (piastre] = 10 
réanx ou S fr. Depuis septembre 1S57. le pied monétaire 
fraafaîs est introduit. 

Capitale de la fédération, Sanla-Fé-da-Bogota . 
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Gouvernement. Président pour lS6i'66 : le d' Manuel Mu- 
Ttllo. — Chambre des représentaots de 6S membres, Sénat 
de 97 membres (3 par Eut). 

CMl»'mle* — Voyez Ahébiqui chtiialk. 
E^HAtenr (République démocratique). 
Superficie Bl population. Environ 13,i21 m. c. g., avec 
1,040,371 habilanls (1858), doDl 600,000 blancs. 
Diniiion. Trois départements : Guayaquil, Assuay et Quito. 
fwan«#enl8S8. Recettes: 991,760; dépenses : 1 mil- 
lion de piastres. — Dette de l'État en 185B : 

Inlérieute pi»*"^»- ^^'î?* 

Euérieure '"■ sleri. %mAU 

Force fublique. Une arrofie permanente n'existe pas ; une 
flotte de guerre non plus. 
Commerce. En millions de francs : 

Inport. Eïport. 

im *'-0 **■" 

1838. ...... «.6 "-8 

18ltS 7t "" 

IHGO 10.' «-8 

1801 2B.0 t3.8 

Monnaie. 8 réaux == 1 peso Macoquina, ou 9 réaux = 1 
piastre d'argent espagnol. Le système décimal français est 
introduit depuis le IB octobre 1858. 

Yilht principales. Quito, capitale, avec 76,000 tiabilants; 
Riohamba. — Ports de mer : Esmerandas et Guayaqoil. 

Chef du pouvoir exécutif. Vtéalieal: le D' Garcia Moreno 
{1861).— Une asseml)lé6 législative de 42 membres. 

WaU-VataderABièrtqiiAdiiIlard-VoyeE AuiRiQOiMiXO»- 

— Voyei Aubigoi cimtui.i. 
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SMBM (UpidiliqiM, depaMlelSjtnriw ISBB). 
(Firlie ouest de l'île de SHint-Domingue.) 

Superficie ni population. 480 m. c. g. , avec B7S,0U0 habi- 
taots uËgres (catholiques}. 

Finanetg [186SJ. Recetles : l,JIS7,683 piastres; dépecses: 
I,3i6,ie0. — Delta ntérieure : 36.8 milliois de francs; 
intérieare : 13.7 millions de gourdes. 

Armét. Avec la garde nationale, environ SO.OftO h. — 
Marine : i bât. à voiles et 3 vapeurs. 
Commerce. En millions de francs : 

Impart. Expert. 

1860 52.3 SI .9 

IBSI SSO iO.B 

1863 38.6 as 

Capitale. Port-au-Prince, anjourd'hui Port-Répnbltqne, 
avec 81,000 habitants. 

CftcMer^iaf. Depuis la chute (S3'déceinbre18l!6)derein- 
pereur Faustin ï" [Soulouque], président de la république : 
le général Fabre Geffrard; il a prêté serment le f 3 janvier 
1869. — Une Chambre de &0, et un Séaat de 36 membres. 

■ini (Colonie espagnole). 

(Pirtie ouest de l'Ile de Saiat-Domingue.) 

Superficie et population. 810 m. c, g,, avec 200,000 habi- 
tants (catholiques). 

Capitale. Saint-Domingue, avec 1S,000 habitants. 
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Le Mexique, république ISdérativecoastilDét en 18S9 et 
composée, d'après la consiituiion de ttvrier 18K7, de SI 

états ou territoires, entra en état de révoIulioD depuis décem- 
bre 18S6. 7iMir«z fait son eDlrdeà Ueiico, 11 janvier 1861. 
— EipédilioD an Mexique des troupes anglaises, espagnoles 
et fraDcaisGB, déc. 1861 et janv. 18GS. — Déclaraliou de 
guerre de la France au gouvernement du président Juarei, 
16 avril 1862; les Français font leur entrée à Uexico ta 
juin 18t)3; adoption de la forme monarchique par ras- 
semblée des notables, 10 juillet 1863 ; la couronne est offerte 
à l'archiduc Ferdinand-Ûaximiliei) d'Autriche, qui l'accepte 
eonditionDellemeot le 3 oct.1863. Le gouvernemeut est con- 
fié à une a Bégence de l'empire mexicain, n composée des 
généraux Almonte et Salas et de l'archevêque de Ueiico. 
Le prétendant Juarez, président depuis 1858, avait trans- 
léré le siège de sou gouvernement à San Luis de Potosi 
(plus tard, il Tut établi à Monlerey). L'archiduc Maximi- 
lien accepte définitivement la couronne, le 10 avril 1861. 
Fin de la régence, 17 mai ; entrée solennelle du nouvel em- 
pereur à Mexico, 1S juin 1861. 

Superficie et populaiion. 40,315 m. c. g., avec env. 
8,300,060 habitants, dont près de S millions appartiennent 
à la race indienne. 

Pùuweet. Les receltes provenant des douanes (environ 3 
<^ millions de piastres] forment près de la moitié de la re- 
cette générale. — L'état actuel de la dette publique n'est pas 
encore fixé; en 1863 elle s'élevait à environ ISO millions de 
piastres. La somme à payer à la France, à titre de rembour- 
sement des frais de guerre, est de 370 millions de francs. 

Armée. La force des troupes fruçaisH, restant encore au 



,ibf Google 



86 STATISTl^DB nEHBRALE. 

Mexique (non compris la légion étrangère, forte de 8000 h.] 
s'élève à 25,001) h. — Corps de volontaires autrichiens, 
4,760 h, ; corps de voloDiaïres belges, SOOO h. 

Commerce. Import. par Vera-Cruz en 1860, 13.1 millions 
de piastres, par Tampico, 1.9 ; exportation par Vera-Cnu, 
6.8, par Tampico, 6. s. 

Monnaie. Piastre ou peso àS réaux^S fr. Jl c. 

Yillti principale». Mexico, capitale SOS.OOO bab. ; Gua- 
dalaxara, 63,000; Puebladelos Angelos, Aguas-Calieotes, 
Querejaro , Guanaxuato , San-Luis-de-Potosi, Vera-Cruz, 
Tampico. 

Gouvernement. Une nouvelle constitution est en voie d'éla- 
boration; président du conseil des ministres : Joacbim Ve- 
lasquezde Léon. — Chtfdt tÊlat: empereur .¥aa:imi7îen /■', 
frère de l'empereur d'Aniriche, proclamé empereur le 10 
avril 1861; né en 1838, marié en 1857 à Charlotte, fille dn 
roi des Belges. 

- Vof ei AaÉRiQiii cmntii. 



P«rMcn*7 (République). 

Superficie elpopulation. 16,577 m. c. g., avec 1,337,131 
hab. (1S57), répartis sur 85 départements. 

Beventttde t'Élal. En 1859, environ 18 1/2 millions de 
francs. — Dette publique, nulle. 

Armft. 16,000 h. et nne réserve de 16,000 h. 

Marine. 16 vapeurs. 

Commerce. Importation en 1860 : 886,811 piastres; ex- 
portation : 1,693,901. 

Monnaie. Piastre à 8 réanx » 6 fr. 35 e. 
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ViOei. Assomptioa, capitale, 81,000 habîUntB; VilU- 
Beal, Santiago. 

Chef de l'État. Président Franc. Solano Lopez, succède k 
80D père Car lot- Antonio Lopez, décédë en sept. 186i, poor 
parfaite le mandat de ce dereier qui expir&it en 1864. 

Véroa (Républiqae). 

Superficie et population (1869). S3,9il m. e. g., avec 
â ];2 millioDS d'babilaDts, non compris les Indiens. 

Ditnfion. Onze dâpartemeuts ; eu outre les deux provinces 
dites littorales de Callao et de Piura. 
Finances en 1861 : 

RecetlM piastre! Sl.SiS 833 

DépeDMS SI,4M4a6 

Dette extérieure, 31 iéa. 1863 : 98,762,699 dollars 
dette intérienre consolidée, G,G2S,5ii dollars. 

Armfy. 16,008 h. dont blOSh. de gendarmerie. 

Marine (1864). 1 Trégate de 4i canons et 6 vapeurs; en 
lont, 18 bâlimeoiB portant 90 canons. 

Commerce en 1861. Importation : environ 90 millions de 
francs; exportation : env. 104. 4 millions, mais de ce dernier 
chiffre, il faut dédwre près de SO millions de francs, que le 
Pérou paye à Londres chaque année, dont 17 iii pour le paye- 
ment des intérêts et l'amorlisseDient de U dette extérieure. — 
Valeur totale de l'importalion, en 1863:^4 à SS millions de 
dollars; de l'exporlation : 32. s millions. 

Marine marchande en 1861 : 110 navires d'une capacité 
totale de !i4,23i tonneaux péruviens. 

Villes. Lima, 100,100 habit.; Arequipa, 30,000 hab. — 
Ports de mer : Callao, Iquiqui. 

Chef du pouvoir exicutif. Président : le général Peset, sdc- 
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cède au gtaini 5m Bamon, âla pour 6 aos, eo mai 1863, 
et décédé CD avril 1863. — Pouvoir léglsUlif : ud SéaU. 
[i membres pardépart.) et uneChambre des députés (1 mem- 
bre sur 80,000 bab.]- 

- Voyez AMitiDDi cEriiHiLi. 



Dracmaroals BABde «rlentale (République). 

SupîT^cie [d'après la oouvelle délimilatioo des frootiëres] 
et ;io;iu/a{ti)n . 3,376 milles carrés [de 15 au degréj, avec 
Si0,965 habilants. — Treize déparlemeots. 

Finances. Budget pour les 1 S mois, du I"juillet 1860 au 
31 décembre 1861 : recettes et dépenses, environ 15 1/3 mil- 
lions de francs. — Dette publique en ISfiO : SO millions de 
piastres, plus 50,000 liv. si. dues à l'Angleterre. 

ArffiA. 1,300 h. dans la capitale el 1,500 h. dans les pro- 
vinces. Garde nationale, environ 80,000 bommes. 

Commercé en 1868. lojporution 10.1; exportation: 
lit. 3 millions de piastres. 

Capitale. Montevideo, avec J6,765bad)itaals [1868). 

Gotivememetit. Président : Athanase Cruz Âguirre, ioal 
le mandat expire en mars 1865. — Une Chambre des séna- 
teurs de 13 membres, et une Chambre des représentants de 
39 membres. 

VéBén«l« (République f<idiniti*e). 

Si^er/leU et population. i9, 091 m. c. g., avec l,66f,ii3 
habitanu (18S8). 

DintioH adminittralift. 13 provinces. 

Finmeet. Des données récentes font défaut; voy. les 
ÂHHttairet précédents. 
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1 18BK~6fi : 

ImporUlion, goordeïde Ht. . . . ft.WHI.ill 
Eiportalion 8,998, IttO 

Capitali. Caracas, avec SO.OOO hahitanls. 

Chef du pouvoir exieulif. VrêsiimlfioviBoin : leginénl 
B. Falcon, élu le 17 juin 1863. 



,ibf Google 



AtghmmitUmm. 

Superfieii et population. Environ 1S,160 m. c. g., arec 
1 millions d'babiUnts mabomiitans. 

L'ancien royaume a%ban s'est divisé en 3 sonverainel^ 
distincles, savoir : Kandahar, Caboul et Hérat. Le chef son- 
veraio de Caboul est Dosl-Moliamed ; celui de flérat, Ahmed 
Dscbao. 



Superfieii et population. i8,360 m. c. g., avec 5 millioos 
d'babllanlg maliomélans. 

Les parties septeotrionales et orientales, fledjaz et Sînaî, 
ainsi que TTemen, sont sous la dépendance de la Turquie ; 
les autres, comme Hadramaud, Mahrab, Oman Hadjar, Ned< 
jed, jouissent de plus ou moins d'indépendance sous des gon- 
veroanta appelés imans, émirs ou scheiks. 



Suptr/icie et population. Environ 7,800 m. c. g., avec i à 
i millions d'habitants; le pays est divisé en 6 provincea 
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Kelat, Sarawan, Entsch-GuDdawa, DjatavaD, Lus, Makian. 

-ÇapUate. Kelat, Î0,000 babilanU. 

. Càif principal Aepms 1841 : Natnr Khan. 

BlroMB M MrsHiBB (Empire). 

Superficie el population. i.BOO m. c. g., avec environ 
8 millions d'habilants. — Villes. Ava ou Aïngwa, capitale; 
Ainarapura, résidence du Boa. — Souverain. Boa (empe- 
reur) Mmngdoum^ 

miae tEropire). 

Superficie. Les indications varient entre les chiffres de 
76,811; el de 60, 073 milles carrés. 

Populationm lSi9. Environ il5 millions. 

Financet. Les revenus publics ont 6l6 évalués par Rienzi 
à S17 millions d'écas de Prusse, par le comte d'Escayrac de 
Lauture à 340 millions de francs. 

Armie. Environ 600,000 b., plus un corps de 200,006 
Tartars. Il n'y a pas d'armée permanente. 

Commerce en 1846, par les cinq ports alors ouverts au 
commerce earopéeu [1): 

Importilion liv. »1. S,196.63< 

Eiporlatioa » 4,698,778 

Port de Shanghaï. Impoflation en 1861 sous pavillon 
non chiDDÎs-. 16 millions de lir. st. (dont 3.7 d'opium eti. S en 
espèces}, S. 3 millions de moins qu'en 1860; exportation 
en 1860 : 10.7. en 186) : 9.9 millions. 

Port de Canton. ImporUtion en 1861 : 9.9; exportation 
3.8 millions de liv. st. 

m tlSBB) et il Pékin (1880). le nDmhre île mi 
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ftiktyriiMpQU*. Pékin, réndeHa de fMipWQnr ; NimkiD, 
Huig-^eii'fu, CaDtOD. -^ Principaux poru o«¥erts &q oom- 
merce européen : Hong-Keag (établisBemeDt briumiiqae), 
Schanghal, Fu-tien-fu, Biamen (Amoog}, Niog-po, Canton, 
Amoy, Tien-tgÎDD. — Colonie portngaiM : Nacao. 

Bautt eolîéget de Fempir». 1} Cooseil de régence pendant 
la mloorilé de l'empereur, présida par le prince Kong, oncto 
de l'empereur; 2) Conseil d'État ayaut sous ses ordres 8 col- 
lèges du gouTernemeot ou départemeols ministériels; t) CoU 
legs des censeurs publics (40 à 60 membres], indépendant 
du gouvernement. 

Soweraiti. Empereur, Ki-lsiaug (a Prospérité >), né eo 
18K5,filsdeHieng-faiig(ué ea 1831, mort en 18SI}.llest Is 
as* empereur depuis 4701! ans, et le 8* de la dynastie du 
Tsing, qui règae depuis 1641. 



(Boyiune). 

Ce pays se compose de l'Aouam du Nord ou Tooquin, de 
l'AoDsm du Midi ou Kiatsehio (Coohiocbine), et du paya de 
Cambodje. — Un traité conclu avec la Frauce en 18K9 a 
remis entre les nains des Français les provinces de Bien-hoâ, 
de Saîg(«etdeUytb«. . . 

Superfieii. D'après Crawrord, 97,800 m. c. g. 

Population. Selon de Chaigneau : 15 à SO millions d'habi- 
tants; selon l'amiral Vannier : 10 milliouB, etaelon Craw- 
furd : 6,198,000 habitants. 

Yiltti. Hue-Tov, capitale ; Ke-Scho, Turanne, Saiogun. 

5oiie>raiii. Roi (Dscbiatoung) Tit-Dae, depuis 1847. 
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Sapet/bit (en. milles carrés anglais) (1) et fopulat 
(1857-1868). . 


M.*.». 




Présidenu du BaDgale . 39S,88t 
PritidenudeHidru . . 130,607 
ProTbee du Padjd) . . «3,27B 


Ht, 185.858 
31,401,0» 
23,116,1(28 




139,368,600 


t. — Possessions médiates : 




H. et,. 
^. . ■ 1 da Benple. . B1B,638 

indirfn.. ■»• «-l^ • • *''fl»fl 
indigènet. ( ^ ^^^^ ^P, 


BRbiunb. 
S8,70J,1M 
ll,400.7«3 


ToTu,. eu,ou 

ToTU«M«u» l,«75,0H 


«,9*8,0W 
183,817,817 


.' fÏMWMW. En nùUioDs de livres sterling : 






P«B«. 


B«mUm 36.8 

DépeoM* ii.9 


U.7 



Dette des Indes an 30 afrillSfiî: 107.1 aillioas de livres 
sterling ; de plus, uq passif de 12 millions ponr le capital de 
l*ftncienae compagaie, et les garanties des cbemins^de fer 
s'élËvent à %-S millions. 

Armée. 72,676 hommes (troupes anglaises). 

dt IIJfainN«HtaaBtltlal(atl>ill«M)c<t<<*^liWn'* 
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Comment. Valenr en millîoDs de lîvru sterling : 

18119. 1890. 1161. 1863. 

ImporUtion. 3i.S iO.6 i%.\ S7.S 

BxporUtioD. 30.B 28.8 U.O S7.0 ' 

Gwvtrnmr finirai (vice-roi) : Général sir Jobo Laird 
Hsir Lawrence, nommé en nov. 1863 [re'slde ^ Calcutta). 

' «apsB ou MIplM» (Empira). 

Superficie (les lies dépendantes comprises). D'apris Engal' 
bard : 7.06S, d'après Siebold : 6,77S m. c. g. ', population : 
deSSàJO-miliieQS. 

Gouvernement. Le Japon a deui ohats auprâmee : m enipt- 
reur spirituel ou Micado, dont le nom personnel n'est conon 
que des grands feudataires, et un empereur temporel, Tateovn 
ou Sjogouit, actuellement Mina MoUo 1". Le premier réside 
àMiako, le second àTeddo.LeTaicoun aaoas lui un grand 
consejl de 13 membres qui gouvernent en son nom. 

Pçrti^^e mer ouverts aoz Européens et aux Américains du 
Nord : Bioga, Kanagawa, Niegata, Bakodadi et Nangasalct. 
L'exportntion a été ofEciellement évaluée pour 1863 à 5 mil- 
lions, et l'importation à 1.6 million de dollars. Sont entrés 
en 1863 dans les ports du Japon; 170 navires, jaugeant 
6i,3S8 tonneaux, dont 100 anglais, iO anéricsins, 13 hol- 
landais, 8 allemands, 7 fran^is, i russes. 

M — W le («aMwaS «el (Étil fédénl m Arabie) (I). 

Superficie 6t population. 8,000 m. c. g. avec environ 1 1/? 
millions d'&mes. 



■ Ftnn méridioQi)*, M en 
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Jtntntu. EnviroD SI miltionB de francs. 

Armée; Garde de l'iman : %,SO0 balutche»; 
, /'/otte. 87 navires avec 730 caDODs. 

Capitale. Mascate ; résidence de l'iman : île de Zaniibar. 

Souverain. Sultan SaU-Midjid, successeur et GI9 de Sejîd- 
Siid, mort le 18 octobre 18S6. 



PwrsB on Iran (Ëttt deipotiqae). 

Superficie ei population. Environ Î6,480 m. c. g., avec 
eDviroD 10 millions d'habitants, pourla plupart mahométans. 
— Ditition. Onie provinces, savoir : Aderbidjan, Irak-Ad- 
jéini, Kurdistan, Kubtstan, Ehuristan avec Luristan, Far- 
n'slao avec Laristaa, Taberistan, Eerman, Eborasao, Ma- 
lenderan et Gnilan. 

Fiaaneea. Revenus du trésor spirituel [servant à l'eolre- 
lien du culte, de la justice, etc.), i 1/S millions delomaos; 
revenus de la couronne (pour la cour et l'administralion pn- 
bliqae], 7 millions detomatis. — Il n'existe pas de dette. 

Armée. En 1862 : troupes régulières, infanterie 95,000 b.; 
cavalerie,' S90 hommes; arlillerie, 6,380 h., cavalerie irr^ 
^lière; ^9,030 hommes. 

Commerce. On exporte céréales, tabacs, cbâies, étoffes de 
laine, de-«oton,' de soie. L'importation par les frontières de 
l'Oaest et de l'Est s'élève eu moyenae à 78 millions de fr.; 
l'exportation à environ autant. 

Monnaie. 1 toman à 10 saebibkoraa = 11 Er. 60.; roupie 
(3l/3abazes] = i fr. 18 cent. 

Villei principales. Téhéran, capitale et résidence du schah, 
120,000 hab.; Ispaban (180,000), Tébriz (160,000), Aste- 
rabad, Mesbhed (100,000), Sbiras, Eermanscbab-Kascham. 

Souverain. Schah NaHer-ei'Dini, né en 1899, snccède à 
MQ père Méhémed-Schab, en 1848, — Premier ministre : 
Ferrouk-Ehan. 
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Mmm Ctoioii •■>M)<Ri>y«iiii« dwpoUqn^. 

Ce royaume se compose : 1* de Sîam propremeat dit; S* 
de grandes parties de Lana ; de la partie la plus occidenUle 
de Cambodje ; des Étals tributaires malais et d'nae parUe da 
la presqu'île de Malacca. 

Sttper/icit. SeloD Crawfurd : ll,87B m. c. g. 

Pepuiatio». Seloo sir Joha BoWtÏDg : I à 5 milliona; 
d'apiis Hgr. Pallegoix, 6 millions ; elle est composée de Sia* 
mois, de Chiaoîs, de Malais, etc. 

Bnentu annuelt. Selon Crftwfnrd : 3,lli,000 lir. alerl. 

Armée. 60,000 hommes. 

Capitale. Bangkok, la plus grande cité de l'Indo-Chiiie, 
avec 400,000 habiiaots (?). 

Souverain. Depuis le 16 avril 18S1 : Chan Pkra-MoMgha. 
A. cOK de loi, règne uo second roi. 



I. Khabat de China : 81,000 m. c. g.. S,600,000 halù- 
tants. — Khan (souverain] : Bi^ad Khu, depuia 1846. — 
Capitale : Chiwa, 60,000 habiUnts. 

II. Khanat de Biuhara : 5,600 m. o. g., % m nûUioBi 
d'habitanU. ~ Khan : Seiud Mit Moiaffer Sekah, aateëde à 
son père, Nasi Ualla, enl860.— Capiule : Buchaja, 60,D0f 
babiUals. 

III. Antres petits Élatt Vehtqvu : environ 1,600 m. ç. g., 
avec 1 million d'babitanu. Le principal (te ces £uu ert 
Kandus, conquis parle dost d'Afghanistan. 
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IV.— AFRIQUE. 



Si^ierfieu. Enviton 10 à 11,000 m. c. g. Le pays se com- 
pose de l'Abyssinie proprement iJile el des pays littoraux do 
la mer Rouge ou Samhara. L'Abyssinie proprement dite est 
divisée en trois provinces : Amhara, Tigré, et Ctioa. 

Population. EnviroQ 4 IjS millions d'habitants [dontl mil- 
lion de chrétiens et un demi-million de mafaomAans.) — 
Princip^es localilés : Gondar (1S,000 hab), Adowa ($000). 
Angolalla (4,000) et HossOwah. Places de commerce : Gon- 
dar (Ambara), Alegon Amba (Choa); Massowah sur La mer 
Ronge; Adiil (Tigré), port acquis par les Français; ile de 
M HSCha dans Itt baie de Tadscbnrra, occupée par les Anglais. 

ûomenumoHt. La p\aB grande partie de l'Abyssiaie sa 
treuve maintenant an pouvoir despotique d'un empereur oa 
Bégoui, qui Mt aetoellémeBt, d^nis la mort de Théodore I* 
en 18S7, SahliSahiti. 
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(Colonie française.) 

Superficie. 7.1 08 m. e. g. (39,000,000 hect.) aTeci,999,124 
habitaDts [1S6S]. — En 186S, la population européenoe de 
l'Algérie s'élevait à 19S,7i6 — Nombre d'beetares cultivés 
eu 1866 : 1,765.071 : en 18S6 : S.08S,531. 

ProtincM. Alger, Conslanline, Oran. 

Finaneti. Les produits de l'Algérie Ggnrent ta budget 
français de 1866 pour 19.2 mîtlioAS de Crânes ; les dépenses 
pour 19. S- 

Comntret général avec la France en 1861 el ISflS, vaJeure 
actuelles; en millions de fr. : 

1861. IMS. 

Exportation ... -137.8 135.8 

ImporlBlioD .... 63.3 il.B 

Commerce général avec les pays étrangers elles colonies 
françaises pendant 1862 (valeurs officielles] : 

Importation .... 17.7 millioiii de fr. 
Exponalion .... 10.8 ■ ■ 

Villa principales, voy. t'^M. dernier. 



(fiut de DËgrei despotique sur li câte oecîdeDtde d'Afrique.) 

Boi : Gufxo [dep)iis 1817], ^Principale ville : Wbidab, 
avec environ SSO.ÔOO âmes, située à S kilomètres de la plage 
du goUe de Guinée. Il y aiisteune factorerie française. — 
Capital» : Abomeb. — L'armée routière est portée à 1S,00Q 
soldats, dont 5,000 femmes. 
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(Pacbdik h£réditiira de I» Turquie.) 

Sitperjleie. Egypte propTement dite : 8,378 m. c. g., dont 
VIO seulement est cultivé. 

Population. 64âB,000 habiUnlB (1859). 

Cette population se compose pour la plus grande partie 
d'Arabes; puis vienoeot, sous le rapport du nombre, les 
Copblea (600,000 hab.]; enfin od y trouve les nalionaliléa 
laivantes : Turcs, Bédouins, Berbères, Nègres, Âbyssinieus, 
Circassieus et Géorgieos, Juifa, Syriens, Arméniens, Grecs et 
Earopéeas. 

Division. 1° La basse Egypte on Babari. Villes : le Caire 
(S65,000 habiUnt^ et Alexandrie (160,000 habitants); 

S" La moyenne Egypte ou Waslani ; 

3* La hante Egypte ou Saïd; 

4° La Nubie ou Beled-es-Sudan (Sennaar, Taka, Kordo- 
^, DoDgola, Cliarloum, Berber], 

Pinaneet en ISbB. Recettes approximatives : 768,000 
bourses; dépenses : 760,000 bourses (à 1S5 francs). Tribut 
à la Porte : 8,000 bourses. — Dette Hottante en 1 857 ; 30 
i 35 millions de francs. Emprunts contmctés à Paris, août 
1860 : 26 millions; mars 186Ï : 10 millions; sept. 1861 : 
135 inillions de francs. 

Armée. En 1857 : %i,000 hommes. Elle a été réduite de- 
pnis à 16,000 hommes. En vertu des traités, cependant le 
contingent à fournir à la Turquie doit être de 20,000 h. 

Flotte. 7 vaisseaux de ligne, 6 frégates, 1 corvettes, 7 
bricks, &.>apear8 et S3 transports. 



,ibf Google 



1(0 8TAT»T1{|(U (ilÎMtiaUiE. 

Commerce. — Porl d'Alexandrie. Eamillions de francs ; 
Annéei. Bxparlalîoii. hnporlatioii. 
lUO . . . 88 B8S 

ISlil ... 93 7i.Q 

I86S ... 187 80.0 

1tt63 . . .219 1000 

Navigation de ce port. Entrés en 186t : 3,093 nav., pins 
359 vapenrs; sortis : 1906, pins S31 vapeurs. 

Monnaie. Piastres à 40 paras = S6 cent. ; SOO piastres 
font une bourse [kls). 

Paeka{Vali)ou vice-roî : Itmaff Pateha, fils d'Ibrahim 
Pascha; succède k son frire, S^, mort le 17 jaovier 1863. 
~ Le pacha est assisté d'jn conseil d'État (créé «n 18K0) M 
d'un caitînet d« cinq mÏDÎHtres. 



(Ripiiblique de nigre» émtneipés, fondée en iSlI par une lociëld de 
wionistlioii améneiiae, et indfpeDdkale depui» 1847.) 

Elle est située sur la c6te de Guinée sur une éteodutt de 
1 ,400 m. c. g. et se divise en 3 comtés : Mwitserrado, Grands, 
Baisa. Depuis 18S7, la coignie du cap Palmas, établie sous 
les auspices de la Société de colonisatiou de Haryland, foriue 
un quatrième comté appelé Haryland. 

Population en 1856. 16,000 hommes noirs ou de coulwr, 
venus d'Amérique, et environ 300,000 indigèies. — Les res- 
lonrces consisiteut princïpalementdans le revenu de la doutie. 
La force militaire est del,S00 à 1,600 bommes. 

Commerce. Navigation du 30 septembre 1SS9 au 30 sep- 
tembre 1S6Q: 

Bfiliinenti. Tonne*. Valeur en dollar*. 
Arrlvagea. . . ISS Sa,ii9 S40.8» 

Départ* ... 1» 30,01t( STS^M ■ 
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Le principat article d'eiportatîoa est l'huile de palmier. 
Capitale. Monrovia. ■ - 

Gouvernement. Ca Séoat (3 «énaleara.par eomté] et une 
Chambre des représeotants délit membres. — Chefda pou- 
voir exécutif, UD président élu pour deux ans. 



Cette tie, d'une tuperfieie de 11 ^ 18,000 m. c. g. , est 
principalement habitée par quatre tribus : les Huwas, les 
Sakalawas, les Belsileoset les Belammeuas. — Le pouvoir 
était depuis 1861 eotre les mains du roi Badamall, fiUde la 
reine Ranawaio-MsDJoka [f 1861} ; ce dernier ayant été as- 
sassiné le IS mai 1863, sa veuve est proclamée reine, sous U 
nom de Batoaheri-Manj'oka. 

Capitale. Tananarivo on Emirne : SS,0OD habitants. 

■l*rM {■•gkrtb^l-AkM) (Empire). 
(AsHinbltge de tribus uabes elb«rbèrM.) 

Superficie et population. 10,800 m- c. g. [dontO.SOQ eu 
terre labourable], avec euvirou 8 5/i millions d'habitants pro- 
fessant l'ielamigme. — Divisioa. Cinq provinces : Maroc, 
Fei, Sous, Darah et TaBlet. 

Fi'nanMj. Certains relevés porlenl les recettes et dépenses 
à 990,000 piastres (de S fr. $S c). 
Armée el mariae. \oy. VAnn. 1863. 
Commerce. Mouvement depuis 18S7 (1). En millions de 
fraDCB : 

Import. Export. 

I8B7. . . . U.S StI 

18B8. . . . 17.S l«-6 
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ÎIATISTIQUB 


.ÉHÉBiLE. 




Import 


Eipon 


18H9. 


. . U.1 


12.7 


1860. 


. . 19.0 


17.8 


18M. 


. . m 


Si.9 


1862. 


. . 29.9 


21.7 


18fi3. 


. . SB.6 


U.l 



Monnaie. Milzkal, monnaie de compte (de lu oncM à i 
muaums] = 3 fr. iO c. 

Capitalu. Fez (8S, 000 hab.} et Maroc (30.000 bab.). - 
Principaux ports de mer ; Tanger (16 à 17,000 bab.]. Mogi- 
dor, aveclO à 13,000 hab., Mazagran. 

Chef suprême de PÉlat. Sultan Sidi-Muley-Muhammed, 
depuis 18S9. Il porte le titre d'émir al moslemin (émir des 
musulmans) et de Califa el llaligai (vicaire de Dieu). 

•mmImh on nisrtiM. 
(Comprend nn grtind Dombrede rojaamM indJpeDdsDis.) 
Superficie. 50.000 m. c. g. 
Populallon. Environ 3 milliong d'habitants. 
Viilet principale». Tombouctoo sur le Niger (20,000 bab.), 
Rabbab (40,000), Kano (30,000), Sokoto [S0,000}. 

Tripall («■rabUmal-Garb). 

(État tributaire de la Turquie.) 

Superficie. Garb ou Tripoli, 5,9S0; Barka, 3,470; Fezzan, 
i,650; ensemble : 14,070 m. c. g. — Population. Environ 
1 millioD et demi d'habitaots, en grande partie de Dâiooa- 
lilé arabe. , 

Capitale. Tripoli (Tarablous) avec 10;000 babitants. An- 
tres villes : Beiigbazi (10,000);'GliaudamBS (S,000) et Uur- 
tuk (2,600 babiunts). . 
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ArmA. Garnison turque, ï régiments, ensemble 4,000 b. 
Gomerneur Mahmoud Ifedim, pacha. 
Cammerei. Valeur en florins de convention : 

1806. 1807. 1808. 

ImpoHiition. . . 2,8%0JO l,5ft3 UO I^Sn.TOO 
Exirarutition . . 1.871,200 900,000 1.362,000 

PoTl de Tripoli. Entrées en 18S1 : 870 navires, dont S71 
turcs; en 18B7 : ti6 navires, dont 158 turcs. 

Tul> (RégeDce). 

Saperficit. 3,7t0 m. c. g. — Population. 9SO,000 habi- 
tants de race arabe (100,000 juifs). 

Revenu» pubtict. Environ 7 i/8 millions de Trancs. 

Commerce Exportation en t8S8 : 16,770,000 piastres» 
dont 11 t/3 millions en liuile d'olive, 3 millioQS en froment! 

Armée. Troupes régulières: environ 19,000 bommes. 

Flotle. 80 navires avec 130 boucbes à feu. 

Capitale. Tunis, avec 100.000 habitants. Autres villes : 
Kabes, Kairuan, Susa, Porto Farina. 

Chef de CÊtal {Bey). Sidi-Muhamtd; il a succédé en 18SB 
à son père, Achmed-Pacha. 
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V. — OCÉANIE. 



UwflMidwtoh (RofinnM). 
(Découvertes par Cook en 1778.) 

Ce« Iles, aussi appelées Hawaïennes, soDt au nombre de 15 
doat 8 habitées, savoir : Hawaï (187 m. c. g.}, Wahou, 
Maui, Kauai, Molatai, Raiiai, Nihau et Kadulawa. 

Superficie collective. ^81 m. c. g. 

Population. En 1861: 69,800 bab. (3,716 étrangers], pro- 
fessant pour la plupart la religion chrétienne (proleslante). 

Finaneet. Période financière du 1" avril 1868 au 31 mari 
1860. Beceltes : 6S6,S16 dollars; dépenses : 6i3,08$. — 
Delte ait 1" avril 1860 : 108,777 doll. àlS '/. et S0,000 
dotl. pour coDslruclion de canaux. 

Commtret. En milliers de dollars: 

I8S7. 1888. 18B9. 186S. 

ImporUlion . . 1,130 1,090 1 BBS 998 

ExpOTtalion . . SU 787 931 1186 

Capitale. Honolulu, sur Woabn, résidence du roi et prin- 
cipal port de mer, 9,000 hab. 

ChifdttSiat. Roi conslitntionQelJïamtfAanitfAar, tté en 
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1S30, succède en jaDviet 186i à son frère Kaméhamélia IV 
(né en 1831), qui, lui, avût snccédâ à son père adoptif 
Kaméh&méha III en 1861. 



■IM «e ta «Miélé. 

La plua coDsidérable, OTahili, renferme, sur une étendae 
de 30 1/3 m. c. g., environ 10,000 habitants professant U 
religion chrétienne. 

Chtf du goueerntment. Roi Tamatoa V. Son frère et sa 
sœur se partagent le gouvernemeot des !les depuis l'abdica- 
tion de la reine Pomaré (sœur de Pomaré III, née eu 18S2J, 
qui a eu lieu en mai ISBS. 

Ville principale : Pif aUXi, résidence royale, siège du gou- 
vernement et du commissure impérial français. 
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VI. — AUSTRALIE. 

(C*l*ale« «■glalBci.) 



Ces colonies sont ; 

1. Nouvelle Galles nr Sun. 3S3,i37 m. g. anglais; 
371,161 hab. Capitale: Sidney, B3,000 bab. Recetus : 
1,828,800 lir. slerl.; dépenses : 1,973,200. — Commme 
en 1861. Importation : 6,391, 55S lir. aterl.; exportation : 
8,894,839. Navigation : 

Entrés . . . 1,337 navires jaugeant 366,S36tonn. 
Son». . . . 1,391 - — 379,460 » 

%. QuEE^sLAnD [678,000 m. c. aogl.], colonie fondée en 
1869, formant jusqu'alors le district de Morelon-Bay delà 
Nouvelte-Galles du Sud. 

Population en 1869 : i6,077 bab. Capitale : Brisbane. 

3. ViCTOBiA, colonie détachée en 1881 de la Nonvelle- 
Gallesdu Sud, divisée en 17 comtés et quatre grands dis- 
tricts pastoraux; 86,831 m. c. angl., avec 811,800 bab. 
Capitale : Melbourne, fondée en 1837, environl33,000 hab. 
Bmlle» en 1863 : 3,088,800 liv. st.; dépenses : 3,836,900. 
Commerce. Importation en 1860 : 15 millions de liv, stcrl. 
exportation : 13.9 (dont 9.i en or). 
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i. AusnALii m Son (11 comMs) : 383,i)S8 m. e. aagl., 
Ajee 136,929 hab. Capitale : Adélaïde, fondée en 1831, 
IS.OOObab. RBeiUet:^lS,UÙ li?. st.; dépenses : 192,100. 
CowntfM. Import, en 1859 : 1,607,191 ïîv. st.; exporta- 
tion : 1,665,876. 

5. Adstialibde l'Odbst[36 comtés}.978,000iD.c. angl., 
avec 17,816 bab. Btcttieê : 67,300 liv. U.; dépenses: 81,000. 
Capitale : Perlh, fondée en 1888. 

6. Tashame (Ile Yan Diemen), 26,215 m. c. angl., avec 
90,380 hab. Capitale : Hobarltown. Anmiu : 316,700 
liv. st.; dépenses: 337 900. ImporUtionen 1868: 1,388.613; 
exportation: 1,151,600 liv. sterl. 

7. Nouvelle ZâLANDB.106,869 m. c. angl., avec 166,361 
hab., non compris 66,000 iodîgËnes; rctxnuj 691,100 liv. 
sterling. 
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DEUXIEBIE PARTIE. 

NOTICES STATISTtQtlEâ SUR LA BELGIQUE. 



I. — ARÉAL. 



Contenance cadastrale, d'après le tableau 
dressé le 31 décembre 1860. 



AnTera i HZ 1«7 188,176 

Brabaot 8 330 83S 33S396 

Flandre occidentale. . . IS fSi 2t9 I»3,<73 

FUadre orientale. ... 11 382 S93 199,996 

Hiioant 21 «7 428 57!î,17f) 

Uëge 7 52B 333 389.890 

Limbonrg * 199 301 341,^7 

hiiembouif il 109 !^01 UA.im 

HuDor B U2 3<7 366,02i 

LBROTium. IT liW 8,»8 2,e«,S89 
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n. — POPULATION. 

1* — Mouvement de la population de 
1851 à 1860. 



I^ous empruntons les faits stalisti^es snivaDls à tExpoii 
dt la tituatioa du royaume dans la période de 18S1-1860. 
L^populaiion dn royaume de Belgique était : 
'Au 31 décembre 1831, de 3,785,811 habitaols. 
&a • 18J0, dei,073,163habi[aats; différence 

en plus, 7.60 p. c. 
Au » 1850, de i,4S6,802bab)tants; différence 

en plus, 8.67 p. c. 
Au • 1860, de 1,731,967 liabitanls ; différence 

60 plus, 6.91 p. c. 
L'accroissement de la population a été, du 31 décembre 
1831 au mBme jour 1860, de 9i6,Ull babitants, ou environ 
SB p. c. 

Naiisancei [non compris les mort-nés). Pendant la pé- 
riode de 1851-1860, il est né en Belgique 1 ,S6â,7i3 enfants 
légitimes, soit en moyenne 196,374, dont 64,808 garçons et 
81,466 filles. Ilyaeuea moyenne 11.64 naissances légi- 
times pour 1 naissance illégitime : En Brabant, 6.64 nais* 
tances légitimes pour 1 illégitime ; dans te Luxembourg, 
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3S. 3$ naissances légilimes pour 1 illégitime. Dans les nais- 
saoces légitimes, oa a compté ea moyenne 10K.6 garçons 
pour 100 Glles. 

Pendant la période, il est né 108,4Si enTants illégitimes, 
soit en moyenne 10,8i5, dont S,i90 gardons et 5,356 filles. 

Le sexe des enfants itlégilimes s'écarle du rapport qui 
existe pour les naissances légitimes ; on compte, comme on 
l'a vu plus haut, 105.5 garçons légitimes pour 100 filles, 
tandis qu'il n'y a que 502.1 garçons pour 100 Qlles illégi- 
times. La période de 18il à 1850 avait donné les mêmes 
résultats. 

Le nombre total des naissances, légitimes et illégitimes, 
des dix années, est de 1,371,197, soit en moyenne 137,119, 
dont70,298garçDnset66,8Sliil!es. Ce nombre de 1,371. 197 
comparé à celui des dix années antérieures, ISil à 1850, 
présente uneaugmentation de 71,516. L'excédant des nais- 
sances sur les décès a été de 26 p. c. pour tout le royauma. 
Dans la période 1841-1S50, cet excédant ne s'était élevé 
qu'à 50 p. c. 

Il résulte des observations recueillies dans tontes les com- 
munes du royaume pendant les dix années de 18St à 1860 
que le maximum des naissances s'est présenté aux mois de 
février et de mars, et le miRtnium aux mois de juillet et 
d'août. Les mSmes résultats avaient été constatés pour les 
dix années précédentes. 

Le nombre des enfants nés non viables (mort-nés) s'est 
élevé k 64,903, dont 37,192 du sexemacnlin et S7,71t du 
sexe féminin. Les enfants illégitimes y sont compris poor 
6,913 [3,776 garçons et 3,167 filles). Le rapport des mort* 
nés aux naissances en général a été de 1 sur 921 . 

DelS51 à1860 on a compté en Belgique 13,826accou- 
chements doubles, 138 accoucliemenls triples, et S qui ont 
produit l'un quatre enfants et l'autre cinq. Cbaque 97° accou- 
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cheœeDl a produit une naissance muliipte. La catégorie des 
enfants illégitimes est comprise dans les naissances multiples 
pour 1,132 garçons et pour 1,169 filles, ensemble 2,S9i. 

Bicht. Le nombre des décès (non compris les mort-nés) 
constaté pendant la période décennale de 1851-1860 est de 
1,0S0,269; il se divise, d'après l'état civil des personnes 
décédées, comme il suit : 313 971) enfants et non mariés du 
sexe 'masculin, et 99S.ë61 dasexe féminin; 139,475 hom- 
mes mariés et 116,635 femmes mariées', 6i,510 veufs et 
98,9B0 veuves. 

Sur 100 décès dans la période décennale, il y en a eu en 
moyenne J9. 9 du sexe masculin et S0.1 du sexe féminin. On 
a compté 45.0 habitants pour 1 décès, et 71. i décès pour 
100 naissances. 

L'ordre dans lequel les provinces se sont placées d'après 
le nombre décroissant des décès est comme suit : 





Décès. 


Diîci» 




pour 


100 


n«issBnce: 


1. pour 100 nais! 


iunces. 


Flandre occidentale, 




gS.5 


Liège, 


70.1 


Limbeuiï, 




8Q.0 


Luxembourg, 


69.7 


Flandre oneotsle. 




79.8 


tlainaut, 


68.0 


Anvers, 




7S.B 


Namur, 


61 tf 


Brabint, 




73.2 


Le noTtuHi, 


71.8 



Pendant la période 1841-1860 la moyenne des décès pour 
100 naissances s'élevait k 80 ; elle n'a plus élé, comme on 
le voit, que de 74.8 pour la période 1881-1860. Les deux 
Flandres surtout ont participé largement à cetie améliora- 
tion. Dans la période 1841-1850 elles comptaient : la Flan- 
dre occid';ntale 97 décès pour 100 naissances et la Flandre 
orientale 91. 

Mariages. Les mariages contractés en Belgique pendant 
la période 1851-1860 sont au nombre de 334,864, soilen 
moyenne 33,486 pu année. Pour la période des dix année'* 
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antérieures, ce nombre De s'étail élevé qa'li 289,676. Sods 
le rapport de l'éiat civil, ils se classent de la ntaDière sni- 
vanle : 

Entre garcODs et Glles 274,759; entre veufs et ttlles 
33,77S, entre garçons el veuves 16,S70 el entre veufs et 
veuves 9,K6i. 

Oo a constaté pendant la période décennale il9 divoreu. 
C'est une augmentation de près de moitié sar ta période anlé- 
rieuTo qui ne comptait que 324 divorces. Sur ces JIS di- 
vorces, 292 ont en lieu dans les villes el 120 dans les com- 
munes rurales, La part du Brabant a été de 2âi divorces, 
dont 146 dans les villes et 7S dans les communes rurales; 
celle du Luxembourg et du Limbourg réunis de S. 

Sourds-muels. — En 1836, on comptait 1,746 sourds- 
muets, dont 963 bommes et 783 femmes ; en 1868, ce sombre 
était de 1,989, dont 1,134 hommes et 866 femmes. 

Aveugles. — Eu 1838, il y avait 2,984 individus atteints 
de cécité (1,670 hommes et 1, ils femmes], non compris les 
aveugles dont on attribue l'inGrmité k l'ophtlialmie dite mili- 
taire. En retranchant également ces derniers, les résultats 
du recensement de 186S présentent un chiffre de 2,743 
aveugles (1,439 hommes et 1,304 femmes]. 

Aliénée. — En 1868, un recensement spécial a constaté 
l'existence dans les établissements el au dehors, du nombre 
d'aliénés ci-aprës : 

Hommes. Femmes. Total. 

Dans les «teblisscments. S,ISi 2,236 4.420 

Rsteaus dans lea familles. 1,297 7tiS 2,0!!!; 

3,481 2,994 0,471! 

En comparant le nombre des aliénés avec la pt^nlation, 
on trouve en général 1 aliéné sur 714 habitants. 
Naturaliiation». — Le nombre des naturalisations aceoi- 
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Hh iâo» la périede dâteaDule de 18V1-W a M enam* 
sait : 
CraiMlenalwaliBatioA, It. 
Nalaralisatioii ordÎHaire, 313. 

êmigntioH. — D&ns la période de 18lt i 1850, Sl.iM 
perBooae« VAnaitt de rétr&uger s'âUient âUblies «n Btlgiqn», 
et J6,d70 avâieat quitté le paya pour m Gxar a fëtianger. 
Ce moavem^nt a été beaseoup plat coniidénbl« pendwl la 
période de 18SI à 1860 ; les Immigrations déclarées se soot 
élevées à 60,206, et les émigrations k 88,607. Voiui cb 
résultat par province : 

Immîgrtiion. ÉMignUon. 

Auvers 18,iU S«6 

Brabant 16.(168 IS.STl 

Flandre otciilenlsle. 6 SHt . IO,OB9 

Flandra arMotale . 6,ill 9,7(i8 

Bainaut .... e,;83 IB.3Si 

Liage 4,150 iS78 

Limbour^ .... S,OU 1,886 

Luiembourg . . . 3,S9S 8,083 

Naniur l.gB fOJB 

iiBOiÀima . . BD^ 88,007 



1. - Mouvement de la populationpendant 
l'année 1863. 



1 Le nombre absolu des oaissancea [mort-nés compris) 
s'est élevé en 1863 à 16'J,076 (1). Ce chiffre est supérieur de 
10,619, soit 7 p. e., àcelui de l'aDOée antérieure, et snpé- 



eadin^tlûfln cntafitt-i *i noniHu-i 
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rieur de 16,948 soit de 11.6 p. c. sur ceini de la moyeDoe 
déceouale de 1863-6S, qui est de 116,128 (1). 

S. Du rapprocbemeDl des Daissances de 1863 avec l'étït 
de la population au 31 décembre 186S, il résulte qu'il y a 
en, en 1863, sur 10,000 habitants, 339 naissances. Cela con- 
stitue, relativement à l'année antérieure, une augmentation 
de SI naisBances, Le relevé ci-après fait connaître les résul- 
tats analogues constatés depuis 1854: 



18Hf 



186S 33» 

De ce qui précède, il résulte que la fécondité a été en 1863 
de 1 naissaoce sur 29.6 habitants. 

Défalcation faite des mort-nés, ce chiffre se change euSl.E. 

3. Le tableau 'qui suit étaLlit pour les neuf provinces Ibs 
totaux des naissances constatées en 1863 et 1863, ainsi que 
le chiffre proportionnel afférent à chacune d'elles relative- 
ment à 10,000 habitants. 



IBB!, 


ISS, SU 




163.1*S 


m*, 


m,8rî 


m 


mjat 


IH», 


1SI,M3 


m 


in,8i( 


1858, 


i4a.s9) 


Htl 


164,818 


un 


110,107 


sti 


I53,«7 



UojtnnB ««nDala , IM.llR. 
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1863. 1803. 1863, 1865. DifféreDU 

Aare». . . U,79« 18,616 593 5B7 39 

BrabsDt . . 26,70» 39,103 SS» SUS 23 

Flandre Dceid. 21,001 92,107 326 341 IB 

— orient. 2tl,781 86,79» 520 SSO 10 

UaiiMut . . 2t(.932 27,SS( 3U 330 18 

Liège . . . 17,491 18,66i SiO 3i2 16 

Limbourg . . S,634 6,128 S86 309 23 

Lutemboiirg . 8,8S( 6,S00 287 SOU 16 

Namur. . . 9,206 9-879 308 SU 19 

aoTtDHB. 162,«(7 163,076 318 339 21 

La moyeDDe d'augmeatatîoD proportionnelle (SI) a été 

dépassée dans les provinces d'Anvers, Limbourg et Brabant. 
i. Au point de vue da iexe, les 163,076 nouveaa-nél se 

décomposent de la manière suivante : 

Garçooi ....... 84,179 

Fille* 78,897 

Garfoni sur 1000 611ea . . . 1,007 

—En 1862 1,069 

La prépondérance des naissances masculines a, relative- 
ment à l'année dernière, dibinué de ï sur 1000 naissances 
féminines. En défalquant les mort-nés, nous trouvons le 
chiffre de la prépondérance masculine tomber de 1067 i 
1053. Dans la catégorie des mort^iés seuls, on comptait 
1378 garçons pour 1000 filles. 

5. Par état civil, les naissances, y compris les mort-nés, 
se répartissent de la manière suivante : 

Légiliices. lilégilimei. lllégitioiea 

aurlOOODai». 
Gardons. . 78,08i 0,093 72 

FilJM. . . 72.918 8,979 7» 

Ensemble. lM,O0a 12,07i 74 

DigilicibfGoOgle 
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L« chiffre proportionnel des ntinKnces illégilim«s l'en 
«DgmenU relativemeDt Jt }8fi3, de 1 pour mille. 

Voici, Au leate, lea résullaU constata dans celle matière, 
depn!«1841[1): 



tfUl-M)(ma}rMtne). 




8i 




lB»t 






86 




18M 






8i 




18SS 






89 




fSH 






84 




IBM 






7» 
7» 




im 








I8S7 






80 




IW 






80 




IHW 






7B 




i8«0 






73 




IBM 






T4 




IBSS 






71 




ISOS 






74 




6. Dans lea diverses provinceg, la 


proportion 


dont nous 


arloDS s'riuUil ainsi qa'il suit 










1860. 


1861. 


ISSi. 


186S. 












Anv«n. . . 


76 


78 


80 


M 


Br«Unl . . 


lis 


118 


118 


US 


Plandre occid 


ta 


SI 


BO 


61 


FUndre orient 


m 


6B 


89 


m 


Bimint . . 


83 


84 


Si 


89 


Lf*ge . . . 


Ci 


66 


60 


7i 


ymbourg. . 


të 


« 


»l 


48 


Lnemboiirg . 


26 


11 


27 


16 


namuT. . . 


80 


U 


m 


43 












u*o»i»«. 


75 


74 


75 


74 


(1) Pwpréfmirdti mil 


raunilH, nom nppdsn 


qm dinicinrae 


iimi««^ 




Dou w«ni<UiblilH y 


opgrtlou Ci-d™. 


«••«[•BO"'"' 



,ibf Google 



POPDLATIOH. 117 

La moyenae du royaame flatte, eo 18S3, «Dtre la chiffre 
maximum duBrabK[ii(113) elle cbiSre miniinuin duLaxam- 
bourg (26). 

Le rapport relatif des deux sexes dacs les nussaocas légî- 
timea et illCgitimes [mort-néa compris] se produit de la ma- 
niera suivante en 1863. Ou compte sar 1000 filles daoa lea 
Daissances : 

Légitimei 1070 gsrçoai. 

Ill&itimea lOlt — 

Réuuis Vm — 

T.Mort^t. Leur Dombre a étâ, es 1868, de7(SlS, soit 16 
sarlOOO naissances (en 1861 et 1862,i5 p. m.}. 

Du chiffre total, i,36i étaient du sexe mascalÎD, 3,158 dn 
fémiaia (respect. B7 et &3 p. c, mdmes proportions que les 
trois années précédentes}. 

Dix p. c. du total, soU 791, étaient illégitimes. 



8. Le nombre du déeiti'tH élevé en 1863 (les mort-nés com- 
pris) ^'ll(S,i71. Ce nombre constitue, sur celui de l'annâe 
dernière, une augmentation de S,iB8 soitde 8 p. c. environ, 
et sur celui de la moyenne décennale 1863-69, une augmen- 
tation de S387, soit de 6 p. c. (1). 

Ibtl monl nUiché géotnlnnent à en nliiM. 

Sim HunpTendre L« nort-néi, la ohLffn pTO[KiTtiDnul cl>deim, nlitinviDl i 
IBM. dwend da 74 à TS p«nr mlll«. C'nl la mtoio ifiDlUt qne l'un précédent. 

En I8U, il 1 lit ncoDun lft3« enhnti illf Kltimn dont ITSl eHlent 1 an 1 1 idoIeb 
atlSIdclkllluct «idalk!i46Daottldlt;ltiiii(>,dqDt1MS(g(idalHiiLtn(iiu 
tt 1047 a« 1 i U au al en dalà. D« en *aO cdIidU l^timn, U17 »tle»t Ujt 

(1) ChilnidMd«etipeii«u>llu dli «uiéBi anUrlani 



1M,!1« 


1U8- 


. 111.778 


ITO.ÎQl 


im. 


. llB.lSi 


11B,«01 




. w.a49 


103 ,»1 


MM. 


. 11»,1B« 


110J7* 


18«1. 


. 1W,01Ï 
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9. Da rapprocheiuent du oombre ci-dessus avec l'état de 
la population au 31 décembre 1862, il résnite qu'il y a eu en 
1863, sur 10,000 habitante, S38 décès. Cela constitue, reU- 
tivement à l'année antérieure, une augmentation de 16 décès 
par 10,000 hab. (soit 1 décès sur âS babilaDls] (1]. Nous 
faisons suivre les résultats analogues constatés dans les dix 
dernières années : 

18H US 



1861 239 

1662. 3» 

1863 238 

10. Sous le rapport du stxe, 88,860 décès appartiennent 
au sexe masculin, 56,611 au sexe féminin. Cette prépondé- 
rance des décès masculins, qui n'est que de 1039 décès mas- 
culias sur 1000 décès féminins, est loin encore de contreba- 
lancer l'excédant des naissances masculines, que nous avons 
vu (§1) s'élever à 1067. 

Défalcation faite des mort-nés, le rapport des décès mas- 
culins aux décès féminins est de 1019 àlOOO. Sur la même 
base, les naissance^ donnaient 10S3 gatçons sur 1000 
filles. 

11. Le tableau qui suit établit, pour les neuf provinces, 
les totaux des décès constatés en 1862 et 1863, ainsi que le 

iTopottinniieli ci-demi Mot ie SS> 
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chiffre proportionnel des décès relalivemeDt à 10,000 habi- 
tauta ; 

SES nicts. Bun 10,000 HABitjuiTe. 

1863. 1863. 1862. 1863. Différence. 

AnTm 10,768 10,M2 iU SSB + 1 

Brabant lft,10S iO,SU S3S 3i9 -f U 

Flandre occidentale . 16,080 16,87S 230 260 + 10 
Flandre orientale . . 18,591 19,893 228 UH + 17 

RalmiDi 16,871 18,82S SOI S2i + 20 

Liège 11,«2 13,111 212 2iO + 28 

Limbourg . . . i,343 i.211 290 S12 ~ 8 

luiembourg . . . 4,369 4,S3B iU 231+7 

Namur B,6U 6,339 187 214 + 27 

Bonom. . 107,013 116,471 ~^ '^+"lï' 

Ce tableau constate que toutes les provinces, sauf le Lim- 
bourg, participent à l'augmentatioD du chilTre général de la 
mortalité de 1863. L'augmeutation proportionnelle flotte 
entre nu maximuoi de 28 (Liège) et un miDimumdel(&nYers} 
par 10,000 habitants. 

La mortalité a été le pins élevée dans la Flandre oeciden- 
taie (après elle vient le Brabant) ; le chiffre minimum est 
celui de la province de Limbourg. 

12. L'excédant des naissances iw la décès, qui était, eo 
1862, de 4B,ii4, s'est élevé l'année suivante, à 47,60S, ce 
qui donne un accroissement de population de 98 par 10,000 
habitants, 3 de plus que l'an dernier. 

Ce cbitTre proportionnel général de 98 par-10,000 habi- 
tants se modifie de la manière suivante dans les différentes 
provinces : 

Anver* 122 

Brsbent 103 

Flandre occidentale . . SI 
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Flandre orientale . . 8S 

Hainaut 104 

Li«ge 101 

Limbourg . . M 

Luxembourg .... 81 

Hamnr 110 

IS. RelatiTemest à l'fiateml, les 107, 9B9 décès resUni 
après la défalcation des mort-nés, se répartissent comme 
suit entre les trois catégories : enfants et célibataires, mariés, 
veufs. 



LS Dtcb. 



EnfonUFt i GarçoDi . Si,S77 

cëlibauirei. . ■ Filles ■ . 31,9)8 



TonL, . 6S,g29 m.S 

Hariéa. 



Homnea . . 19,326 1S.5 

FeiniDea . . 12,820 _H.a 

toTit. 2S,94fl S3.6 



Venh «,845 

Veuïe». S,8tl 



li. Groupés par âgt, les décès de 1863 se classent ainsi 
qu'il soit : 



1 an et au-deMoiu . . 


. . 13,66i 


10,788 


1 i IB ans accomplis. 


. . 12,488 


12,473 


ISàWans a . . 


. . U,IM1 


I4.3i7 


An delà de 60 ans . . 


. 13,851 


l»,8fi( 




tS{,BOS 


B3,*33 
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Les omtenaires iécéiés soot au D«iAr« d» 1% bonincB 
et & femmes. 



IK. le nombre det maria§et coulractft ea 186S tf4ihvt à 
36,813; il est sapériaur de 1,667 à celui d« lS6i. Sa 186S 
DD Mmptait par 1«,000 habitants 71 ; en 1863, 7i mariages. 

Voiei, pour mieax apprécier la progressioD on le reoal de 
la trriquence des mariages, le rapport qui s'est établi, pendant 
les dix dernières aanées, entre le nombre det habitants et 
cdsi des mariages. Le nombre de mariages correspondant k 
lO.ftMt balHtaats était dans chacune des années snivantes : 



]8S1 - U 


18119 - 79 


18B3 - 6S 


1860 - 75 


18M - 73 


i8ei — 71 


1857 - 83 


1864 - 71 


18118 - S3 


mes - 7i 



16. La moyenne générale de 74 mariages par 10,000 ha- 
bitants, telle qu'elle est établie pour 1863, se modifie, dans 
les différentes provinces, de )& manière suivante : 



Anvers S, 766 

Brtbant 6.611 

Flandre oceidenitle . . i,tS!0 

Flandre orlentile . . If.MO 

BaiDtat 6,AU 

Liège 4,093 

lAmboarff 1,S79 

Iiuiembourg. ... 1 ,Ï75 

IT*mur. S^276 
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Les mariages de 1863 comparés à ceux de 186S ODt ang- 
meaté daos toutes les provinces, sauf le Luxembourg, où le 
chiSire proportionnel est resté le même. Comme les anaées 
précédeotes, c'est dans la province de Brabantque se pro- 
duit le plus baut, et dans celles de Luxembourg et de Lim- 
bourg, le plus bas chiffre proportionnel de mariages. 

17. D'après le relevé donné ci-dessus au § 13, il est mort 
enlS63, en état de mariage, 13,3â6 hommes et 13,320 tem- 
mes, ce qui fait un total de35,S46 nnions conjugales dissou- 
tes par la mort. Bapproché du nombre des mariages contrac- 
tés en 1863, ce total produit un rapport de 1,J18 nouveaux 
mariages sur mille mariages détruits (en 186S, ce rapport 
était de 1,408 nouveaux mariages). 

1 8 , Le tableau suivant décompose le nombre des mariages 
par état civil et par Age. 

I. — Par itat civil. 



Mariages entre : 




Garçons et fille». . . 29,988 soit 


8Î.6 pour cent 


Garçons et yeuTB. . . 1,716 ,. 


i.7 


Veufs el filles . . . 3,128 « 


87 


Veufii et veuves. . . 1,011 i, 


2.9 


ioi»L . . M,«6 


100 


II. — Par âge. - a) Age du marié : 




De SI »ns et au-dessous. . 


931 


- 21 à 28 ans. ... 


6,7)8 


- 26 - 30 — ... 


H,fli3 


_ 31 - 38 - . . . 


7,027 


_5«— « - . . . 


4,0i0 


- U - iS — . . . 


2,543 


_ « - 80 - . . . 


1,S!« 


- »1 — 85 — ... 


7.*00 


- B6 — 60 - ... 


416 


Areporltr. 


41,1B» 
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Rtpori. 



le 61 aiu à es a 
. 66 - 70 - 



- 76 - 

— 81 cl ( 



b). Age de la mariée : 



De SI ans et aa-deBsona 



- 70 — 
et an délit 

TûTÀl.. 



10,411 
9,79S 
B,16S 
2,787 



3MI3 



19. Le nombre des divorces prononces en 1862 avait ëlé 
de 67; en 1863 il s'est élevé à 65. Des 6B divorces, 42 ont 
été prononcés dans leBrabant, 10 dans la province de Liège, 
1 dans la Flandre orientale, 7 dans le Haînant, 2 dans 
Namur, 1 dans Anvers, 1 dans la Flandre occidentale, 1 
daos le Limbourg et ancun daos le Luxembourg. 

La moyenne des divorces dans les cinq années antérieures 
était de SI. 
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SO. An 31 décembre 186â, la popul&tion du royaume 
était fixée, par la statistique officielle, à 4,836,S66; elle 
s'est élevée à la date correspondante de 1863, d'après les 
calculs de l'admiaistration à J, 891,071 habitants, ce qui 
fait une augmentation, de 57,505 habitants, soit 1.18 p. c. 
{l.)3 p. c. en 1862) (t). — Le chiffre ci-dessus se décom- 
pose en 1,298,394 habitants de villes et 3,696, «77 liabi- 
tants de can^agne; ce qui constitue ponr les villes une aug- 
mentation del.as p. c, et pour les campagnes une augmen- 
tation de 1.17 p. c. 

Le rapport des citadins aux hâtants des campagnes était 
enl8B7, de a«2à738;en 1868, de Î6â à737; en 18S9, 
deî6là736;eiil860, deSSÏ à 736; an 1861, de S6i à 
736; eo 186iet 1863, deS66à73K. 

21. Le taUeau suivant indique l'état de la population 
dans les diverses provinces au 31 décembre 1863, ainsi que 



(1) PlfiMUmitntmM,(AiStt,omaMiwai 


IBSl . . 


8,Tas,ai* 


1S38 . . 


I,8S7JKH 


ISil . . 


«.IBS^lBl 


]8M(Sb»>..) 


t.B9T,048 


1811 . . 


*.*7î.m 


ISES (Beoeu.] 


■i.tS»,ÏM 


18«1 ■ . . 


*,78ï.ias 


1H3 . . 


(sa3S,EH 




*.M*,07l 


Le bu ihiBr» de l'ucniuiDiait 
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eSl rt io IBM, 



a »itiii*iini, vi, f •■■ 
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l'accroissemeiit, tant absolu que proportioniiel, surveDo pen- 
dant l'aDuée. 



Anvers. . . 


471,908 


6,908 


Brabant . . . 


810,351 


1BJI27 


Flandre occideulule 


6H^,572 


G,001 


Flandre orieDtaie 


816,23a 


SfitO 


HaiDtni . . . 


84!t,9Bl 


i0.<39 


Liège ... . 


85f739 


8.837 


Limbourg. . 


199,'itÈ 


1.526 


Luiemboufg . - 


800,8»! 


f.«4 


Hamur. . . . 


3US,97S 


2,707 


«OfïDUB. 


89i,07I 


B7,503 



La moyenne d'accroissement pour le royaume flotte entre 
un maximum de 1.8i p. c. [Brabaal} et un minimum de 
0.07 p. c. [Limbourg]. 



B I* p*valMI*nÉ 



S3. Du rapprochement du nombre de la population avec 
Cfllnï de la superficie, il résulte qae le nombre d'habitants 
vivant sur 100 hectares (1 kilomètre carré) était; pour le 
royaume, au 31 décembre 1863, de 16GhabitaQts; augmen- 
tation, sur 1856, del2 habitants ; depuis le recensement de 
1846, de 19 habitants. 

Voici l'ordre dans lequel se rangeaient les diverses pro- 
ïbces du royaume, sous le rapportde la densité, au 31 dé- 
cembre 1863 ; 

11 
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rua 100 iiicTiBis. mpdis li bic. m ISM. 

FUadre orientale. . . 372 +8 

Brabaot S!» + iS 

Himant 337 +30 

Flandre oeeideiitvie . . SOI + t 

liigfi 191 + SB 

Anven 166 + fS 

Hemar 8S + H 

Limboarg 83 + B 

Laxembourg .... 46 4* i 

■OTtUHI. . . 166 +1» 



40 31 nlciiuii t86i. 1863. insMur. 

Brasellei(l) 181,79» 189,982 2.30 p. e. 

Gand 121,399 133,900 l.W 

Amer. 117,32* 120,«i 2.63 

Utffi »9,90S 101,710 l.SO 

Bragei ttO,Gi7 S0,«8t 0.66 

HoDs 36,943 27,173 0.85 

ntmnr 21,883 3S,30t I.Sf 

Huieit 9,890 9.9S7 O.KS 

Arlon 3,708 3,920 3.80 

{Pour la décompositioD da chiffre de popnlalioa établi à 
]a suite du recensement da 31 dâcembre 18S6, par élat civil, 
par sexe et par origioe, ainsi que pour le nombre des familles 
existant dans les diverses provinces k la mâme date, voy. 
VAnnuain de 1861, pp. 134 ett38.) 

(1) LmS commDiui llDltrofliu a* U npiUlt oonpt^nt, u 11 d^eoDlin ISa, 
IM.tia hib. , M loi port* le rhilbii le Itl^l'inéntioB bnuUalH k SOO^fl kiWt., 
ugBHUtion pnponlouiHUa il jmli l'miM ilcruièra il.(Sp. c. 
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III. — ASSEMBLÉES LÉGISLATIVES ET ÉLECTIVES. 



1. Nombr$ dfit r^étentantt tt du ténatewt. — Par ta 
liH du il mai 18IS9, d^er^tée en coDsidération de l'accroisae- 
ment de la population, le nombre des représealants a tité 
porté de 108 h. 116, et celui des séoateurs de 51 k 58. Voir 
poorla répartition, par arrondissements, des représentants 
Bt des sénateurs, l'Annuaire de 1860, pages 1S9 et 130. 

%. Èligiblti au Sénat. Dans le tableau ci-après, la 1" eo- 
loone de chiffres désifrje le nombre des éligibles correspon- 
dant en 1861 à 1 sur 6000 habiUnts; la i°, celui des 
citoyeos, âgés de iO ans, payant le ceas constitutionnel en 
1863 (éligibles censitaires] ; la 3*, l'écart existant eotre les 
denx premiers nombres, et représentant le nombre des éligi- 
bles supplémentaires. 

On sait que, d'après l'art. Kl de la Constitution, dans la 
province oii la liste des citoyens payant 1000 florins 
(S,116 fr. iOcent.} d'impositions directes n'atteint pas la 
proportion de 1 à 6000 habitants indiquée, elle est compU' 
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tes par lei ploa imposés de la province jusqu'à coDcurreuce 
de celte proportion : 



Brabutl .... 
Fliudre oecidenUlc. 
Fltndre orientale . 
BaÎDint 



Lié» . . . 
Liiaboarg. . 
Latembcurg . 



miiTAmu. ntnâm. 



Sli 



Eu 1880. . . 77i tM 

Des 58 séDateurs siégeant au coannencement de la session 
de 186i-6K, 13 ont été élus parmi les éligibles supptémea- 
taires. 

3. Conteih proeineiaux. Par la loi du 29 février 1860, le 
nombre des conseillers, pour les neuf provinces, a été porté 
de 161 à 538, ce qui foil une augmentation de 77 membres. 
Pour la répartition de ce nombre par provinces, voy. i'Amt. 
de 186». 

i. Nombre de» tltcimri. 

a.) Pour les Chambres législatives, en 1863 : 

T tOOO bab. S5 

— 83 

— 19 



Anven. . . . 


11.135 8011 


Brabant . . . 


l9,8fB 


Flandre occident. 


is,ai7 


Flandre orient . 


17,t3S 


niinaut . . . 


17,07» 


Li'Xn'rg! '. 


i0,6«8 
3609 


Luxembourg . . 


5,m 


Humir .... 


5:489 


M BOIAIHl, 


101,508 


EnlSBl. . 


7fl.i07 


Bniseo. . 


«7,307 
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Aux élections qui ont eu lien pour le renouTellemeDl par- 
tiel du Sénat le 9 jaia 1863, il y avait eu, pour 100 élec- 
leara, le nombre suivant de votants : 



Flandre orientnle . . 77.«> 73.6 75.3 

Hunkut 99.B S7.S 57.9 

Li^e 35.1 U.B 3i i 

Limbourg .... 79.8 69.7 72.6 

aux éleciions du mSme jour pour le raDOuvellement par- 
tiel de la Chambre ces nombres ont été : 



Anvers. . . . 7B.4 72.1 74.0 

Brabaat . . . 78.S 75.0 73.8 

Flandre <H»ùdent. 83.1 US 83.8(1) 

Luiembourg . . 83.7 81. t 81.6 

Nsmnr. ... 88.0 75.1 78.4(3) 

h.) Pour les conseils provinciaux: 

Le rapport des électeurs provinciaux au nombre d'habi- 
Uiits était, en 1861, d'environ ï« électeurs par 1000 hab.; 
muimurn ^6(Ànverset Brabanl}, miDimum IS(Liége). Aux 
élections du %6 mai 18Gâ, les cantons de justice de paix qui 
y ont pris part pour le renouvellement partiel habituel des 
conseils, comprenaient une population de 3,383,012 habi- 
tants, comptant un total de SI, 617 électeurs. Dans ce total 
d'électeurs, 66 p. c, seulement en moyenne ont défiosé leur 
vote. Celte moyenne de 65 flotte entre un maximum de 90 
(Limbourg] et uu minimum de 32 (Liège). 

e.) Électeurs communaux. Nombre total en 1863: 227,333, 
soit 47 par 1000 habitants. En 1860, il était de S2t,71i, 
toit également 47 par 1000 hab. 
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Le Dombre collectif des conseillers commuDaux dans les 
S,S38 communes du royanme est, d'après ia nouvelle classi- 
fication des communes, basée sur la populatioude 18S8 (loi 
du 39 février 1860], de 21,070 , ce qui présente une aug- 
mentation de 118 sur le nombre qui résultait de la classifica- 
tion des communes établie en 1848. 

A.UX élections communales du 27 octobre 1863, 163,9S7 
électeurs seulement, soit li p. c. des électeurs inscrits, ont 
pria part au vote. — Sur 9,277 conseillers sortants ou à 
élire par suite de démission ou de décès, 6,783 oolété réélus; 
S,i9i ont obleuu un premier mandat. 
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■ ENSEIGNEMENT PUBLIC. 



1. — BNSQGKEHENT PRIHAIBE. 

(Période trieDnale 1SS8-1860.) 

1. Êcolti normales de l'État. Nombre d'élèves : 

iS68-S9 18S9-60 1S60S1. 

Uem ^ 9t 9i 

HifdlM lOt 110 117 

Totiui 186 IM 20S 
Nombre des diplftmes accordés : 



Nivelles 



Outre les deux écoles normales de l'Ëtat, il existe, pour ta 
fonnatÎDD d'iuetituteors, cinq sections normales pris des 
écoles moyennes de l'État à Bruges, Virton, Huy, Gand et 
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5,908 
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Couvin (ces 3 derDiëres boqI de date réctcte) et sepl écoles 
normales épiscopales agréées pur le gouvernement (Tboa- 
rout, Sainl'Nicolas, Boone-EspéraDCe, Saînt-Roch, Satnt- 
Troad, Cartsbourg et Maloone), suivies en 18K9-60 par 413 
élèves. 

Le nombre des écoles Dorinales d'institutrices (agréées par 
l'État) est de 13; elles comptaient ensemble, en 1860, 236 
élËves ^nombre des admissions, 90]. 
i. Éeolet primaires, au 31 déc. 1860 : 
a.] Soumises à l'inspection. 

Ër oies commuD aléa . . '. . . 
Il adiiplées. ...... 

n privées . ■ 

PensionuBis 

b.) Ealièremeut libres. 

Écoles primairea f,^fO 1 , ^|^ 

Pensionnais . 200 |^ 

TOTàL ïtNÉlAL DSS icOLU. S,SS8 

Tandis que, relativement à 1867, le nombre des écoles 
communales a augmente de 153, celui des écoles adoptées, 
des écoles privées, des pensionnats et des écoles privées en- 
tièrement libres a diminué de âb7. 

Le nombre des écoles destinées exclusivement aux filles 
est de 137i [dont 816 soumises à l'inspection); augmenta- 
lion depuis 1867 : 89. 

La moyenne pour tout le royaume est de î. 08 écoles par 
commune et de 1.12 par groupe de 1000 habitants. 

3. Reltvé spécial des écoles communales , Nombre 

AuSldéc. 1857. Au 31 déc. 1860. 

Écoles de garçona . . 7iS 868 

« Slles . . 385 509 
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Augmentation dans les trois ans : 1S3 dcoles. 
4. Fréquentation dti ieotti. Nombre d'élèves au 3t déc. 
1860. 
a] Écoles soumises à l'inspection : 

Gar^niia Filles 

ComrouDalea 30D,.ï7S 116.620 

Adoptées 2l.2i3 U,i84 

Privées 490 4,039 



h.) Entièrement libres : 

École» primaires '. «,270 89,027 

Penaionnsu 2.J27 O.03:i 

TûiÀUï. 21!i.)87 293,733 

Ed comparant la populalion scolaire de 1860 à celle de 
1857, on trouve que le nombre des élèves a augmente de 
8,S0S dans les écoles soumises à l'iDspeclion el diminué de 
3,707 dans les écoles libres. — En somme, il y a une diffé- 
rence en plus de 4,796 ou de O.Si p. c. 

Dans le total ci-dessus de 315,892 élèves des deux sexes, 
879,533 étaient admis gratuitement. 

K. Personnel enseignant, au 31 déc. 1860 : 
iDitiEuleurs, sous-iosli tuteurs, assistants, etc. . . i,96Q 
Institutrices, sous- institutrices, assistSQies, clc . . i,iSi 
Tot.1.. . 9.220 
IOWIM18S7 9,10i 
Traitements moyens des instituteurs communaux : 
Tilles. Communes. 

18S7 1860 18S7 1860 

fautitnteur . . . tr. Ul% 1403 717 812 

SoDB-iDstitvteur . . 70i 826 tffJ S5\ 

lusUtutrice . ... 1049 1036 716 792 

Sous-institutrice . . ai9 629 468 SIS 
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6. Dipttuaê. La somme totale dépensée en Belgique pour 
le service de l'iastnictioD primaire dans les aDoées 1868 à 
1860, se répartit comme svît aa point de vae de la prove- 
nance. — Eu milliers de francs. 

185S- 1899. 1800. 

Eneiiue dei exercice* préefdenU. . 67.7 71.9 83.i 

Rétribution dea «lèves 77i.3 847.2 863.7 

BieDfaiMiM« publique ou prives . . 388.6 S8B.3 3922 

Communes 2,198.S S;i9S.O 2,466.6 

PrOTiDC*8 653.0 657.9 687.S 

Ëtil : Crédit ordioairo ... .' . 1,9626 1,861.2 1,879.7 

>> Crédit eltriordimiro . . . 16.« B8 4 «10.2 

Dt»nsi TOTiLK. S,6tl.2 6,084.9 6,783.3 

Le chiflre de 1843 n'était que de fr. 2,651,639 et celui de 
1860 est de fr. 6,783,360, ce qui fait une différence eo plus 
de Tr. 4,131,710, soit de 163 p. c. { 

U. — ENSEIGNEMENT MOYEN (éUblissemenU de l'Étit). | 

1. \a population collective des dix atbéoées royaux était | 
au 10 novembre des années suivantes : I 

1860 » 3,939 élèves. I 

1861 >. 3,0S7 - I 
1S62 >. 3.151 - I 
1865 » 3,177 - 

186* » 3,277 — I 

La population des cinquante écoles moyennes était : , 

En 1830 de 6,963 élivu 

i> 1861 . 7,i90 - ; 

« 1862 r, 7,«9 — I 

» 1863 » 7,976 — , 

>. 186i i> 7,782 ~ I 
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S. Tablean comparatif de la population des atbJDées 
royani an 10 nov. des années 1861 à 186i. 

1861. 186S. 1863. ISOi. 

Anvers. 273 323 303 831 

Braxellet. 60S 630 660 6J9 

Braget. 193 177 172 160 

GaDd. 330 309 319 322 



Tournai. 

Liège. 

Basselt. 



SictioHPuiruiioNNELLi. 1,482 1,476 1,496 1,1173 
Skctio.'« DES BDHtniTii. 936 973 1,038 1,02J 

Cuises riliPiiiiio»». 639 683 633 683 

3. Ponr les dépentti faites ponr le service des athénées 
royaux et des écoles moyennes pendant la période Irieeuale 
1868 à 1860, ainsi que pour le nombre des diplômes confé- 
rés, pendant la même période, soit pour le grade d'aspirant- 
professenr agrégé, on pour celui de professeur agrégé de 
l'enseignement moyen, voy. VAnnuaire de 1863. 

4. Examea iegradué en lettres en 1863 : 

Inirriti ... 39S «lèvei. 
Admis ... 377 . 
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III. — ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR. 

a] Universités de l'État, à Gand et à Liège. 
1. Dgpentei effectuées ic Um k UM : 



I8GI. 



fr. 773,310 

1. 772,389 



8. Profetseurj. Aux termes de la loi du 16 juillet 1819, 
il ne peut y avoir au plus dans chacune des deux universités 
que 11 professeurs en sciences, 10 en philosophie, 10 en 
médecine et 9 en droit; total pour les deux universités : 80> 

Au 31 décembre 1863, le nombre des professeurs était : 

Professeurs ordintires . . 39|aa ^^) >« 
— extraordinaires. T j " j 

En outre l'universilé de Gand comptait 7 répétiteurs et 31 
préparateurs, surveillauts, etc. ; celle de Liège 13 répétiteurs 
et 33 préparateurs et autres agents. 

Aux termes de la toi du \i mars 1S63, les traitements des 
professeurs ordinaires et extraordinaires ont été portés resp. 
de 6000 el iOOO fr. à 7000 et BOOO fr. 

3. Relevé comparatif de la. population des deux univeraités 
de l'État an 10 dot. 1862 et 1863 (1). 

GtND. Lifsl. 

ISffl. 1863 18*8. 1865. 



Philosophie «i leltres. 

Sciences 

Droit 

Médecine .... 
Écoles spéciales. . . 



39 



Il nolci npIlutiTM i l'appui t 
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4. Relevé de la fréquentatioD des ieola êpécide» annexées 
anxdeux universités, pendant l'année académique 18ftS-1863. 

Gand. Écoles préparatoires du génie civil et des arts et 
manufactures ; ^8 élèves. 

École du génie civil : 73 élèves. 

Ecole des arts et manuraclures n21 élèves. 

Liège. Les 36S élèves admis à fréquenter le régime inté- 
rieur en 186S-1863, se sont répartis comme suit, dans les 
difTérentes sections : 

EKssiBKBiiBnr PRipARnoiBi. Uin«s. 1<* aande . . . 



EnsiiBitHiNt sptciiiL. Élèves ingéo. des mines S* ai 



Arta et mauufiiciurej. 2* ( 



TOTAL DES itUis BiOCLlUS. . 362 

n 11 LikBU. . . 19 

TOTAL CiNËHtL. . . 381 

h) Dniversîtés libres. 

Zotirain. Nombre des professeurs et inscriptions en 1863-6i : 

Théologie, prof. 10, injcriptiona 131 
Droii, . - 1. -Il, . -204 
Médecine, » 10, » 330 

fhilssophie. . i. 10, » 102 

Scieneea. ■ ■» 8, ii Itl 
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Bruxellu. Nombre des professeurs et des inscriptioiis en 
1863-61 : 

Philosophie et letlrei, prof. 6 Inscr. (S 



Droit 



11 



- DIPLOMES DËUVBÉS PAR LES JURYS ACADÉMIQUES 
PENDANT LES DEUX SESSIONS DE 1863 ET 186^. 



rklIttMpklB et InMrea. 



Cimdidaliire 113 

Doctorat 3 

MleMM. 

Cindidature ea sciences nalurelles. ... 77 

Candidature eo phermtcie . ..... 15 

Doctorat ea aciences naturelles .... 5 

Candidalure en aciencn physiques et malh. 6 

Doctorat en aciencea phyaiqnei et mathétn. 3 

Br*ll. 

Candidature SI 

Doctoral, i- cxameu 10S 

Doctorat, ^ examen 89 

DoctwalenscienceapolitiquesetadmiDislr. 11 
Grade de candidat notaire ....;. H 

Candidatore 107 

Doctorat, l** examen .83 

Doctorat, S* examen 05 

Doctorat, S* examen S7 

Grade de pharmacien 19 
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- DIPLOMES CONFÉRÉS PAR LE JURY DE PROFESSEDR 
AGRÉGÉ DE L'EIfSEIGNEHENT MOYEN. 

BNSEIGNBMBnr DD 

Scieaces Humanité*. 



Total dea admissioDa. 116 |t) 
Total des inacripiions. 17i 



VI. — D 

Dépenses portées an budget de l'État de 1864 et de 186S 
pour l'iDSlraction publique des trois degrés : 

18U. 186K. 

EDieignemeat lUpérieDT . . fr. i.OTT^SB 1,(I98,!1A3 

Enseignement moyen . . ■ <i ■ 1,IS8|333 i,207,4SS 

Enseignement primaire . . a S,352,6i3 3,0S3,lt2 

Total. . . fr. '«,988,300 li,S29,lS9 

ai > inc 11 plu giaDde dlilliuliiin, > hk jnude dlMlDCtlon, SS inc dliUnoUntL 

[t] S une gnait diitloctliin. 7 inx diiUDCticHi. 

(S) 1 Knr In plu [nnd« diitincUan, S >•« grande dlfUDCtion, 11 ■•« dlMinctloD. 
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TU. — EIT^IGNEMBNT SPÉCIAL. 

1. École vélérinairt k Brnielles. — Année scolaire 
1 864-66 : 71 élèves (66 internes el 6 externes] . 
Les dépenses de l'école se sont élevées, en 186S : 

Pour le personnel 1 fr. 60,800 

Ponr le malériel ï ■ 69,200 

Toiu. . fr. 150,000 

17 élèves se sont présentés en 1863 devant le jvr; poar 
obtenir le grad» de candidat vétérinaire ; i out été ajuaroés, 
13 ODt été admis. 

16 candidats se sont présentés pour obtenir le grade de 
médecia rélérinaire ;% odI été ajournés, li ont satisfait a 
l'extuneo. La clinique de l'écoie a refu, en 1863,8,926 ani- 
maux, dont iS4 ont été traités dans les bOpitanx de l'école. 

S. Imtilut ayrieole de l'État à Gembloux. — Nombre 
d'élèves dans les années : 

1861-1862 39 

18621863 BO (doDt se étreogen). 

1865-186^ 31 [doui 9 «tnngen) (1). 

Les dépenses de l'Institut se eonl élevées, penduit l'an- 
née 1863 : 

Pourlepersoamlà fr. 38^27 30. 

Pour le maUriel à » 37,6U il 

TotiL. . fr. 72,971 77 



|1) U nombre dutlèiH «Inngeca eW nioio» élori qne r«nné« iiiCcMmW. OWte Hm. 
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Le budget spécial, approuvé pour l'exercice 1863, porte 
les dépenses : 



Total. , fr. 71,000 

Le produit de la pension des élèves, constitué en fonds de 
lîers, s'est élevé, en 1863, à la somme de 18,161 fr. 11 c; 
après le prélèvement des frais d'entretien des pensionnaires 
et de rindemnilé payée à la société agricole et industrielle, 
pour permettre la fréquentation de cet établissement par les 
élèves, il est resté un boni de 4,335 fr. S6 c. qui, conrormé- 
ment au règlement de l'Institut, a élé réparti à titre de 
miner val entre les professeurs. 

3. École* i'horlicullure de l'État. 

a] Yihorde. — Vingt-sis élèves ont fréquenté les cours 
pendant l'année 1863-18Gi. Six élèves se sont présentés en 
1S63 pour subir l'examen de sortie ; un a élé ajourné, cinq 
ont obtenu un cerlificatde capacité: 

Les dépenses de l'année 1S63 se sont élevées à 9, 77Slr. 
pour le personnel, et à 11,783 fr. 83 cent, pour le matériel. 

b] Gendbrugge. — L'école a élé fréquentée par vingt-trois 
élèves pendant l'année 1863 ; six élèves ayant terminé leurs 
études se sont présentés devaiit le jury, pour subir l'examen 
de sortie; tous oui reçu le cerliCcal de capacité; trois ont 
passé l'examen avec distinction, et trois d'une manière satis- 
faisaote. 

Les dépenses de l'école se sont élevées, en 1863, iilS,8K0 
francs, ^ont 9,i01irr. 96 c. pour le personnel, et 3,417 fr. 
04 c. pour le matériel. 

i. Académie royale det ffeauX'Arti d'Anvers. — Le nom- 
bre des élèves a élé pour l'année 1863-186i de 1,177 (Ç$ 
IS. 

DigilicibfGoOgle 
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de plus qae l'aimée précédeate). De ces 1,477 élèves, 1,018 
sont nés à Anvers, 476 sont Dés eu Belgique ailleurs qu'à 
ÀDvers, 83 soDl étrangers. 

Les élèves sont répartis coname suit : 

Peintura et dessin d'ipris le modèle vivant et nnlique. B? 

Principes dn dessin de figures 68 

Architecture civile SOS 

Principes dn dessin d'oraements g{7 

Scolplnre 62 

Peintura de psysege et d'animiax IS 

ArebitecturenSTRle 21 

Arti appliqués k l'industrie Si 

Gravore sur méttui et sur bois 7 

ToiiL, . . 1,477 

S. Académie dta Beaux-AriiiBmxeiles. — L'aouée sco- 
laire 1863-1861 a compté dans les cours de l'Académie 716 
élèves (25 de plus que l'année précédente]. 

Ces élèves se sont répartis, d'après l'ordre de leurs études, 
de la manière suivante :. 

Dessin linéaire H 

— de l'ornement 78 

— dans ses applications variées ... 38 
UodelagD d'ornement d'applications variées. Zi 

Principes d'architecture (76 

Deuxième classe d'arehitccture 3S 

Première classe d'arcfaîteetnra 19 

Modelage d'après l'antique 19 

^ d'après nature 30 

Principes de dessin 173 

Denin d'après l'antique 63 

— d'après oatnre 87 

Six élèves ont étj admis à suivre exclusivement les cours 
généraux. 
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6. Cotuervatoirt royal de tnutique de Bruxelles. — Le 
nombre des élères éuit à la fio de 1S63 : 

CbssM de violon. ... 60 

» d'hannonifl . . 71 

Il de pinDO. . . 106 

» degolHge. . . 181 

H diveTMs ... 197 

ToMt. . . elB" 

Dotation ordiDaire de l'État en 1865 : 65,540 fraoea. 

7. Contereatoirt royal de mutiqw de Liage. — Nombrs 



Fin 1863 490 

» 1B63 6U 

DolatiOD de l'État, en 186$ : 30,840 francs, 
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V. — LETTRES, SCIENCES ET BEAUX-ARTS. 

(Allocntious porldes au budget it l'ÉKt de 18ËB.) 



CBABGES 

I. — LETTBES ET 8C1ENCBS. orfinairei «Imri. 

et el 

penuonMilM liiupot. 

Subsides cl cDcouragements; souscriptioDs, voyagea 
et missions litléraires, scientifiques oa arehéo- 
logiques ; fouilles et travauK dons l'intérèl de 
l'archéologie nationale; sociétés littéraires etscieU' 
tifiques; dépenses diverses; secours k des littéra- 
leurs ou savants qui eont dans le besoin ou aux 
familles de littérateurs ou savants décédés; sub- 
sides auK veuves et aux orpbelins délaissés par 
les iiltéialeurs Vau Rjswyck, Vankerckhove, 
Gaueet, Denis Sotiau et B. Van Peenc; prii 
quinquennaux fondés parles arrêtés royaux du 
i" décembre JSJtl, du 6 juillet 18S1 el du 3S no- 
vembre t8S9 ; encnuragements à la littérature et 
àl'arl dramatique (lillérairc et musical); publi- 
cation des Chruniqnei belget inédiiei; table chro- 
nologique des chartes, diplfimes, lettres patentes 
et autres actes imprimés, concernant l'histoire 
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de U Belgique; bureau da paléographie, pabli- 

cations de documents rapportés d'Espagae ; eié- 

CDlion d'une descriptiou géographique et histo- 

torique du royaume de Belgique ; contintiatioa de 

la publication des aeiea des étals-généniiiz de 

163S; formation d'un tableau des ancien ues aa- 

■embiéei nationales décrétée par l'arrêté royal dn 

37 décembre ISSOi indemnités aux foneiionDalre» 

et employés des archives générales du rojaume, 

des archives provinciales cl communales, qui ont 

concouru ï la confection de ce travail; frais de 

publication du tableau des assemblées nationales 

et de la mise en lumiire des aelcs de ces assem- 
blées. 103,eOJ tÛ.980 

Académie royale des sciences, des lettres et des 

beaui'arts de Belgique ; subsides extraordinaires 

Il l'Académie royale de Belgique, aSn de la mettre 

à m£nie d'augmealer le chiffre des prix pour 

les principales questions portées aux programmes 

de ses concours; publication des anciens mo- 

nuœeDts de la littérature flamande et d'une eol- 

lectlon des grands écrivains du pays ; publi- 
cation d'une biographie nationale; publication 

d'un texte explicatif de la carte géologique de 

la Belgique i\96Z 19,200 

Observatoire royal; personnel. .... 18,810 n 

— matériel et acquisitions . . 8,060 » 

Bibliothèque royale, personnel. — Frais de la fu' 

sion des trois fonds de la bibliothèque royale et 

frais de la rédaction du catalogue général. . i1,4S0 u 

Bibliothèque royale; matériel et acquisitions; dé- 
penses extraordinaires pour l'ameublement des 

salles où sont conservées les collections d'es- 
tampes 55,3^0 B,000 

A reporter. 348,933 83,180 
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Report. 218,933 

Musée royal d'bîalolre nalurells ; peraonnel . . lt,220 
— matériel et acquisition 7,0U0 

Subside & l'association des Bollandisles poar la pu- 

blicBlioD des Acia Sanctariua n 

ArchÏTea du ro^'BuulG ; personnel. . . U,2SS 

— matériel ; atelier de reliure 

pour Ib restauration des documents 1,700 

Archives de l'État dans les provinces ; personnel S8,700 
Fraii de publication des Snvenlairei dei archivée; 
frais de recouvrement de docuraeuta provenant 
des ercbires, tombés dans des mains privées; 
fraii d'acquUîtion au de copie de documenta 
concernant Tbisloire nationale ; dépenses de ma- 
tériel des dépôts d'archives dans les provinces ; 
subsides pour le classement et pour la publica- 
tion des inventaires des archives appartenant aux 
provinces, aux communes, aux élabliaiemeiila 
publies; dépenses diverses relatives aux archives. 
Becouvrement d'arcbives restées au pouvoir du 
gouverueneiil aulricbien ; frais de classement, de 

copie et de transport, elc 6,800 

Location de la maison servant de succursale au 
dépôt des archives de l'État. ... " 



10,000 

3:000 



Totaux. 



331,613 



II. — SBADX-ABTS. 

Subùdes l déjeunes artistes pour les aider dans 
leurs éludes; encouragements b déjeunes artistes 
qui ont déj& donné des preuves de mérite; 
voyages dans les pays et à l'étranger pour les 
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ORABOES 

ordlntliet cnnoid. 



•ider à développer leurs talents; miasions dans 
rinlér^l des arts; aeconrs&des artistes qui m 
trouvent dans le besoiD ou aux famillea d'artistes 
décédas; encouragemeats i la gravure ea taille- 
douce, à la gravure en médailles, aux publica- 
tions relatives aux beaux-arls, subsides ; souscrip- 
tions; acquisition d'ccuvres d'un intérêt artistique 
oaircbtologique; subsides aux sociétés musicales 
et aux écoles de musique, aux sociétés instituées 
pour l'cucouragemeut des beaux-arts, aux expo- . 
■icions locales, etc.; commandes et acquisition* 
d'mavres d'artistes vivants ou dont le décès ne 
remonte pas W pins de dix ans ; subsides aux 
établissements publics pour aider & la commande 
ou à l'acquisition d'osuvres d'art, encouragements 
à la peinture murale, avec le concours des com- 
munes, et des élablissemenls intéressés; acadé- 
mies et écoles des beaux-arts autres que l'acadé- 
mie d'Anvers; conseil de perfectionnement de 
renseignement des arts du dessin; encourage- 
ments pour la composition musicale, la peinture; 
la sculpture, rarcbileclure et la gravure; pensions 
des lauréats; frais relatifs aux grands concours; ' 
dépenses diverses. . . . . . ^ 29^000 SS.OOO 

Académie royale d'Anvers 36,890 23,000 

Conservatoire royal de musique de Bruxelles. — 
Dotation de l'État destinée, avec les subsides de 
la province de Brabsnt et de la ville de Bruxelles, 
h couvrir les dépenses tant du personnel que du 
matériel. SS,»» g 

Deuxième tiers dans les frais d'achèvement de 

l'orgue du conservatoire. .... 14,333 

Conservatoire royal de musique de Liège. — Do- 
tation de l'État, destinée, avec les subsides de la 



A reporter. 396,390 «i,S33 
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CHAlGn 

oïdiniiiti titnnd. 

Rtpori. 5311,390 6i,333 
pFoTÎDCe et de la Tille de Liège, à couvrir lea 
dépenses tani du perionnel que du niBlériel. 50.2i0 a 

Mutée royal de peialureet de acuIpUre. — Person- 
nel 8,275 n 

Huiée rofal dé peinture elde sculpture. — Maté- 
riel et acquisition; (rais d'impression et de vente 
du catoli^ue S3,W0 S3,i20 

Husée royal d'armures et d'antiquités, — Person- 
nel 8,700 

Hasée rojBld'srmuresctd'iutiquités. — HstcrJel 
el alUluisition ; frais d'impression et de vente du 
catalogue; création d'une seclionslgillographlque, 12,000 5,000 

Monument de 1a place des Martyrs; salaire des 
gardiens. — Frais de surveillance de la colonne 
du Congrig. ^Traitement du concierge du palais 
de la rue Ducale. — Frais d'entretien des locaux 
de ce palais et chauffage des locaux habités par le 
concierge ; frais de surveillance du musée mo- 
derne établi audit palais; frais de conservation, 
d'entretien, de chauffage et de mobilier, et frais 
divers imprévus de ce musée. — Solde du prix 
d'exécution deadeux lions placé» k la colonne dn 
Conerii. . 11,310 H,!!08 

Monuments k élever aux hommes illustres de la 
Belgique, avec le concours des villes et des pro- 
vinces ; médailles à consacrer aux événements 
mtmorables 10,000 80,000 

Subsides aux provinces, aux villes et aux communes 
dont lea ressources sont insu 01 sa nies pour [a res- 
tauration des monuments ; subsides pour la restau- 
rationct la conservation d'objets d'art et d'archéo- 
logie appartenant aux administrations publiques, 
aux églises, etc.; travaux d'entretien aux pro- 

Jl reporter. Ui.m 182,261 
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Report. 4W,S1S t8f,281 
pnéiis de l'Eial qui ont un inlérêt exciusivemenl 
hisiorique 56.030 ■ 

Comcnbsîon rojale des arts et monuments. — Per.. 
sonnet. — Jetons de présence, frais de toj âge des 
membres do la commission, du secrctaire ,el dei 
(lessirialeurs ; biblioLhiqiie, molniier, chauffage, 
impressions, frais de bureau, achat d'iiutrunieiiu, 
compte-rendu des séauccs générales, iademnités 
des sténographes et Trais de publication ; frais de 
roule des trois commissaires de l'académie et des 
membres GoiTespondauts. .... 3^,S00 s 

R^daelioa et publication du bulletin de la commis- 
sion d'art et d'arcliéologie. .... 0,000 » 

TOTiUï. 890,719 182,202 
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I. — TBnDHivx. MottTQmQiit des affaires dans les années 
186Setl863: 



1. Crime» contre Ut ptrtonnes : 



Nombre de* accasationa . . 
Nombre des acctisJs. . . . 
Nombre dei condamnés . . 
Condamnés sur 100 accusés . 



S. Crimet contre la propriais j 
Nombre des accusetioDs . , 
Nombre des accusés ■ . . 
Nombre des condaniDés . ■ 
.Condamnés sur 100 accusés . 
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18». 186S. 

Nombre des KfTdret 17,430 t6jS7t 

Nombre des prévenua .... Sl,977 tS,iU 

Nombre des coodamnéi. . . . 20,9QS 80,089 

Condamnés sur lOO préTenut. . 84 6S 



TrfkoBaBxdealMplevvUM. 

1S63. 186S. 

JugemenU â,114 IS,J08 

Inculpé» 6S,929 6S,B81 

Cas d'incompélcDce 337 t7S. 

Condamnés 07,008 56,279 

Condimnés sur 100 incolpés . . 89 89 

II. — Prisons. Pc^vlatîon moyenne pur jowr, daDB let 
maisoDs centrales : 

1862. 1863. 1864 

— — (9 niHlBU HOIl). 

Haison de force à Gand. . . 9t 1 870 8S9 

-- de récluaion à Vitrorde. 661 671 019 

— de correction iS-Bernard 1,059 977 011 
Pénitentiaire cellulaire à Loa- 

Tsin B16 631 D81 

Pénitent. de> femmes 11 Namur 337 S06 261 
■~ des jeunei délinquants i, 

Sl-Hubert 372 U9 318 

— de* jeunes délinquants 

ïLi^e 07 62 6S 

ToTiDK. . . 3,693 8,886 3,689 
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III. — Statittigw dti condamna à mort, depuis 1830 
à 1860. 
ÂccBSés jugés (cODtradictoirement et par coutamace] et 
s à mort : 



iveia. coNSixiiis. 

Parricide 13 10 

Assassinat SOB UO 

Meurtre, rébellion ayant causé la mort . - . 73!J iS 

Empoisonûcmenl SU 36 

Infanticide 304 8t 

ViuUureofant,a]'aat autorité oaparplosïoura, S8 5 

Inceadie 38i 171 

FaiiasemonDaie 268 17 

Vol avec les circonstances aggravantes ou snr 

chemin public 6i8 ISH 

ToT.ux. . . 2,970 7»»' 

De ces 75S condamnatiODS, S3 seulement (soit 7 p. c.) 
ont été mises à exécution, savoir : 3 pour parricide, 18 
pour assassinat, 3pour empoisoDoemeut, 26 pour assassinat 
et vol ou meurtre et vo), i pouriocendie. 



,ibf Google 



VII. — ÉTAT SANITAIRE. - ABT DE GUÉRIR. 



1. — Pbbsonnel médical. 

Les tableaux statistiqoes du personnel mëdical meotiou- 
nent que, en 1860, il y avait dans le royaume : 

1881 docteurs, chirurgiens, accoitckeurs et offieien de 
tante, dont 863 dans les villes et 1 ,021 au plat pays. Com- 
parativemeDt à 18S0, on remarque, en ce qui concerne les 
docteurs, une augmentatioD de 350, et eu ce qui coDceroe 
les chirurgiens, accoucheurs et officiers de santé, une dimi- 
nution de 281 ; réduction totale de 31 praticiens. £n 18S0, 
le nombre des hommes de l'art des quatre classes était de 1 
sur 1,326 hab. dans les villes, de 1 sur 3,04S hab. dans les 
canipagoes, soit pour toute l'étendue du royaume de 1 sur 
9,287 âmes. En 1860, ces chiffres se modiGent resppctive- 
nieotenl,dM, 3,J08 et2,S12. Considérés dans leur ensem- 
ble ces résultats tendraient à faire supposer que le nombre 
des personnes vouées à l'art de guérir n'est plus dans une 
18. 
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proportioD aussi gatisbisante qu'en ISSO, avec le Dombredes 
habitants ; mais il faut coDsid^rer que non-seulemenl les offi- 
ciers de santé, uoD-seulemeot les cbirorgiens et accoucheurs 
reçus par les commissions médicales, mais mSme les doc- 
teurs diplômés sous le régime des lois antérieures à celle du 
IK juillet 18i9, ne pouvaient exercer à la fois les différentes 
braoches de l'art de guérir, tandis que cette latitude appar- 
tient à tous ceux qui ont été reçus depuis cette dernière loi. 
La réunion entre les mains d'un seul individu d'attributions 
précédemment divisées, a dû nécessairement restreindre le 
nombre des praticiens. 

Sages-femmtt. —Leur nombre était, enlSSO, de 1,1S8 
(savoir%98 dans lesvilles et 830 dans les campagnes); en 
1860, de 1,I1S (savoir 366 dans les villes et 1,079 dans les 
campagnes] . 

Pharmaeiem. — Us étaient, en 18S0, au nombre de 871 
(villes S15, campagnes 356], en 1860, de 89Ii (villes 56S, 
campagnes 333). 

II. — Causes des décIes. 

Les tableaux relatifs aux causes des décès de 1863 n'ayant 
pas encore été publiés, nous devons réserver cette matière à 
l'année prochaine. 

III. — SbKTICE VâtiBINAlIB. 

Nous donnons ci-après nu tableau numérique des person- 
nes autorisées à exercer la médecine vétérinaire dans le 
royaume en 186i. Ce relevé est dressé d'après les listes 
insérées dans les Jf/ntortnux adminiitralifs. 
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Médecins vét. Médecins Haréchani Total det 



gouvenicment. diplâmét. 
Anvers • 
Brabant • 
Flandre occidentale . 



Limbourg . 
Luxembourg 
Ha mur . . 
Médecins Tétérin. 
l'armée 



il 



IV. — Statistique des aliIhés. 

D'après le recensement des aliénés, il existait en juin 1$6S 
dans les établissements et au dehors, & savoir ; 



TOMiTx. . . *,m X,99i 6,475 

En 183B. . . S,7U S,361 lt,IOS 

En 1813. . . 3,436 2,0S8 4,t!(i 

Ed mS. . . S,630 3,277 i,907 

Le rapport des aliénés au chiffre de la population doMe 
pour chaque recensement : 

n aliéné sur 816 babitanti. 



En 1839 u 
En lUi 
En I8S3 - 
En 181(9 — 



034 
930 



714 - 
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SiluatioD des élablissement» d'aliénés an 31 déc. 1863 [1]: 

Voici comment se répartissent par provioce, les 5ï éta- 
blissements da pays et les 9,170 aliénés qui fonneat lear 
population totale : Pour Anvers, 6 établissements, 1,12B 
aliénés; 11 pour leBrabant, 628 aliénés; 7 pour la Flan- 
dre occidentale, 1,330 aliénés; 16 pour la Flandre orien- 
tale, 1,303 aliénés; 6 pour le Hainaut, 36S aliénés; ipour 
Liège, 32i aliénés; 2 poar le Limbourg, 198 aliénés. Cette 
popnlation se divise en 2, S63 hommes et S, 608 femmes; il y 
a i72 étrangers. 

Pendant l'année 1863, 518 aliénés (7.83 p. c.) ont été 
guéris; en 1861, il y eu avait eu 56S sur une population de 
i,882(8.Mp. c.). 

Depuis 1853, Ja population des établissements d'aliénés a 

subi annuellement la progression suivante ; en 18S3, J.OSi; 

en 1854, 4,094; en 18Sb, 4,074; en 1866, 4,S78; en 1857, 

. 4,431; en 1868,4,608; en 1869, 4,677; en 1860, 4,8SS; 

en 1861, 6,033; en 1862, 6,170. 

dl Oomin.reil*.(»B™»{del8B3,p.l»3. 
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EFFECTIF DES DIFFËHENTS CORPS DE L AIMEE BELGE. 



(Le chiffre placé entre parenthèses s 

de guerre,) 



rapporte an pied 



CiKÉRlUX. SOP. t 



Administration générale. 
Étal-major général 



Compagnies d'administr. 

Service de eanlé . . . 

Ëlst-majardes provinces 

et des places. . . . 



A reporitr. 



I(U3 
(10B3) 
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flfport. 

École militaire. . . - 
Inranlerie 

CuTalerie 

Artillerie 

Train 

ÉUbliuem. d'artillerie . 



ti» 


473 


1042 


(537) 




(1053) 


ira 


10 


112 


1,41S 


21,8» 


26.211 


ItfX) 


(75,087) 


(17,323) 


510 


5,106 


6,416 


(«S) 


(7,181) 


(7,683) 


290 


i,3U 


1,601 


(«01 


(9,106) 


(9,816) 



Gendannerie .... 
TOTIL ciHiiiL, . . 
Chcvaui : Pied de paix : 8,7S1 ; pied de gi 



(H») (1,828) (1,9**) 

2,788 38,729 38,827 

(3,818) (M,887) (98,«8) 

U 1.108 l,i93 

2.852 37,137 39,979 

(3,S62j (98,993) (09,900) 
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IX. - FINANCES. 



I. — Situation financiâëe dd tbësob fcblic {nit 1861]. 

(Extrait de la note prélimiDÙre de l'esposé prëscDtë par 
M. le Uinistre des finances.) 

Depuis bientôt quÎDze ans, l'état de nos finances s'est amé- 
lioré progressivement. 

Dans l'iotervalle des années 1849 à 18S7, le trésor a réa- 
lisé an boni de Si, 167, 936 fr., qni a permis de ramènera 
7,412,631 fr. le déficit qae les exercices anlérinirs nous 
avaient légué. Pendant la période de 1858 à 1861, nous 
aurons obtenu un nouvel excédant de près du 78 millions de 
francs. Et cependant, Messieurs, nous n'avons réclamé des 
Chambres, dans cet intervalle, aucune aggravation d'impdl; 
loin de là, nous vous avons soumis, et vous n'avez pas 
hésité à adopter, plusieurs projets qui ont eu pour consé- 
quence, les uns de réduire les charges publiques, tes autres 
d'accrottre les dépenses de l'Etat. Est-il besoin de rappeler 
la réforme de notre système des donanes, l'abaissement des 
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péages sur les cananx «t des tarifs de transport sur les che- 
mins de fer, la réduction des droits de pilotage et du droit 
de patente des bateliers, la suppression des droits de ton- 
nage, celle du timbre sur les avis et annonces non destinés à 
être affichés; enGn, et surtout, l'abolilion des octrois, 
mesure qui a entraîné l'abandon en Faveur des communes de 
plus de quatre raillions de revenu annuel ? 

Et Don-seulement il y a eu des suppressions et des réduc- 
tions d'impôts, mais les améliorations et les perfectionne- 
ments apportés aux services publics se sont résumés en des 
augmentations de dépenses, auxquelles le gouvernement a 
su pourvoir au moyen des ressources ordinaires. C'est ainsi 
que 6,000,000 ont été consacrés à améliorer le sort desfoDC- 
tionnaires et employés de l'État, que la dotation affectée à 
l'instruction publique, qui n'était en 1867 que de 3,100,000 
francs, est comprise dans le budget de 186i pour S,131,000 
francs, soit un accroissement de plus de â, 000,000 defraocs 
sur 18B7. Les subsides ordinaires pour la voirie vicinale et 
rhygiène publique n'étaient que de 708,000 fr. en 1857 ; 
ils sont aujourd'hui de 1,170,000 fr. Nous consacrions en 
1857 aux lettres, sciences et beaux-arts, environ 710,000 
francs; nous leur consacrons plus de 1,166,000 fr. en 1865. 
La construction et l'amélioration des routes exigeaient, avant 
1858, une dépense annuelle de 3,700,000 francs; plus de 
3,000,000 figurent maintenant au budget. — Le service des 
postes, pour lequel les Chambres ont maintes fois exprimé 
leurs sympathies, ne coûtait que 2,160,000 fr. en 1857; le 
crédit de 1864 dépasse 3,338,000 fr. — Les subsides pour 
la restauration des édifices du culte étaient, avant 1868, de 
4SO,000[r. ;àpariirde 1860, ils oot été élevés à 544,000 
francs ; ils sont portés à 736,000 fir. au budget de 1864. — 
En un mot, il n'est pour ainsi dire pas une branche de l'ad- 
ministration publique que le gouvernement n'ait pris à tâche 
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d'uBéliorer et de perfectioDoer. De là raugmeDUtioD pro- 
gressive des dépenses réclamées ponr les services onUnaîres. 
Les budgets de 1858 à 1864 oDt eu en outre a supporter des 
chargea extraordinaires considérables. Ainsi, 8,000,000 de 
francs oat été consacrés à la voirie vicinale et à l'hygiène 
publique; plus de 1,000,000 a dû être affecté k des acquisi- 
tions et appropriations de bâtiments civils ; l'on a appliqué 
1,400,000 (t. à la révision des évaluations cadastrales ; au- 
delà de 1,300,000 fr. à l'érection du monument du Congrès 
et de l'église de Laeken; l,iBO,000 fr. à la construction de 
bateaux à vapeur, de bateaux pilotes et k rétablissement 
d'un feu Dottant dans les passes de la mer du Nord; près de 
B,600,000 fr. à la construction de maisons pénitentiaires, et 
enfin, ]i,000,000 à raroélioration do matériel de l'artillerie 
et du génie. 

Je viens de parler des sacrifices supportés par le trésor, 
soit par suite de la suppression et de la réduction d'impQts 
et du développement des services publics, soit enGn k raison 
des dépenses extraordinaires qui ont été directement impu- 
tées sur nos revenus ordinaires. 

Hais il est encore d'autres charges, également extraordi- 
naireset non moins importantes, qui ontpesé sur nos finances: 
il s'agit des fonds spéciaux qui, ne faisant pas parliedes bud- 
gets, occupent une place distincte dans les comptes de la 
trésorerie. 

Jusqu'en 1858, les dépenses de cette nature ont été pré- 
levées exclusivement sur le produit des emprunts et sur 
d'autres ressources créées spécialement pour y faire face. 
Sans nous départir entièrement de ce système, nous avons 
cm que la prospérité de notre état Snanciei permeUail d'ap- 
pliquer utilement les excédants de recelte que les budgets 
ordinaires nous offriraient k l'avenir à l'exécution de travaux 
importants ou de grandes mesures d'intérêt public. 

U 
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k la fin de l'année 1861, les dépenses auxquelles s'ap- 
plique la déDominatioii de fondt tpédaux, s'élèveront à 
liO,97S,67î francs Elles comprennent notamment : la con- 
slraction on l'amélioratioa des voies navigables, des ports et 
des cftles ; la construction de chemins de fer et l'extension 
du matériel d'exploitation; les travaux de défense; le rachat 
dn péage de l'Escaut. 

Pour subvenir à ces dépenses, le trésor a pa disposer des 
ressources spéciales ci-après : 

Les fonds restés libres sur l'emprunt con- 
tracté en 1852, fr j,035,008 

L'emprunt autorisé par la loi du 8 septem- 
bre 18B9 45;000,0»0 

Les quotes-parts versées en 1863etea 1861 
par les différentes puissances, pour prix de ra- 
chat du péage de l'Escaut 8,3S3,709 

Finalement, ta moitié des dix millions de 
francspourlesqnels la ville d'Anvers intervient 
dans leslravauxde son agrandissement. . . 6,000,000 

Ces ressources spéciales nous ont procuré 
nne somme totale de 68,388,717 

En la retranchant des . . . . . ]iO,978,B72 

auxquels les dépenses spéciales s'élèveront à 
la fin tle 1864, on constate un excédant de dé- 
penses de .......... fr. ?8,S89,85i 

C'est cet excédant qne nous sommes parvenus à couvrir 
presque enlièremenl an moyen des bonis successifs. 

En voici les chiffres : 

18B8 fr. 16,019,598 

1859 8,251,091 

A reporter. 84,273,689 
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Report. 

1860 , 18,731,801 

1861 10,997,063 

1862 11,785,118 

1863 11,991,216 

186i (approximativemenl). . 5,953,793 



- 77,73î,68î 



Ainsi, sansparler du déficit de 7,412,621 fr. 
63 cent. , remontaDt aux exercices 1830 à 1857, 
et qni fera l'objet d'une régularisation ulté- 
rieure, il oe s'en faut que de . . . . fr. 867,171 
pour que toutes les dépenses autorisées en dehors des lois 
budgétaires, el effectuées de 1858 à]186i, soient complètement 
couvertes; encore, ce faible déficit u'est-il que probléma- 
lique, les budgets de 1863 et de 1861 étant eo cours d'exti- 
cuiion, et ne pouvant dès lors Ctre appréciés actuellement 
dans tous leurs résultats avec une complète exactitude. 

Tel est le résumé de la situation actuelle de nos finances 
jusqueset y compris l'exercice 1864. 

Je dois maintenant appeler l'attention de la Chambre sur 
les engagements auxquels it reste à satisfaire à partir 
de 1865 : 

Les crédita spéciaux alloués pour divers 
travaux d'utilité publique, et qui sont en- 
core disponibles s'élèvent à . . . fr. 32,956,li9 

Les crédits accordés au département de 
ia perre, pour le matériel de l'artillerie 
et du génie ue sont pas entièrement absor- 
bés; la partie non consommée est de . . i, 902, 864 

Le terme à payer en 1866 aux Pays-Bas 
poQr le rachat du péage de l'Escautest de. 8,706,864 

Ensemble. . , fr. 16,565,868 

DigilicibfGoOgle 
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Par contre, noue aurons à 
recevoir en 186S, da chef des 
quotes-parts des puissances 
maritimes dans le rachat du 
péage de l'Escaut . . fr. 6,181,700 

On peuty ajouter la valeur 
de8i,B0O actions du chemin 
deferRhéoaD, quel'Étataae- 
quises en vertu de la loi du 
If mai 1840, el qui sont sos- 
eqptiblw d'être réalisées. . 3,750,000 



0,931,700 



De sorte que, si l'exercice 1S65 était 
grevé des dépenses qui viennent d'élre 
éonmérées, il y aurait à pouvoir à une 
somme de 36,634,167 

Hais il ne faut pas perdre de vue qu'une grande partie 
des crédits alloués pour l'exécution de divers travaux d'ati- 
lité publique ne seront pas supportés par l'exercice 1865 
seul ; il est certain, l'expérience le démontre d'ailleurs, que 
ces crédits seront échelonnés sur plusieurs années, et nous 
pouvons espérer qu'ils seront couverts eu partie par de nou- 
veaux excédants de recettes. 

Quelles que soient, cependant, les atténuations qne Ton 
est raisoon^lement fondé à attendre de ce chef, nous n'en 
serons pas moins, à la fin de 1865, en présence de charges 
considérables. Ea prudence nous commande, dès lors, de 
ménager les ressources du trésor ; elle nous le commande 
d'antant plus que ce n'est qu'en septembre 1867 que l'État 
sera mis en possession des cinq millions restant dus par la 
ville d'envers, et qu'en 1866, nous aurons encore à faire foce 
au payement du dernier terme dn rachat du péage de l'Es- 
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caut, lequel, tonte compensation foite, donnera lieu à nne 
sonvelle sortie de fonds de pris de 7,SOO,000 francs. 



Résultat sMral dt la lituatton. 
(Ed mîllioiu et milliert de franei.) 

Exeédanla Excédai) K 
dei neettei. dei dépetuea, 
^ 1 1830 à 1«I7 incl 7,(13 

l|l«». 1M38 ii 

^ M8W S,«W ■ 

^ HSaO 10,683 

I il86i 8,808 

âl «un I Recette* . idlfSSI 

ïiwiz. . . . l DépcnaM , 177,082 

.. «M* 

^ l,Bi-, I Recettes .168.931 

g 11863. . . . i Dépense* . 187.ia2 

JJ ( » 18,291 

Ijuu j Receltei .181.213 

„ [!»»■ ■ ■ ■ ( Dépense». 187.313 

" 6,103 

36,088 36,S39 

L'inniEGiance des ressources sur Teiueinble 
des opérations des exercices 18S8 à 1861 in- 
cTnsivement, s'élève ainsi i 8K7,17t francs. 



M. 
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II. — lutins INDIIECTB. 

Étal eon^ratif det évalualioM de» revenus de 186ie( det 
reeowrementt faite au 31 décembre de, ladite annA, et eompa— 
raison det recette* de lS6i avec celle' d«1863. 

UoDluit do UonLiDt du UonUnt d« 

NATUEED^IMPOTB. ^f^^"-,^^ «Xy™»- "XllS!"" 



DroiU dédouane, (t). 13,BIS,000 I3,080,S3((2) U,1]8,StRt 



leseUD- - . . 


S,WO,000 


8,5I7,«75 


.v;m,n7 


Ieï.iiiiétrwigefs(l) 


2,100,000 


1,986,369 


2,009,904 


lea eioi de t.o in- 








1 / les bières et ïiooLi- 


6,OB8,000 


7,800,988 


7,433,176 


8S,000 


16,227 


41,021 








1 \ p"«.(l). . ■ 
^ Tes sucres élrang. 


8.S30,t»a 


9,013,924 


8,740,000 








■g elle sucre de betle- 








â MTC indigène (1). 


3,900,000 


3,878,000 


3,870,000 


les glucoses et su- 


















S0,000 


20,658 


20,918 


Garantie. — Droits de mar- 








que sur les matières d'or et 
î-argenl ..:... 








2BO,OO0 


281,693 


263,709 


Dr. de mag. des 








Receltes nanti l'Etat. . 


200,000 


128,319 


168,438 


diTerses. Recettes extraor- 








dinaires et seci- 








' dentelles . . 


25,030 
W,130,600 


30,7« 
41,479,10* 


81.280 


A reparler. 


42,3*1,118 


G) DMMlionhittdelB part aUiibiifii an foodi 


eoniniiiiul cr<é pu la loi da 13 


JoilletlBSO. 










ISU p,07imt. 


d-uM p.rt. d. 1 


■Dppnsion d« 




oudeluiédilMio 


dcsdnilsd'en- 
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UonUDtaci Honbuitdci Hanuntd» 



Repgri. i/},l5')fi00 il,i79,l04 42,341,11S 

AdmiTÙêlralion de Fenregù' 

tremenl et ilei damaina. 
BDregiatremeDt. . . . li,00[l,000 lS,3U,i39 14,351,G06 

Greflè. ...... 275,000 291,191 277,187 

Hfpoibtquea .... 2,1100,000 2,798,872 2,60g,81i 

SaccessioDS. : . . . . 9,OSO,000 9,9tS.B7â 10,276,927 

Droiladcmatatioasurlesiuc- 

cessioDS BD Ugoe directe. 1,000,000 1,864,939 1,490,982 
Droite dus par les époux 

BurvivunU 1HO,000 SO7,7O0 178,870 

Timbre 3,6H0,000 3,977,»B9 3,887,3« 

«BlarDlisations .... 6.000 4.0O0 11,01X1 

Amendes 290,000 5H7,14« 336,730 

/ Produit de» ri- 

Ivièreselcanaui. 2 830,000 2,697,S7B 2,781,i36 
OomainesUd. dea barrières 

'part. U'ElaL **. 1,S!!0,009 l,G3i,67i l,5iS,f62 

Miniiièfe iei iravawe puAlici. 

Produit des posies (1) . . 3,160,000 3,307,720 3,167,978 

— des chemins de fer, 
pO9leseltélégrïphes(l)32,3IJ0,000 34,229,160 32,332,703 

MinUère det affairet élrangérei. 

Produit du service dea bat. 
i vapeur eatre Os- 
lende et Douvres. 229,000 428,893 283,021 

— des actea des com- 

mimriatsmaritÎDies 85,000 83,040 49,199 

— des droits de pilo- 
tage et de fanal . . 728,000 78i,2fi8 833,864 



- TOTiux. 112,868,000 119,306,030 116,760,364 

(1] Ipproxiinttiicmenl. 
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III. — DSTTB M i'ÉtAÏ. 
(Siluation prégenUe par le ministre des fiiuncet à la fia de 18U.) 
La dette se divise en deux catégories : 
L'une, portaol intérêt ^ 9 lj% p. c. créée an capital oomi- 
Dal de 389,117,631 fr. 71 cent., qui fut réduit enl8il,i 
920,106,631 fr.7ic., n'est pas soumise à l'action de l'amor- 
ti)) sèment. 

L'autre, dotée d'un fonds d'amortissement, se compose des 
éléments suivants : 

4 p. c fr. 30,000,000 

3 p. c 58,471,800 

4 1/2 p. c 107,096.138 

total. . . . fr. 196,570,934 
L'amortissement opéré s'élève à . fr. 106,il0,3£9 
non compris le capital des titres rachetés 
avant la conversion en 1 1/2 p. o. des em- 
prunts 5 p. c. de 1831, 1832,1840, 1812, 

1818 el18BÎ. 

Il reste donc encore à racheter. . fr. 389,130,688 
Dans cette somme sont compris : 
L'emprunta 1 p. c. pour fr. 12,800,000 > 
— àSp. c. pour . 21,170,000 » 
Les fonds d'amortissement affectés à ces deux empmnts 
ont acquis, par l'accumulation saccessive des intérêts des 
capitaux amortis, une puissance telle, qua l'on peut pré- 
voir dès à présent que ces dettes seront complètement 
éteintes avant 1874. 

Le gouvernement pourra dès lors donner une autre des- 
tination aux crédits qu'il porte annuellement pour leur ser- 
vice [intérêts, amortissement et frais] au budget de la dette 
publique, etdoot le chiffre s'élèveà plus de 3,810,000 francs. 
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IV. — BoDGBT DE l'Etat poui 186K. 



DETTE rOBLlQUE. 

Serrice de la dette (intérSti, Mnortissement et fraia) tr. 33,303,718 

RémODératiOD», peneious 6.80,0^9 

Fondsdedépôt 801.000 

MT»i,. fr. 40,911,7*7 

DOTATIONS. 

Liste civile fr. S,7S1,S9S 

Datalioa du prince roytl 000,000 

— dacomtedeFlindra IBO,000 

8£iut 6O,0PO 

Clumbredes représentaoti 61t!,i07 

Cour des complea 181,370 

TOTAL. fr. 4,261,190 

JDSTICB. 

Admîaiitration centrale .... - fr. 313,600 

Ordre j^diciiire 3,492,430 

Justice militaire 7â,773 

FfaUdejustice 704,6(18 

Palais de justice 95.000 

Publications officielles 32^,300 

Penalons et secours ' S6,ttOO 

Cultes. . ».M4,567 

Ëtablîssementi de bienfaisance et écoles de réforme . . 660,000 

PirisoDa 3,699,800 

Fraia de police 80,000 

Dépenses imprévues 6,800 



14,858,168 
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AFFAIRES ^TRANOÈHES. 

AdmiDislrt lion centrale fr. Sli,300 

Trnilemeuts dei agents pol\liques (1) . . . . . . 6SS,470 

Traitements et indemnités des agent! cnnsuluiri's . . . 161,2S0 

Frais de voyage, de caarriers, elc 70,SOO 

Dfpenies diverses relatives aui légations et uosulaU . 97,790 
Hissions extra ordinaiTea, Irailcmenls de non activité, dé- 
penses imprévues i7,000 

Commerce, navigation, pêche . . . .'. . . . . J*t,7i5 

Marine . . . 1.778,i77 

Pensions «t accoara 4,300 

lOM. fr. 3,170,792 
INTÉBIëhr. 

A d roi nislration centrale • fr. 577,i44 

Peosioas cl secours ^7,09i 

Statistique générale . , . . 14,300 

Frais de l'administra lieu dans les provinces 103,801 

Frais de radministrsliou dans les arrondissements • . 394.000 

Milice «S,im 

Garde civique 20,J(Kf 

Fêtes nationales; tir national, tirs communaux. . . . 104,000 

Récompenses honorifiques et pécuniaires 12,000 

Légion d'honneur et Croix de fer 322,000 

Agriculture 1,03:1,370 

Voirie vicinale et hygiène publique 1,169,990 

Industrie 294,580 

Poids el mesures 79,480 

supérieur 1,098,969 

moyen l,a)7.«a 

— primaire 8,023,l*i 

Lettres et sciences 440,09} 

Areporur. fr. - 10,494,167 
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Report. fr. W,iU,lej 

BeBoi-arts. • 772,977 

Service de santé. 113,3(0 

EantdeSpa. 7,000 

TraiieinenU temporaires de disponibiliti! 3Et,932 

Ddpenses imprévues 13,300 

MTAL. fr. 11,396,716 

TBAVAUX PUBLICS. 

Admioist ration centrale fr. 836,S7Û 

Ponts et chansséss, bllimcnls civils, e:inaux et rivières . 0,ttlO,961 

Mines .- 312,130 

Chemins de fer, postes, télégraphes; régie 3l,906.99lt 

Commissions spéciales 7,000 

Traitements dedisponibiIiLc S9,S00 

Pensions 7,000 

Recours ï des employés, etc 13,000 

Dépenses imprévues 18,000 

TOT»u. fr. S9,670,8b7 

P1»A!<CES. 

Administration centrale fr. 1,972,!00 

Administration du trésor dans les provinces 170,000 

Administration des contributions directes, douanes et ac- 
cises 9,931,800 

Administration de l'en registre me ni et des domaines , . 2,303,320 

Administration de la caisse générale de retraite . . . 9,S00 

Pensions et secours £0,000 

Dépenses imprévues 8,000 

tor*L. fr. 13,913,120 

ODEBRE. 

Adminislralton centrale fr. 330,810 

Élats-niajors 1,3J3,{S3 

Service de santé des hôpitaux 939,620 

A rtporler. fr, 2,633,86i 
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Report. h. %e3SMi 

Solde des troupes SI,907,flSI 

École militaire - . . 308,820 

Établissement et inaUricl de l'artilltrie SiS.HOO 

Uat^riel du g£nie 700.000 

PaJD, fourrages et autres aUoMiioiu 6,S7I,S48 

Traitements divers et honoraires ' , . Itt7,199 

Pensions et secours. 106,12* 

Dépenses imprévues 16,2i3 

Gendarmerie 2,m,a70 

ToTiL. fr. 5i,0Oi,».'S0 

KON-VALGOBS ET BEHBOUBSEHEflTS. 

NoD-valeurs fr. 663,000 

Remboursemeats M8 ,M0 

Total. 



L'ensemble des bad^ts de dépenses, pour l'année 1869, 
e'élèveàlKi,04i,7i0rr. 

t. — V«lea et na«TMU. 

1. — liirâTS (itmiTioNnua coimii). 

FoDcier fr. 18,886,290 

PeraonDel 10,8H.000 

Patentes 4,123.000 

MntdesboissaQsaleooliqucE 1,320,000 

— deatabacs 218,000 

Redevances sur les mines iOO,000 

Donanes(l) 13,068,000 

Accises : sel - 0,100.000 

— vins ttraugers (2) 2,080.000 

— eauK-de-vie élrangêrea (2) 28,000 

— indigines(2) 6,800,000 

— bièreselviDaigres(2) 8,S80,000 

A reporur. fr. 7I,M2,200 
(l)I>MucUan ralts d'our ei mme de l,ï2â,D00 [t. iBECt^ufiindi coniiilBlu1,eT« 
fi! mite de li Inppieuliin in octnitl. 
(S) DMactloa (>tM des K p. e.iv prodailpiDbable.BffeetftauIgaJicomniDiuI. 
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Report. fr. 71,«8,290 

Accises : sucres de canne et de betterave 3,900.000 

— glucoses, elc 20,000 

GarBDlia d'or et d'argeDl 230,000 

Droila de magasin des entrepSls, ctc ... ... 239,000 

feiregistremenl 1*,000,000 

Greffe 27B,000 

Hypothèques 2,600,000 

Droîla de luccessioii et de rouUliou par décËs .... V,3<0,000 

Droit de mutation en ligne directe 1,600,000 

Droit dû par les époux survivants 160,000 

Timbre 3,760,000 

NatnralisalioDs S,0OD 

Amendes en matière d'impôts 180,000 

— de coodamnalion 140,000 

Toiu. DIS mran. i07,7b7,000 
S. — P£tois. 

Hivières «I csmftux 2,700.000 

Rontes de l'État • 1,SI(0,000 

Baieaus à vapeur eutre Ustcndc cl Douvres, 22tl,000 

Postes (1) 3,560,900 

iOT»i DM ÏÉ.C11S. 7,83H,000 

3. — ClFITilUI ST aïVI.>US. 

ChemÎDdefcr 33,000,000 

Télégraphes éleclriqucs 700,000 

Domaines (valeurs capitales), Torèls, dépendances des 
chemins de fer, établissemeuls et services régis par 

l'État, produits divers, revenus des domaines . . . 3,400,000 
Produit* divers des prisons, fonds des caulioonemenls, 
actes des commissariats maritimes, droits de chancel- 
lerie, de pilotage et de fanal, fgbrication de monnaie 

decuirreet de nickel; abonnements su IfontMur. . {,488,000 

Chemin de fer rbdnan. — Dividendes S32,lf00 

Part dans les bénéflces de la Banque naliooale . . 380,000 

TOTIL DIS CIFITAUX ET BEVHNDS. /r. ' i3,170.t(00 

Â reporter. Si: ltf7,762,790 

(1) IMdnction talle do 41 liS ;. c. lin predoit probabl*, iirit 9,!ST^00O lï.ittri- 
baé* la totids commBiut. 
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Total ues vo!ïs ri uovéî.-.s. . 189,812,790 
EnlSet. . 1H7,«82,790 
L'excédant des voies ei moyeDs 8ur les dépenses auiori- 
Eétis par les budgets ordinaires est de 6,i68,OS0 francs 

V. — FiNAPSCRS PIOVINCIALGS. 

Budgets saDCtionnés pour 1863 à 1866. — Becettes : 
1863. 1861. 1868. 



Anvers , 



fr. 



Brabant. 
Fltindre occidenlule 
Flandre orienlale 
Hainaul. , . . 

Limbourg . . . 
Laxembuurg . . 

Towi 

VI. - 



<. 168.130 
l,8<39,i:S 
663.073 
1,181.760 
939.843 
198.96i 
366,608 
W),097 



«06.243 
1,137.2^8 
7 17, 799 
181.479 
4BS.840 
867,431 



816 172 

4,372 988 

1,811,1186 

8I8,S14 

1,319478 

902,103 

]es,703 

408.196 

497,974 



. 7,3S6,SS9 7,2B(,S32 10,930,08 
- Finances cohhukalbs 



d'après les comptes clos de l'exercice 1 861 . 
I. — Comment» rurales. 

fr. 13.617,599 
. 18,132,731 



fr. 



Dépenses ordinaires 
Dépenses exlraortlin 



33,7S0,126 (1) 
16.158,029 
. 8-,312,097 

fr. 54,4117,124 (2) 
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I Sommes empruntées . . . fr. 9,27i,W7 
Emonints | RemboursemenU dTc dues. . . I,i68,697 

( Reste dû 6,078,337 

i Deile constituée . fr. 9,02lt,*M 

Autres dcltes communales. ] Dette arriérée . . . 311,980 
( Uelle exigible (Ij . . 209,6J8 

Propriétés comcannales bâties ou non bâties qu'elles soieut 
on noQ imposables : 

Conlenanca hccl. S80,BB9 

Bcvenii cadastral des immeubles imposables, fr. i.&l^i 
Revenus des biirc.mx de bienfaisance en biens- 
fonds el renies fr. i,3l3,813 

II. — Commtmet urbaine». 

Recettes ordinaires fr. lS,19i.2<2 

Recettes CI iraord in sires .... 19,736,009 

E«si!»rLE, . . fr. 37,950,251 (2) 
Dépenses ordinaires fr. 16,036,861 

Dépenses extraordinaires .... 1B,437,88S 

Eksshblr. . fr. 31,46i,US (3) 

Eieédant 6,«5.80B 

I Sommes empruntées. . . fr. 66.23â,SI9 
Emprunts. < Remboursements cffi'ctués. . B,B48.i95 

i Reste dû 00,683,72* 

I Dette constituée . . fr. 19,376,0SS 

Autres dettes communales. ] Dette arriérée .... 1,7B1,18( 

( Délie exigible .... 2,237,062 

Propriétës communales (comme ci-dessus] : 

Contenance hect. lti,15S 

Revenu cadastral. . . fr. 108,092 
Revenus des bureaux de bienfaisance 
en biens- fonds et renies fr. 2,612,838 

(1) Kon cooiprU iei emprunta. 
(91 En IStO. gs,5S5,aoo fr, 
0t Kul8ta,S8,8TE,000tr. 
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lU. — Commwet rwaleêetnlletréniites. 



Rec«tle»ordi]iures(l)et exlraordinaires . fr. 71,680,377 
Dépenses ordiDaires et exlraordinures . . . SB,&31,370 



(1) Le projet ie budget dei reeeltei e( dea dépentei pour ordre est 
acccmpagné de mielques notes intéresiantes sur le fonds communal 
' ititaé par l'art. Z de la loi du 18 juillet 1860, aboIissBQt les octrois 



D'après les éTaluations du budget des voies ot moyens de ISffit, les 
revenus du fonda communal s'élèverout, savoir : 
7H p. c. du produit des droits d'entrée sur lecnfé . . r>. 1.800,000 

35 p. c. d'entrée I les eaui-de-vie »1,L00 

du 1 sur ' les bières et viuaigres 38,000 

produit t 1 les vins étraugers 1,120,000 

des I d'accise 1 les eaux de-vie indigènes .... 3,S(lO,000 
droits J sur { les eau x-dc-vie étrangères . . . H.COO 

les bières et vinaigres i.l^Sfl.OOO 

I les sucres. . 2,lUO,000 

U p. c. du produit des receltes de toute nature du service 

des poste» 2,357;000 

ToTiL. . . 15,61X000 
La moyenne des sommes réparties et & répartir entre les 
communes pendant les années 1863, 1863 et 186i, 

a-élève &. 13,830,000 

La différence entre celle dernière somme et le revenu probable, soit 
87,000 fr., sera allribuée ii la réserve. Ce sera donc la moyenne de 
1H,S30,000 fr. qui formera le revenu probable i. répartir entre les 



L'augmentation du fonds communal a été constante depuis 1860. 
Sur le chiffre de 1861 elle a été, en 1863, de 17 p. c. ; en 1863, de 
33 p. C. 

Voici les sommes qui ont été réparties entre les commnnes depuis 
l'abolition des octrois : 

En 1860 (pour 164 jours), fr. 6.9il,8<0 

1861 H M U,873l,93i 

1862 » Il lB.U(.i28 
1H3 .. » lS,a»5,767 
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X. - AGRICULTURE. 



1. Pour le déDombrement des animaux domeBttqaes, 
l'éleodae des cultures, et leur produit par hectare, à l'époque 
du recensement de 1856, voy. l'Ann. 1863. 

S. Rendement moyeu Ao la récolle par hectare, en 186S, 
1S63 et 186i. En hectolitres. 

ises. 1863. 18S4. 

FromcDl. . . . 19.73 23.17 21^1 

Épeaatre. . . . 3S.69 »7.83 38.89 

Seigle .... 18.93 23.8D SSM 

Sarrasin. . . . 35.93 - 16.S2 S3.70 

Ponunes de terre . 0,833 kilogr. 1S,II61 fcilogr. 10^ kilog. 

3. Prix moyen du froment et dn seigle par 100 kilogr., 
depuis 1858: 

nouanj. HioLRi 

1888. . . iSM 17.36 

18B9. . . iiJOO 17.70 
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1860. . . 31.19 21.36 

1861. . . 53.64 22.07 

1862. . . 31.!t6 iîM 

1863. . . 27,02 18.62 



Prix moyeD du froment et da seigle par 100 bilogr., en 
1863 et IS6I, par mois: 



J.nïicr. . 


27.60 


as.ii 


lO.Oii 


18.94 


Février . . 


27.87 


23.M 


I9.4S 


1S.H7 


Mars. . . 


27.61 


23.*1 


19.36 


18.34 


AttîI. . . 


28.0i 


2I.B7 


19.92 


16.2( 


Hù . . . 


2S.B6 


2t.»8 


SOM 


16.52 


Juin. . . 


29.79- 


2t.99 


Ï0.H2 


17.07 


Juillet . . 


i9M 


24.96 


19.B9 


iB.U 


Août. . . 


27.S0 


24.18 


17.98 


18.94 


, Septembre . 


25.98 


S4.02 


17.19 


18.88 


Octobre . . 


Si.80 


23.00 


16.60 


16,45 


Novembre , 


23.94 


23.16 


16.28 


16.01 


Décembre . 


23.«t 


. a2.59 


16.08 


18.67 


AHIi*«FNT,i«,B. 


27.02 


S3.90 


18.62 


16.06 



4. Défrichements. En 1846, le territoire de la Belgique 
comprenait encore 290,003 hectares de bruyères non cul- 
tivées «t de terrains vagues. De ce nombre 163,896 appar- 
tenaient aux communes. 

- Les terrains ôommiinaus incultes, pour lesquels, de 1817 
à 1860 et en vertu lie laloiduSS mars 18i7,:on a autorisé 
le changement du mode de jouissance avec obligation de dé- 
frlcbement, dans un délai déterminé,- s'élèvent au ^chiffre de 
64,044 hectares, scrit 4,674 becl. par année. 
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Il résulte des renseignements recneillis à ce sujet, qu'à la 
fin de 1860, 35,868 hect. étaient mis en valenr, savoir : 
19,384 en lerre «rable. 
3,178 en prairies. 

300 en bâtisses, jardins, etc. 
13,09S en bois. 

En ajoutant aux terrains communaux défrichés ceux des 
particaliers, ou évalue a plus de 70,000 hectares, l'étendue 
des bruyères mises complètement en valeur depuis 1817. 

S. Valeur vénale moyenne des terres })ar hectare. — 
D'après la statistique de 1816, la valenr vénale des terres en 
Belgique s'élevait en moyenne à S, 4SI fr. par hectare pour 
tout te pays. Les renseignements recneillis en 1866 portent 
ce chiffre à 3,171 fr., ce qui constitue nne augmentation de 
30-98 p. c. par hectare. 

Le tableau suivant établit cette augmentation par province. 



18«. 


18S6. 


Plus value. 


fr. 


fr. 




Anvers. 2,257 


2,B92 


73S 


Brabanl. 3,284 


i,30B 


1,031 


Flandre occidenti:le. 2,389 


3,1 8B 


796 


Flandre orienlale. 3,139 


*,349 


1,210 


Hainsul. 3,fi91 


i,m 


750 


Liège. 2,797 


3.896 


799 


Limbourg. l.GSO 


2,183 


S33 



LEHOiiuMB. 2,421 3,171 780 

Ce qui frappe surtout quand on étudie les faits réunis par 
la statistique oOicielle, c'est ta hausse constante et rapidedes 
fermages. En 1SJ6, ils dépassaient déjà de plus de 30 p. c, 
c'est-à-dire près de 2 p, c. par an, le taux de 1830, et de 
1846 à 1856 l'augmentation a acquis des proportions plus 
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fortes encore, puisqu'elle est de li fr. par hectare ou 20.60 
p. c, soit 2.06 p. 0. par an. 

Cette augmentation ne porte en réalité que sur la période 
quinquennale de 1850 à 1856. En effet, de 18i6 k 1856, par 
suite de la crise agricole de 18iS et des événements politiques 
de 1818, le prix des baux ëtail resté presque slationnaJre. 
La hausse date donc de 1850, époque où elle a pris des pro- 
portions énormes, puisque les fermages s'élèvent de 70 à 82 
fr. en moyenne par hectare, soit 17. li p. c. en cinq ans ou 
3.i3 p. c. par an. On attribue cette élévation rapide du 
loyer des terres à la reprise générale des affaires et au ren- 
chérissement des denrées agricoles. 

Le tableau suivant donne le prix courant moyen des baux 
aux deux époques 1846 et 18S6. 



AoYers. 60 

Brabant. 83 

Flandre occidenlaie. 7* 

Flandre orientale. 87 

Hainaut. 9S 

Liège. 81 

Limbourg. B3 

Loiembourg. 33 

Namar, GO 
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XI. - INDUSTRIE. 



I. — INDDSTHIE HINBHALB BT XlNilUDIGIQDB, 

eDlS62. 

1. Mineg de houille. — An 31 déc. 18S0, le nombre dei 
mioes de houille concédées était de Ï5J, comportant ensem- 
ble une étend ne de 103,966 heclarea, et celui des mines tolé- 
rées provisoirement était de 56, comprenant 36,603 hecta- 
res; au 31 déc. 186S, le premier de ces nombres s'élevait k 
364 pour une'élendue de 116,421 hectares, et le second était 
descendu à 21 pour 1S,4S0 hectares. 

Sur les 28S mines concédées ou tolérées provisoirement 
au 31 déc. 1S68, 180 étaient en activité pour une étendue 
de 89,293 hectares. 

Le nombre des sièges d'exploitation, au 31 déc. 1862, 
s'élevait à 335 pour ceux qui éuient en activité, à 138 pour 
ceux qui étaient en réserve et à 39 pour ceux qui étaient en 
construction. Des 33S sièges d'exploitation en activité, SIS 
appartiennent au Hainaut, 28 à la province de Namur et 9S 
à celle de Liège. 

Le nombre et la force des moyens mécaniques employés à 
Vestraetion de la icnii'/^ ont subi des variations fort peu sen- 
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siblea, de 1860 à 1862 ; les machines à vapeur qui, eo 1860, 
élaienl au nombre de 38i, ayant ensemble une force de 
11,548 chevaux, ne s'élevaient, en 186S, qu'à 413, repré- 
sentant 22,497 chevaux. Le nombre des manèges était des- 
cendu de 38 à 13. 

11 en a été autrement des appareils employés à l'épuisement 
des eaux et des machines à vapeur servant à l'aérage. Ces deux 
sortes de moteurs ont considérablement augmenté en nom- 
bre et en force; les premiers qui, en 1850, n'étaient que de 
143, de la force réunie de 16,081 chevaux, s'élevaient, en 
1862, à 156, représentant une force de 23,031 chevaux ; les 
seconds ont monté de 78 (777 chevaux) àS37 [3,715 che- 
vaux). 

Le nombr-e des ouvriers employés à l'exploitation de la 
bouille était de 48,000 en 18S0; il a atteint ie chiffre de 
80,302 en 1863. 

En 1850, 36,000 ouvriers travaillaient à l'intérieur et 
12,000 à la surface ; en 1862, ces nombres ont monté res- 
pectivement à 60,411 et 19,891. Des ouvriers travaillant à 
l'intérieur en 1862, 714 sur mille étaient des hommes, 88 
des femmes, 141 des garçons âgés de moins de 16 ans, et S7 
des filles âgées de moins de 16 ans. Pour les ouvriers travail- 
lant au jour, les chilTres respectifs étaient 667,149, 91,93. 

Quanlilés de houille extraites : 

OUANTITf E: 



(EH 



ES). 



Hoiffre aimi f1an>me. . 

Siche i courte flamme . 

Maigre i longue (iBinme 

Grnsse & longue flamme. 

Grasse mïrécbale. - . 
Toiiuit 
Valeur fi 



KSI, 13» 

i32,392 
l.i29,H'0 
2.169.211 
1.272,337 

0,g20,BS8 



1.770,570 
1,579,097 
3,248,{e9 
9,93&,64b 
10«,i8l(,320 
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Des 10S millions représentant la valeur de la houille ex- 
traite en 1863, 96 sont absorbés par les dépenses. 

Sur le total de la quantité de houille produite en 186%, 
8,891,980 tonneaux ont été exportés à l'étranger; ib repré- 
sentent une valeur de 43.3 millions de Traucs. 

2. Mine» métalliques (1). — Au 31 déc, 1850, il existait 
61 mines métalliques, régulièrement concédées et embras- 
sant ensemble une étendue de JS,J64 hect.,' au 31 déc. 
1863, ce nombre était de 89 mines, s'élendanL sur i7,77i 
hect. 

A la fin de 18^3, l'exploitation du rainerai de Ter s'opérait 
aussi, en vertu de simples déclarations, sur le territoire de 
104 communes. Le nombre de communes où des mines libres 
étaient établies en 1S50 n'était que de 64. 
. Le nombre des sièges d'exploitation en activilé, qui était 
de 80i en 1860, s'est élevé à 1,193; dont 121 à ciel ouvert. 

Le nombre des ouvriers n'étaitquede B,69b enlSSO; lia 
atteint le cliilTrede ll,Ji7 en 1863. 

Produits annuels des mines métalliques (en tonneaux) ; 



Blende .... 7,308 18,894 Fr. 8U,i60 

Calamine , . . 63,193 B!t,121 1,968,798 

Galène (plomb) . 3,HS4 17,431 2,0S8,410 

Pyrilc .... i.OSi 46,430 931,6SS 

Fer (mine kvfe) . 472,883 6b'9,9â6 8,(49,390 

3. Uiines minéralurgiques en général. — Le nombre des 
établissements minéralurgiques existant au 31 déc. 1862 
était de 452, soit une augmenlution de 15, par rapport à la 
situation arrêtée au 31 déc. 1850. 

(1) Kt aorn*» qni iniMiiU'appliqnBnt eicIoiiMmenl mx ptorincn 4» Hainsnt, it 



,ibf Google 



H 




STAnsnODB 


BBLOB. 




Dans ce 


nombre, 








S63 servaient a 


traitement et i la préparsUoi 


D du fer; 


i 








del'ader; 


10 




_ 




du plomb; 


7 








du cuivre; 


33 

1 




- 




du Eine; 
de l'alun ; 


a 




- 





Ontre de nombreux cours d'ean qui activaleot 3J2 roues 
hydrauliques, ensemble d'une force de 3,971 chevaux, iSi 
machines à vapeur, de la force de 14,Si8 chevaux, et 89 
manèges à un cheval servaient de moteurs dans ces établis- 
sements. Le nombre des ouvriers qui y étaient occupes en 
1868 était de SS,i37 ; en 18S0, il élait de 12,932. 

I. Utinet sidérurgiques. — Le nombre des hauts fourneaux 
en activité, pour la fabrication de la fonle, s'est élevé, en 
1862, à 60 [4S au cole et S au bois) de 41 qu'il était en ISBO 
(26 an coke et 16 au bois]. De même, le nombre des fonde- 
ries (élaboration de la fonte] s'est élevé de 78 à 133; le 
nombre des fabriques de fer proprement dites est tombé de 
102 i Si ; celui des usines à ouvrer le fer de 86 à 76. 

En 1862, la fabrication de la (onU a produit 352,939 tonnes 
de fonte au coke et 3,611 tonnes de fonte au bois; la valenr 
de la tonne de fonte au coke était de Si fr. 79 c. ; la tonne 
de fonte au bois valait 138 fr. 78 c. La valeur produite, qui 
n'était en 1860 que de 11, S68,8S7 francs, a atteint le chiffre 
de i$,b66,919 francs en 1862. 

Quant aux fonderies, on a produit 65,638 tonneaux, va- 
lant près de 11 millions de fr. Ces chiffres étaient en 18S0 
respectivement de 17,000 et de 3,0BB,777 fr. 

Les fabriques de fer proprement dites, qui, en tSBO, n'em- 
ployaient que 2,703 ouvriers el ne produisaient que 61,970 
tonnes (valeur 11,818,652 &-.), ont, en 1862, occnpé 8,%5S 
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ouvriers et produit 337,060 tonnes (valeur 43,610,788 fr.).' 
EuGd, il y a eu accroissement également quant aux tuinet 
à ouvrer le fer. Voici quelle a 6té leur eituation : 



Ea 1890 ... B16 10.738 fr. 3.8U,03S 

En 1862 . . . 1,229 25,395 7,380,77! 

6. Bécapitulalion de la valeur du produit» de Cinduitrie 
minérale el métallurgique, en 1860, 1861 et 1862. ëd millions 
de Trancs. 

1800 1861 1802 



Hoaille 


107.12 


110.01 


10i.4S 


HiDeraidercr(laTé). 7.7i 


9.47 


8.U 


a. 


de pyrite. . 1.2S 


iAi 


OM 


\à. 


de blende. . 0.83 


0.69 


0.81 


id. 


decalamine. 2.12 


1,79 


1.93 


id. 


deiriomb. . 1.60 


2.08 


2.0S 


Pierres 


el ardoises . 17.39 


19.5* 


21.32 


Fonte el Ter . . . 81.07 


85.38 


90.i9 


Acier 


8t 


0.90 


1.12 


Plomb 


1.80 


2.3» 


5.69 


Cuivre 


2.69 


8.87 


4.09 


Zinc. 


2*.B3 


20.18 


18.70 


AlDD. 


0.23 


0.22 


0.18 


Verre 


18.81 


15,37 


U.19 




11. — PAPBTEIII 


1(1). 





L'activité incessaDte de la librairie, les besoins toujours 
croissants de la presse quotidienne, les progrès de l'instruc- 
tion générale, l'extension que prennent de plus en plus ies 
relations des diverses classes de la société eotre elles, cou- 

0) Vipit) VBireiidthiUMrm da nynM (p4ilodt dfmiuli Wl-IBSO). J 
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triboent à augmenter, eo Belgique comme ailleurs, dans une 
proportion considérable, la consommation du papier. 

Aussi notre pays qui, en 183S, comptait à peine, dans ses 
fabriques, trois ou quatre machines à faire le papier coutinu, 
en possède aujourd'hui uoe quarantaine et produit environ 
10,000 tonnes de papier par an. 

Nos papeteries sont parfaitement outillées et leurs pro- 
dniU se placent avantageusement sur les marchés étrangers, 
grâce an bas prix auquel uos fabricants peuvent les livrer. 

Ud tiers deleur production suffît à la consommation du pays; 
lesdeuxaulrestierss'exportenl, principalement en Angleterre. 

Des fabriques de papier sont établies à Bruxelles et dans 
ses environs (Ucclei Droogenbosch, Huyssinghen, Saven- 
tbem, Bhode-Sainte-GenËse, etc.), dans l'arrondissement de 
Nivelles (à Wavre, La Bulpe, Hoot-Saint-Guibert, etc.), à 
Gand, k Andenne, Dinant et Saint-Servais [Namurj, à Turn- 
houl (Anvers), au Pont-d'Oie (Luxembourg) el à fluy (Liège), 

Les papeteries de MM. Godin frères, les plus vastes du 
pays, sont de véritables modèles d'organisation, de tenue et 
de fabrication. Elles se composent de trois usines distinctes; 
deux sont situées à Huy et une à Andeane ; il s'y trouvait, en 
1855, 18 machines à vapeur, de S70 chevaux, 5 roues 
hydrauliques de 110 chevaux, S machines à papier continu. 
Ces établissements, qui se sont notablement développés 
depuis cette époque, procurent aujourd'hui du travail à plus 
de 1,KOO ouvriers, et produisent pour environ 3,000,000 de 
francs de papier annuellement. 

L'industrie de la papeterie est l'une des plus importantes 
de l'arrondissemeot de Niyelles. 10 machines à fabriquer le 
papier continu y fonctionnent, et travaillent en partie pour 
l'exportation. Il eiiste aussi, dans ce district, plusieurs 
papeteries à la main fabriquant le carton et le papier gris 
commun. Cette industrie a employé, dans le ressort, eo 
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1858, environ 3,600,000 kilogrammes de cliiffoDB, repré- 
seotaDt UQ chiffre d'affaires approximatif de 2,700,000 fr. 

Nous possédons quelques fabriques de papiers d'embal- 
lage, dont les produits s'exportent, concurremment avec les 
similaires anglais, dans des conditions avantageuses. L'nn 
de ces établissements, situé à Saventhem, près Bruxelles, a 
une importance réelle. 

La ville de Dinaut continue de soutenir la rëpntation 
qu'elle s'est depuis longtemps acquise dans la fabrîcaUou det 
papiers cartiers. 

La ville de Turnhout est )e siège de la fabrication de pa- 
piers de fantaisie, marbrés, racines, coloriés, etc. De grands 
sacrifices et beaucoup de peines ont été nécessaires pour in- 
troduire en Belgique cette branche d'industrie ; car il a falla, 
dans le principe, recourir à des ouvriers étrangers; elle y est 
aujourd'hui solidement établie. Non-seulement elle s'est ren- 
due maltresse du marché intérieur, mais elle fait des expédi- 
tions considérables en Hollande, en Allemagne, d'oti nous 
tirions naguère la plupart des papiers de couleur nécessaires 
à notre consommation, dans les pays d'outre-mer, etc. Pins 
de 700 ouvriers, répartis dans quatre établissements rivaux, 
exercent cette branche d'industrie k Turnhout. La fabrica- 
tion des quatre ateliers comprend les cartes à jouer, les 
papiers marbrés el de couleur ponr reliures, les images gra- 
vées et coloriées, les allas géographiques lithographies, les 
livres de prière en langues du pays et étrangères, imprimés 
et reliés, les registres, les papiers pour étiquettes, et tout ce 
qui est du ressort de la lithographie et de la chromo-litho- 
graphie. Le papier lui-même, chose assez remarquable, ne 
se confectionne pas à Turnhout : par contrats passés avec 
les papeteries du pays, les fabriques de Turnhout le font faire 
avec leurs propres matières ; elles lui donnent simplement la 
forme, le timbre, le lignage, l'apprOt et la coalenr. Les 
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cartes il joaer, faites en 100 à 150 qualités diverses, d'apris 
les goOls et les usages de tous les pays, s'expédient daos les 
colonies anglaises, au Brésil, au Chili, à la Plata, aux États- 
.TJdîs, aux Indes, etc., eu concurrence avec les produits 
étrangers, et principalement ceux de l'Angleterre, avec 
laquelle nous luttons sur ses propres territoires. Une seule 
fabrique de Turnhout exporte annuellement pour J90,000 à 
500,000 francs de caries à jouer, pour 300,000 à 400,000 
francs de papier laçonné et pour 100,000 francs de papier 
colorié. Ceux-ci s'exportent, en grande quantité, vers la 
Hollande, l'Angleterre, l'Espagne et la France, malgré le 
adroit considérable dont ils sopt frappés à l'entrée de ces pays. 
-Chaque fabrique emploie environ 900 ouvriers et même 
davantage, parmi lesquels les enfants sont très-nombreux. 
L'ouvrage se fait à la pièce, et des caisses spéciales de pré- 
voyance, de secours, ainsi qu'un médecin, sont attachés à 
chaque établissement pour les ouvriers malades ou infirmes. 
Plusieurs fabriques de papiers k meubler sont établies à 
Bruxelles ; Louvaio en compte trois, qui occupent un assez 
grand nombre d'ouvriers. Ces fabriques travaillent non-sen- 
lement pour l'intérieur, mais encore, sur une assez grande 
échelle, pour l'exportation, à la faveur du bas prix auquel 
elles parviennent ii livrer leurs produits, et notammeut-les 
papiers ordinaires et communs. La France conserve encore 
une prépondérance assez marquée sur nos marchés, en ce qui 
concerne les articles de luxe. L'Angleterre, les Pays-Bas et 
le grand-duché de Luxembourg nous envoient également des 
papiers à meubler. En 1860, on a fourni à notre pays des 
papiers à meubler pour les sommes suivantes : 

La France f r . 111,367 

L'Analelerre 33,094 

LesPnya-Bas 33,993 

Le grand-duché de LuxEmbours. . 26-984 

LaPnwse 5yi67 

EnsuïLE. . . S07,86B 
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La fabrication des papiers imitant les cuira repousses pour 
tentures a été ÎDtroduiie, il y a quelques années, à Bruxelles ; 
les produits de cette industrie s' emportent en grande p&rtîe. 

La fabrication du papier a re^u, depuis vingt-cinq ans, 
des perfectionnements notables, en France et en Angleterre : 
l'industrie belge n'est pas restée, à cet égard, étrangère aux 
progrès qn'a faits celle de dos voisins. Nos fràricants ont 
perfectionné la construction de leurs machines , plusieurs 
autres améliorations ont été réalisées en ce qui concerne le 
blanchiment du chiffon, l'encollage de la pâte, etc. Dans la 
plupart de nos usines à papier, la vapeur est employée 
comme force motrice. Nos industriels peuvent fabriquer 
aujourd'hui à la mécanique, et par conséquent livrer au 
commerce à meilleur marché, plusieurs espèces de papiers 
que naguère ils ne pouvaient faire qu'à la forme : tels sont 
les papiers à lilhographier, les papiers à dessiner, le carton 
blanc, le papier pour cartes, etc. 

Nous relirons encore de la France, outre les papiers à 
meubler, des papiers à écrire ; mais l'importation de ces 
papiers, dont naguère les fabriques françaises avaient, en 
Belgique, le monopole presque exclusif de la vente, a sensi- 
blement diminué depuis une quinzaine d'années. 

Noua plaçons ici le chiffre des importations et des expor- 
tations du papier, de 1851 à 1860 : 

VALEUBS VABIABLBS. 
ANNÉES. Il .1 I ■ - 

mroiTiTioics. BKFoiiTi lions, 

1881 fr. 286,027 fr. 1,67H,B27 

18S2 S86.097 1,727.265 

1885. . . ; . . S96.708 8,739,960 

1^^ £il.S28 4,891,928 

(8SS 8^6,369 5 637 J6tt 

18ttS ë31,611 3,970,233 

18B7 S4S.080 3.BE0,9iS 

1838 m.mS 3,330,j^ 

■ 1859. ■ . . B2S,0IKf i,6U,78ï 

1860 Slb,mi S,S!i9,l31 

>Io;enuedel8ljl&1860. 4B7,i70 3,tt(l2,748 IS. 

C '.oo^ le 
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Les pays qui nons foamîsBeat le pins de papier sont la 
France et la Prasse, 

D'au aatre côté, l'Angleterre, les Pays-Bas et les pays 
traDsatiuitiques soDt les contrées où nos papeteries trouvent 
les débouchés les pins considérables. 

La situation de la papeterie a été difficile, pendant ces 
dernières années, à caase de la pénurie des chifforu, pénurie 
qui augmente à mesure que de nouvelles fabriques s'érigent 
dans le pays. Nos papeteries importent à grands frais des 
chiffons de Suède, de Norwége, de Russie et surtout de Ham- 
bourg, un des principaux entrepôts du monde poar cette 
matière première. Les essais nombreux qui ont été tentés 
jusqu'ici pour remplacer le chiffon dans la composition de la 
pftte à papier, n'ont encore donné que des résultats partiels. 

Voici le chiffre de nos importations de chiffons, depuis 
18S1 : 

IKFOKTiTIONB. 
ANNEES. 

gtllNTlTtS 



kilog. 



17i,B9i 

94,«99 

639,I!62 

1.038,967 

2.^i,270 

2,702,0*9 



fr. 36.gS0 
!Î0,667 
3i,910 
96,196 
19,682 
18,900 
127.913 
211,794 
S30,8U 
670,012 



Sur 2,702,049 kilogrammes de chiffons que nous avons 
reçus en 1860, il nous a été fourni par : 

Himboorg .... kilog. 1,27H,299 

UHoIlBDde 1,091,367 

La France ....... 13i,t31 

L'Angleterre 128.898 

Autres pays 72,(»t 

ToMi.. . . 2,702,0 Î9 

D,izc=inGoo^lc 



ni. — TtPOGRAFHIE et INDDSTBIBS QUI s'T B&TTtCBBNT, 
LITHOGEAPBIB ET GHAVUBE [1]. 

Typographie. — Ootre l'intérSt particnlier, l'iDlérOt géné- 
ra! se rattache h cette iadnstrie, qui alimeote une foale de 
choses diverses, et par cela même procure du travail à une 
masse d'individus de toute espèce, de toute classe, détente 
intelligence. K un autre point de vue, les jouissances qu'elle 
procure, les bienTails qu'elle répand, l'iofluence qu'elle exerce 
sur l'émancipation intellectuelle, donnent à l'indaatrie typo- 
graphique une immense importance. 

Cette branche de travail a pris un très-grand développe- 
ment en Belgique et n'a cessé d'y marcher de progrès en pro- 
grès. Ce qui a contribué, en partie, i loi donner cet essor, 
ce sont les contrefaçons d'éditions françaises, qui ont im- 
primé beaucoup d'activité à nos presses, de 1818 à 1883. 
Les éditeurs belges qui ont exploité ce genre de trafic, avaient 
sur leurs rivaux étrangers l'avantage d'appartenir à un pays 
qui n'avait pas encore de littérature, pour ainsi dire. N'ayant 
point de droits d'auteurs à satisfaire, pouvant établir comme 
ils le voulaient, en quelque sorte, les conditions du débit de 
leurs livres, ils donnèrent un grand développement à l'in- 
dustrie de la contrefaçon. La convention conclue avec Ift 
France, le ii août 185â, à la suite de longues négociations, 
pour la garantie réciproque des droits des écrivains et des 
artistes, mit fin à un état de choses qui déshonorait la 
librairie belge et causait un préjudice considérable au com- 
merce honnête. 

Notre industrie typographique et notre librairie n'ont reçu, 
l'expérience l'a prouvé, qu'une atteinte passagère de cet acte, 
que l'on avait représenté comme devant être fatal à lenra 

(1) Wifiiil'Bifoii i(mua\. 
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iotérGU. Des reaseignemenig, piûsés à des sources certaines, 
établissent, au contraire, qu'elles se sont développées dans 
une mesure assez notable, depuis qu'elles ont abandonné une 
partie de leur ancien champ d'exploitation. 

La convention a eu ce résultat favorable, de diriger l'acti- 
vité de notre industrie typographique vers les éditions ori^ 
nales et les ouvrages du domaine public. Des livres belges, 
sans aucune restriction, et oii auteur, papier, caractère, ori- 
gine et destination, tout aie mérite de l'indigénéité, sont 
sortis des presses de nos éditeurs. L'avantage de cette trans- 
formation est considérable ; car, abstraction faîte de tout 
esprit national, en ne considérant la chose qne sous le point 
de me matériel, la composition et la correction d'ouvrages 
de ce genre sont beaucoup plus difficiles que celles des réim- 
pressions, dont le modèle peut assez souvent Stre mis tout 
àfait sous les yeux de l'ouvrier; elles ont donc pour résultat 
de former un plus grand nombre de typographes habiles. 

La suppression de la contrefaçon a mis &n à une situation 
précaire ou équivoqne, mSme pour ceux qui se croyaient le 
plus directement intéressés à son maintien. Elle a rendu ser- 
vice également aux écrivains nationaux, ainsi qu'on en peut 
voir la preuve dans l'accroissement du chiffre des dépéts lit- 
téraires £«/;;«, effectués en vertu de la loi de 1817. Le nom- 
bre de ces dépôts a été : en 1851, de 179 ; en 185S, de 653; 
;enl860, de7iK. 

La capitale est le centre principal de la typographie belge. 
Mais il existe des imprimeries importantes dans plusieurs 
villes de province : Tournay, Liège, Malines, Louvain, An- 
vers, Gand, Namur, Hasselt, etc. 

Le nombre des personnes qui vivent de cette industrie ou 
|de.professions qui s'y rattachent étroitement, telles que près- 
siers, compositeurs, fondeurs, relieurs, brocheurs, librai- 
res, etc., estde 5,000 à 6,000. 
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Les reoseignementa saîvaDts foot connaître le nombre 
d'ouvriers typographes, et la quantité de presses et de ma- 
chines au service de l'imprimerie dans la capitale, en tSISS et 
au 31 décembre 1860 : 

I8HI. 1860. 



ComposileorB, pressiers, apprcnlis-coiri' 

posileurs et personnel dit dspetna . . 708 777 

„ ^ ^ 1 ibrttï ... 163 186 

Nombre de presses i . . i« ■«,., 

— de macbiaes i vapeur (moteurs). 7 12 

Le salaire des ouvriers typographes s'est accru dans !a 
même proportion : en 18S2, il élail, en moyenne, de 3fr. 67 c. 
pour les hommes faits et de 62 centimes pour les apprentis 
et jeunes ouvriers; eu 1860, il a été respectivement de 
3 fr. 17 c. elSS centimes. 

On peut évaluer à plus de 300 le nombre de presses répan- 
dues dans le reste du pays. Hais la majeure partie de ces 
presses ne travaillent que partiellement. 

L'usage des presses mécaniques tend à se propager de 
plus en plus. 

Les éditions belges rivalisent aujourd'hui avec les éditions 
françaises les plus soignées, tant pour l'impression et pour le 
caractère, que pour la correction. Notre industrie typogra- 
phique joint à ce mérite de la bonne exécution celui non moins 
important d'une production à bon marché. Ce fait, qui répond 
à un besoin du temps, n'a pas seulement des conséquences 
industrielles considérables : son înDuence s'étend à la diffu- 
sion dés lumières, à. une égale répartition des jouissances 
intellectuelles et par là, au rapprochement des conditions 
sociales. 

(1) Il (ft ï noter que chaque pie» mAaniqne filt U be«gDe de S od 1 prcoa t 
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' La Belgique a une supériorité recoaane dans une braache 
iotéreaaaDle de l'iaduslrie typographique, l'impressioD dus 
livres de liturgie et de piété; celte spécialité a su se créer 
UD commerce tràs-ëtendu : elle exporte ses livres dans la 
plupart des pays catholiques <Ju monde. 

La plupart des industries qui se rattachent à l'imprimerie 
ODt marché dans la mfime voie de progrès que celle-ci ; de 
ce nombre sont : la fonderie des caractères, la reliure, la 
fabrication de registres, etc. 

Le tablean ci-après indiqne le mouvement du commerce 
des livres imprimés, de 1851 à 1S60 : 

IHFOBTATIOHS. EXPORTATIONS. 



fr. 1,039,318 
1,121,202 
l,iOI,96l 
1,293,789 
1,387,177 
1,743,770 
1.762,268 
1.883,177 
1.964.080 
2,199,826 



variables. 

fp. 2,270,966 
2,237,781 
2,i29,831 
2,846,108 
2,006.978 
1.303,710 
t,426,B78 
1,S24,868 
t,761,l« 
1,846,172 



Voici le détail du mouvement cammercial de 1860 



IHFOBTATIONS. BXrOlTATIOHS. 







ViMIlBS 




variables. 


variablea. 


Brochés et en reuillea . . fr 


1,047,960 


fr. 1,328,580 


Reliés et CBFtonnéa .... 


191,982 


018,168 


En fenillea, brochés, rarton- 






oés et reliés, imprimés cin- 






quante ans avant l'époque 






de l'imporlation .... 


H8,884 


2.42* 


TOIiDI. . . 


2,19S,8S0 


1,8«,I72 
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Par pays d'origine et de dealînatioD, ces chiffres se décom- 
posent comme sait : 

Imporlatiom. 



France fr. 1,877,126 

Plusse 173,831 

Piys-Bts 99,il3 

Angleterre .... 37,373 

Autres pays .... 8,083 

ToMi. . , 2,19tt,8S6 
Exportationi. 



France fp. 735,777 

AugleleiTc 429,191 

Prusse . ... 381,537 

Pays-Bas 218,428 

Brésil 1H,J63 

Élats-Uais U,8I2 

Grand-duché de Luiemijeurg S,7(t2 

Portugal 9,486 

Chili ■ . . 8,7B0 

Suiwe 8,028 

Aulres pays 44,241 

Tot*t. . . 1,846,172 

La France est le principal débonché de notre commerce de 
librairie. Le tableau qui suit constate qu'après avoir fléchi ï la 
suite du traité franco- belge da S2 août 1852, nos exportations 
vers ce pays se sont progressivement accrues, et sont arci- 



,ibf Google 



19b STATtSTIQOS BELGR. 

vées à dépasser en importance le chiffre de l'exportation de 
l'année de la coaclusion de cet acte. 

EXPOBTATIONS 
ANNËBS. ' ^— — — — 

QUANTITÉS. VltSUM 

variables. 



18H6 
18S7 
18S8 . 



31,388 



110,320 
106,172 
121,757 



203,liSI 
266,067 
319.S16 
571,807 
HI7,8i7 
670,831 
6J4,»93 
738,777 



Depuis que les contrefaçons soot absolument exclues da 
marché trancais, nos expéditions de livres vers la France, 
qai ne compreuaieut nagnère presque exclus! vemeot que des 
livres de réimpression, ont trouvé leur principal aliment dans 
les éditions originales et les ouvrages du domine public : 
ce fait résulte du tableau qui précède. 

Fonderie en earàclères, — Nos imprimeurs sont aujourd'hui 
affranchis du tribut qu'ils payaient autrefois à l'étranger, en 
s'y pourvoyant des caractères dont ils avaient besoin. Nos 
fondeurs de caractères livrent au commerce des produits ré- 
putés aussi bons que ceux de Paris m6me. On ne retire 
plus guère aujourd'hui de France que des caractères dils 
i'écrilure et ceux dits de {antauie. Cette industrie, telle 
qu'elle est organisée en Belgique, n'a point de types origi- 
naux, et dont la création puisse Stre revendiquée par des 
artistes nationaux : les graveurs de caractères Font défaut en 
Belgique. Nos fondeurs sont obligés de tirer de l'étranger, 
et surtout de Paris, les matrices et pointons destinés à la 
gravure des caractères. 
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Bien que le chiffre de nos eiportalions, en ce qui conceroe 
la branche du travail qui nous occupe, s(ût sans importance, 
et que nos importations ne soient pas non plus considérables, 
nos fondeurs pouvant en grande partie suffire, comme noan 
l'avons dit, aux besoins de la consommation intérieure, nous 
croyons devoir cependant en donner le tableau, de 18S1 à 
1860: 

lUFORIATIONS. EXPORTATIONS 



4»U 

18BB 
18S6 



fr. 17,811 


fr. i,7lii 


. 9,09i 


8,SI8 


18,ilO 


0,036 


3S,0U 


3,flHB 


3«,«7 


18,988 


41,827 


8,908 


. T*,133 


i^H 


74,389 


18.0S2 


. B9,839 


5,762 


63,760 


10.8*8 



C'est presque exclusivement de la France que nos impri- 
meurs retirent les caractères qu'ils ne peuvent se procurer 
dans le pays. 

Reliure, fabrication dtiregiHrts, des cartonnages etdit car- 
tes àjouer. — L'industrie de la reliure a suivi l'activité crois- 
sante de nos établissements typographiques. Les relieurs se 
sont multipliés sur tous les points du royaume, et surtout à 
Bruxelles. Ils se recommaudent en général par un travail soi- 
gné et solide; le bon goât dans le choix des ornements et le 
perfectionnement des pratiques manuelles se propagent parmi 
eux. 

La confeotion des registres se pratique avec succès dans le 
pays. La solidité de ces ouvrages, destinés aux besoins du 
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commerce, en ^t le pins grand mérite : les {Mroduîtâ de nos 
fabricants ne sanraieoit être trop rectwirnand^s sous le rap- 
port do soin et de la solidité du travail. 

Quelques papetiers s'occapent de h. fabrîealioD de mwvA 
articles en carton et en pâte de oartoa, coloriés, ornés, eta 
Ils mettent eu général beaucoup de soin et de fini ditW la. 
coofectioD de ces cartonnages. 

Nous dirons également quelques mots de la fabrication des 
cartes à jouer, qui s'exerce à Bruxelles, Gand, Anvers, 
Bruges, Liège, Mods, Dinant, mais suirtoot à Turnhout. 
Dans cette dernière ville, il se fait une production considé- 
rable ie ces produits, dont une forte partie s'écoule vers 
l'étranger. Noua avons fait connaître, avec f^mlque détail, 
l'importance des flablissements 4e Turqhout, i, l'article pa- 
piers [pages 187 et 188). 

Nons ne retirons pas, en moyeaae, pour plus de 3,000 
francs de cartes à jouer provenant de l'étrangec. 

A.n contraire, nos exportations de ces produits sont con- 
sidérables. Le tablean ci-après las résume, pevUnt la période 
décennale de 1851 à 1860 : 

BXFOtTATIQH^. 



18S7 
181(8 
18B9 



OOiaTiiAs. uuwis 



Groaws. 3,182 fr. 
4,006 
45,981 

12,160 
10,2i6 
12,6:>S 
13,818 
8,65« 
S2,U2 



82,7» 
«1,096 

316,18i 
206,396 
328.260 
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, le chiffre (le l'exportatioa w détaille 



ta DI DESnrIATIOK. 

Turquie . ■ 

PifB-BU . . 

Augleterw. . 

Inde anglaise . 
RiodelaPlata 
Chili . . . 
Villes hanséaliques 
£i>ti-Unis. 
Anirei pays 



9(0,784 
77,610 
71,iiO 
30,946 
»M0 
1«,692 
lifitO 
12,76« 
2,810 

ie,ai9 



Lithograpkii et gravure. — La lithographie a reftu uae 
graode exteDsioa.EUe peut être appliquée à presque tous les 
ii8a£ea4ela gravure sur métaux et sur bois; elle a, de plus, 
la reproduolion du dessia, propriété qui lui est spéciale. 

Elle reod la copie fidèle de tout ce qui peut être Gguré. 
Grâce à elle, la jouissance des beauz-arts est devenue, comme 
ceU« des choses purement matérielles, le partage du plus 
grand nombre. Elle fournit nue précieuse ressource à l'élude 
des «ciencee «i vulgarisée de ,dos jours. La conGguratioa 
exacte des objets, souvent iodispecsable pour qu'ils soient ' 
compris, peut enrichir les livres les plus économiques. Toutes 
les parties qui composent l'histoire naturelle, tout ce qui est 
du domaine des sciences, et l'industrie elle-même individna- 
lisée, trouvent dans la lithographie des secours puissants. 

U. existe en Belgique de iiODS ateliers pour la lithographie 
et la gravure sur pierre. Us sont établis i, Bruxelles, Anvers, 
Gand, Hons, Liège, Malines, Louvain, Tournay, Bruges, et 
dans quelques autres localités. Les impressions comprenant 
les lUverses applications de la lithographie y sont générale- 
ment bien traitées. 

QufilqaaséUblissemeBlS'POiir t'iautression des^ravures en 
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laille-doaee ont été foDdés, dans ces denières aonées, à 
Bruxelles et à Anvers ; jnsqa'alors nos artistes étaient obli- 
gés de recourir à la France ponr l'impressioD de leurs gra* 
vures sar cuivre. Âjonlons qne la lenteur et la perfection 
mSme de la gravure en taille-douce lui filent, en qaelqoe 
sorte, tout caractère industriel, et qu'il en est presque de 
mtme de l'impression de la planche une fois gravée : la pa- 
tience et l'adresse dé l'onvrier imprimeur y ont trop de part. 

La gravure snr bois est fort recherchée pour l'impression 
des livres. Cet art a été porté à Paris et à Londres à une 
perlection remarquable ; en Belgique, il n'est pas aassî avan- 
cé. Nons sommes redevables, en partie, des progrès que nous 
avons faits, k la fondation d'ane école de gravare dans le 
pays. Grâce à elle, nous avons en, comme Londres et Paris, 
nos livres illustrés, sans que le prix en fût sensiblement aug- 
menté. Cette application est excellente ; ce sont des signes 
de plus donnés aux écrivains pour se faire comprendre. Il 
est regretuble que la plupart de nos artistes graveurs ont 
été forcés d'aller chercher à l'étranger, et notamment à Paris, 
oîi les arts de luxe trouvent en quelque sorte leur milien 
naturel, des ressources qui leur faisaient défout dans te 
pays. 

Nous possédons quelques établissements pour l'impression 
des cartes géographiques ; nous croyons devoir citer, entre 
autres, celui de Molenbeek-St-Jean, qui se recommande par 
son importance et par les travaux que son entreprise a néces- 
sités; son propriétaire s'est d'ailleurs acqais, sous d'autres 
rapports encore, de véritables titres à la reconnaissance du 
monde savant. 

Nous avons importé, en moyenne, pour 13,300 francs, et 
exporté poor i,700 fi^cs de cartes géographiques, de 18S1 
à 1860. 

Les pays qni nous vendent des gravures et des (^tiunpes 

DigilicibfGoOgle 
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sont, eD premier lien, la FraDce, pais la Prosse et l'Angls- 
terre ; nous en livrons, par rang d'imporUnce, aux Pays- 
Bas, à h Prasse et à l' Angleterre. 

Les chiffres de ce commerce se détaillent comme suit 
ponr 1$60 : 

Imporlationt. 
Pays d'origÎDe. Valeurs Tariables. 

France . . . . fr. 106,0JS 

PniBse 37,161 

Autres paya .... 8,S0S 

ToTit. . . «Tiiœ 

Exporlationt. 
Paya de deatiDatlon. Valeurs variables. 

Pays-Bas fr. 19,130 

Prusse 15,050 

France 10,806 

Angleterre 3,<7B 

Autres pays 800 

Towi.. . . <7,!Ul] 
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I. — HmVBHBM COMItEICIAI. avec EBStlA'tt feUHBBBS. 

1. Ap«i:^-4ef annfss a^ù à 1863. Valeurs actuelles on 
variables, exprimées en millions de francs^lj. Commerce 
général et^ripécial: 



A. - 



992.7 

B]lt.S 
609.0 
S87J 
l(S9.6 
USX) 



927^ 
«27.S 
800.9 
S8S.9 
923.8 
964.9 
1037.B 
106S.4 



tssx 
ai A 

B16.7 
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B. - Wxfrtmifm. 



ISStt. . 


. KM.» 


SW.6 


S63.S 


369.S 


1887. . 


. 62S.i 


8R8.6 


898.0 


ili.3 


laa. . 


. ao.a 


202.7 


745,2 


381 .S 


ivsa. . 


. H77J 


27fl.O 


8H3.* 


113.3 


186». . 


. .BU.S 


agsj 


87S.6 


470.3 


ISO. . 


. W2S 


SS3.6 


8fH.8 


(93.6 


1»B. . 


. «Si» 


S6s.e 


9W.fl 


80S.1 


laes. . 


. 6W^ 


293.8 


9W,7 


S33.7 



S. HéaunéduMoutiement dt 1863 : 

CamiUeYte général. Importition . Il 
— Exportilion f 



Commerce spécial. Importuion 
— E^ywrtBtîon. 



2060.1 
616.3 



11H0.0 



Pour l'ensemble du mouvement commercial, la part pro- 
porlionnelle des transports par terre et rivières est de 67 
p. c, et celle des traosporta maritimes de 33 p. c. (en 1862, 
resp. iS6 et Si). Si 'l'on remonte à ISCiS, od constate que les 
proportions étaient de 63.7 p. c. pour les transports par 
terre et rivières, et de 30.3 p. c. pour les irausports mari- 
times. Il résulte de ces chiffres que les proportions, pour 
chaoïis de ces modes de trausports, varient peu. 
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3. Mouvement du commerce tpicial en 1863 parpay» : 
Valeurs exprimées en millions et mîUierB de francs. 



RuMiâ S3.1S0 11.176 

Suède et Horwége. . . . 7.998 1.827. 

DBDemirk 6.986 1.077 ~ 

ZollTcreia 6S.7t(B 61.16B 

HecklemboQrg 1.806 0.697 

Villes butstetiques . . . B.323 U.S24 

Payg-Bu 111.687 73.987. 

Aoglelerre 108.SS< 103.180 

Francs 1S7.0S9 187.46B 

Portugal. ■ 0.687 1,009 

Espagne i.68S 13.129 

Iulie 2.071 U.8t0 

Soiue 3.712 13.723 

Autriche 1.222 1.982 

Éiau romaini 0.002 1.038 

GrèM et son archipel . . . 0.018 1,017 

Turquie et «on archipel . . 3.49B 3.874 

GuiD«eetSén«ganibie. . . 0.03B 0.338 

Égjrple i.411 0.lt8tt 

Autre* paya 0.69lt 0M7 



Inde anglaise, Siaga- 

pore el Chine. .... S.OOO 
Philippines u 



ÉUts-UnIs 26.16S 

Mexique 0.8U 
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iMTWMtioit. Eipoiunoir, 

Cnba et Porto-Rico . . OJU 7.69S 

Possessiom anglaises . 0.3^ 0.682 

Haïti et Vénéiuela . : 8.816 0.007 

Brésil 11.S33 3.209 

BiodekPlaU . . . 38 011 2.813 

Chili et Pérou. . . 18.86t 6.15B 

ToTinx. .. 616.343 1133.657 
Quant à L'ensemÙe des échanges (Importaliona et expor- 
tatiODs réunies), voici comment les principaux pays se ran- 
geaient, sous le rapport de l'importance des relatioi)s com- 
merciales, Jeu 1861^ 1862, 1863. Valeurs exprimées en mil- 
lions de francs : 

1861. 1862. 1863. 



France. - . 


271.5 


519.3 


3il.9 


Angleterre 


167.2 


188.0- 


212.0 


Pava-Bas . 


17B.0 


172 2' 


18B.6 


Zollverein 


1187 


129.B 


127.2 



Ces quatre pays réunis absorbaient plus de 7ï p. c. du 
chiffre total en 1861', 71 p. c. en 186%, et 75. 6 p. c. en 1863. 

i. Rétumidea princîpalst marchandises importes et expor- 
tiei peifdant Tannée 186?. Valeurs exprimées en millions et 
milliers defrancs. 





HISSS M H 


IRCe tu DISKS BEL 






IXTOFlTiES. 


Acier non ouvré 


. 2.323 


0.228 


Arme» portatives . 


1.026 


19,292 


Bestiaux '. ■ . 


. 18872 


■ 17 73i 


Beurrefreisetselé 


i^\7 


12.93i 


Bois de construclio 


. 17.813 


1.2S6 


Bois de teinture . 


1.168 


O.Ul 


Bois divers:. . . 


1.325 


0,758 
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Boii ouvré .... 
JtowMDS distilUas 
Bonnoterie .... 

c»ri 

Gendres gravalâM. . 
^■i>i1«11m etlwugwa 
Gbft^rtWIx ... « 
Charbon da boli . . 
Charbon de tert« (houille) 

ChkQk 

ChMMX et t>bM«fi» . . 
C9iiaarè«,'nciaM vtttès, M- 
Cire brute et blaochie 
Coton «a hine . . . 
Cnine brut . . . 
Cuivre battu, étiré, etc 
Cuivre ouvré . . . 
Droguerie*. . . . 
ËGorcn i'ian . . . 

Engrali 

Foiaheeii tt ^roalaÎMi 

Pontêi brotei et vienx fer 
Battu, etc. ! '^'*">' 
Oavrag[ei de fsr . 
FilameaU végétaux 
Pila de lin et de chanvre 
Fila de eoton 
Fila de lains 
Promagei . 
Pruila . . 
firalnès oléagii 
Graïbâ non spéc.'lariféea 
Groiba, farine, paîi 
GraiasGs, . . . 

H) 



0.393 
t).3?4 

S5.i*7 
2.690 

ù.m 

0.00t 
l.Otô 
D.SZ7 
8.070 
0.M1 
0.579 
83.906 
S.8BS 

i.sn 

0.88S 
3,080 
1.062 



0.918 

o:oiii 

0.A6 

o.sgi( 

UMH 

7.826 
S.89S 
iM7 
S.3g3 
3.AS 
S0.196 

rois 
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BquWto 


0.636 


2.777 


«»j|9 de fJ>riqï«. . . . 


4.S6< 


0.SS7 


n> deeraiDes .... 


0.K7 


3.in8 


W»w 


43.708 


6.964 


l^iUDu Teru Bl «ecs . . 


0.986 


0.379 


t^râire 


0.61B 


0.179 


Www. 


2«8 


1.344 


lbçIv«MetiD4«iwua<» • 


3-613 


22.U1 


HstiîiresKiiinialw . . . 


2.501 


2.540 




B.112 


1.B54 


Vi^iMH brots, iKintranK et 






Urn» 


ltl.lU 


2.880 


«wWe* 


0.590 


Ï.38K 


MtwtW 


1.873 


0.O03 


OBirf» 


0.172 


1.357 


Or-^ irgenl ItMUi», étirés 






«thmuDés ..... 


6.687 




ftipiw ....... 


0.8U 


8»7 


Pavameoterie 


1.69» 


0.068 


Fe«iU bratcs 


21.761 


S3.8I7 




3.981 


1.482 


Peaux ooïrtgëes . . . . 


0.196 


1.76B 




i.3ta 


8.BSa 


0.663 


Q.m 


Plomb ..■..-. 


1.849 


2.7B1 


POÎSÏOM 


4.420 


0.B» 


Fommei de lerre .... 


1.467 


0,295 


n«duiti dnmiqaeg . . . 


1B6» 


0.888 


Récoltetetfbumgei. . . 


0.886 


0.558 


Bfainesetbitww . . . 


SB.106 


7.112 


Bi« 


G.4» 


4,876 


Enbanerie tntreqne de «oie 


0.359 


0.068 


Silpêtre 


1.120 


0.125 


Sel brut 


1.746 


0.00B 


Siropi 


0.017 


0.inK( 


Soier 


W* 


1.011 


Soufre 


0.437 


0.209 
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SOS ST&TIBTIQDB BELGE. 

HUIS IN MUCaiNDISU IBUilS 
UÀRCHINDISIS. GONSOUMITION, IXFOKtIiS, 

Sucres bnila 12 GSl 8.»ig 

Sucres ramais 0.006 13.686 

Tabacs non fabriqaéi . . S.SM O.QTO 

Tabacs fabr[qu£s . . . . O.SSi 1.209 

Tableaux 1.687 3.806 

Tapis et tapisseries . . . 1.298 O.ISi 

Teintures et couleurs . . It.260 1.8S8 

Tissuâ de coton .... 6.662 16.(M0 

n de laine 18.812 H-OD 

» de soie, rubans . . 14.173 0,488 

» de dentelles et tulles. 1.602 2.618 

>i de lin et-chanvre. . O.SSt 33.007 

Tonrleaus 2.933 l.BSl 

Végétaux 0.9i3 0.787 

Terreries et cristalleries . 1.126 12.tti7 

Tiandcs 8.906 H.S23 

Vins 13.BW 0.12i 

Voitures. ...... 0.152 3672 

Zinc brut 2.6S3 6.017 

Zinc laminé 0.OD2 6.378 

Autres articles .... IB.OIO 8.293 

ToTWï. 616.3*3 B33.6S7 

B. Mouvement du transit. — Le transit qui, en 1862, était 

de i37.7 millions de fraDcs, s'est élevé, en 1863, à 458 

millions, soit une augmentation de 5 p. c. par rapport aux 

valeurs, 

6. Mouvement de la navigation. — Les transports mariti- 
mes ont eu lieu par 3,893 navires a l'eatiée, et par 3,949 à 
la sortie, ensemble, 7,8iî arrivages et départs, y compris le 
mouvement de la navigation à vapeur. Les 3,893 navires 
entrés jaugeaient ensemble 713,373 t'', dont 6S3,638 occu- 
pés par des marchandises; augmentation sur 186âdel7 p. c. 
quant an nombre de navires, de 3 p. c. quant au tonnage et 
de Ip. c.quantaudegréde chargement. 
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Le toDoage colleclif des 3,959 Davires sortis éUùt de 
723,97S h, le chargemeot de 381, 17S U ; angmentatioa sur 
1862, de 8 p. c. quant au nombre des navires, de I p. c. 
quant au toanage et de 1 p. c. quant au chargement. 

Dans les 3,893 navires eotrés, 1,336, soit 31.3 p. c, 
étaient des bâtiments à vapeur ; le nombre des vapeurs sortis 
est de 1,330, soit 33.7 p. c. du total des navires sortis. 

7. Voici, pour les deux années 186S et 1863, la part dn 
pavillon belge et celle du pavillon anglais daos le mouve- 
ment général de ta navigation à voiles et à vapeur. En p. c. ; 

186S. isas. 

Nombre de navires. 
Tonnage .... 
Chargement . . . 

Nombre de nsTires. 
Tonnage . . . . 
Chargement . . . 

8. Le total des passagers entrés en Belgique en 1863, s'é- 
lève à 19,996 (Osleode. 10,18i; Anvers, 9,81î). 

Le total des passagers embarqués s'élève à 18,381 (Os- 
tende, 10,358; Anvers, 8,0S3]. — En outre, on compte 
2,881 émigrants embarqués à Anvers sur 33 navires ; de ces 
derniers, 9,SS3 étalent destinés pour les Euts-Unîs, 1,177 
pour le Brésil et 181 pour le Rio^ela Plata. 

9. Droit» perfvê. — Les droits de douane perlas ae sont 
élevés, en 1861, 186S ell863 : 



Pour l'entrée i fr. 19,8!I0,S9S 1B,780,9S2 10,310,312 

Poar la sortie . . 19,991 9,337 26^96 

Pour U navigation. 1,010,99g 887,480 B76,3B8 

fr. 16,8S1,I8( 16,647,729 19,912,9Se 



18.2 
10.3 
9.B 


39.B 
S6.1 
35.7 


IH.B 
8.8 
8.3 


40.6 
S9JS 


16.1 
10.4 
13.6 


39.5 
3B.9 
48.6 


n.5 

9.) 
lO.S 


40.« 

39.3 
M.3 
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n. — UaIINB HASOHANOB BELGE. 

1. Effectif an 31 dée. dea années suivantes : 



1S9 S3.0B7 

IB2 27,8et 

1« 27,17» 

IW 311,012 

li7 4S,U7 

15S 37,191 

116 33,111 

111 31,736 

103 a8,M7 

,97 , 27,2» 

Les 91 navires existant en iS63 se répartissent ainsi : 
- Fort d'Anvers . . '. 36, tonotige 19,M3 - 

■■" ■ . 26 — 8,102 



- d'Ostende. 

- daBrage*. 

- de Gand . . 

- deLoStahi . 

- de BriHuHea . 

- deNieopert. 



1 



ITl. -- PËCIIE HJkUTlUil. 

PtthtietaKorttt: 

USA. . artuement* 93, proddil* : iîl. l,G0i,O0O 
18M. . — 1», -> • %Ua,6M 

186S. . — 186j — ■ 2^11,077 

1S63. . — S09, — » 2,e0t,750 

La peUte fteht du hareng (1) s'est faite, en 1863, par 17 
chalgupea et a preJuU une valeur de 61,9lS francs. 

(!) p a'J B pu «I dtrtdnneiil 



ken 3,qut.catn[iporU47^EOkilog.,G 



l,I,iloiitspiKiii6S,IG01 
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En 1863, 976 chaloupes ont été armées ponr la pêeke dt 
marie et oDt rapporté une valeur de 1 ,S34, 6S7 francs. 

Des 37fi bateaux (d'un tooDage colIectîCde 9,S79) existant 
en 1S63, 167 appanenaient à Ostende, iS à Blankenbergbe, 
m k Heyst, 15 à la Panne, 8 à Nienpori et IS à Anvers. Le 
nombre collectif des hommes d'équipage était de 1,717. 
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I. — VOIES DE COMMUNICATION. 



I. — Chbihns db fbb. 
1. IMw^niinf an 1" janvier lS6i : 

A.— Exploite» par FÊtat. 
■■iKMe ém HMd. 

Bniiellro i Anvert 43,799 

Haccordement du cbemin de fer de l'État à 

l'Escaut et tnKaEtendyk 4,637 

De h staUon de Bruxelles (Allfe-Veiie) è 

rexuutriqiie B87 

Embrauchementa i la aoriie de la station de 

l'Allëe-Verte i Bruxelles ^ I,t87 

De Contich i Lierre 6,B39 

B6,749 
ArtpgrU»-. . tW,74S 
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GHBHINB DE PBI. 

Haliaes à Ottende 

Gaod i I* frontière de France. . . . 

HoUBCroni TourDaî 

Tournai à Jnrbiae . ...... 

*J>endre-et-WaeB{Atbet Lokereo} • . 
'Bruxelles à Gaad par Alost . . . . 

Bureau ds Bruges au bauia . . . . 

Sution de Gand à l'enlrepSt . . . 



132,749 
68,7» 
1»,15S 
«r,S06 
74,112 
84,171 
2,67S 
X,»8 



Malines i la fronlière de PnuM . 
Station de Lourain au bassin . . 
BureaudeLiégeàla Heuae. . , 



Bruxelles i la (rootière de France . . 80,671 

Braiue-le-Cotnte & Namnr ..... 78,B90 
Bmielles ( All^e-Verte) à Braxelles 

. (Hidi) 2,782 

Bureau de Namur i la Hense .... 1,191 

'Hons i Hanage 3S,749 



De ce total des chemins eiploitéa par l'État, 558,886 mè- 
ires ont été coiiBlruits par l'Etat, 189, 7S1 [voir les sections 
marquées par un astérisque] par des compagnies. 

18. 

DigizMbïGoogle 



|]4 STATtSIIQnE BBLGB. 

B. — &xflo\téi par du eompagniM : 

tsnden à Saint-Trond . . . . ■ ■ .Bf^ 

FlBHdr» occidentale et «robranchemenlt. **i™ 

E.l-B*lge i28,16* 

Solr«-Sambre-et-Meiise 108,»^ 

Anve-àGaDd «>^ 

AnTew à Rotteiysra (partie belge) . . g'SJS 

■ Lierre àTurobont . . - ■.■-.- %*" 

SBint-Trond ï la frontièw oto-lsonn»»- J^W 

Pepinsierà Sm '*.'»» 

GraDd-Liwembourg 'îi'™ 

Arlon Tere Longwy 12,flU» 

NamuràLiége ■ ■ 73.*U 

N»raur-DiDantGive!, .... . ■ ■ «,«0 

. HBinaul-Flandre(Saiiil-8hi»liia-0«Dd) . 78,^ 

Mons à Haulmonl (partie belge) . . . U.Jï» 

irq«l|nne9autEçaoMi(ie» . . , ■ W^M 

Witervelde i Fumes mmI 

MàrienbouTg à MomiBoic» ^'™ 

Èeiloo à Bruges ».«W 

EeclooScU. ■■.■■■ ■ ■ ■ 9,021 

Liége-Maestnthl (parlic belge) . . . |5-™ 

Louvain i Herentfials 37,615 

Bruges à Blaiikenharghe J*:™» 

ToDgres à Munslerbilsen ii.m 

ToTU. 19^,1» 

LigDM «ïpbitfea par VÈM- 748,fiQQ 

ToTiL GiiiÉ»*i dii réseau belge. 2,011,759(1) 

Ce lolal accuse, sur celai de l'an dernier, un accroisse- 
aenl de 105 kilomètres 6BS mètres, applicable aux lignes 
onseettone de JigneB suivantes, savoir : 
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1,) Albasftltfnyitiire S,SS7 

S.) DinaDtaiafFontièra,TersGivet . . 18,911 

5.) Voie de LonTiio ï HereDtbkla . . . 87,6tV 

i.i Halclegeni i Bruges 18,780 

t,) Bruges ï Bluike)4wrgbe IMOO 

6.) ToDgres i HoDsterbibea 13,199 

Toiit. IOmS" 

Voici comment le total renseigné pour 18&3 se décompose 
à tiD aulr« point de vne : 

Ch«mjn« io fer ooiutrnits e(eiploités par l'ÉUl. BSS^S 

— construits pir das comptgDiu et exploités pir 

l'Eut 189,7*1 

— eoBstNiits et exploités par des coropagnios . 1,SS,933 

— coDstruita par l'État et exploitéa par des com- 

pagnies 10,220 

SouHi iakLt. . 2,011,7S9 (1) 

2. Dépeiiset de premier (tablisiemtnt dts chtmint conitruilâ 
par tÊtat: Elles s'dlev»ieDt, à la date du 31 décembre 1863, 
à 810,^S3,193 fr&acs, ce qui fait ressortir le coût moyen 
d'un kilomètre de obemin à 364,228 francs, savoir : 

I^qte pn^remaot 4ito fr. SSfl.BST 

Statlop9etd4[)«Dduices ...... 48,771 

Dépenses géoérsles ....... 9,S08 

Matériel des tran^orta ...... 33,73Q 

Total, . . . 361,22$ 

3. JÇ4ytoiio(i(Mtrfe/'.^((i(,eu 1862 et 1863. Longueur ex- 
ploitée pfmdaot l>pné4 ; 748,606i ipj|lr«a- 



(li A kl IsledB lnjinilsi lU4,4e> ligaet en eomtnictioii aTiiint ondéveloppg. 
ment de iîi IjS kilom. ; \a ligoei déereUea. naît faut loqiitllea Idtnvmui n'âtaicnt 
(H amas eaUmii, tqnivalalnt so éWalm ï l,lS3kilon. 
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Recettes fr. 52,Bi8,a6» 3S,8S6,i3B 

D^penaia lf,898,47« 1A,711,9U 

Secetle nette fi. 17,649,78! 17,19f«01 

Soit pour 186S U.%i, et pour 1863, 49.32 p. c. du pro- 
daitbrul. 
Par IdlomËtre de voie : 



1861. 



Becetle brute 
Dëpeosea . . 
Recette nette. 



i9,m 

23,304 
i. Détail da receltei de 1863 : 



23,S77 83,943 



Voyageurs 12,188.147 

«14,136 

2,471,990 

16,7H9,09S 

131,977 

16,879 



Bagifles 

Pelles marchandiMB 

Groases marchandises. 



Équipages . . . 
Chevaux et bestiaux 
Produits eitnordJD 

TOTU.. 

5. Détail da dépetiseï de 1 
Voies el travaux . 



fr. 4,342,4! 



7Ji9 
49.46 
0.39 
O.0B 
1.29 
188 
100.00 



2B.74 



TracliDaetanenal . . 7,817,431 46.3S 

TVansportt 4,338,023 2S.12 

Services en général (1). 439,822 2.SS 

Régie 34,188 0.21 

16,807,893 10O.0a 
ai HoD (on)it1> le penonuel d« l'alminiitiallon untnls. 
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G. Mouvement des marehaniiies et du myagauri ta 186S 
et 1863 : 

1861 18A3. 

' Traîna eiprosï.!** cl. S76,436 S86.S39 
» S* cl. 93,789 t37,7iS 
\ Trains ordin. l»i:l. 113,8U ili,IM 
» 2'cl.l,137,O70 1,163,198 
n 3* cl. 8,984,302 6,IKU,m 
» milil. 76,S90 80>9S 
extr. gi,tl08 131,7<7 



TdiADx. 8,131,8 



BiBises t Colis taxés att tninim . 
"^ ■ i Quint. Uiéa au poids . 



Equipages . 
AnimauK (expéilitians) . . . 
Fioances (groupa) . . • . . 
Petits paquets (quintaux) . . 
Petites marchaDdises (quiatani) 
Grosses marchaDdises (tonnes) . 



0,908 



117,93H 
104,989 



2t,894 



S3,69S 

397,(10 

37,072 

98K,11S 938,137 

4,376,460 4,478,641 



7 
1863 



Tranêit et tenieet intenationaux. Produit en 18SS et 



Services inlemationaux fr. D,6I2,613 3,661,192 

Transit 1,231,938 1,062,880 

Total fr." 6,844,1)50 6,724,072 

Le produit de 1862 coostitaiùt 21.03 p. c. delà receito 
brut«, celui de 1863, 19.8i p. c. 
8. Accident» eu 1863, sur 8,818,952 voyageurs : 

Voyageurs tnëi par le fait du service . 

— par leur propre fait > . 1 

— blessés pur le fait dn service. 2 
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Voyageonbluié* pu leur propre fût . 
Agents de radministrition tnéi . , . 

Feraoïfnes circulant sur la foie, taécs . 



Tolal des tuéi, 33 ; dee blessas, 51 ; des accidents, 81. 

De|>,iiis l'origioe de l'exploitalioD, il n'y a que 6 voyageurs 
qui aient éti IQ^a et 77 qut aieut élé blessés par le fait du 
servipe, «tdu 5fi!^183Sàu31 déc. 1863, fl aét^traosporlé 
lSS,6fiS,i6G voyageurs dans les voilares de l'admiaistra- 
tion. 

9. Ckmins dt fer du Boapagniei. — Explnlation de 





RciTTis lient- miiras narr 


UarreiTfflmhout . fr 


«»,«««) 


lS0,lff7 


B»lMge 


8^1.3» 


Sil,97fl 


Ménage à Wtyre . . 


. J»,Bll (») 


237,28» 


Flandre occidentale . 


(,«79,«M(3) 


6<9,«S 


UehWTïpIdeifurnei. 


5*1,832(11 


186,318 


Entre -Sambre-et-Ueuse 


S,10«,II76(!1 


1,577,724 


Namur Â Uége. . . 


«,8«»,785 


2,874,711 


PepimlcriSpa. . . 


293,828 


168,931 


Beineut et Flandre* . 


728,08l( 


93.681 


ABïênftRoturd™ . 


1,607,000 


720,257 


AHïe^^i(ia^d , . , 


817,ï« 


391,279 


Dendrc-et- Wees et Bruxe! 






leevenGand. . . 


l,!a,910 


1,503,980 


TournBjr i Jurbiie et Lan 






denïHuidt. . . 


»u,m 


78;,I7< 


Landen à Aix-h Chapelle 


1,112,617 


303,636 




dK(deUsuiiiti<,fr. »7,m 






isT.m 


— _ 


— 


N&.liS 
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Honi à IlBUlmoDt et de 

Saint-GhisUin . . . l,23ft,000 BB3,310 

LiégeàHae«tricbt. . . 341,B86 10,20S 

GandiEedoo .... 131,390 31,377 

Chiaay 2Si,984 103.374 

Cent>-e KÔfiU »7,ftU 

finitiil Luiemboorg et Ck- 

naldcl'OuritM . . . »,730.OI8 3,200,302 

11. -~ TÉLiaakfUf.s. 

1. Des 1,301,000 fr. mis succeSgivement à la dispositioa 
du gouvernement, il avait éxé dépensé à la date du l" jua- 
vierlSOi, l,U7,i»88rr. 

Cette somme se décompose de la manière suivante ; 

ÉlabBssement de 3,889 1/2 kilom. d« li- 
guas, corn prenant un développement 
de 6,032 1/2 kilom. de fils . . fr. 893,04e 

Achat d'appareils, piles, mobiliers, etc. 324^1179 

Rachat des lignes coQCédées de Braielles 
b AnTeii el âe Verrien ï la finoUire 
de Prusse (99 kilom. coraprenUt 306 
kilom. de fils) 73,000 

Approyisionnementi divers • . . . I9,36ï 
Towi. Tfiâ^ 

Lecofltd'tni kilomètre de fil revientain^i à Tr. 196.91 eo 
moyenoe. 
3. Ea^loiuan en 1863 : 

Recettes faraie» fr. 613L363 

fiépensetf .... 469,426 

Reveua Mil. fr. 14^,93* 

DU 11 p. c. da cipîtal eagigfi. 
La recette nefteeUectu^ de^trïs la mis&eDeXploitalion(18S0) 
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dépasse de 1,037,390 fr. les frais de premier établissement. 

3. Nombre des d^ichei : 

Le nombre des télégrammes de toute espèce avait élé, ea 
1862, de 291,787; il s'est élevé en 1863 à il6,113, soit 
124,336 dépêches on 13 p. c. d'augmentation. 

Le produit moyen, par télégramme, a baissé; de fr. 3.06 
qu'il était en 1863, on le trouve à fr. 1.47 en 1863. 

L'effet des réductions de tarif sur le montant total du pro- 
dnît a continué à être compensé par un accroissement dans 
le mouvement des correspondances. 

Les télégrammes se répartissent comme suit pour 1863, 
quant à la nature et à l'objet des correspondances : 



iHiiRiuia. uaiBiUTtoa. 
Tranuetions commertialm . . . . p. c. £( 63 

Nouvelles de bonne 13 38 

AÂires privées Û. 10 

CorrespoodancestleaJDurnBui. . . 4 3 

CorrespondKDces des geavernemcnls. 1 3 

~Ï5Ô" T5Ô* 
i. Les ebiSres suivants indiquent le mouvement des cor- 
respondances privées, depuis 1860, et la recette moyenne 
par télégramme : ' 



IHGS 
180» 
1860 
1B61 
1868 



TtLiMAHmS 

li,Ô2l( 


fr. 6.33 


27^17 


8.00 


S2,0SO 


8.iO 


«0,41 S 


i.6S 


61 ,«3 


4.33 


«9.275 


3.63 


119.050 


5.& 


1*8,726 


2.89 


196,210 


3.1(7 


!2JS,Stg 


2.3i 


268,968 


3.1» 


391,787 


2.07 


416,113 


1.47 
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VOIES DE COHUIINICATION. S21 

8. Nombre des bureaux. An 31 décembre 1888 : 7B; an 
31 décembre 1861 : 165; au 31 décembre 186S : 196; an 
31 décembre 1863 : iHi. 



1, Nombre des piècet iransportéu : 



Letlres i l'iDlérieur : rayon de 30 kilom: 9,tSi).i36 0,810,!^^ (1) 

— A« del& de M rayon »,fl38,6M 8,8W,fl76 (8) 

ToT*Di. 18,9S9,0i0 19,770,816 

De et poDr l'étraDger 7,lli,3S8 7,230,176 (S) 

Journaux belges eupédiés 26,493,710 26,992,160 (t) 

Imprimés belges expédiés 7,79i,9S6 »,007,28< (B) 

Articles d'argent ï l'imérieuf .... 386,888 SSS^eOS 



2. Produit : 



1861. 



LiAtrGs taxées fr. 960,3{9 0Bt,13O- 

Vente de timbres-poste 3,381,352 3,D83,0il( 

Joumani affranchis 

Imprimés aflraDchis . '. . . . . - 
Droits sur les artlclea d'argent .... 

Articles d'argent périmés 

Bnailimenls 

Beliquat des décomptes avec les oflicei 

étrange» 

Towux. 8,08*,967 B,2îli,B«) 

En iaot '^â07,067 

, BnlSîiO 3,090,»*0 

En 1847 3,70ll,7«9 



491,347 
111,781 

86,799 
2,043 

90,H9 


470,178 
llâ,GSS 

57,372 
2,496 

90,21B 


9,02* 


13,404 



m.36 

EKi.S? 
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XIV. - DÉTAILS SUR BRUXELLES. 



1. La population de la ville de Bruxelles, qui était de 
181,799 au 31 décembre 1S6S, s'est élevée pendant l'année 
suivante au chiffre de 18i,93i (Ij. 

3. Chiffre de la population au 31 dteembre de» année* wt- 



I6S1 



[1] C> cUffn «t ninl de l'BdniiilitntiaD a)iimBiia1e,UD«caiu»nl«pal>ncH 
nhifiUn di ritlUdnr, KBWdgni pin* but, ;. VX. 

PopuUlion de buLt communes suburbaines, au 31 déc. 1863. 

Uolenbeek-St-JesD . . a(,180 

Ixelles S3,850 

S«iDt-Jo990'teii-Noodc 81,i3t 

Schierbeek 16,3W 

Anderlecbt 9,8tt 

Ltek«n 7,6» 

St-Gillet ...... 7,U9 

Etleriteek g,7M 

Total. 1U,BB9 

II) Aniuxlini dn qn>nin Ltopold. 
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DÉTAILa SUB BKIIZEI.LES. 

)92,83S 
159,188 
165,199 
1«9,6J0 



1860 
1861 
1862 



174,8% 
177,»M 
181.799 
18<,95S 



3. Dënombrement de la population de Bruxelles au 1" jaa- 
vier 1S67, par sexe et par état civil, par profession et par 
origine, voyez l'Annuaire de 1859, pp. Î28 et 249. 

4. Mouvement de la population dans la dix anniet dt 1861 
à 1863. 



■SCiliilIt Kt HUW. 



4,91i 
{,807 
4,308 
4,343 
4,623 
4,686 
4,268 
S,S70 
4,422 



Le nombre des naiisancts illigitinet relativement an total 
des naissance^, a été en 

1854 de 29 p. e. 18B9 de 23 p. c. 

1855 « 29 1. 1860 » U » 



1887 » 26 » 186S » 23 » 

16B8 •> Sai ■ 1863 K 23 » 

S. Financée communales. Budgets de 186i et de 1 
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. / Btccùw srriér^M et boni 
g I Impjis(l) .... 
S \ Propriétés (3) . . 

fy iDdemnitéi (3) . , . . 
Q 7 Subsides de l'Etat et de la 
» I provinc* . . . , 
s I Créances et dotations ((). 

S r Amendes 

S y Becett«s pour ordre . 
Recettes eitraordiaain» (S) 
Tonin. 



ff. 560,73* 
3,398,166 

1,178,850 
lS6,iW 

138,000 
913,SI(» 
IS,000 



3(3,681 
3.li8l,80S 
1,800,000 



123,000 
319, «16 
1S,000 

ifi,ioo 



Administration contiUunale. 

I Tfties communale* . . 
1 Prdpriétés commuftales . 
l Sûreté publique, éelnrage 
1 Salubrité publique . ■ 

i Instruction publique, scien- 
ces et beaux-aïts : . 
I Commerce et navigation 
I Culte ...... 

Charité publique . . . 
I Dotation et dette . . . 
[ Dépenses pour ordre. . 
A reporter. 



zw,m 


3«,SiO 


36,376 


36,976 


186,300 


130^600 


; 768.988 


823,»6 


«16,3S0 


i98,6«0 


â6o,ooo 


200,000 


■«B,OSO- 


-tHU,000 


m,eu 


86,6« 


n),M7 


l»,M7 


384,380 


-360,106 


1,836,861 


1,968,617 


81,200 


81,200 


*,86S,066 


8,078,378 



(1) CeDllmn *dd<t>«neli, droitidu (udlgmU, tait gnr 1» chimi.Mc, 

fWiiiOKiiinon«ler«p»trÉKlC3.87«.304tr.(. ' ■ 

(QDniUdeTOvlEaUon ni la canal, abïtise, narcMi, MtiqUt, Cm» 

(g)Fri>diilti lin poiili puhlic, delaminiiaa aux polmimt, dei écolci 
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DiTAibS softiraxuufl. IS6 

: Btpari. i,8H,0d6 B,078,sn - 

DépenseiextraordiBtim (1) . 9,7l2,8Si 6yt66|0Il 
Déptows facultatirn (2) . . 218,110 SS1,960 

TofADi. If 789,100 ll,766,3i6 

6. Milice. Nombre des milicienB (nscrits eu 1863 : 1301. 
Sar ce nombre 9il, soit ^i p. c. savaient lire, écrire et cal- 
culer. L« cdDtÎËgeat assigné à ta ville a été de «95. 

Garde civigut. Force lolale au 31 déc. 1863 : 5,366 
bommes, dont S, 188 de ping de $B ana. Nombre des offi- 
ciers : 319. 

7. Boipieu et hôpitaux. Nombre moyeu des pensionnaires 

En tSM . . 8,879 Dépenses : fr. i,0S,B38 
186St . . 2,8» » t, 000,860 

1865 . . l,7ffi • 9U,'S07 

Hospices particuliers, toputatioa au 1*' sept, des années 
-SBÎVUltes: ' 

1868 . . 728 dont (2S fcmiMi. 

1863 . . 786 R 4S8 

1864 . . 858 fl 199 .< 

8. /nd^Mttseconnu à domicile, au l"janv. des années 
suivantes : 

. PamiltM 6,828, indigenu 23,331 
» 6,00< » U^i 
« 6,893 » 2B,73S 
» 6,812 . » 87,OS0 
IBU . . » 6,762 » 88,0<3 
La somme des secours dépensée en 1S63 s'est élevée à 
S3K,4Si fr., soit iStr. 8$ c. par méoage. 



I» paUits 
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9. Nnnbre A'ibelturi, va 1864 : 

PonrlesChtinbret 6,618 wil 1 sur 28 linb. 

Pottp In éleetiaiu pnnindalei . 0,668 » * 37 o 

Pour let élecUoiu eommuiules . 7,077 ■ n 26 n 

Eligibles an Sénat : 68. 
Jarës : 1199. 

10. Partteularité» méliorologiqvu. Année 186i (dticemlve 
1863 à novembre 186i}. 

PresBioo abDospbériqae. Hauteur du baromètre : 

IhximDDi ■biola : 771^ millimèlreg {6 oorembre). 
Minimum ibsola : 729.29 » (14 DOTembre). 

Température centigrade : 

■b»ln : 27.7 (IS jmlkt). 
absolu :-llâ (0 janfier). 

Quantité d'eaa recueillie : 609.K7, dont 486.37 de plais 
et Si.iO déneige 
Nombre de jours de 

1861.1862. 1863. 18U. 

Pluie 18i 187 184 18S 

Grêle. .... 9 9 6 6 

Neige S8 Si 12 .22 

Gelée. .... « SI U M 



Brouillard ... 46 68 91 7S 
Ciel couvert. . ^ 17 SB 14 .81: 
Cielunaanagca .10 3 3 18 
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TROISIÈME PARTIE. 

HISTORIQUE. 



- POUVOIR EXÉCUTIF ET LÉGISLATIF. 

(MiuIBSt). 



Intérienr. — &lpb. V&NDBnpEBBBBoOH, représentant d'Tpres, 

il octobre 1861. 
Juttiee. — YicT. Tesch, représeotaot d'ÂrloD, 9 novembre 

1887. 
Affaires itrat^èret. — Ch. Rosiei, représeatant de Tournai, 

27 octobre 1861. 
^naneeê. — W. FBÈBH-OaBAtt, représentant de Liège, 87 

octobre 1861. 
Travaux pabtiet. — J. Yahdekbtighelih, représûitant de 

Gand, li janvier 1859. 
Guerre. — Baron CaAZAL Ueulenant-général, 6 avril ISStl. 

DigilicibfGoOgle 



888 PAinS HISTOUQDB. 

Ce cabinet est la cootinuation de celui qui avait rilé formé 
le 9 novembre 1857 par H. Bogier après la retraite de 
MH. De Decker et Vilain XIIII, et de leurs collègues. Il 
s'est modi&é successivement : 1° par la mort de H. Partoes, 
ministre des travaux publics (IS octobre 18S8], remplacé 
par M. VaDderBticheien, le li janvier 1859; i" par la 
retraite du ministre de la guerre, le général Berten (mars 
18S9), remplacé par le général baron Cbaial; 3° par la 
retraite de M. le baron de Vrière, ministre des affaires étran- 
gères, le 37 octobre 1861, remplaoépar le ministre del'înté- 
rieur, H. Rogier, lequel est remplacé, au déparlemenl de 
l'inlérieuT, par M. Âlpb. Vandeupeereboom. — M. Prère- 
Orban, nommé dès la constitution da cabinet, s'était retiré 
le 8 juin 18S1, mais il n'avait point encore été remplacé, 
quand il fut appelé à reprendreses anciennes fonctions, le 
il octobre saivant, 

Le cabinet après avoir offert sa démission an Boi, le li 
janvier 1864, et vu l'échouemenl de toales les combinaisons 
présentées à la Couronne, a pris, le 23 mai, la résolution de 
rester au pouvoir. [Voy. ïi Chronique.) 



1.(1). 

I. — ÂHTBas (11 membres}. 

DtJioiê. \ 

D'Bkane, 1 

Bayes.. y 9 juin 1863. 

De Latl. ( 

Jaeobi. ] 
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MtUintt. ~ YmitnBr&ndtndeRmhf^"'), 13 juin 1818. 

Ifolelteirt, 10 décembre 1857. 

Vrael [comte d'), 10 décembre 1S57. 
Tunhout. — Coomant, 13 juin 1818. 

De Mérodt-WtsUrlûo {comie}, 11 juin 18M. 

JVoMoni, li juin 1859. 

II. — fl8ABAi<T.(19 membrw). 

Bmc^let, ~ Om, 13 juin 18i$. 

DeFré, Sjuillet 1868. 

Goblet [comte L.], 13 décembre 1S58. 

Gaillery, j 

DeRoneé, f , . . . .„„ 

Jamar. ** 1"'" ^869. 

Bymans, | 
^ Van Humbeeck, 18 mai 1860. 

Couvreur, i 

Funck, 11 août 1861. 

VIeminckx, ' 
Louvain. — Landeloos, 11 juin 18B0. 

Beeckman, 19 janvier 1860. 

Seholtaerl, 1" avril 1863. 

Deleoar, 9 juin 1863. 
Hfmlléi. — Nélis, 10 décembre 18B7. 

Snoy (baron), IJ juin 1859, 

Mascart, 9 juin 1863. 

Le Hardy de Beaulieu, 6 octobre 1863. 

m. — FbANDBB occiDENf&Lx [16 membres), 
Brvget. —De Vrlèrô, 



_ Van Nieuweubuyie, 
Valckenaere, 



11 août 186t. 
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Courfrat. ^ De Uatnt, S9 février ISii. 

Seynaerl, 11 août 1861. 
Dixmude. — De Coninek, d jniD 1863. 
Furau. ■ — Zfe 5n»(J', 10 décembre 1857. 
Ostende. - — Vao Isegbem, 13 juin 1848. 
RouUrt. — Sodetihach,i9 aofltl831. 

Dumorlier (Barth.), 13 juin 1848. 
TAieti. — Le Baitiy de TUleghm ^aron), 13 juin 1818. 

De Muelenaere (Gust.), 3 septembre 186S. 
Tpm. — Van RenifKghe, 8 juin 1817. 

Vandeopeereboom (Âlph.), 13 juin 1818. 

De Florisonoe, 11 juin 1859. 

IV. -> Flardib ousntali (20 membres). 

Alott. — DePfaeyer, \ o- lana 

DeRudderedeUloktren, i »J"">1»". 

Fan Wambeke, 11 août 186t. 
Audenarda. — ^ Magherman, i 

Thienpont, | 8 juin 18SS. 

Vander Donkt, ' 
Etcho. — Kervyn de Lettenhove, 11 juin 1861 . 
Ganà. ~ Yandeupeereboom (Erneat), \ 

Jacquemps, { 10 déc, 1857. 

Vandersticheleo, ] 

DeBaeU, HjainlSei. 

DeEerckhove-de LiiAon, 9juii)1863. 

upp'r; !"»*""■ 

St-Nieoht. — JansHtu, j g . . jggj 

Van Overloop, \ * ' - 

Veneilgben, 10 décembre 1857. 
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TertMnâe. — De Decker, 19 décembre 1839. 
Vermeire, ISjninlSiS. 
Van denSroueke de Terbecg {h"), \9Aéc.li!il. 

V. — Haihadt (20 membres). 

AA, — JoDret (Martin), 13 juin 1818. 

Bricoult, 11 août 1861. 
Ciarlerai. — Pirmez, I 

Sabatier, 10 décembre 18B7. 

Lebeao (Charles), t 

De WaDdre, 11 août 1861. 
Moiu. — Lange, 11 juin 1839. 

lasbry, 8iaiiil8B2. 

DeBrouckere, 10jniDl8B6. 

Dolez, 10 décembre 1857. 

Carlier, 14 juin 18B9. 
Soigniet. — Ansian, 13 juin 1818. 

Jonret (Joseph], 10 décembre 1857. 

De Vroede, llaoûtl864. 
Thuia. — T'Serslevens, ) 

Warocqué, 1 "aoÛtlSOi. 
Tournai. ~ Allard, 26 juillet 1818. 

Crombez, lOjuin 1856. 

Bara, 1" septembre 1868, 

Rogier, 10 septembre 1863. 

Vi. — LiÉOE (13 membres), 
ifuy. — De Macar, 30 avril 1863. 

Giroul, 11 aoflt 1864. 
£i*?». — Lesoinne, 13 juin 1843. 

Frère-Orban, 8jaio 1847. 

DigiioabïGoogle 
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Haller, il mars 1S58. 
Mouton, 13 août 1860. 
Br&cooiei^LaiDarche, li février 1861. 

GrosGIs, 10jmiil866. 
Wartmme. ~ De Borchgrave (comte), 11 &oQtl86i. 

VII. — LiMBODie [5 membne^. 
Battell. ~ De Theux (comle), i9 aoflt 1831. 

Tkonisten, S aoflt 1863. 
Mamyck. — Vilain XIIJl (vicomte), 13iuia 1818. 
Tongres. — Julliot, 13 jaio 18S8. 

De Woelment(biToa), 1!9 octobre 1S6i. 

VIU. — LDXKitBODBo (8 membres). ' 

ArloR. — Tesch, 13 jnin 18i8. 
Batl&gM. — Van Soorde, 9 juiu 1S63. 
MûTthe. — Orban, 10 décembre )$Ii7. 
ïfeufehdteau. — Demoor, ISjuin 185i. 
Virlon. — BoQvier, 9 juin 1863- 

IX. ~ Namur (7 membrea). 

Dinant. ~ Di Liedekerkt-Beaiiffbrt{(iom.\e], 8jain 1817. 

Tltiiaut, lijniu 18S9, 
JVamw. — JfoncAMr, 13 jais 1818. 

Wasêeige. l 

Royir-4e Behr. | lliuinl859. 

Leiièvrell août 1861. 
Philippeville. — De BaiHetLetoar (comte) , t\ janvier 1811 . 
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1831 MM. Rodenbach ei de Theux. 

1839 — De Decter, Lange eiVilaiaXUI/l). 

1841 — De Baîllet-laloBr. 

1843 — LeaoiuDe. 

18U — DeHaerae[2). 

1817 — David, Frère-OrbM, de Liedekerkfl, Horean «t 

Va» Reiipghe. 
1848. — Allard»Ansiau,C(>oiBaBa,Barlh. Dumortier(3), 
. Jouret (Martin), Juliiot, Le Bailly de Tille- 

ghem, Moncbeur, On», Tesch, Van den Bran- 

dea de Reeth, A,lpti. Yandeupeeceboom, Vu 

Iseghem et Vermeire. 
1850 — ■ Landeloos et de Mérode-Westerloo. 
1862 — Jansseas, Laubry, Magheman, de Naeyer (i) , 
■ De Ruddere de te Lokeien» TbienpODt, Vao 

derDooktet VaDOverloep. 
1854 — DeMooretTack. 

1856 — DeBrouckeFe(S},CrombeE,GroafilsetRogier{6]. 

1857 — Dolez (7) , Jacquemyng, Jouret (Joa.), Lebeau 

(Ch.), Nelis, Noteiieira, Otban, Pirmei, Sa- 
batier^ De Smedl, d'Ursel, Van deo Broucke 
de Terbecq (8), Ern. VaodanpeerebQom (9), 
VandersticbeleD, Verwilgbsa. 

(1) Andea (oerabrepoiir StiuE-Nicolng de 1831 k 183<t. 

(2) Aocien membre pour Roulera de 1831 à 1833. 

(3) AucicQ membre pour Tournai de 1831 9 1847. 
. (O Anolen membre poar Alost de f Sil à i8t7. 

. (B) Ancieii m«mbra pour BorvMMuie de 1851 ï 1893, «I MOr 
Bruielles de 1833 4 1819. 

'(6)' Anciea membre pour Tarn bout de 1831 à 1837, poar AnTcrsde 
18S7&taiU,pourBmiiellesdel8S6â I8H7, denouveM pour Anren 
de 16B7 i 1863, depuis 1863 pourTourugi. 
. (7) AnMen meariire pour 1b même nrwidiasement de 18SS à IBS2, 

(8) Ancien membre pour la Hkêtn» ttirandUMnent d^' tSÛ k tôiS. 

(9) Anciea membre pour Courirtii de 1848 ï I8!ii. 

Cookie 



S34 fÂxm HiSTOiigoB 

1868 — De Vié, Goblei et Muller. 

1869 — Carlier,DeFlorisoDDe,Guil]erf, Hymans, JuuT, 

Notbomb, Boyer-de Behr, de Roagé, Snoy, 
Tbibant (1) et Wasseige [i]. 

1860 — Beeckmaa, Mouton et Vao Humbeeck. 

1S61 — Bracooier, Coppens, De Baets et Kerryo de 

Letteabove. 
1868 — Bara, G. de Maelenaere. 
1863 — Dubois, d'Haoe, flayez, De Lael, Jacobs, 

Scbollaert, Delcoar, Mascart [3] , Le Hardy 

de Beauliea, De Coaiock, De Kerckbove, d e 

Hacar, Van Hoorde, Bouvier. 

1861 — firiconlt, CotiTreur, de Bast (4), de Borch- 

grave, de Vrière (6) , De Vroede, De Wan- 
dre, de WoelmoDt, Dupont, Elias, Fuock, 
Giroul , Leiièvre ( 6 ] , Lippecs , Reynàerl, 
T'Sersteveos, Yalkenaere, VauNieuweDhuyze, 
Van Wambeke, Vleminckx et Warocquâ. . 
. Dans le conr3deraunéel86i, la Chambre a perdu: 

1. Par la mort, MM. Cumont (Alost) et le comte Guill. 
de Borcbgrave (7) (Tongres). 

S. Par désistemant.MM.Prévinaire.PirsonelVanVoIxeiB 

(Bruxelles) , H. Damortier (Courtrai) , Frison [&th] , De Paul 

Bl Van Leempoel (Tbuin} , Jos. Lebeau (Hny) , De Bronckart 

et Grandgagoage (Liège). 

3 Par suite d'écbec électoral : UH. Soeoens, Visart et 

(I) Ancien membre pour le mïme Brroadisiement de I8i8 & I8S7. 
JS] Ancien membre pour le même an-ondisiemeat de 16Ûi ll^. 
(3) Ancien membre pour HiTcllei de iitè à 1889. 
jt) AncieD membre pour le même «rrondiascmcnt de i SS7 h 1S6I. 
(B) Ancien membre pour le mime arrondissement de 1897 au U 
]*DTierl804. 



,ibf Google 



PODVO» BXBCOnr et LâoiSLATlF. 83B 

Declercq (Bruges), Eervynde Volkaersbeke et Coppeos 
[Gand] , Dechamps [Chaileroy] , Faigoart [Soigoies] , Delexhy 
(Waremme) , de Renesse (Tongres) , de HoDlpellier (Namnr). 
Daus le nombre des membres actuels de la Chambre, on 
n'en compte plus que 7 qui aient fait partie du Congrès na- 
tional; ce sont : MM. de Brouckere, de flaerne, Rodeo- 
bach, Rogier, de Theux, Van deu Broucice de Terbecq et 
Vilain XlIU. 

BOBBAU DE L& CHAHBSB BM 186i-GS. 

Préiidmt : E. Vandenpeereboom {18 déc. 1863). 

Yice-préndtnts : Moreau [33 novembre 1860), Crombez 
(15d<<c. 1863]. 

Secrétaires : De Florisoone [9 novembre 18S9), De Moor 
(ndéc. 18S7], Thienpont (14 nov. 1S61) et Van Hnmbeeck 
[15 déc. 1863). 

Queileurt : Ds Baillet-Latour (11 no7. 18i7) et Àllard 
[19 juillet 18B9]. 



Sénateur de droit : le duc de Brabant, héritier présomptif de 
la conronne, 9 avril 1S53. 



I. — Anvers (6 membres). 

- Michiels^Loos, S7 septembre 18S1. 
Joostens, M juin 1859. 

Oay [baron), gjuin 1863. 
• De Cannart-^Bamale, lifévrierl861. 
D'Unellinc), 7 avril 1862. 

- Gillètde t'Graveitmxel, 13 juin 1818. 
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II. — fiuMMT. (10 nembns). 

Bruxellet. — VanSchoûr, S juial8i7. 

Lauwers, 87 septembre 1851. 

Fortamps, H juin 1859. 

Bischoffsheim, «7 février 186Î. 
Louvaia. — D'Ovtrâehie de Ifeerystche (baron), 5 décem- 
bre 18S6. 

Dé Man d'Atteurode {baroo), tt juin 1S63. 
NivtUu. — HosselmaD do Cbeotty, 12 janvier 1817. 

Zaman, SjaiD 1858. 

III. — FtANDKB occiPBNiALB (8 membre^]. 

Brttges. — Boyaval, 14 juin 1859. 

Cnrtrai. , — Baheat (barw), Î7 novembre 1818. 

Vergauwen (F.J.), 13 juin 1851. 
Dixmude. — Van Woumen, 8 juin 1847. 
Fume» et Otlende. — Du ftos {vicorale), 14 juin 1859. 
Routers. — De Bobiano {cotnle HAmice], Ujuin18S9. 
Thielt. — ffinelhan (baron), 3 août 1819. 
Tprei. ~ Mazemande Coulhove (baron), Ujoin 18S9. 

IV. — FuHDiE OKisifTALB (10 meffibros). 

Âtost. — DelSaftàlla (baron), 27 septembre 1861. 

B. Van de Wmiytu [h"), 30 décembre 1 868 
Âiidenarde. ~ De Rodet (marquis), 29 août 1831 . 
Eteloo. ~ TKiat-de Ifa^ir, 8 septembre 1862. 
Gand. — De Cock, 

Gheldoir, _ \ 9 juin 1863. 

Grenier (baron), 



J 
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St-Nicolaê. 
Ttr monde. 



Ath. 
Charleroi; 



Itotgntes, 

Thuttt. 

Tournai. 



Liège. 



Venier». 
Warèikme. 



Baiselt. 

Mdeseyck et 



Ârlm, 
Ntufchâitau 
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JAiIm, fi février 18«S. 
Vilain XIIII (vicomtB Alfred), 9 juio 1863. 

— DeSihmewrl [comle), 13 juro 1843. 

V. — Haïkaut (10 membres). 

— De ligne (prioce) , i mai 1849. 

— Pirmex, H juin 1859. 
Boviarl-Coêiit, \ „ . 
Oaron, | 9 jmn 1863. 

— Corbisîer, 8 jnio 1884. 
Tellier,9jDiiil863. 

— Wincqz, 82 avril 18B7. 

— DeRçiiano [c*' Lndovic}, 27 septembre 1881. 

— De Basse (baron), 14 janvier 1858. 
Sacqneleu, 22 novembre 1860 



VI. 



■ LuEoB [6 membres). 



— De Toroaco (baron), 13 juin 1884. 

— Forgeur, 12mail851. 
Lonbîenne, 16 février 1S6S. 

H. de Looi-Corswaren (comle), 7 avril 1863. 

— Laoureux, 30 octobre 18B1. 

— De'Selys-LoDgchamps(baron),13 fév. 1855. 

VIT. — LiHBOOBQ (2 membres). 

— De Pitmrs-Bifgaerts, 13 juin 1848. 
Tongref. — D'Atrtehot (comle), 9 juin 1863. 

VIII. — LnxBHsonio {2 membres). 

gneei Marche. — D6FaTerau(b"'),18juinl848. 
et Yirlon. — Ozeray, 7 janvier 1862. 
90. 
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IX. — Nahdr (4 membres). 

Dînant. -~ VOmalius (tBaîloy, 13jainl848. 
Namwr. — De Woeîmonl (baron], li juin 18b9. 
D'Âspremont-Lynden, 89 avril 1864. 
Pkilipptville. ~ De Labbeville (baron], 14 juia 1859. 

•rAre «'«neleaaeM «ecMMiferaa «Maela. 

,831 MH. Lemarqaîs de Rodes. 
843 — De Ribanconrt. 
8iS — Bethnoe. 

847 — Mosselmao, Van Schoor et Vaa WeameD. 

848 — De Favereaa, Gilles de s'GraveDwesel, de Ligne, 

d'Omalius d'Halloy, de PiUeors et de Toraaco. 
.849 — D'Anelhan. 
.851 — Dellafaille (1]', Forgear, Laoarenz, Lauwera, 

Hicbiels-Loos et De Bobiano (Ludovic]. 
854 — CorbisierelF. Vergauwen (2). 
856 — De Selys-Longchampg. 

856 — D'OverscbiedeNeeiyssche (3). 

857 — Stiellemaos (i], Haasseos et tV^ncqi. 

858 ~- De Basse, LoahieDoe, Van de Woestyne et Zap 

man. 
1859 — Boyaval, Dabus de Ghisignîes, Fortamps, Joos- 
tens, de Labbeville, Mazeman, Pirmez (5), de 
Bobiano (Maurice) et de WoelmODt. 

(1) Ancien membre pour Htlines, de (8W à 18t8. 

{% AncJeD membre pour GaDd, de 1846 i 18Ï1. 

(3) Ancien membre pour le miëme arroadisgemeot daiu la session 
de 18*7 è 1818. 

(t) Ancien membre pour le infime arrondissement dans la session 
de 18(7 il I8i3. 

(ti) Ancien membre pour le mSue arrondissement dans la senioa 
de 18*7 Ù 1848. 
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1860 ~ Sacqaeleu. 

1861 — De Cannarl-d'Hamale. 

186S — Halou, Biscbofisheim, Ozeray, d'Ursel, T'Kiot-de 

Naoyer. 
1863 — Osy, De Man d'Âtteorode, De Cock, Gheldolf, 

Greaier-Lefèvre, Â. VilaÎD XIIII, Houtan- 

Cossée, Harou, Tellier, de Looi-Corawarem, 

d'Aerschot. 
DaDs le cours de t86i le Sénat n'a perdu qu'un seul de 
ses membres : le baron Dupont d'Âhérée, sénateur de Namnr, 
mort au mois de mars. 

Le baron fiéthune et le marquis de Rodes sont actuelle- 
ment les seuls membres du Sénat qui aient fait partie du 
Congrès natJonal. 

BUIEAU nu SÉNAT EN 1864-1865. 

Pritident : Le prince de Ligne (3S marslSSS]. 
Via-prétidenli : D'Omalius d'Halloy (6 novembre 1851] et de 

Tornaco [IS mai 1863}. 
Steritairet ;'De Rasse(ll dov. 1863), L. deRobiano [11 nov. 

1863]. — Sappl6Mtt : De Labbeville (11 nov. 

1863] et De Looz (11 nov. 1863J. 
Qii«{ei(r< ; Van Scboor (14 juillet 18B9) et d'Overscbie de 

Neeryssche(8 nov. 1861). 
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JINVIER. 



5. ~~ La Clianibre des représentaots a lepriB la discssâDa 
générale An projet d'adreue eo répoDSB an dûcourB da trône 
(vfty. jlBn. 1864, Cknm. 91 dSc.]. Om pris la parole contre 
h projet : HH. Royer-de Bebr et Dechamps. Ce dernier dé- 
fend de nouveau sa théorie qaifojt consister dam l'exialence 
des centres la'forciB des gouveruements parlemeotaires et 
annonce l'intention dé proposer un projet de réforme com- 
munale dans un sens très-large. L'adresse est défendue par le 
rapporteur, M. Orts. — Séance du 6 ; oratenrs contre , 
MM. d'Hane-Steenhuyse et Delaet; pour, H. Hymans. — 
Séance du 7; orateurs contre, MM. de Tbeux et Dechamps: 
pour, M. le ministre des aiïaires étrangères. — Séance da 8: 
ont parié contre, MM. d'Hane-Steenhuyse et de Goninck : 
pour, M. Bara. La discussion générale est close. 

6. — H. Paul Devaus adresse à l'Impartial de Bruges, 
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i propos dBs élections dn 19, nue lettre électorale où il se 
jnstiGe des attaques dirigées contre lui par ses adversaires. 

9. — L'adretse est adoptée par S8 voit contre S3, et 
remise aa Roi le snrlendemain. 

■ a. — Élection» parlementaim de Brugti [voy. la Chro». 
delS63, 8déc.}. Les candidats libéraux, MM. Paul Devanx, 
de Vri&re et Deridder, sont raittcus. Le dernier de la liste 
catholique obtient 16 vois au-dessus de la majorité absolue; 
te premier de la liste libérale, H. Devaux, 63 en dessous. 

13. — Le présideot de la Chambre fait connaître à l'as- 
semblée la compoaiUon de la commission d'enquête poar 
l'élection de Bastogne du 9 juin dernier. 

1i. — La Chambre, après avoir, dans les séances précé- 
dentes et dans celle de ce jour, adopté les bud^ta de la dette 
publique, des finances et des dotations pour 1861, aborde 
la discnsiâon générale du budget de la guerre, qui est adopté 
le lendemain à la majorité de 60 voix contre îî et i abstea- 
lions. 

Les élections de Bruges ayant réduit la majorité parle- 
mentaire, telle qne l'avaient produite les élections du mois 
de juin, de 6 à S voix, les ministres ont résolu de remettre 
leur démission entre les mains de Sa Majesté. 

L'oppositiou, par ses organes, s'attache à démontrer que 
la situation réclame la formation d'un ministère de gauche 
«modéré *; les libéraux, au contraire.sont d'avis que c'estàla 
droite de prendre franchement les rênes du pouvoir. 

16. — En présence de la démission des ministres, la 
Chambre décide de faire disparaître de son ordre du jour les 
budgets qui restent encore à discuter. 

M. de Brouckere a été mandé par le Roi. 

18. — M. Kud. Pirmei:, représentant de Charleroy, a été 
reçu aujourd'hui par le Roi. Le lendemain, M. deBronckere 
«n de iionvean mandé an palais. 
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SO- — La Chambre s'ajonroe jusqu'à- couvocation nlté- 
rieure. 

21. — Le Journal de Brwcellu de ce jour se prouoncé 
catégoriquement en faveur d'un cabinet d'affaires; tonte 
aulresolntion de la crise lui parait illogique et impraticable ; 
YÉtoile belge est du mSnie avis. 

S2. — MM. Dechamps et de Theux sont successivemeot 
consultés par Sa Majesté. 

3t. — Le Moniuur publie la nouvelle loi relative à la 
substitution en matière de milice. 

FEVRIER. . 

1. — On lit dans te /ouma/ de f nurWfef de ce jour : 

« La crise ministérielle touche k ea Gd : MH. le comte de Tfaedi et 
Dediamps, consultés de nanTeau par le Roi, ont déclîaâ défioltiTe- 
ment l'offre d'accepter le pouvoir, dans les circontiancei actuelles. 

Nous Hsumons h situation : La droite avait promis son concours à 
tont ministère qui, parsa composition et son programme, eût donné des 
garanties de modération. H. De BrouclereetH.Pirmez, qui étaient sûr 
de trouver à la Cbimbre nue majorité de 80 voix, ont reculé dorant 
la mission que le Roi leur avait conGéc ; on en connaît les raisons. 

HH. Dechamps el de Theux ont cru avec raison que le parti conser- 
vateur n'avait pas le devoir d'accepter le pouvoir, dans les circoo- 
stBDces actuelles : !• parce qu'il n'était pas majorité ; S> parce qu'il ne 
devait pas prendre la responsabilité d'une situation qu'il n'avait pas 
faite et que la politique du ministère seule avait créée ; 5* percé que 
la droite, en l'absence d'une majorité parlementaire, aurait dû recou- 
rir è une dissolution qui pouvait encore être évitée ; i° parée que de* 
combinaisons ministérielles intermédiaires, ministères de la gauche 
modérée, ministères d'affaires, étaient possibles & leurs yeux, et plus 
en rapport avec la situation des partis dans les Cbambree et avee 
l'état de l'opinion, qui exige la trêve et le calme et repousse la disso- 

Ces combinaisons ont été essayées, el jusqu'ici elles ont échoué. 
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ira. de Bronckere et Pinnez ont rcfiisë ; H. Nolfaonib, miDùtrt 1 Bcr- 
lia, «refusé; MH.FaiâeretDoJjois-TbornoDtrefiué; la droite eonier- 
Tatriee a refusé. Il taie la combiniison à la tête de laquelle m tronva- 
r»il le prince de Ligne, et le maiolien du ministre Frère et Rogier. 
Voilï la situation. Noua alleudrom ssDi impalieDce qu'elle le dé- 



La presse libérale oppose à cette manière de voir, qne 
l'opposition ayant crée la situatioo et s'étant coDlianellement 
prévalue du « Qot qui moate « pour engloutir la majorité, 
c'était bien à elle de recueillir le pouvoir, a Pour lui rendre 
le tâche facile, dit V Indépendance, toutes les concessions lui 
ODtétéoiTerteB; elle reruse; en ce moment, elle cesse d'être 
nn parti gouvernemenlal . n L'idée d'un ministère d'affaires 
on de trêve est catégoriquement reponssée par tons les or- 
ganes libéraux. 

S- — Le journal officiel publie un rapport adressé au Boî 
par le ministre de l'intérieur sur l'opportunité d'instituer une 
commission chargée d'examiner les questions relatives à 
l'uniformité de l'orthographe flamande. Le rapport est suivi 
d'an arrêté royal nommant comme membres de cette commis- 
sion HH. Conscience, Daulzenberg, David, P. de Decker, 
Heremans, Staltaert et Van Beers. 

3. — On écrit de Bruxelles au Journal de Liège : 

Plusieurs journani annoDceut que les minjalres oot retiré leurs 
démisiions. Cette DOuTelle est inexacte. Le ministère reste démiisioD- 
naire. La Chambre des représeulanls psraît devoir être conToquée 
pour le 16 de ce mois, u 

7. — On lit dans le Moniteur univertel, sons le date de ce 
jour : 

■ L'Empereur a reçu anjourd'hui, en andience publique, au palaia 
de* Tuileries, M. Finnin Rogier, envoyé extraordinaire et ministre 
plénipoteuiiaire de S. H. le roi des Belges, qui a eu l'bonnenr de re- 
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inetlre us lettres de ran^l i S- K. I., et H. le biron Beyens, iMOUté 
eo la même qualité mprig de l'Empereur, qui a en l'hoimenr de lui 
remettre K» lettres de cffeoce. MH. Finnio Rogieret lebarooBeyeDS 
ont eu IliMmeur d'être reçus ensuite par S. K. l'Impératrice. ■ 

M. Firmio Ro^er avait occapé le poste de tniDistre Mg» 
à Paris depuis la retraite du prince de Ligne en 18i8. Al'oc- 
oasioD de sa retraite, H. Rogier a obtenu dn Roi le grand- 
eordoD de l'ordre de Léopold. 

IS. — Oo écrit de Bruxelles an Journal th LUgt : 

■ Le Keî a fait appeler H. le géniral Cbozal. Le miniatre do I* 
guerre s'est rendu hier k Laekea. Les ministres «ont unammea à 
maintenir fermement et résolument leurs dém 



S2. — La droite [Journal de Bruxelle»), s'explique en ces 
termes sur l'attitude prise par ses cbe& dans la crise minis- 
térielle: 

« Quand le Roi a appelé H. Decbamps el H. le comte d« Theiu, 1« 
pouvoir a élé réellemenl cl sérieusement offert ii l'opinioii conagfva- 

Lea hommes politiques qui représentaient légitimement cette ojû- 
nian et que S. H. a eouaultés, n'ont pas cru devoir accepter l'offre île 
couGance du Roi, dans les cireonstancea où ils se tronvaienl, parea 
que leur conseil était qu'un miuistÈre de trSve, an ministère d'affaires, 
était celui que la situation des partis et du pays indiquait. Leur ac- 
ceptation eût rendu impoasible la combinaison qu'ils conseilUient. 

HouB avons discuté cette conduite et nous l'avons déTeodae, dans la 
polémique engagée entre la prenc ministérielle et noos. Noua avoiM 
insisté sur lea inconvénients et mSme sur les dangers qu'use ëisaolu* 
tion pouvait (aire naître, et sur la nécessité de n'y recourir que dans le 
cas où toute autre combinaison aérait jngée dé&nitivcment impossi- 
ble. Nous avons ajouté que celle impossibilité, à nos yeui, quelque 
effort qu'on ait fait pour la créer, n'eiiatait pas. 

Les hommes politiqrrs qui ont éié consultés, au nom de l'opinion 
conservatrice, ont-ils relusé le pouvoir absolument et en toute l^po* 
thèseT C'est une nouvelle erreur qui a élé accréditée. Ils ont pensé 
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iYee nigon, qu'il était moina encore da devoir de la minorîlé psrle- 
meataire d'entrer au pouvoir que du devoir de U majorili^ d'y rester; 
ceci est clair camme l'évidence. Ils ont cru que la dissolution que la 
gauche libérale voulait les Torccr àc faire, dans un moment où le pays 
D'en voulait pas, devait être évitée dans les limites de la possibilité. 
Celte conviction a dirigé leur conduite prudente, qui a exaipéré ceus 
dont elle contrariait les desseins et les espérances, ce qui prouve 1 
qnel point cette conduite a été sage. . 

Haia il existait une hypotbàse qui pouvait imposer d'antres devoin 
i l'opinioa conservatrice, c'était celle du mainlien du minialËre dé- 
2 armé du pouvoir de dissoudre les Chambres. Le parti 
ait eu k examiner, en ce cas, ce que ces devoirs lui 
auraient prescrit. Mais il u'a pas eu ï le faire, puisque cette hypothèse 
ne s'est pas présentée. 

La position prise par MU. le comte de Theui et Dcchamps est donc 
nette, logique, parfaitement en rapport avec les conseils de leurs amis. 
Tont ce qui a était dit, contrairement ft ces faits, dans la presse, est 
ineiact et provient d'appréciations individuelles et isolées, s 

S3. — ' La Chambre est convoquée poar le 1" mars. L6 
Imdget du ministère de la justice figure en tête de son ordre 
du jour. 

S7. — La cour de cassation a reodn aujourd'hui, dans le 
couflit survenu entre la ville de Stavelot et fa fabrique de 
l'église, relatif au droit des communes au produit des conces- 
sions de terrains dans les cimetières, un arrêt des plus im- 
portants et qui fixe sans retour la jurisprudence sur une ques* 
tion fort controversée. La ville de Stavelot s'élail pourvue 
contre un arrêt de la cour d'appel de Liège, qui a déclaré la 
fabrique propriétaire du cimetière et décidé que le prix des 
concessions pour sépultures particulières lui appartenait. La 
cour a cassé l'arrêt de Liéga dans le chef qui allouait à la 
fabrique le produit des concessions. Dans l'opinion de M. le 
procureur général, à laquelle la cour s'est ralliée, la question 
de la propriété du cimetière est indifférente à la solution du 
différeod quant au droit de percevoir le pris des conces- 
sions. 
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1. — Reprise des travaux de la Chambre. La séance est 
ouverte par la lecture, faite par le ministre des affaires étran- 
gères, de l'exposé suivant : 

He»ieurs,le li janvier deraier, le ministère a remis m démission 
entre les mains da Roi. 

En présence d'une majorild réduite i deux on trois voix dons II 
Chambre des représenta nia, et d'une opposition formée d'éléments di- 
vers mais systématiquement unis pour le corobattre, le cabinet avait 
constaté que la force lui manquait pour couliauer efficacement la ges- 
tion des affaires du pays. 

Prenant en considération les motifs de cette détermination, te Roj 
s'occupa, sans retard, des moyens de remplacer le cabinet démission- 
naire, et Bt les tentatives les plus sérieuses pour atteindre ce but. Sa 
Majesté appela successivement auprès d'elle, HH. De Brouckere et 
Pirmei, ÛH. Decbamps et de Tbeux ; puis, d'après les suggestions de 
ces dcui derniers, des ouvertures furent faites au prince de Ligne, pré> 
aident du Sénat, i- H. Paider, ancien ministre de la justice, ï H. le 
gouverneur de la prorince de firabant et ï H. Notbomb, ancien mi- 
nistre de l'intérieur et actuellement notre ministre k Berlin. 

En suite, des réponses déclinatoires de ces divers personnages, des 
rapports s'établirent de nouveau, entre la Couronne et les deux chefs 
de l'oppesitioa parlementaire qne j'ai cités plus baut, et ceux-ci, par 
des motifs qu'ils auront sans doute à cœur de faire connsitre, déclarè- 
rent définilivemcnt, le 30 janvier, qu'ils remettaient leurs pouvoirs 
entre Us mains de Sa Majesté, pouvoirs qni leur avaient été conférés 
d'une manière générale et sans conditions. 

Le lendemain, le Roi me lit l'honneur de m'informer que les efiorla 
qu'il avait tentés pour conatiluer une admiaistratiou nouvelle étant 
demeurés sans résultat, il ne lui restait qu'à inviter les ministres dé- 
missionnaires à continuer la gestion des affaires. 

Je rapportai i. mes collègues les paroles de Sa Majesté, qui nous fu- 
rent rapportées par une dépèche écrite en son nom le 3 février. 

Après avoir délibéré sur la DotîGcation qui leur était faite, les roi- 
Disirea écrivirent, le 6 février, à Sa Majesté qu'ils appréciaient 1 es 
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difficultés qui résultaienl pour la Couronne des refus mccestif» qii*Elle 
stail rencontrés ; que, toutefois, ils priaient reapectueusement le Roi 
de considérer de son côté les embarras qui entravaieat leur marche et 
les mellaien I dans la aécessitë de maintenir leurs dâinissions. 

Us demandaient donc avec instance i Sa Majesté de faire de nouveaux. 
effi>Tts pour arriver i la constitution d'une administration nouTelle. 

Jusqu'ici nous n'avons pas reçu de réponse de la part du Roi. 

Telle est, messieurs, la situation telle qu'elle se présente aujouF' 
(Thui, tels sont les motifs pour lesquels les ministres, qui avaient dé- 
posé leurs démissions le ii janvier, se trouvent encore sur leurs bancs 
le t" mars pour reprendre avec vous les travaux parlementaire* lei 
plus urgents. 

Ce disconrs est suivi des explications de MM. De Brouc- 
kere, Pirmez, Dechamps et de Theux. MM. Decliamps et de 
Theus ont déclaré que si les conseils qu'ils ont respeclueiise- 
meal donnés à laCourODoe ne peovent trouver leur applica- 
tion, et que si un cabinet de trêve ne peut Sire constitué, 
l'opposition est prête à accepter le pouvoir, même avec la 
dissolution. 

Les explications relatives à la crise ministërielle conti- 
nuent dans fa séance du lendemain. 

S. — Le Roi part pour l'Angleterre. — La Chambre a 
entendu les développements donnés par M. Debaets à la pro- 
position de loi relative à la presse, qu'il a présentée avec 
MM. Coomans et quatre autres membres. D'après cette pro- 
position, à l'avenir, tout délit de presse devrait être porté en 
cour d'assises, avant de pouvoir fournir matière à une de- 
mande en doDimages-inléiets. 

Toute visite domiciliaire pour délit de presse, tendante il 
découvrir l'auteur de la publication, le cas de crime excepté, 
serait interdite. 

3. — La Chambre décide d'ajourner la discussion des bud- 
gets de l'année encore en souffrance, et d'accorder des crédits 
provisoires jusqu'au l"juillet. 
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1. — La Chambre des représentants adopte par 38 voix 
contre 18, et après une dîscassioo très-vive, le projet de loi 
portant incorporation à la ville de Bruxelles de l'avenue du 
bois de la Cambre et de ses zones laiérales. 

17. — A.U début de la séauce de la Chambre de ce jour, un 
incident a surgi au sujet d'un arrêté du 9 de ce mois, publié 
par le Moniteur du jour, et par lequel le ministre de l'inté- 
rieur stipule que la copie des tableaux d'artistes vivants qui 
appartienneot à l'État et qui figurent au Musée national ne 
pourra avoir lieu que du coasealement préalable et écrit des 
auteurs. MM. Hymaos, Bara et Coomans ont critiqué cette 
disposition, comme étant inconstitutionDelle ou comme inu- 
tile; H. B.Dumortier l'a, au contraire, défendue, ainsi que 
M. le ministre. L'incident n'a pas eu d'autres suites. 

— Le Journal de Bruxelhi publie deux lettres écrites par 
le cardinal-archevêque de Malines, l'une le 19 févr. 1867, 
l'autre le 1" mars de cette année. 

Ces deux lettres ont pour but : d'établir que le pape Gré- 
goire XVI n'a nullemeot en l'intention de condamner la Con- 
stitution belge, dans son encyclique, tant de fois rappelée, 
du 16 août 1833; et que notre Constitution n'est dans aucun 
de ses articles contraire aux dogmes, ni aux prescriptions de 
l'Église. 

18. — Sous la date de ce jour, l'organe principal de la 
droite affirme que jusqu'ici le floi n'a chargé aucun membre 
de l'opposition de former un ministère. 

19. — La Chambre des représentants, après avoir épuisé 
sou ordre du jour, s'est ajournée jusqu'à convocation ulté- 
rieure de son président. 

— Dans la séance du conseil communal de Bruxelles de 
ce jour, M. Orts, à propos de demandes de concession pour 
sépultures, a appelé l'attention de l'administration sur la 
question de savoir i qui doit appartenir le prix de conces- 
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sion. Il a rappelé, sods ce rapport, le récent arrât de lâ conr 
de cassation (affaire de la commune de Stavelot, voyez plus 
baut, %"! févr.), et le renvoi de la cause devant la cour d'ap- 
pel de Bruxelles. Le collège devrait examiner la question, 
pour voir si la ville ne pourrait pas faire restituer le prix des 
concessions perfu par les fabriques d'église dont les moyens 
permettaient de ne pas réclamer les secours de la com- 
mune. 

M. Tielemans, en appuyant la proposition, a déclaré que, 
d'après lui, il ne fallait pas faire de distinction entre les fa- 
briques d'église; qu'il faut aller aussi loin que le permet la 
prescription, du moment oii les droits de la ville seraient éta- 
blis. 

85. — Nous lisons dans l'Indépendanet de ce jour : 



« Un journal de Ucapilale adonné depuis deux jours des reageigne- 
ments sur la formation d'un corps belge destiné à entrer au service du . 
Mexique. Quelques-uns de tes renseignements sont exacts; d'autres 
ne le sont pas, et l'ensemble en est incomplet. Void ce que nous 
crofoos âirc la vérité à cet égard. 

Selon toute probabilité, la garde du futur empereur du Heniqne se 
composera, en attendant que l'organisation de l'armée nationaU puisse 
permettre d'y adjoindre un corps indigène, d'un corps autrichien, d'uD 
corps français et d'un corps belge. Ce dernier prendru la dénomination 
spéciale de garde de l'Impératrice. 

L'organisation en est conSée & l'homme éminent qui a créé notre 
école militaire et qui en a assuré la prospérité pendant plus de trente 
années, à H. le lleutenant-|;énérel Chapelié. Un officier distingué, 
H. le capitaine Vander Smissea, du régiment des grenadiers, prendra 
le commandement du corps, dont la force numérique paraît devoir 
s'élever à deux mille hommes. 

Les officiers et sons-officiers de notre armée y entreront avec le 
grade iroraédiaicment supérienr à celui dont ils sont actuellement re* 
tSIus. Leurs années de service en Belgique compteront pour la tîiation 
de leur pension au Mexique. Ils contracleut un engagement de six aui, 
et oblieûdront, sur leur demande, de notre département de la guerre, 
21. 
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on congé d'on ta sans aolde. S'ils rentrent en Belgique endians cette 
aDDée, iU reprendront dana l'armée belge leur ancien grade et leur 
rang d'ancienneté ; s'ils laiasent passer ce délai, ils perdent chez nous 
loua leurs droits militaires. 

Ceui de nos compatriotes qui, après avoir eontracté l'engagement 
de ail ans dont nous venons do parler, ne pourront pas s'acclimaler 
an Mexique, seront rapatriés quand ils le voudront aux frais du gou- 
vernement mexicain, mais sans autre indemnité. Ceux qui, à l'eipi- 
ratioD des aii années, voudront revenir en Belgique, obtiendront, outre 
leur rapatriation, une indemnité déterminée. EnSn, ceux qui voudront 
•'établir au Mexique sans esprit de retour, obtiendront du gouverne- 
ment impérial dea dotations en terres, les soldats aussi bien que les 
officiers, l'intention de l'archiduc Maximilien étunt de développer au- 
tant qu'il le pourra la colonisation de son futur empire. 

Certes, il y a dans de pareilles conditions de quoi séduire ceux de 
nos jeunea officiers que la neutralité belge condamne & un repos dont 
ils sont quelque peu impatients. L'honneur de porter dignement & l'é- 
tranger le nom de la patrie et celui de défendre l'auguste fille d'un 
souverain bien-aimé auront bientôt, nous n'en doutons pas, rempli les 
rangs de la légion belge-mexicaine, a 



K. — Voici les explications données au Sénat, dans là 
séance de ce jour, au sujet de ta crise ministérielle, par l'ho- 
norable prince de Ligne : 

H Mon nom ayaul été prononcé dans les explications que H. le mi- 
nistre des affaires étrangères a données dans le sein de la Chambre des 
représentants sur la crise actuelle et mêlé à diverses combinaisons 
ministérielles, ]c crois devoir, par déférence pour l'aasemblée que j'ai 
l'honneur de présider, lui faire connaître lesmoiifs qui m'ont empêché 

.de donner suite aux propositions qui me furent adressées de consUluer 

.un nouvean cabinet, 

II Avec la réserve que nous impose un nom que nous devons loa- 

jours éviter autant que possible d'introduire dans les débats parlemen- 
taires, je puis vous informer qu'en effet, lors d'une visite dont le Roi 
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daignt mliODorer, Sa Majesté me dit qu'elle ferait |)Tobibleiileiit appel 
1 mon dévouement dans lu circonstance présente. 

u Je ne pus dissimuler à S. HJesdifficuliéa, les embarras de la situa- 
lion et combien, quel que fût de ma part le dévouement à ion auguste 
perwnoe et à mon pays, ma santé, souvent altérée, était un obstgcle 4 
me charger d'une auBsi ((rave responsabilité. Quelques jours après cet 
entretien royal, des honorables membres de l'opinion calholiqoe de 
Tiulre Chambre firent auprès de moi des démarches pour me pro- 
poser de former un ministère d'affaires {ce fut ainsi qu'on le désigna). 
Due sorte de trêve entre les partis, ou bien d'en constituer un eo 
cboisissaDtsesmembres parmi les personnages appartenant i la droite. 
Hais, messieurs, un ministère de transaction eût -ils satisfait l'opinioD 
libérale! Évidemment non, et lesdiscoursprononcésdans l'autre Oiani' 
breont pleinement jus tiGé mes prévisions. Celte combinaison me pirnt 
impossible à réaliser, et ce cabinet, en le supposant de laborieuse créa- 
tion, serait mort en naissant. Dansla seconde hypothèse, si, anrinaré. 
-ponse aSinnalive, les diefs du parli catholique eussent conseillé au 
Bai de me charger déformer eveceut une administration nouvelle, oi^ 
■nrais-je trouvé mes auxiliaires? Uniquement dans les rangs de la 
droite. Où aurals-je trouvé mes adversaires! Parmi les défenaeurs de 
la politique libérale du cabinet démissionnaire, politique que j'ai son- 
tenue moi-même, avec des nuances modératrices i la vérité. Ces rai- 
sons, qui seront, je l'espËre, appréciées par mes honorables collèguei 
duSénat, m'ont fait décliner l'honneur d'accepter la mission qui m'tiait 
proposée. 

fl Messieurs, j'aime les positions nettes et tranchées, celles qui n'ont 
pas besoin de pièces justificatives, si je puis m'exprimer ainsi, pour 
expliquer leur dévouement i la chose publique. 

a 11 faut que ce dévouement, s'il veut être utile, soit reconnu par 
tons, et qu'aGn d'acquérir la force morale nécessaire pour gérer les 
affaires d'un pays, aucun parti ne puisse vous accuser d'avoir dévié 
de la ligne que l'on s'est tracée. » 



8, — PablicatÎDD de la loi approuvant le traité d'amitié 
et de commerce conclu le I octobre 1S69 entre la Belgique 
et les iles Hawaiiennes. 

10; — Le Jlfonrfe, journal de Paris, publie une lettre de 
M. Dechamps traitant de la question, beaucoup agitée dans 
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tn deraiers (enpa entre les catholiques avancés et les catlio- 
liques conservatenrs : Les catholiques belges vealent-ils sin- 
cèrement le maintien delà CoQStiiulJon de 1830? 

Pour le Monde, la Constitulion belge ne peut qu'être fu- 
neste au catholicisme ; elle ne doit être qu'un régime tran- 
sitoire, yoilh ce que M. Dechamps réfute, voilà ce qu'il dé- 
truit. 

L'honorable membre de la droite rappelle au journal fran- 
çais plusieurs des passages les plus importants du dernier 
écrit du cardinal, (voyeil? mars.) 

Dana sa lettre, c'est M. Decliamps qui le rappelle, le car- 
dinal-archevêque déclare a qu'à aucune aulre époque, la re- 
ligion, eu Belgique, ne fut plus florissante qu'aujourd'hui. > 
Il J'ose prédire, dit Son Ëminence, que les catholiques ne de- 
manderont jamais la suppression des libertés que le Congrès 
a accordées aux cultes dissidents. > II fait remarquer encore, 
qu'à plusieurs reprises, le vénérable prélat a parlé et de 
noire tmmorM/ Congrèê de iHHtl du aoln admirable Cotuti- 
tuUon. 

S'occupent ensuite de ses opinions personnelles et de celles 
que proresseot, en Belgique, les catholiques libéraux, l'ho- 
norable M. Dechamps établit deux choses : la sincérité de 
ces opinions, la conviction qu'Inspire à tous, dans la durée de 
la Constitulion, l'expérience faite depuis Ireale ans de oos 
institutions tant au point de vue politique qu'au point de vm 
religieux. 

SO. — Le Roi est de retour de son voyage en àngleteire. 

Si. — Ouverture d'une Expoiilion universelle d'horlicul- 
twre à Bruxellet, organisée par la Société royale de flore. 
Cette ouverture a eu lieu en présence de S. M., qui a été 
complimentée par M. le comte de Sauvage, président de la 
société. — Le m6me jour s'est ouvert un congrès internatio- 
nal d'horliciillue, organisé par la fédéraliea des sociétés 
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d'horticnUnre de Belgique. La présidence est déférée à 
M. le sénateur De Gaanart-d'Hamale. Le nombre des mem- 
bres inscrits était de i65, dont %91 belges. 

98. — fi M. Dechamps a éié appelé aujourd'hui an château 
deLaekeu, par le Roi; il a en un long entretien avec Sa Ma- 
jesté. Nous apprenons que la combinaison d'un ministère de 
la droite conservatrice, dont nous avons fait connaître les élë- 
menls, n'a pas abouti. M. Dechamps se réserve sans donte 
de donner des explications a la Iribooe nationale sur les 
causes de cette situation. On annonce que le cabinet actuel 
de MM. Frère et Rogier se retire tout entier, et que les 
démissions des ministres seront acceptées. On ajoute que 
c'est un ministère d'afîaires extra-parlementaire qui va arri- 
ver au pouvoir. Tels sont les bruits que nous croyons fon- 
dés, s [Journal de Bruxelltt). 

La seconde partie de cette nouvelle s'est bientôt montrée 
comme dénuée de fondement. 



ikl. 

Les journaux produisent avec des variations diverses, le 
programme politique présenté au Roi par M. Decbamps et 
non accepté par S. H. La discussion roule pendant plusieurs 

jours sur les dispositions de ce programme, tel que les organes 
delà droite l'ont posé comme véritable. Ce o'est toutefois que 
le 6 mai que le Journal de Bruxellet en fait connaître le texte 
authentique. 

1. — Distribution des prix et des récompenses décernés 
anx horticulteurs qui ont pris part à l'Exposition universelle ; 
cette cérémonie s'est laite en présence du Roi. Le discours est 
prononcé par M. Pire, secrétaire de la Société royale de bo- 
tanique. 
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— Pablica^on d'an arrfité royal, portant éUblissement 
d'une école forestière à Bouillon. 

3. — On lit dans l'Indipendance ètlge : 

KM. les ministres des affaires étrangères et des finances 
ODt été reçus hier par le Roi au palais de Bruxelles. 

D'après les renseignements que nous avons recueillis, il né 
paraît pas que cette audience ait eu jusqu'ici pour résultat de 
modifier la sitnation. 

D'autre part, la J/«UK croit savoir • que des propositions 
ont été faites à plusieurs fonctionnaires des départements 
ministériels, et que ces propositions ont été déclinées par 
plusieurs de cens à qui elles étaient adressées. » 

6. — Programme ministériel soumis à la Couronne par 
U. Dechamps : 

Le but politique que le ministère jaurait surtout en vue serait il'ts- 
Hirer le maintien et le gage développement des libertés constilution- 
nelles, dans l'eaprit large et fécond qui a iuspiré le Congrèin al louai de 
1830; d'écarter avec soin les causes qui ont entretenu les luttes irri- 
taules dont le poys est fellgud et qui ont été engagées sur le terrain 
des questions retigieuBes; de chercher à déplacer le terrain de ces lut- 
tes stériles, en offrant à l'aclivité parlementaire, bu lieu des passions 
politiques à exciter, les inlérèts vicaces du pays & débattre et à servir ; 
de favoriser, par une politique de modération el de prudence, le calme 
dont le pays a impérieusement besoin. 

Les mesures principales que le cabinet soumettrait successivement ï 
la haute et bienveillante appréciation du Roi, aSD,d'cn déterminer les 
limites, seraient les suivantes : 

1* Nomination du collège échevinal par le ecnscil communal ; nomi- 
oatioo du bourgmestre par le Roi, parmi les membres du collège éehe- 
vinal. Facnllé laissée su Boi de nommer le bourgmestre en dehors du 
collège échevinal et dans le conseil : t" en cas de refus du membre 
nommé ; 3* après avoir pria l'avis molîvé de la iléputation du conseil 
provincial. Faculté de nommer le bourgmestre en dehors du conseil 
communal, de l'avis conforme de cette députaiion. 

2* Abaissement modéré du cens pour les élections communales et 
pTOviDCiales. 
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3° Extension de la compélencc et des atlribntions des conseils pro- 
vJDciaax et communaux, dans un but de décentralisation adminiatra- 
live et d'expédition plus prompte des alTsirea. 

i' HodificïtioD de la [ai sur la cnilife, ayant pour base un système 
d'exonération destiné & restreindre les effets du tirage au sort, à all£- 
ger les charges militaires pour les familles et le pnys, et en même 
temps ï améliorer les éléments constitutifs de Tannée eu y fortifiant la 
discipline et l'esprit militaire. 

B'Adoption du système suivi avec tsnt de succès dans un grand paya 
voisin, l'Angleterre, d'alTecter, en majeure partie, les excédants dea 
recettes i l'amélioration de notre système financier et su dégrèvement 
des impâtsqui pèsent le plus sur les classes ouvrières, à l'aide de me- 
sures efficaces aussi promptes que le permettront les engagements qui 
grèvent l'avenir. Arrêter la progression des dépenses publiques, en 
simplifiant les rouages administratifs, et en restreignant l' intervention 
de l'Etat dans le domaine de l'aclivilé privée. 

6° Extension des réformes douanières, en vue de faciliter les 
échanges, et application de ce principe au bon marcbë des transports 
i l'intérieur, notamment en mojiiianl les tarifs des chemins de fer et 
Je système des péages des voies navigables. 

7° Examen bienveillant et sérieux des diOicultés que l'exécution des 
travaux de forlîGcation d'Anvers a soulevées, dans le but de trouver 
nne solution qui, sans changer le système de défense adopté et sans 
diminuer la force de la place d'Anvers, permettrait : t° de ne pas ii- 
passer, pour les travaux entrepris, les limites des dépenses prévues et 
.annoncées, et 3° de faire cesser les inquiétudes qui se sont manifes- 
tées dans la population anveraoise. 

^ 8° Faculté de déplacer des fonctionnaires, dans l'intérêt de la marche ' 
régulière de l'administration, et de réroquer ceux qui se montreraient 
ouvertement hostiles. Le cabinet n'userait de cette faculté qu'avec 
toute la réserve, commandée par le respect des droits des fonclion- 
naireset par la politique de modération qu'il chercherait i faire prévB' 

9' Faculté de disiondre les Cbambres. 

(/ournul de Brtœttti.) 

11. — Séance publique de la cliusedes lettret de P Acadé- 
mie royale. S. À. R. le duc àe Brabant y assiste. Sont pro- 
clamés lauréats du cuncours annuel de la classe : 1 . pour le 
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fia d'étoqaenM flamande (éloge de Vondel], M. Jaeger de 
Rotterdam ; i. pour la qneslioa rdalÎTe à l'établissement des 
colonies flamandes en Allemagne, M. Eug. Borchgrave, de 
Gand. U. Bonrsoo a dooDé lecture du rapport du jury uommé 
par le gouvernement pour juger le concours triennal de litté- 
rature dramatique française. Le prix a été décerné à M. Pot> 
vÏD pour son drame en vers intitulé Itê Gueux. 

lï. — On lit dans l'Indépendance : a II paraît que de nou- 
velles négociations ont été reprises avec M. Dechamps ponr 
le mettre à même de discuter son programme, i 

Le lendemain la même feuille annonce que ces négociations 
n'ont pas abouti. 

16. — Acquittement, par le jury de la cour d'assises de 
Brabant, d'un nommé de Buck, accusé de menace de mort 
envers le provincial de l'ordre des jésuites à Bruxelles et 
d'autres membres de cet ordre. Ce procès donne lien à une 
vive polémique contre l'ordre des jésuites, et devient eu quel- 
que sorte l'événement du jour. Il contribue pour beaucoup à 
aviver la lutte engagée, entre les partis politiques, par la 
crise ministérielle. 

SI . — La duchesse de Brabant est accouchée d'une prin- 
cesse, qui a reçu les prénoms de Sléphanie-Glotilde-Louise- 
Herminie-Marie-Charloite. 

— La Chambre est convoquée pour le 31. 

83, — Élections provincialeg. Les catholiques se déclarent 
-satisfaits du résultat de la journée ; les libéraux en font tout 
autant. Voici du reste, te bilan dressé par les premiers : 

Sur 9 conseils provinciaux, deuï appartenaient en majorité 
à l'opinion conservatrice, savoir : Limbourg et Namur, Au- 
jourd'hui la majorité nous est acquise dans cinq conseils pro- 
vinciaux ; Limbourg, Namur, Anvers, et les deux Flandres. 
Dans les quatre provinces oîi nos adversaires conservent la 
majorité, cette majorité n'est renforcée nulle part, sauf dans 
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le H&inaDt, oti îIb gagnent S voix. Dans la province de Na- 
mur, ODe voix perdue k Namur est compensée par nne voix 
gagnée à Dînant : le Jlata qvo est maintenu. 

Dans les quatre autres provinces, dous gagnons le nombre 
de voix suivant : Anvers, 11, Flandre orientale, B, Flandre 
occidentale, 14, Limbourg, 5. 

Total 35, es défalquant les deux voix perdues dans le Hai- 
naat. 

( Que serail^e, si, au lieu delà moitié des cantons, tous 
les cantons eussent été appelés à voler I » 

46, — Le MoniUur fuhWc la loi qui approuve le traité 
d'unitié, de commerce et de navigation concla le 9 avril 
1$S3 entre la Belgique et l'Italie. 

31. — Reprise des travaux de la Chambre. Lecture du 
rapport sar l'élection de Bastogae (voy. 13 janvier}; il 
conclut à l'admission de l'élu, M. Van Hoorde. — Après 
cette lecture, M. Rogier, ministre des affaires étrangères, 
présente à l'assemblée les déclarations suivantes, sur le main- 
tien au pouvoir du cabinet démissionnaire : 

Hessiours, dam h aésnce du iTnara dentier, j'ai fait eonnattre à la 
Chambre les circonslBDCes qui avaient empêché le Roi de donner au ile 
aax démiaaions que les ministres avaient en l'honneur de remettre, 
dès le U janvier, entre les mains de Sa Majesté. 

En consentant, sur U demande de Sa Uajeslé, à continuer In gestion 
des afiFairea sans retirer leurs démissions, les ministres avaient insisté 
inprès du Roi pour qu'il voulût hien faire de nouveaux efforts a(in 
d'arriver i la constitution d'une administration nouvelle. 

Prenant en considération lea instances du cabinet démissionnaire 
ainsi que les déclarations faites au nom de la droite dans las dernières 
discussions, Sa Majesté semit de nouveau en rapport avec les membres 
de l'opposition qui, après avoir décliné à deui reprises la mission de 
prendre la direction des affaires, avaient manifesté, depuis, des dispo- 

Ces honorables membres, ayant cette fois accepté la mission qui leur 
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£Ui( offerte, présentirent ï Sa Majesté un progrunroe qui « été pa- 
blié presque textuellement. Ce n'est pas le momeot de discuter ce pro- 
grarume, dont plusieurs articles ont jeté la ïarprise, pour ne rien dire 
de plus, au sein même du parti au nom duquel il est lenu à se pri>- 

Quoi qu'il en soit, les propositions de H. Dechamps n'ayant pas été 
agréées par Sa Majesté, la négociation entamée avec lui fut considérée 
comme ranipue, et. par une communication du 2 mai. Sa Majesté me 
proposa de prcndi'e la t»clie de pourvoir i la situation. Je portai le fait 
à la connaissance de mes collègues. Dans le même lemps, la presse de 
l'apposition annonça que le programme de M. Dechamps avait été re- 
poussé dans son ensemble sans Stre discuté dans ses détails, cl que la 
combinaison de Tbonarahle représentant se Ironvant écartée, la con- 
stitution d'un cabinet eitra-parlemenlaire paraisanit arrêtée dans la 
pennée du Roi. Avant de délibérer sur les ouvertures qui leur étaient 
faites, les ministres démissionnaires désirèrent d'être éclairés et Bxés 
sur ces deux points. 

En ce qui concerne le dernier, ils demandèrent & connalire tes inteD' 
tiona formelles deSa Majesté, ne voulant en aucune manière, écrivaient- 
ils, faire obstacle à ce que la prérogative royale s'exerçât dans toute sa 
plénitude rt n'épuisSt tous les moyens qui pouvaient encore s'offrir i 
la Couronne de constituer un nouveau cabinet. (Lettre du 7 mai.) 

Il nous fut répondu de la part de Sa Majesté que h ««imposition d'un 
cabinet extra -parlementaire n'était nullement arrêtée dans la pensée 

Quant k l'autre point, c'est-&-dire le rejet du programme de l'oppo- 
sition sans discussion des articles, nous insisl&mes auprès de Sa Majesté 
(lettre du 9 mai) pour qu'Elle voulût bien se mettre de nouveau en 
rapport avec les auteurs du programme, afin d'établir les points sur 
lesquels se révélaient des dissidences et de chercher, s'il était possible, 
i arriver i, une entente. 

En conséquence Sa Majesté, qui depuis le commencement jusqu'à la 
fin de cette longue et laborieuse crise a fait constamment preuve d'un 
vif désir d'aplanir les difficultés, n'a pas hésité à reprendre encore une 
fois les négociations avec les auteurs du programme. Un honorable 
sénateur de leurs amis fut chargé de leur indiquer certaines modifica- 
tions que Sa Majest,: jugeait nécessaires. Ces modiricalions portaient 
principalement sur l'article 2 du programme relatif à la réforme éteclo- 

Le Roi ne pouvait idiaetire qu'une réformeélectoraledoatîlD'aTtit 
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puétéfut menlioam^nieeiilSiS, fût commandée soit parles beaoÎD» 
dB p»;s, soit ptr lei exigeneei de l'opiDiaii publique. 

De leur cSté, let anleur* du programme, tout en modifiant Itré- 
dulian de l'article S, n'ayant pas voulu renoncer su principe qu'il 
consacrait, la disaidence sur ce point s été conslalée comme définiliTs 
par rhoDorable intermédiaire, qui a considéré dis lors sa mission 
comme terminée. 

A la suite do cet incident et après avoir examiné sllentivement et 
de nouveau, sans être arrivé k un résultai, les possibilités de former 
UD cabiuEt en dehors des Chambres, le Roi me Gt appeler auprès de lui 
et voulut bien me chaîner de nouveau de li mission qui m'avait été 
conSée. 

Je fis part ï mes collègues de mon entretien avec Sa Hajeslé et de la 
correspondance qui l'avait suivi et en confirmait les points essentiels. 

Le concours sincère et bienveillant de Sa Majesté nous était assuré; 
Sa Uajesté comprenait qu'avec une majorité Iris-raible la faculté de 
dissoudre les Chambres pouvait être nécessaire pour assurer la marche 
des affaires. 

Elle ne la refuserait donc pas. 

Sa Majesté comprenait également la nécessité pour le cabinet de 
niintenir le programme qui avait été annoncé au» Chambres. 

Après eu avoir mûrement délibéré, mes collègues et moi nous avons 
reconnu qae, sons peine de prolonger indéiîniinent la crise déji loD- 
gne qup nous traversions et en présence des nécessités de la situation, 
il ne nous était pas permis de persister davantage dans le maintien de 
nos démissions et chacun des ministres s'est rangé à l'avis qu'il y avait 
lien de les retirer. 

Due lettre do S3 mai a portd cette résolution i la connaissance 
de Sa HBJeslé. 

Ainsi que nous l'avions fait dans la séance du 1" mars en rendant 
compte à la Chambre des divers incidents de ce qu'on peut appeler la 
première période de la crise ministérielle, nous venons de rapporter, 
sans autre prétention que d'èlre vrais et clairs, les faits qui appartien- 
nent à la seconde période. 

Nous en livrons l'appréciation k l'imparlialilé de la Chambre et du 
pays. 

Si le pouvoir dont nous avons avec persistance fait l'abandon pen- 
dant plus de quatre mois est resté entre oœ mains, le cabinet peut se 
rendre le témoignage qu'il n'a rien fait, absolument rien, pour amener 
ce risulut. 
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Dèt le débat de la crise, l'opiiosition a en la pleine liberlé de pren- 
dre le pouvoir sans réserve ni conditions. La prérogative royale a pa, 
de son côté, s'exercer dans toute sa liberté et plénitude. 

Après plus de quatre mois de provisoire et d'essais infnictueut, lei 
opinions les plus divergentes sur d'autres pointa se sont du moint 
trouvées d'accord en ceci, qu'il étail urgent et nécessaire de mettre 
6n i un état de choses qui, en se prolongeant, comprompttait la force 
morale de nos institutions et pouvait porter atteinte i l'honneur même 
du gouveruemeot représentatif. 

En acceptant de nouveau la lourde charge du pouvoir, noua n'avons 
fait que céder au sentiment d'un devoir à remplir vis-i-vis du Boi et 
du pays. Si nous l'avons accepté sans l'avoir désiré, ce n'est pas & dire 
que nous voulions le porter avec bésilation ou faiblesse, ni permettre 
qu'on l'abaisse ou le stérilise en nos mains. La Chambre n'attend pas, 
je le présume, de nouvelle profession de foi du cabinet : fermes et mty- 
dérés dans notre politique, aimant tous les progris sages et vrais, 
adversaires des prétcnlioiis surannées aussi bien que des innovation! 
irréfléchies, sous quelque bannière qu'elles s'abritent, nous sommes 
en droit d'espérer qu'aucun obstacle absolu ne viendra entraver notre 
mai'che, et, en tous cas, nons en appellerions avec confiance au juge- 
ment du pays. 



C« discours est le début d'oD loDg débat politique fort in- 
téressant sur les incidents divers qui ont marqué la crise idÎ- 
nistérielle et sur la solution qui lui a été donnée. Le pro- 
gramme soumis an Roi par M. Dechamps es son nom et en 
celui des collègues qu'il s'était choisis (MM. Royer de Behr, 
d'Ânetban, de Naeyer el Dumon) est tour à tour combattu et 
jnsliGé par les nombreux orateurs qui ont pris part au débat, 
Celte joute parlemeulaire, oti se débattaient les plus graves 
questions qui puissent intéresser un pays de liberté, s'est 
prolongée jusqu'au 18 juin et a occupé 16 séances. Il s'y at- 
tache un intérêt historique asser. grand pour que nous enre- 
gislrioDs ici les noms des orateurs qui se sont successivement 
fait entendre : 31 mai, MM. Rogier, Dechamps; l"iuin, 
Royer de Behr, Bara, Soeneos ; 2. Hymans; 3. Frère-Orban; 
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1. ThoDiaaeD, Eervyn de Leltenhove, Rogier; 7. Jacoba, 
fioDvier; 8. Dechampg; 9. Orts, DeU«t; 10. Vandeope»- 
reboom, ministre de l'iatérieur ; 11. Defré, de Naeyer; 
li. de Naeyer (suite), Frère-Orban; 15. Frère-Orban (suite), 
Schellaert ; 16. Schollaert (suite), Van Humbeeck ; 17 . D'Haoe- 
SLeenbayse, Bara; 18. Vermeire, Jacquemyns, de Theux, 
Nothomb. Ed tout â3 orateurs (13 de la droite, 10 de la 
gauche, dont 3 miaisires) et 27 disËonrs 1 

M. Nothomb, le dernier orateur, s'exprime dans le sens 
Que voici : 

A nue discnuioa comme celle t laquelle nous venons d'uaiater, il 
fiut une coDcliuioQ digae, formelle, franche. Cette condiuion, je viens 
vous la proposer. Pour aona vodb êtes un parti vaincu. Le piyi f om 
abandonne et vous condamne. II tou« a condamnés dam les élections 
proTÎnciales comme dans les élecEiona législatives, et je propose t la 
Chambre de le conataler en votant on ordre du jour motivé en CM 

n La Cbambre, considérant que le ministère a perdu la confiance 
du pays, passe i son ordre du jour. » 

Cette motion d'ordre du jour est rejette par E7 voix contre 
56. Trois membres étaient absents, deux de la gauche 
(HH. De Brouckere et Tescb) et un de la droite (M. H. Du- 
oortier). 

JUII. 

3. ~- Réception par le Roi et le duc de Brabant de h dé- 
putalion de la Chunbre des représentants cbargée de pré- 
senter les félicitations de cette assemblée à l'occasion de 
l'heureuse délivrance de S. &. I. et R. M*" la duchesxe de 
Brabant. — L'adresse de félicitations du Sénat est remisa un 
m'ois plus tard, le 9 juillet. 

18. -r Fin de la diseuHioo politique engagée à la Ghun- 
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bre depais le 31 mai à propos de la solation donnée à la crise 
minislérielle. (Voyet 31 mti.) 

21. — Votednbnttgetdel&jaslicepoarlSSi, parfiO voix 
eoDlre 5 et 3 abstentions. 

S2. — Vole da budget des affaires étrangères pour 186i, 
par 66 voii coDlre 6. 

25. — Vote du budget de l'intérieur pour 186i, par B7 
Toix contre i et 2 abstentions. 

30. — La sé^ce de la Chambre des représentants s'est 
ouverte par la lecture d'un projet de loi déposé la veille par 
H. Orts. L'bonorable refirésentant de Bruxelles, considérant 
l'accroissement de population qui a en lieu en Belgique de- 
puis 18B9, époque de la dernière augmentation du nombre 
des représentants et des sénateurs, a demandé que le nombre 
des représentants fût porté de 116 à 122 et celui des séna- 
teurs de S8 à 61. 

D'après les données de la statistique officielle, l'arrondis- 
sement de Bruxelles aurait droit à deux représentants de 
plus. Ceux d'Anvers, de Charleroi, de Pliilippevtlle, de Wa- 
remme en devraient avoir nn de plus. Les arrondissements 
de Liège, de Lonvaio, de Mous devraient élire chacun na 
sénateur de plus que te nombre actuel. 

M. Orts s'est atiaclié à faire ressortir la justice et Toppor- 
tunité de celle loi. L'article 49 de ta Constitution étaut for- 
mel en ce point et constituant un. droit incontestable pour tes 
arrondissements, qui doivent avoir un nombre de représen- 
tants et de sénateurs proportionnel à lapopulation, il y aurait 
injustice à les priver de ce droit conslilulionnel ; quant à l'op- 
portunité, il l'a justifiée par la circonstance actuelle, c'est- 
à-dire, au moment où le corps électoral va être appelé à se 
prononcer entre les deux politiques qui aspirent à gouverner 
le pays. 

Laprise en considération a été votée par aseîs.et levé. 
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JUILLET. 

I. — Dans la séance de la Chambre, M. B. Dumorlier est 
veDu déclarer, au aom des membres de la droite, que si le 
projet de loi présenté par M. Orts élail appuyé par le cabi- 
net, lui et ses amis s'abstiendraient de preadre part aux dé- 
libératioDg de la Chambre et rendraient ainsi impossible le 
vote du budget des travaux publics, qui se trouvait en délibé- 
ratioD, Il a donc interpellé les ministres, leur demandant une 
réponse nette et catégorique. 

■ Lft droite ne recule pu devBDt une ingmeDtatîon de la repréeen- 
talioD Dfltioaale, pourvu que celle Bug me □ la ti ou soit présentée par 
un pouvoir responsable, et qu'elle soil basée sur le recensemeiil dé- 
cennal et non sor des lableaox de population qui n'ont rien de certain 
ni de stable. 

■ Mai» la proposition qui a été présentée hier est une cenvre de 
parti, suite et couronnement d'autres coups de majorité. Duas cette 
ailnalion, je viens demander en mon nom et au uoni de mes amis, 
quelle altitude le gouvernement compte prendre k l'égard de la pro- 
position de rbonoroble M. OrlsT Compte-t-il l'appuyer ou la com< 
battre ! Nous désirons à ce sujet une réponse catégorique, h 

M. le ministre des afTaires étrangères a déclaré, an nom 
da cabinet, que, trouvant le projet de toi juste et équitable, 
parfaitement conforme à l'esprit et àla lettre de la Constitu- 
tion, lui et ses collègues étaient résolus à l'appuyer. 

Après un long débat sur ce grave incident, qui est devenu 
l'événement le plus important de la session, la Chambre dé- 
cide l'ajournement de celle irritante discussion au 5 de ce 
mois. Nous placerons ici encore les paroles par lesquelles 
M. Guillery a terminé une chaleureuse improvisation dans 
laquelle l'honorable député de Bruxelles représentait à la 
droite les dangers de sa détermination : 

« Le régime libre qui nous gouveme, la liberté a de nombreui ii* 
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tracteur* ta ddk de dm frontières. Tant ne leur donnerai pu des 
arniei, vous do compromettrex pi* divantage no* imtitutîons, vmune 
roudrei p»» déthonorer In Belgique t ■ 

4. — Le conseil communal de Broxelles, cODVoqaé d'nr- 
geoce, décide l'envoi à la Chambre d'une pétition en faveur 
de l'adoption delapropositicm de loi présentée par H. Orts. 
Des pétitions dans le même sens sont successivement adres- 
sées par no grand nombre de conseils communaux et provin- 
ciaux . 

6. — La droite, malgré le temps qui lui avait été laissé 
pour réfléchir, a persisté dans sa résolution. Vers S t/sheares, 
le président de la Chambre, n'ayant constaté que la présence 
de 56 membres, anuonce que l'assemblée ne pouvait pas dé- 
libérer. — La désertion de la droite cause une vive émotion 
dans tout le pays. 

— Au Sénat, M. d'Anetban, un des membres du cabinet 
qu'avait proposé an Boî H. Decbamps, présente des explica- 
tions sur le rôle qu'il a joué pendant la dernière phase de la 
crise ministérielle et sur les motirs qui l'ont amené à appuyer 
le programme de M. Decbamps. H. le ministre des affaires 
étrangères s'est chargé de lui répondre. Ce débat politique 
est continué dans les séances du 6, du 7 et du 8, et se 
termine par un vote de confiance donné par S9 voix con- 
tre 28. 

6. — La Chambre, réduite, comme hier, à 56 membres de 
la gauche (trois membres de ce parti étaient ou abseuts 
on malades), est de nouveau obligée de s'ajourner au lende- 
main. Pour que l'assemblée pût délibérer, il fallait le nombre 
B9, correspondant précisément à la force numérique des 
membres de la gaoche. 

7. — La Chambre n'est pointen nombre; il en est de même 
Ifl lendemain . 
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9. — M. le président de la Chambre, après qae l'appet 
Dominai a eu constaté la présence de S8 membres [deax de 
plus qne les jours précédents, et un seul de moins que le 
nombre nécessaire pour délibérer), a adressé les paroles sui- 
vantes à l'assemblée : 

( Lb Qiuiibrcne complaDt que S8 membres, il est impossible de dé- 
libérer. Un aenl membre manque inToloDlkircment L l'appel, c'eit 
H. Cumont. Il a doQDé trop de preuves de son exactitude k remplir 
ses obligations envers le psys pour que les motifs de son absence puis- 
sent UD instant ilrc soupçonnés. D'ailleurs, un médecin qui l'a visité, 
m'a affirmé que Tétst de Banlé de M. Cumont ue lui permettait pas da 
se rendre aujourd'hui \ la séance de la Chambre. Eu conséquence^ 
nous remeltroDS à mardi la continuation de l'ordre du jour. ■> 

La mort de M. Cumont, représentant d'Alost, étant sur- 
venue dès le lendemain, le chiffre de la majorité se rédait à 
58 membres, juste la moitié dn nombre légal des représen- 
tants. Elle met la Chambre dans l'impossibilité de repren- 
dre ses travaux, la droite refusant d'y prendre part. 

10. — Fêtes à Liège à l'occasion de l'inauguration du tir 
national offert par la garde civique de cette ville aux mi- 
lices citoyennes du royaume. Elles sont honorées par la pré- 
sence du duc de Brabaut et des ministres des finances et de 
l'intérieur. 

13. — La Chambre s'étant encore réunie, 65membressoDt 
présents, et le président prononce ces paroles : 

d Hessieurs, notre honorable coUigue, M. Cnmotit, est mort diman- 
che dernier ; son enterrement aura lieu demain mercredi, 19 juillet, à 
âlost. 

n Votre bureau, conformément aoi précédents de la Chambre, se 
rendra ï l'enterrement. Je snis certain, messieurs, que vous roudrei 
tous vous joindre à nom pour donner on témoignage public d'estime, 
de regret et de reconnaissance à un collègue que la mort seule a em- 
péebé de remplir le nuudat que le paj's lui avait confié. 
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■ La Qtambn aéra avertie au jour et de l'beure if la pittchaine 

13. _Au Sénat, après le vote des budgets et crédits, le 
ministre de la jiiatice a doonâ lecture d'un arrêté royal qui 
prononce la clôture de la tession. Par suite de la crise minis- 
térielle et du refus de siéger de la droite, le nombre des 
séances tenues par la Chambre n'a été que de 69 ; le Sénat a 
siégé 28 fois. Les lois adoptées dans le cours de la sessîou, 
par les deux Chambres, sont au nombre de 37, presque tou- 
tes relatives aux budgets et à des demandes de crédits. 

17. — Le J/oBiteur publie un arrêté royal du IG de ce mois, 
prononçant la diaohtion de la Chambre de» représentanU, 
fixant la date des nouvelles élections au 11 août prochain, 
et convoquant les Chambres au 23 du mêtne mois. 

19.— Départ du Roi pour Vichy, où S.M. s'est rencontrée 
avec l'empereur des Fransais. — Son absence a duré jus- 
qu'au 9 août. 

MUT. 

1. — L'opposition parlementaire lance un manifeste aux 
électeurs, par lequel elle s'attache siirlout à se justifier de 
son refus de siéger au Parlement. 

En voici quelques passages : 

L'opposition tout entière, i la Chambre des repr^senlants, a cru de* 
voir protester, par l'abstention parlementaire, contre une mesure do 
parti, hautement avouée et tentée par surprise, dans des conditions 
auxquelles la loyauté politique manque absolument. 

Sans doute, i'abstration est uoe mesure eilrème de défense, qui ne 
s'explique que par la nécessité de répondra i une mesure extrême 
d'agression. Hais c'est précisément la position qui nous a étd faite. 

La majorité minIsIéTielle voulait, i l'aide de notre préience et de 
le nous considérans comme un »ate eoniraire 
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i 11 Cointitution et an prÏDCipe d'noe loî organique impoTtante, au 
maJDtien de laquelle la bonne foi des partis était eolean'ellemeiit engt- 
gée.C'eal par DOS mains qu'elle complaît assurer notre défuiie elsa \ic' 
toira. Koua n'avons voulu aceepler ni le rêle de dupes ni celui de vic- 
tiroea et en Ioub cas nous prérérions subir le second que de jouer le 
premier. 

Noos avons opposé au dessein du ministère la seule résistance effi- 
cace dont notre droit parlemenlaire nous offrait le moyen ; nous nous 
•ommes refusés i nous rendre complices d'un acte de parti auquel 
nous avons infligé le blSme de notre abstention. 

On nous accuse d'avoir, par une altitude factieuse, parnlyié la mar- 
che et méconnu les nécessités du gouvernement représentatif. 

L'attitude énergique de l'oppositiou est, au contraire, un hommage 
rendu i la sincérité de ce gouvernement. Le régime parlementaire ne 
permet pas. en effet, i un minislire départi dereiteraux affaires avec 
une majorité insuffisante et dérisnire. 11 interdit surtout & une telle 
majorité de tenter d'imposer violemment des lois partiales, k l'aide 
d'une seule voii que le hasard peut fournir ou enlever. 

L'aeeusation qu'on nous adresse rrmoule dircclementau minislire. 
La négation du régime p a rie ment ni re, c'est d'cmpéchcr ses adversairei 
d'arriver au pouvoir, pour s'y maintenir soi-même à l'aide de mesures 
tie parti; c'est de reculer devant la dissolution des Chambres, alors 
qu'il fallait la prononcer le jour même où l'on déclarait n'avoir plus 
la force nécessaire pour gouverner ; c'est de n'appeler le jugement du 
. pays que sur la composition de l'une des deux Chambres isolément, 
en donnant i la Chambre et au Sénat une origine électorale différente 
et en semant ainsi peut-être pour l'avenir de regrettables contlils. 

Nous venons de dire que l'abstention était une mesure extrême de 
défense qui ne pouvait être justïSée que pour répondre i une mesure 
extrême d'agression. 

Le projet de loi présenté par H. Orts, avec l'appui du ministère, a 
évidemment ce caractère. Ce projet est le couronnement de celle po- 
litique déployant plus largemenl que jamais le drapeau de la guerre 
de parti, et dont H. Orts louait ta naiUantt ptriévérancé dans l'Adresse 
en réponse au discours du trfine. 

La œajorilé libérale, de sod côté, publie son tnanifesle, 
quelques jours plus tard, dans an sens diaméiralcment op- 
posé, t La conscience publique, y esl-il dît, la coBscieuce 
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publique «xige l'eipticaliou J'uut) cuuduiUi qui a compromis 
la marche des services, arrêté sur place l'action gonverne- 
menlale; et, sans parvenir k ébranler la confiance des popu- 
lations dans la bonté du régitue représentatif, autorisé l'étran- 
ger a poursuivre de ses accusations et de ses sarcasmes les 
inslitnlioDs constilutionnelles qui sont l'honneur et la force 
de notre patrie. > 

Quant au minislËre, îl s'est défendu des attaques dirigées 
contre sa politique,parnDe circulaire adressée aux gouver- 
neurs, dans laquelle l'altitude prise par la droite, à la suite 
de la proposition Orts, est caractérisée en ces termes : 

La poliiique libérale qui, depuis bieDtSt sept ans, dirige les affaires 
du pays, est entravée dans h marche. 

Déjl énervée par une coalilian parlementaire, l'action législaliie 
s'est Tue inopinément suspendue par la retraite de l'opposiLion, et 
rsction administrative se trou vaut, paralysée du rnîme coup, forte a 
été à la Couronne de faire un appel immédiat aux élecleura, afin 
d'obtenir, sani retard, les moyens canatitulionaels de gouverner et de 
mettre fin i nue situation qui, en se prolongeant, devait aboutir fata- 
lement l l'anarcbie. 

Hise eu demeure de remplacer le cabinet libéral, l'oppositioD s'était 
volontairement affranchie de cette Ucbe, soit en refusant d'abord le 
pouvoir des mains de la royauté, soit en lui imposant ensuite des con- 
ditions inacceptables. 

Après avoir renoncé ainsi à l'exercice du gouvernement, Topposi- 
tion a voulu le rendre impoaible aux ministres quo le Roi dvait de 
nouveau investis de sa conBance, et, pour atteindre ce résultat, elle 
s'est refusée même ï l'accomplissement de son propre mandat. 

Quel a été le motif ou plutôt le prétexte de cette abdicationt Vo 
projet de loi dû i l'iniliative d'un membre de la Chambre, et qui avait 
pour but d'attribuer à huit arrondissements électoraus trois sénateurs 
et six représentants qui leur sont dus en vertu de la Constitution. 

Les membres de l'opposition avaient, certes, le droit de combattre 
une telle proposition et de la rejeter, tout équitable qu'elle fût. Hais 
Bvaienl-iU celui de se soustraire & leur devoir parlementaire et de sus- 
pendre Indéfiniment le vote d'un budget essentiel aux intérêts les pins 
puisants et les plut graves de leurs commellantsT 
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SI h sife«8e da paya ■ pa coDJnrer les f ffeli déplonblc* d'une pi- 
reille Iscliqne, «lie sturi busb! soumetlre i nu examea Uyire la con- 
duite de ceilit qni n'onl paa craint d'y aïoir recours. 

11. — SltcitOHi- poar le reDonvelIement général de la 
Chambre des représentants, k la suite de la disBoInlîon dé- 
crétée le 16 jnillet. 

avant la dissolution la Chambre se divisait en B9 membres 
sontenant le cabinet, etB7 membresdel'oppOBitisti. — Les 
élections de ce jourontmodiGéces nombres respectivement en 
61 et 53, ce qui élève la majorité de 2 à IS. Les libéraux ont 
eu 8 gains (à Bruges 3, àGandS, à Charleroi 1, à Namnrl, 
àSoigaies l],et 3 pertes [àTongresl, à W&remiDel,àA.Io8t 
1). Les faits les plus saillants de la journée ont été d'abord 
la victoire complète remportée à Bruges par les libéranx, sur 
les représentants catholiques élus dans cette ville le 1 S jan- 
vier dernier, puis l'échec subi à Charleroi par le chef de la 
droite, H. Deehamps. Voici quelle est maintenant la situation 
des partis dans la nouvelle Chambre : 

Ubirata. CaikelijvM. 

Anvers • 11 

Brabant U B 

Flandre occidentale. . 6 10 

• orientale. . . 6 li 

Hainant 4ft 1 

Liège 1* • 

Limbonrg * B 

Luxembourg .... 4 1 

Namnr 8 S 

Total, fil S2 

Des 116 anciens membres, il en est revenu US; 10 (1] 

(l) UU. Tiftiuln, PfaMa at Vu VtOns (BnnallN), Î1. 
Trlm (Alb), I» ïaul et Van iMspocl (ThiilB), Labna (Ho», 
tUffdJUfi. 
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avaient renoncé an renouvellemenl de lenr mandat, 1 [H. tu- 
moQt} venait de mourir, el 10 (1) ont succombé dans la lutte. 
Des SI Duaveaus élus, deux avaient déjà fait partie de la 
représenla^on nationale : MM. Letièvre (Namur] et de Bast 
(Gand). 

Nous insérons ici l'opinion exprimée sur ces élections par 
deux organes divers de la presse française; d'abord celle de 
la Betue des Dettx Mondit, puis celle du Mondt. 

Si la France eat trop lente & prendre la direction du manveraent U 
béral, OD peut constater du moins avec plaisir que, panai les États 
peu considérables ou nouveaux qui forment notre clientèle nalurelle, 
il en est plusieurs qui ne se Paissent point clTrayer par la réaction iet- 
polique docit l'Europe est menacée. La Belgique en particulier vient 
de traverser aa crise électorale avec une énergie qui est un bon exem- 
ple, avec un bonheur qui est un eneouragemrnl aux libéraux de tou) 
les pays. Le parti libéral vient de remporter en Belgique une victoire 
tjgnalée. Réduit dans l'ancienne Chambre i une majorité d'une 
TOU, il gagne dans les élections une majorité de douie voix. Comme 
nous l'avions toujours pensé, l'étrange conduite du pirti catholique 
durant ta dernière session l'a discrédité devHnt le pava. Celte poli- 
tique subtile et rusée qui consistait i refuser le pouvoir et à rendre is 
gouvernement impossible au parti libéral, cette politique avait sbouli 
li une de ces sécessions qui sont une des plus graves fautes qu'un parti 
puisse commettre dans un gouiernemenl parlementaire. L'homme dis- 
tingué qui dirige le parti catholique, U. Decharops, a porté lui-même 
la peine de cette fausse manoeuvre, et a perdu son siège A Chkrleroy. 
Grftce i cette remarquable manifeslstion électorale, le pouvoir eat con- 
firmé aux mains du ministère de HH . Rogier et Frère-Orban, et la Bel- 
gique, uo moment déconcertée par le hasard d'une balance numérique 
des partis au sein de la Chambre, va reprendre l'exécution du pro- 
gramme libé^B^, énergiquement résolue i ne plus reculer dans sa voie. 
Noua le répétons, la Belgique, en faisant son choix avec cette netteté 
el cet éctal, rend en ce moment un grand service i tous les partis li- 
béraux en Europe. 

tl) HH. l<«Deii<, Vinit >l Di-clercq (Bfugci], KnvyD Ae Valkunbeke et CoppeU 
' {Ouaj.FBJgiwrKSolEnio), llecbuap)[0luulDOl), Dalexb; (WmmnOi de XeuaM 
tTgptni),daUi ' ~ 
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Voici maintenant Ip jugement port^ par la feville ultra- 
monlaine : 

Les Ubérani ont Irlomplié en Belgique ; udb mijorilé de IX voix eit 
aisurêmeat an bon chiffre dans une Chambra de 11( dépnlés. Nana 
ne meotioDDans que pour mémaire les violences qui, dans les princi- 
paux centres de population, ont assailli ka cBlholiqnes. N*Bsl-ce pat 
par les émeutes de 18S7 que le ministère libéral a pu s'installer I Nous 
verrons quel bien la Belgique en retirera. Si, au début de la crise, les 
catholiques ont refusé te ponToïr, ils ont commis une grande faute; ils 
ont manqué aux premières règles de la politique. Après avoir critiqué 
l'administration libérale, iU devaient Stre en mesure de la remplacer 
4a besoin. Ils n'ont pas cru le moment venu ; ils ont sans doute craint 
un conflit. Et, sons être téméraire, on peut dire qa'il y avait des 
chances pour qu'une émeute bruxelloise corrigeit le résutlHt du scru- 
tin, si le scrutin avait été favorable aux catholiques. Quoi qu'il en soit, 
la question est momentanémcDt tranchée, et les libéraux restent au 
poiiToir. C'est désormais leur affaire de donner i la Belgique la gloire 
et le bonheur qu'elle attend d'eux : les catholiques belges n'auront pas 
la responsahilité d'une situation qui aurait pu les entraîner, quand 
ménie le hasard du scrutin eût été à leur avantage. Nous verrons de 
quelles libertés nouvelles la Belgique va être dotée 1 Si les catholiques 
n'oDl plus l'initiative, ils ne défendront pas leurs droits avec moins 
d'insistance. Les élections belges sont une leçon pour tout le monde; 
elles profileront même aux catholiques. 

Quant aux violenoes, doul il est parlé daas cet article, les 
tribuD«n\ ue les ont pas connues, mais bien celles qui prove- 
naient du camp opposé (voy. plus bas, 31 août). 

IS. ^^ Le conseil communal d'Anvers a décidé à huis clos, 
dans sa séance de ce jour, à l'unanimité des membres pré- 
sents moins deux abstentions que ta ville d'Anvers reprendra 
du gouvernement les terrains militaires pour la somme de 
10 militons, et qu'aux termes de la loi du 8 septembre 18S9, 
elle déclarera à M. le ministre des finances qu'elle est prête 
à faire le premier payement et à verser la somme de cinq 
millions au jour fixé par cette loi, afin d'obtenir la mise en 
possession immédiate des terrains. [Préeurteur.) 
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Eavertn de c«tte dAjision, le colltfga das-bourgmenre et 
éohevmj et noe députation dn conseil se sont rendus, quel- 
ques jours après, auprès de M. le ministre des GnaDces pour 
traiter de celle affaire. Dans gaséance du H, le conseil a dé- 
cidé l'émission de 6 millions de boas de la caisse commanale, 
remboursables eudé&ns l'année, pour faire face an premier 
payement de 5 millions pour l'achat des terrains militaires et 
pour les travaux évenluels que la reprise de ces terrains 
pourra entraîner. 

83. — Ourerlure de la tetiïonparlemenlaintxlraordinain. 
Le Sénat s'est borné à constituer son bureau définitif, puis 
s'est ajourné indéfiniment. Quant à la Cbambre, elle com- 
mence les opérations de la vérificaiion des pouvoirs, les- 
quelles, par suite des difficultés soulevées relativement aex 
Sections de Gand, Nivelles, Thuin et Louvain, ne sont 
terminées que dans la séance du S6. 

S6. — La Chambre procède à la formation de son bureau, 
qui est reconstitué comme il l'était dans ladernière session. 

39. Ouverture de la seconde session de Tassen^lée catho- 
lique dite Congrèt de Maliim. Voici quelle fnt la composition 
dn bureau : 

Bfgr le cardinal de Haines, président d'honneur; prési- 
dents effectifs : MM. le bafon de Gerlache, baron Dellabille, 
sénateur, .et comte de Theux, membre de la Chambre; vice- 
présidents : MH. Eug. de Kerckhove, De^mps, Banth. 
Damortier, de Béthune, Vanden Branden de Beeth, Gretodl. 

La veille s'était ouverte, dans la m6me ville, nae exposi- 
tion d'objets d'art religieux. 

31. — La Chambre vote à l'unanimité le bndget des Ira- 
Taux publics pour 1S§4, dont la discussioB avait été iiter- 
rompue en juillet dernier par la sécession de la dr«ile. Au 
commencement de la séance, H. Bouvier a interpellé H. le 
miiiis^e de la justice sur 1« vicdeUMi ^i ont Aé « 
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le jour del'éleciiOD à BasLogne, h BiDche et à Marche, dési- 
rant savoir si des ponrsnites éuieut faites contre les auteurs 
de ces attentats. M. le minislre a répondu qu'il n'avait pas 
encore reçu de rapports à cet ëgard, mais qu'il n'est pas dou- 
teux que les tribunaux feront leur devoir. 11 a prévenu du 
reste que les faits dénoncés seraient prison sérieuse considé- 
ration dans le projet de loi destiné à réprimer les fraudes 
électorales. 

SEPTEIBRE. 

I. — La proposition de loi de H. Orts, qui avait détermintf 
la droite à s'abstenir de prendre part aux délibérations de la 
Chambre, est de nouveaa présentée an burean, dans la séance 
de c« jour. La lectnre en a été autorisée par les sections et 
le développement de ce projet a été inscrit à la suite de l'or- 
dre dnjoDr. (An moment oii nous mettons sous presse, mars 
186S, cette question n'a plus été touchée.) 

i. — An début de la séance de la Chambre de ce jour, 
H. Coomaus a interpellé le ministre de la guerre sur la for- 
mation d'un corps d'armée pour le service de l'empire dn 
Mexique. 

Depuis trop longtemps l'attention publique était éveillée sur 
le recrutement qui s'opère en Belgique, pour que cette inter- 
pellation ne donnât pas lieu à un débat long et passionné. 

On savait que ce corps se forme à Audenarde, qv'un offi- 
cier supérieur en retraite (lé général Chapelle] s'occupe de 
cette organtsatioD, que des officiers de l'armée belge doivent 
en faire partie et qae des soldats ont obtenn en même temps 
qne leor congé, l'autorisation d'en faire partie. 

JU. Coomaas a donc signalé ces bils comme des preuves 
qne le gouvernement lui-mSme organisait un corps d'armée 
Jpoor le.seivice d'une .puissance étrangère. 

S. 
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H. le miaistre de la guerre a répondu qoe le goaveroeintnt 
était tout ï fait étranger à ce fait, que s'il avait accordé des 
congés et des autorisations, le même Tait avait toujours en 
lieu dans des cas idectiques. Il a cité l'Algérie, dont la lé- 
gion étrangère était formée presque tout entière de Belges, le 
corps d'armée formé en Belgique pocr le service du Portu- 
gal, enfin les nombreuses autorisations données chaque jour 
à des Belges d'aller prendre du service à l'étranger, 

M. Coomans ne s'est pas déclaré satisfait de ces explica- 
tions ; il a prétendu que les casernes d'Âudanarde mises à la 
disposition des recrues prouvaient l'intervention du gonver- 
ment. Il lui a été répondu que ces casernes appartiennent à 
la ville d'Audenarde et que c'est elle qui en a disposé. 

HM. Le Hardy de Beautien, d'Hans-Steeiibnyse, Goblet, 
Guiltery ont soutenu qu'il y avait intervention du gonrenie- 
ment, qui avait sinon organisé, tout au moins favorisé la for- 
mation de ce corps, et ils se sont efforcés de faire ressortir 
les graves conséquences que pourrait avoir pour la Bel^que 
celle sorte d'infraction à la neutralité à laquelle elle est obli- 
gée. 

Tonte la longue bistoire de l'expédition meiîcatoe, de la 
formation du nouvel empire, a été exposée avec une certaine 
exagération de la part des orateurs qui l'envisagaienl au 
point de vue dâ l'opinion qu'ils soutenaient. Ils se sont beau- 
coup appesantis sur celte circoiistance, qu'aussitôt que les 
États-Unis seraient paci&és, ils s'occuperaient de renverser 
cel empire, que la guerre était inévitable et que la Belgique 
se trouverait impliquée dans ce conflit. 

H. le ministre des finances a en vain cherché à calmer 
ces craintes chiroériqaes, en faisant observer que le gonver- 
nement belge n'avait pris aucune part à ce recrutement, qu'il 
n'avait agi en cette circonstance que comme il le fait dans 
toutes ceUes qui se présenlent dans cet ordre de bits ; qu'i} 
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avait kceordé in aatoriulioits de servir à l'étranger i, des 
Bdges qui les demandaient, qu'il en agissait de rnSme poar 
tous les jeunes gens qae le besoin d'activité, l'aiDDiir des 
arentnres (ionsseot vfers les carrières périlleuses, et qui vont 
sur tous tes théâtres de la guerre; que refuser au gouveroe- 
ment mexicaio ce que l'on accorde à d'autres aurait été on 
acte de mauvais vouloir, qui aurait pu lui être justement re- 
proché; que la neutralité de la Belgique n'était pas plus vio- 
lée qu'elle ue l'avait été dans des circonstances identiques. 
M. le minisire de la guerre a démontré combien le refus d'au- 
torisation était préjudiciable ii uqb [ouïe déjeunes gens qui, 
ne pouvant pas l'obtenir, désertent et sont Grappes ï leur re- 
tour d'aoe condamnation infamante qui leur ferme tout avan- 
cement dans l'armée. 

H Coomans ayant proposé un ordre du jonr qni était un 
blâme pour le gouvernement, M Bara l'a combalto avec une 
grande puissance de logique, et de manière à en démontrer 
l'Insuffisance ou l'exagération. 

En effet, M. Coomans demandait que la Chambre déclarât 
qu'elle regrellait que le gouvernement eût autorisé la forma- 
tion d'un cwrps d'armée sur le territoire belge et destiné k 
une puissance étrangère. 

M. Bara a fait observer avec justesse que si le gouverne- 
ment avait donaé une pareille autorisation, ce n'est pas un 
regret que la Chambre devrait exprimer, mais la mise eu ac- 
cusation du ministre qu'elle devrait demander. La proposition 
jdiaaittrop ou trop peu. Elle admettait comme vrai le fait cont 
testé et elle ne demandait qu'un blâme insuffisant. 

Dans une réplique à H. Guillery, M. Bara s'est élevé avec 
une grande force et avec une parfaite jusiice contre l'article 
SI du Code civil qui enlàve la qualité de citoyen belge k 
celui qui a pris du service k l'étranger, il a très-bien prouvé 
que cette toi de l'empire était une loi de circonslaoce diç|é^ 
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pu lé bMeifl d'honubeB qu'^rouvktl î4^4rié(Ai, et ifA tni'&i- 
nit considérer oomme sDe trahison 4a pays l'enrôlemeiit à 
l'étranger. 

H. Bara a leatenH, ou qu'il fallait ajouter foi à Ik parole 
da miaiAbre qvi déelarait : n'avoir pas favorisé la fonna- 
IJeo de 6« oorps, on le mettre en aecusation, qM la proposi- 
tion de H. GoomaDS n'était pss franche, qu'elle disaiiualaît les 
moyens pour le saceès dn bat. Il a rappelé lea enraiements 
publics pour le service du pape, les prirnes offertes, tons les 
genres de séduction employés ponr favoriser lea enrAlMientfl. 

Enfin, après trois heures de discnssion, ta propoûiion de 
U . CoooMDS a été mise anx vois et rcjetée par K3 contre 39. 

La proposition de U. Bara qui consistait à admettre 
comme vraies les déclarations des ministres, a ensuite été 
votée par 60 voit contre 36 et S ^Mtantîous. [D'^tès YSeho 
4» Parlement.) 

— Le même jour, 4aas une séance du soir, ta fiscnasios a 
été ouverte sur le crédit de 6,7S0,00D îr. au département de 
la guerre pour les travaux d'Anvers. Après un débat assex 
animé le crédit a été volé le lendemain par Si voix oestre 18 
et t abstentions. 

Après le vote, la Chambre s'est ajournée indéGninwnt. 

B. — Le Boi, aocompagné dn oomte Flandre, se rend à 
Maeseyck, pour yassister à l'inaugriratioA solennelle du 
monnmeat érigé à la mémo&« des frères Jean et Habeit Van 
EycV. Apris la solennité, ouverte par nn disoonrs trèSHremar- 
qnahle de H. Schoolmeesiers, bourgmestre, le Boï a de- 
mandé à exprimer lui-même sa satisfaction à Tantenr du mo- 
nument, M. Léopotd Wiener, eofent de Haeseyck anssi, et 
l'a promu au grade d'officier de son ordre. S. H. a également 
nommé chevaliers de son ordre, en leur en remettant les îlK 
Signes, MM. Sclioolmeesiers, bourgmestre de Maeseyck, et 
1« docteur Gerdens. 
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An banquet, le Roi répondit en ces termes au toast qui Ini 
arail élé porté : 

« Je vous remercie pour ta manière affectueuse et bienTeilIinte 
dont von* avez accueilli ce toaat. Je suis heureux de m'sisoei'er k la fîte 
d'aujourd'hui. Honorer la mfmojre de ces bommea dont la gloire 
cammB cellea des frires Vau Ef ck a traversé les liècles, c'est s'hono- 
rer Mi-même. Je saisis cette occasion pour vous exprimer la salisfac- 
tion que m'n toujours fait éprouver ce bon et Gdile Limbourg. Aprèi 
nn long rtgne de 33 ans (car dans l'état où l'Europe s'est trouvée pla- 
cée, 33 ani sont un long régne), je sois heureui de dire que j'ai toa- 
jearareçu du Limbourg des gages de fidélité et de patriotisme. 

<< Je bais i la future postérité de cette province si dévouée et qui 
aida ai puissamment i consolider la nationalité de celte bonne Bel- 
gique. D 

S. — Aujourd'hui a en lien l'ouverture solennelle, dans le 
local de la place du Trfine, de l'esposition de cartons ayant 
servi on devant servir à l'eséculion de peintures murales 
tant à l'étranger que dans le pays. Cette exposition, qui corn- 
prenait en outre un certain nombre do tableaux, était organi- 
sée par le Cercle artistique et littéraire de Bruielles,avee le 
concours et sous le patronage du gouvernement. 

Le Roï est venu par sa présence rehausser l'éclat de la so- 
lennité d'ouverture. 

Sa Majesté a été reçue et haranguée par H. Yervoorl, pré- 
sident de la commission du Cercle artistique. 

9. — Clflture de la session parlementaire extraordinaire 
ODVMte le S3 aotit. La Chambre a tenu 8 séances, le Se- 
nat 4. 

13. — Le collège des bourgmestre et échevins à Anvers a 
fait afficher la proclamation suivante : 

■ CoDcitoj'ens, 
■ Le 8 de ce mois nous avons fait au trésor le versement de cinq 
niliioas de francs, en exécalion de l'art. Ï2 de la loi du 8 septem- 
bre 1899. 
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■ Ei«r,le IS, nous btod» signé «fec te gouTeraenientU convention 
ea Tenu de laquelle nous sommes devenus propriétaires des ter- 
rains militaires de rtncienne enceinte et des ouvriiges qui en dépen- 
dent. 

fl Celle enceinte a donc défini tiveiuenl perdu at destinilion mîli- 

a NoQ9allona,imméiliBteiDeDlapri9qae lesderniËres formalités lu- 
roDl été remplies, opérer une première percée k la porte Si-Georges, 
dont le plan a été adopté le 10 couranl par le conseil communal ; 
d'autres travaux urgents sont mis à l'étude. 

s Nous nous empressons de porter ces nouTellea & laconnaisiaDcede 
nos coneitoj'ena, persuadés qu'ils les apprendront avec bonheur. Cet 
acte important sera, n'en doutons pas, suivi d'autres qui donneront 
satisfaclion complète i nos légitimes réel» m a tirais, 
a Fait k l'hôtel de ville, le 13 septembre 180i. s 
Par ordonnance : 
Le secrétaire, . Le eonsefller B. de boorgiu., 

/. CE CRAEN. J.-C. VAN PUT. 



19. — Le Roi visite l'expogitton agricole à Dinant et as- 
siste à QD banquet oOert à Sa Majesté par la Société agricole 
et foretlièrt de la province de Namur. 

S3-86. — Filet de Septembre. En dehors des réjouissaDcPs 
on solenDilés habituelles, le programme portait cette année 
l'asceosioD du ballon le Géant de H. Nadar, de Paris, qui eut 
lieu le 86, devant une aDlueuce prodigieuse de spectateurs et 
en présence de la famille royale. 

Dans la séance publique annuelle de la classe des beaux- 
arls de l'Académie royale de Belgique ont été proclamés, 
pour le grand concours de peinture de 1863, premier prix, 
M. Jeaa-EmmaDuel Van den Bustche, d'Anvers, élève de 
l'Académie de cette ville ; denxiâme prix, MM. Charles- Léon- 
Ernest Vandenkerekhove, de Bruxelles et André Hennebicj, de 
Tournai, tous deux élèves de l'académie de Bruxelles ; poui 
le grand concours de liculpture de 1864, premier pn<< 
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M. JeaD-François Deckeri, d'Anvers, ëlève de l'académie de 
cette ville: second pris, M. Clément Carbon, de Gits, élève 
de l'académie d'Anvers. 

A la distribution des prix aux lauréats du concours uni- 
versitaire et du concours général de l'euseignemeol moyen, 
H. le ministre de l'intérieur a eu l'honneur de présenter i 
Sa Majesté UU. 6eorgesAocour,de Liège, élève de l'athénée 
royal de la mâme ville, ayant obtenu le premier prix {prix 
d'honneur] dans la première scientifique [cours supérieur de 
mathématiques); Guillaume Lonneux, de JulémoQt, élève da 
collège patronné de Hervé, ayant obtenu le 1*' prix (prix 
d'honneur] dans la rhétorique latine; Camille Laurent, de 
Ualanzy, élève de l'atbéuée royal d'Arlon, premier prix (prix 
d honneur] dans la composition française, et enGn M. P- Dtt- 
gvin, de Bruxelles, élève ingénieur à l'école spéciale des 
mines annexée à l'université de Liège, proclamé premier en 
8ciencespbysiqueaelniathématJques,et M.Ch. VanKortn,iv 
Tougres, caudidat eu sciences naturelles, élève de l'univer- 
sité de Liège, proclamé premier en sciences naturelles. 

30. — Le Roi visite l'exposition d'ornements religieux 
ouverte k Malines depuis le 28 août. 

OCTOBRE. 

i. — Départ du Roi pour Baden-Baden. Après avoir sé- 
journé quelque temps dans celle ville. Sa Majesté s'est rendue 
à Genève et de là dans le midi de la France, d'oii Elle a fait 
une excursion à Nice. — L'absence du Roi s'est prolongée 
jusqu'au 14 novembre. 

9. — La distribution des prix aux lauréats du conconrs 
dramatique en langue flamande institué par arrêté royal du 
16 juillet dernier, s'est faite aujourd'hui en présence de 
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LL. A\. RR. le duc de Brabant et le comte de Flandre, an 
Palais-Ducal, àBruxelIes. Cette cérémonie était présidée par 
H. le ministre de l'intérieur, qui y a pris la parole en Da- 
mand. Dans le discours qu'il a prononcé, il a fait l'historique 
de DOS anciennes chambres de rhétorique auquel il a rattaché, 
par une filiation naturelle, nos sociétés dramatiques actuel- 
les, tout en parlant de ces Rederyke gilden qui, aux époques 
où le pays subissait le joug de la domination étrangère, oDt 
sa garder intact, avec les traditions du passé, le culte de la 
langue maternelle. M. Vandenpeereboom ne s'en est pas tenu 
là. Il a recommandé aux sociétés que nous possédons de se 
vouer de prétérence à la représentation des oeuvresoriginales, 
es insistant sur ce point que nos annales sont assez riches 
en faits historiques pour fournir ample matière à l'interpré- 
tation scéniqne. Nos mœurs, nos habitudes, nos défauts, 
nos qualités marne — il faut tout dire — sont une source fé- 
conde à laquelle on peut puiser. 

li. — Un premier détachement du régimeol de voloDtai- 
res belges, Impératrict-Charlotle, formé pour le service de 
rempereor du Mexique, a quitté aujourd'hui Andenarde en 
destination de St-Nazaire, port d'embarquement pour la 
Vera-Crui. Il était commande par le lieuteDaat-colonel baron 
Vandersmissen, chef du corps, et composé de l' état-major du 
régiment, des 1" et 2' compagnies de grenadiers, 1" et S* 
compagnies de voltigeurs, d'une force totale de 600 hom- 
mes. 

16. — Distribution des prix aux vainqueurs du (iV natio- 
nal Aes dernières fêtes de septembre. La cérémonie était pré- 
sidée par le comte de Flandre. 

Voici la récapitulation générale de tous les graods concours 
da ftr national depuis sa fondation, en 1858 : 
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tf.8SI 
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1863 


4.961 


172,102 


8,804 


186( 


i^sa 


183,711 


9,3G8 




NOVEMBRE. 





6. — Le duc deBrabantquilteBruselleB, pour se rendre, 
par Paris, ea Egypte et aux lades auglaîses, où S. A. R 
compta passer une grande partie de l'hiver. 

8." — Ouverture dekjMmn parlementaire M6i-S^. 

La Chambre des représentants, après avoir validé l'électioD 
de H. de Woelmont, élu, le 29 octobre, par l'arrondisse- 
meut de Tongres, en remplacement de M. le comte de Borch- 
grave, décédé, a remis au lendemaio la formatioD de soo ba- 
reaa. 

Le Sénat a constitué le sien en renommaiit les membres qui 
le composaient dans la dernière session. Ces opérations pré- 
liminaires terminées, M. Osy, sénateur d'Anvers, a interpellé 
le ministère sur les réclamations du gouvernement des Pays- 
Bas au sujet des bourses d'études instituées en faveur des 
Hollandais. Il demandait que ces réclamations fussent impri- 
mées et .insérées au Moniteur, etc. Ces interpellations ont 
abouti à la résolution que le Sénat se réunirait le ti pour 
aborder la discussion sur les bourses d'études et que dans 
l'intervalle il recevrait communicalion des pièces récU- 
inées. 

9. — La séance de la Chambre des représentants a été 
» 

DigilicibfGoOgle 



i9i FAKTIB DISTOKIQtTE. 

consacrée tout entière à la rormation de son bureau. 
M. E. Vandenpeereboom a élé réélu président; MM. Mo- 
reauelCromlezont été de nouveau nommés vice-présldeols. 

li. — Dans la séauce d j Sénat de ce jour, MM . Malou et 
d'Aneiban ont déposé une proposition de loi tendante à ce 
que les ciloyeiis inscrits sur les listes électorales et dont le 
droit est contesté du chef de non-paiement total ou partiel de 
l'impSt pour l'année ou les années antérieures à l'iuscripIioD, 
sont tenus de faire la preuve du paiement elVeciif du cens 
électoral, faute de quoi ils devraient être rayés des listes 
des électeurs. L'honorable M. Malou a longuement développé 
sa proposition, qui a été renvoyée aux commissions de l'inté- 
rieur et de la justice. 

— Départ du deuxième détacbement des volontaires bel- 
ges, formant le régiment mexicain Impéralrke-Ckarhite; il 
est composé de JOO hommes. Un troisième et un quatrième 
(le dernier) détachement ont quitté la Belgiijue respectîve- 
menl les 14 décembre et li janvier suivants. 

16. — Le Sénat a commencé aujourd'hui la discussion du 
■ projet de lot sur le-f bourses d'études [rapporlWT ii\. Gheldolf). 
Le projet a été successivemeut combattu par MM Osy, Del- 
lafoille, d'Ânethan, le marquis de Rodes, le comte de Ribau- 
courl, Malou, Pirmez, Van de Woeslyne, et défendu, outre 
le ministre de la justice, par MM. Van Schoor, De Rasse, 
Gheldolf et Forgeur. 

A la séance du %4, l'article i9 du projet, concernant la 
rétroactivité de la loi sur les bourses anciennes, a été rejeté 
par parité de voix [57 membres étaient présents ; 28 ont volé 
pour, 28 contre, un s'est abstenu), mais au second vote 
(séance du lendemain) l'article en question a été adopté par 
28 voix contre S6 et 3 abstentions. Le vote sur l'ensemble du 
projet a donné le même résultat. Au pi'emier vote, M. de 
'l Labbeville s'était abstenu pour ne pas créer un conDit entre 
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les deux Chambres, et c'était précisémeot son absteutioo qui 
créait ce conflit. D'un autre côté, deux sénateurs d'Anvers, 
UM. Joosteos et Michiels-Loos, qui avaient volé contre, la 
veille, comprenant les conséquences que leurs scrupules sur 
nn seul article de h loi pourraient entraîner, ont cru devoir 
revenir sur leur voLe et se sont abstenus. 

IS. — A la Chambre des représentants, M. Jacobs a déve- 
loppé une proposition de loi déposée la veille, et signée par les 
cinq représentants d'Anvers, relative à des indemnités à 
accorder pour les servitudes militaires qui atleigneol cette 
ville. Cette proposition a été renvoyée à l'examen des sections. 

La Chambre a ensuite adopté le budget des finances pourl$6S 
par 61 voix contre 3. 

19. — A l'occasion de la discussion du budget de» votea et 
'«oyena, M. Rodenhach a demandé la suppression des bar- 
rières el celle des jeux de Spa, Ce dernier point a donné 
lieu à de nombreuses observations de la part de MM. le 
ministre des Gnances, Moreau, fiara, Sabatier et Muller. 
L'incident a été clos par une proposition faite par M. le mi- 
nistre, de faire examiner la question parle gouvernement, 
qui rédigera un rapport et le soumettra aux Chambres. 

25, — Adoption An-budget des voies et moyens par 77 
membres pour et 8 contre. 

S9. — Adoption du budget des affaires étrangères à la 
majorité de 67 voix contre 5. 

OÈCERIBRE. 

2. — Adoption in budget de to;uîiJcepar79voix contre 5. 

9. — Adoption du budget des travaux publics à l'unani- 
mité des 80 membres présents. 

13. — La Chambre aborde la discussion du budget de 
Finlérieur. La partie la plus intéressante de celte discussion, 
qui absorbe plusieurs sétmces, porte sur la question de la 
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révisiOD de la loi de lSi2 portant organisation de l'inslnic- 
tion primaire. Le ministre de l'intérieur se déclare satisfait 
des résultats obtenus sous l'empire de cette loi. — Une nou- 
velle tentative de M. Bymans ponr faire rayer du budget le 
subside de 6,000 fr, accordé à la société des Bollandistes n'a 
pas eu de succès et n'a obtenu que 31 voix sur 80. L'ensem^- 
bledu budget est adopté, dans la séance du Si, par 73 voix 
contre 1 et 1 abstention. 

13. — Par arrêté royal de ce jour le prix quinquennal des 
sciences physiques et matbémaliques pour la période de 
18S9-1863 est décerné à M. Slas, professeur à l'école 
militaire, membre de la classe des sciences de l'Académie 
royale de Belgique, pour un mémoire intitulé : Recherches 
turlet rapports réciproques des poids atomiques. 

16. — k l'occasion du 74* anniversaire du Roi, inaugu- 
ration du monument des comtes d'Egmont et de Hornes sur 
la Grand'Place de Bruxelles. Le discours a été prononcé par 
H. Anspach, bourgmestre. 

21 . — Le Sénat adopte le projet de loi relatif aux Caisses 
^épargne et de retraite par 96 voix contre li etl absteuiion. 

Si. — Le Monteur publie la loi relative aux fondations eu 
faveur de l'enseignement public ou au profit de bonrsiers et 
lève les inquiétudes qui s'étaient emparées d'une partie du 
public quant à la sanction de cette loi par la Couronne. 

i8. — Nous plaçons sous cette date la déclaration sui- 
vante du Journal de Bruxelles relativement à YEnûycliqse 
du Pape du 8 décembre : 

■ Et, maiotenaDl, un mot de ce qui louche notre pays et not iosli- 
tntions. L'Encyclique de Pie IX cbange-t-elle la siluation des catho- 
liques belges envers la Coostitution? Nullement. Les catholiques 
belges ont jur£ d'observer noire pacte fondamental cl d'y rester fidèles. 
Iline peuvent s'aHrancblr des abligalLaiis que leur imposées sermeitl, 
car l'Église leur fait un devoir de respecter ce qu'ils ont juré da res- 
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peeter. Le sermenl qu'ils ont fait, ils doiveni donc le tenir, non pus 
seulement aujourd'hui, mais demain, mais auesi longtemps quels 
Constitution sera debout. L'Encyclique de Pie IS ne change donc ab- 
solument rleoâ nos devoirs envers les institutions de notre pays, et 
les déclarations catégoriques que nous avons faites en partant de la 
lettre de Hgr. Herenrelli, secrélsire pour les lettres latines, nous pou- 
vons les maintenir aujourd'hui comme avanlla publicalinn de la lettre 
apostolique de Pie IX. Les catholiques, belges peuvent donc concilier 
leurs devoirs envers les institutions fondamentales de leur paya el le 
respect, l'amour et la soumission qu'ils doivent avoir pour le Souverain 
Pontife comme chef suprême de l'Église de Jésus-Christ. » 

Cette maaière d'envisager le document papal ne concorde 
pas trop avec celle des feuilles ultramootaines de l'étraDger, 
qui soutiennent nettement l'incompatibililé des insLiluUons 
politiques belges avec les principes imposés aux consciences 
catholiques par te chef de l'Eglise. 

'iQ. — Dans la séance du Sénat de ce jour, M. de WoeU 
mont, membre de la droite, a demandé que le gouvernement 
ne se bornât pas a solliciter tous les deux ans un crédit 
extraordinaire d'un million pour la construction de maisons 
d'école, mais qu'il Ht tout d'un coup nn emprunt considé- 
rable au moyen duquel on donnerait satislaction à tous les 
besoins. MM. de Selys-Longchamps et Forgeur ont forte- 
ment appuyé la demande de l'honorable sénateur de Namur. 
Il laut, a dit M. Forgeur, qu'il n'y ait pins un seul enfant 
demandant, sans l'obtenir, lepain de l'instruction. Le budget 
de l'intérieur est voté à l'unanimité des membres présents 
moins une abstention. 

31. — Le jtfotiiVnir publie les arrêtés royaux portant les 
nominations faites dans l'ordre de Léopoliî à l'occasion de 
l'exposition des beaux-arts d'Anvers de 1864 et de la der- 
nière exposition de cartons pour peintures murales de 
Bruxelles. Parmi les artistes récompensi^s, nous ne remar- 
quons qu'un seul Belge, M. Moerenbout, peintre à Anvers, 
décoré de la croix de chevalier. 

Si. 
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lit. — k. Bruges, Charles B.-G. Coppieten-Stochove, pré- 
sident hoDoraire du tribuoal de première instance à Bruges. 
Né dans cette ville, le 20 mai 1774, il y fut juge suppléant 
en 180S et juge titulaire de 1811 à 1816. Plus tard il fut élu 
membre de la deuxième chambre des États-généraux [1823- 
1830} ; il remplissait les fonctioDs de bourgmestre de sa ville 
Datale,quan(l ses concitoyens lui conférèrent un mandat pour lu 
Congrès national. Ce mandat lui fui continué pour la Cham- 
bre (les représentants jusqu'en 1843, époque de la loi sur les 
incompatibilités. En 183â, il fut nommé président du tribu- 
nal de Bruges, et il occupa ce poste jusqu'à sa retraita 
en 1850. — Décoré de la Croix de fer, chevalier de l'ordre 
de Léopold en 1837, officier en ISië. 
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tS. — A Schaerbeek, Pierre-Joseph-Fëlix Quatre, dirtc- 
tear général de l'admioislratioD de la trésorerie et de la dette 
publique. Né à Farciennes [Bainaut], le 8 mai 180S, il em- 
brassa d'abord la carrière commerciale, puis entra en novem- 
bre 1S30, au département des finances, où il obtint succes- 
sivement les emplois de premier teneur de livres et de teneur 
de livres en chef à l'administration du trésor public, fonc- 
tions toutes de conGance, surtout à une époque oii il fallait 
pourvoir à la réorganisation de ce service. Sa santé s' étant 
altérée, Quarré prit la résolution de solliciter l'emploi de 
directeur du trésor dans la province de Limbourg, où il t 
laissé les meilleurs souvenirs. 

Après avoir exercé pendant plus de douze ans ces fonc- 
tions à Hasselt, la confiance du gouvernement l'appela, 
en 1818, pour organiser et diriger les services de la caisse 
d'amortissement, des dépOts et consignations, d'après les 
nouvelles bases que la loi venait de fixer. Doué d'une belle 
intelligence et d'une aptitude touie particulière pour la solu- 
tion des problèoieB financiers, il apporta constamment dans 
les affaires cette justesse de vues, celte sûreté de méthode 
qui sont les attributs des esprits solides. C'est à ces remar- 
quables qualités qu'il dut d'avoir été appelé au poste im- 
portant de directeur général de l'administration de la tréso- 
rerie et de la dette publique, fonctions qu'il occupait lorsque 
la mort est venue prématurément l'enlever. Appelé à faire 
partie de plusieurs commissions, telles que de la comptabi- 
lité de l'Etat, de statistique, de la caisse de prévoyanrc, de 
la caisse des veuves et orpbelins des employés du départe- 
ment des finances, Quarré donna dans toutes les circon- 
stances des preuves d'un esprit varié et de connaissances 
étendues. Comme témoignage de ses longs et loyaux services, 
le Roi a d^ilgné le nommer successivement chevalier (1849), 
officier (1855) et commandeur (1863) de son ordre. 
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SS. — A. Nivelles, P. Lehroequy,doctea.t ea droit, ancien 
proEassenr de collège, aé k Gand le 1" février 1797. 

B H. Lebrocquy suivit quelque temps, i Gand, 1> carrière du bar- 
reau. La révolution de i 850 le trouva parmi ses adversaires, et ce fut 
elle qui le détermina & entrer dans la presse, où il défendit ses opi- 
nions avec énergie. Inébranlable dans ses convictions, il créa & Anvers, 
et rédigea, plusieurs années, le Courrier de t'Eieaul; plus tard il 
fonda le BiveiideGand, mais voyant, en 1839, que la cause à laquelle 
il était resté Hdèli était abandonnée par le pays, son civisme le porta 
k accepter par son silence les faits accomplis. Nommé professeur des 
langnes el de littérature germaniques comparées à l'Université de 
Gand, il quitta ces fonctious pour se livrer de nouveau sus luttes du 
journalisme, mais en dehors des questions auxquelles était intéressé 
le pouvoir déchu. Nommé professeur de rhétorique latine au collège 
de Nivelles, en 1882, il donna sa démission de ses fonctions, il y a 
deux ans. Fendant Is mèrae période, il donne les cours de Ungnet 
modernes i l'école normale. » {Ganelle de Nmeliei.) 

M. Lebrocqay esL aiitear d'un ouvrage philologique Irès- 
estimé : Analogies linguistiques. Du flamand daos ses rapports 
avecles antres idiomes d'origine teulonique (Bruxelles, ISiB, 



IS. — Â Braxelles, Joies-Louis Talma, docteur en méde- 
cine, membre de l'Académie royale de médecine. 

« né i Chaillot, département de la Seine, le 17 mai 179S, il est isin 
d'une famille honorable. 

fl Ses humanités terminées, il suivit son goût bien prononcé pour 
les sciences naturelles, el après s'ftre voué i l'élude des diverses 
branches de Tart que cultive noire Académie, il entra dans l'armée, à 
Yigfi deSOans, comme chirurgien militaire. Il iil, en qualité de sous- 
aide, les campagnes de 1812, 1813 et 18U, en Russie, en Saie et en 
France, et ca 18IS, il fui promu au grade d'aide-major. 
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a Entré eiuuite à rbôpilnl militaire d'iDstruclina de Slraiboui'g, il 
en sortit pour passer, à titre de récompense, h celui du Vul-de-Grftce, 
k Paria. Il se distingua dans ces différeuts services de rnsDière & méri- 
ter les témoignages dont il fut honoré partes chefs éminents delà 
médecine militaire. L'illustre Larrey se plul k constater le zèle et 
l'eiaclitude dont Talma lit preuve lorsqu'il servait soua le» ordres de 
ce grand chirurgien pendant la campagne de France, en ISil. 

a Reçu docteur en médecine & la faculté dt Paris en 1S19, Talma 
quitta volontairement et de la manière la plus honorable le sertice 
militaire pour ss consacrer entièrement, daos cette capitale, k la pra- 
tique civile. 

a A la sollicitation d'un ami qui voulut lui céder une brillinte 
clientèle, Talma vint se fixer i Bruxelles, en 1830, et ne tarda pas ï 
»'j faire connaître par des succès inespérés dans l'art dentaire, auquel 
il l'est spécialement voué. 

■ Également bien vu dans toutes les classes de la société, de nom- 
breux clients recherchèrent ses soins et ses conseils. Le roi des Pays- 
Bas se l'attacha en qualité de dentiste honoraire, et il obtint cette 
même faveur de toute la famille royale. 

r Le bruit de ses succès, sa réputation rapide et la bonté de son 
cixur te firent aussi accueillir k la cour de Sa Majesté le roi Léopold, 
qui l'honora également de sa conGance. Devenu le médecin dentiste 
de la famille royale, Talma ne vit dans cette bonne fortune qu'une 
obligation plus étroite de se consacrer k l'étude avec une nouvelle 
ardeur. 

■ Par l'invention de compositions nouvelles, il Ht faire des progrès 
notables k la partie pharmaceutique de l'art du dentiste. 

n II fut élu membre correspondant de notre Académie, le 99 octobre 
1842. A cette époque, cet habile praticien faisait iéfi partie des socié- 
tés de médecine deLouvain, de Bruges, de Bruxelles, et depuis lors un 
grand nombre de sociétés savantes, tant nationales qu'étrangères, l'ont 
tuocié à leurs travaux et se sont honorées de son concours. 

■ Les mémoires qu'il a rédigés sont nombreux et font le plus grand 
honneur k ses lumières. 

a En 189i, il a réuni en un volume intitulé : Mimoirei lur qwel- 
fuei poinli fondamenlaine de ta médecine dentaire, eotuidirie dan* n« 
appUcalUin* à Tfiygiint et à la titérapttuiqae, les résultats de trente 
aunées d'une pratique couronnée de succès et de travaux qui ont été 
récompensés par des titres honorifiques, de nature à satisfaire la légi- 



,ibf Google 



S90 PABTIB H1ST0B1QDB. 

time ambition d'un homme dévoué lux progrèa de l'art qu'il eultiTe. 
< Nommé aticcessivemenl chevalier des oi dres royaux de la Légion 
d'bonnenr (1833), de Léopold (tSii), de Notre-Dame de ta Conceplion 
de Villa-Viçosa de PorLugol (1817), d'Isabelle la Catholique d'Es- 
pagne (ISSOj, il a «té décoré de la médaille de Saintc-HélÈne en 1897 
et a été promu au grade d'officier de l'ordre de Léopold, par arrêté 
royal du 16 décembre I8S9. » (Oitroufi de M. Taltoii.) 

19. — A Iselles, Norbert ffWon, général-major en retraite, 
né à Corbais (Brabant), le 7 juillet 1786, général -major 
comtnaDclant de province, 16 août 1S47, pensioDoé le S6 
août 18i9. (Voir sur sa carrière, V Annuaire AtHfiQ, p. 269.) 

10, — A Anvers, Ferdinand-François-Josepli Lecouvet, 
professeur à l'athëDée royal d'Anvers, directeur du Ménager 
da sciences kistorigues, auteur do travaux archéologiques et 
philologiques très-remarquables (entre autres de : Tottmay 
litléraire, Gaaà, 1861, 1°' vol.); néà llollain (Hainaal), le 
li décembre 18i7. 

»0. — A Gand, H Van Peenc, auteur dramatique. Né à 
Caprycke, le 1" janvier 1811, Van Peene fut admis comme 
docteur en médecine à Louvaiii, lelSaoût 183i. Dès la Ton- 
dation de la société dramatique Broedermin en Taalijver, 
en 1846, il se consacra à la scène llamande et il obtint une 
belle renommée après la représentatiuu de trois pièces qui 
comptent parmi ses meilleures : Keizer Karel en de Berchem- 
scke Boer, Jacob Van Arlevelde, Everaerd en Suzanna. Jusqu'à 
l'heure de sa mort, il ne cessa de composer des drames, des 
comédies, des opéras-comiques, des vaudevilles, qui presque 
tous demeurent au répertoire. Le nombre de ses pièces est 
immense et il serait long d'énumérer les traductions et ce que 
les Anglais appellent adaptations que Van Peene a faites pour 
la scène flamande ; nous signalerons parmi les principales : 
Ctoiilde, te Proscrit, les Deux Jaloux, le Barbier de Séville, 
h Ckapeau rouge, le Chalet, etc. Parmi les pièces de M. Van 
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Peeae qui eurent un succès de vogue, citons la parodie du 
Prophète, qui oblinl un grand nombre de représeiiUlioDS, 
een Jian le trouieea, Wil en Zicarl et ffn'jiffd, qui obtinrent 
an véritable triomphe aux ibéâtres d'Amsierdara . M. Van 
Peene écrivit pour la scène française : Jacques Van Artecelde, 
la Lanterne magique, Charles-Quint et Bouchard d'Aveênet ; 
le dernier est peut-âtre le plus durable de ses succès. Le Roi 
lui accorda la croix de son ordre eo 1861. 

MMS- 

8. — A Gand, Léon-Louis-Alesis Woeqvier, proresseur 
exiraordinaire à l'ujiiversilé, né à flabay-ia-Neuve le 34 dé* 
cembre 181i. Sa carrière, trop tôt inLerrompue, fut consa- 
crée tout entière à renseignemeul. Ses ëluiles avaient été 
brillantes, et, dt'S les commeMcemenls, maïqnéej par de 
beaux succès. Après avoir passé ses examens avec la plus 
grande distinction, il oblinl les diplômes de docteur en droit, 
en |)bili)Sopliit! et en sciences politiques et ndminisLratives. 
Ce [ut ainsi qu'il se prépara à l'enseignement, dans lequel 
il débuta bientôt en qualité de professeur agrégé à l'univer- 
sité de Gaud. Puis (en 185S) il lut nommé professeur extraor- 
dinaire. 

Nul doute qu'il n'eut ajouté, sans le malheur qui l'a frappé, 
des titres littéraires importants à ces titres olliciels ; déjà il 
s'était fait conn.illre par diiTérents travaux, et notamment 
par la Lraduclion d'une partie des œuvres de notre célèbre 
romancier, M. II. Conscii:nce, loisqu'une miiiadie cruelle 
■'éloigna de sa cliuiie, de la littérature, du monde, des nom- 
breux amis que lui avaient faits ses qualités sympatliiques, 
et brisa tristement celte carrière qui, si bien commencée, 
était encore pleine d'espérances et promettait d'être utile et 
féconde. 
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IS. — Â. Namar, N. Jeanty, depuis lel 3 mars 1836, vicure 
général de l'évËché de Namur. 

■S. — A Bruges, Mgr. Jeao-Bapliste Malou, éveqne de 
Bruges, né à Ypres, le 30 juin 1809 d'une Tamille aacienne et 
dévouée à la religion, JeaiwBaptiste Malou lut placé dès sa 
oniième année dans la célèbre maison de Saiiit-Â.cheul, et fit 
concevoir dès lors les plus belles espérances. 

Il quitta la maison de Saint-Acheul aa momeol où elle 
allait être supprimée par le gouvernement de la restauration. 
k son retour en Belgique, il se vit fermer l'accès des hautes 
écoles parce qu'il avait fait ses éludes à l'étranger. Indécis 
encore sur sa vocation, il se décida à faire un pèlerinage au 
tombeau des Apôtres, à Borne, où il obtint les conseils d'un 
savant et illustre cardinal. Celui-ci le décidaàentreràl'Aca- 
démie catholique, où il se rencontra avec les hommes les plus 
distingués de notre époque, et entre autres avec celui qui 
devint plus tard évêque de Moulins, Mgr. de Dreus-Brezé. 
Dans cette institution se développèrent les brillantes qualités 
du jeune Malou, mais le futur évoque de Bruges voulut se 
perfectionner dans les sciences, et il entra dans le collège 
germanique. Il s'y distingua par ses talents et par sa piété, 
et, au bout de quelques années, il fut créé docteur. Son ami, 
le cardinal, l'engagea à se fixer à Borne ; mais les fonctions 
les plus obscures plaisaient davantage au jeune docteur et il 
se mit humblement et modestement à la disposition de son 
évêque. 

Mgr. Boussen accueillit Jean-Baplisle Malou avec la plus 
grande bienveillance ; et considérant qu'il avait fait ses 
études à l'étranger, et qu'il importait de le mettre en rapport 
avectoulce qui concernait le service de Dieu dans notre pays, 
il lui conseilla d'entrer au séminaire de Bruges. 

L'épreuve ne fut pas longue : les vertus sacerdotales de 
M. Malon refurent leur première récompense : l'épiscopat 
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belge lui coDlîa la chaire de théologie dogmatique à l'^Dive^■ 
sitri catholique de Lotivaiti. Cette posiliou mit en relief seg 
admirables qualités, il justifia toutes les espérances de seg 
collègues et de ses élèves. 

De Louvain, il tut appelé aux fouclious de coadjuteur de 
Ugr. Bousseu par ce véuérable prélat lui-même et par le 
chapitre. Plus lard, à la mort de ce deruier (cD 1818], Pie IX 
signa de Gaëte, son lieu d'exii, les bulles qui placèrent 
Mgr. Malou à la tête du diocèse de Bruges; il fut préconisé à 
Gaëie ie 11 décembre 18i8 et sacré dans la cathédrale de 
Bruges le 1" mai 1849 ; il prit possession du siège épiscopal 
le 3 mai suivant. 

Sa Grandeur était docteur en théologie, prélat domestique 
de Sa Sainteté, assistant au trône pontifical et membre de 
l'Académie catholique de Rome. 

••. — A Bruxelles, le baron Maurice dv Pont £Ahirée, 
sénateur pour l'arrondiseuiciit de Namur depuis le \i juin 
1869, néàDinantlelijiiin 1810, fils du baron P. -F.-J. Du- 
pont d'Ahérée (mort en 18S7), sénateur pour DiiianL de 1831 
àlSiS. Avant son élection parlementaire, le baron du Pont 
représentait, depuis le S9 sept. 1836. le canton de Walconrl 
au conseil provincial de Namur ; il était chevalier de l'ordre 
de Léopold depuis 1856. 

)P9. _ \ Anvers, le baron Prospor dt Temagne, banquier 
et consul général de Portugal. 

AVRIL. 

B, — A Gand, Louis-Joseph-Adrien Boelandt, l'architecte 
célèbre auquel la capitale de la Flandre orientale doit ses 
principaux et ses plus somptueux édifices modernes : l'uni- 
versité, le palais de justice, le théâtre, etc. Né à Nieuport 
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la 31 juv. 1786, il se desiioa à rarchiteoture, et fut nom- 
me successivemeat professeur d'architecture à l'académie 
d'Aoversen 1817, architecte de la ville d'Anvers en 181S, 
architecte de la ville de Gand el proFessenr k l'académie dft 
eette ville en 1819, inspecteur général de la maison de dé- 
tention i Gand en 1829; membre de la commission royale 
des monuments, 7 janvier 183B; professeur eitraord. d'ar- 
chibectureà l'école de génie civil de Gaiid, Sdéc. 183S; pro- 
fesseur ordio. 24 sept. 18BB (émérite 8 oct. 18B8); membre 
de l'Académie royale, classe des beaux-arts, )el°'déc. 18i5; 
ehevdier de l'ordre de Léopold dès 18S6, il fut promu offi- 
cier en 1858. 

IS. — - À Anvers, J.-Â. Gm, ancien professeur de con- 
struction navale à l'académie royale de cette ville, &gé de 87 
us. 

Ancien officier de marine, les connaissances spécïalM de 
M. Gras lui ont permis de rendre d'éminents services dans les 
fonctions de commissaire expert de la commission de navi- 
gation transatlantique k voiles, qu'il a remplies pendant un 
grand nombre d'années. EnlSSS, il publia un recueil da 
mémoires relatifs à la marine marchande, fruit de sérieu- 
ses études et d'une utilité incontestable. Au moment de sa 
mon il mettait la dernière main à un nouvel ouvrage ayant 
pour titre : Conférenctt maritimes oit nomenclature géntmle 
dts ttrmet de la marine mitilaire H it la marine marchande. 
Il faut espérer que celte œuvre d'un esprit aussi érudit et 
d'nn homme aussi compétent ne sera pas perdue pour la 
science. 

M. — A Bruxelles, Adolphe Bitchoff, ancien membre du 
Congrès national ponr Courtrai, chevalier de l'ordre de Léo- 
pold, décoré de la Croix de Fer de 1830, Il était né à Cour- 
trai en 1802 et négociant en cette ville, oii il a rempli pendant 
longtemps les fonctions d'échevin; ils été major commandant 
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de la garda civique mobilisée de sa ville Dalsle et fut déeoré 
de l'ordre national en 1833. 

S0. — à HoilaÏD [Toiiroai), Albéric-Emest-fleari-Maria- 
Joseph, comte du Chailel de la Btmardrie. 

Né à TouroDy, le 31 dée. 178S, il s'ippb'quft de bonne heure à 
l'élnde et il acquît des eonnussaDcea Tarifes et profondei qui deTBÎeat 
faire plus tard l'ornement de sa vie et le charme de sa retraite. 

En 1809, H. le comte du Chaslel reçut de l'empereur Napoléon le 
brevet de BOUs-lieutenant. Il déploy» aous les armes tontes lei qualités 
qui faut le soldat d'élite ; un courage à toute épreuve, un stngrroid 
inaltérable. Il fit les campngnes de ISU, 1813, 1813 et ISli.usista 
aux plus ranglanlca batailles et aux terribles épreuves de la retraite d* 
Moscou. A Dombmwna, H. le comte du Chaslel, couvert de bleuvrei 
et fait prisonnier, fut délivré par le dévouement da sea loldala, dé~ 
vouement qui bonnre le chef qui eu fut l'objet et les soldats qui l'ac- 
complireut. La chute de l'empire trouva H. le comte du Chastel che- 
valier de la Légion d'honneur et capitaine au 8* régiment de chaisenrs 
achevai. Blessé aux Quatre-Bras, il ne putasaisleri la bataille de 
Waterloo, où sou frère trouva une mort glorieuse. Pendant la réunioD 
de la Belgique i la Hollande, H. du Chaslel fut d'abord major des coi- 
rassiera, aide de camp du prince d'Orange, maréchal du palais et aida 
de camp du Boî. Plus tard il fut nommé grand-croix de l'ordre rojal 
et dneal de la Couronne de chjne et commandeur de l'ordre du Lioa 
néerlandais. Devenu membre des États-généraux, M. le comte da 
Chaslel se montra constamment, dans les luttes ardenteg qui précA- 
dËrenl la révolution, [e ferme champion de la Belgique et de dm li- 
bertés, kprbi la séparation des deux pays, il revint dans son ch&teau 
de Lannoy ï Hollain, donnant par son exemple un nouvel essor à 
l'agriculture dans cette contrée et dirigeant lui-mâme l'exploitation de 
ses riches carrières. Eieo ne put l'arracher i sa retraite. 

D«n« sa retraile, U. le comte du Chastel s'occupa tout parlicullère- 
ment de l'administrai ion de la commune d'Holleiai dont il était U 
bourgmestre depuis 18SS. C'était un adrainistralcur hors ligne, il 
traitait lui-même loulea les questions de quelque Importance et im- 
primait è tout raclivilé qui faisait le fond de son caractère. Que dirons- 
tions (les rapporta de H. le comte Albéric du Ghaald avec ses adminis- 
tréct U était biut k lu foi* I«uf pire, leur «vocal, l«ai aoutieit. Qm d< 
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difficnlUt ■pUoici, qae de proeèt pHTeDT», que de fimilles réconci- 
liée!, qni dcbainei itoatlée» en aaiiMDt pir les effets salntiirEs de «es 
conMiliI II gagnait tous les cœurs pir uneiinibililéeiqalse, uoe rare 
délicitesie et par ud parfum d'honneur et de loyauté qu'on respirait 
priideH personne; c'était le type du parfait geatilhomme... 

{DUeaurt é» M. B«lval.) 



«I. 

•. ~- & Mous, Charleft-idolphe Ptequel, avocat, aDcien 
membre du Congrès national (à partir du 31 mai], et du con- 
seil communal de Mons, chevalier de l'ordre de Léopotd en 
1839, officier en 1856. 

0. — A Halines, G. Schtys, vicaire général du cardioal- 
archevéque de Malinea. 

Mgr Scbeys était né à Lubbeek, le 3 février 1803. II fut 
nommé vicaire à Campenhout, en 18S6, et devint successive- 
ment curé à Hombeek et curé doyen àAssche, lorsque, en 
1848, le cardinal-archevêque l'appela à partager avec lui les 
travaux de l'adminislration du diocèse. 

L'université catholique de Louvain l'avait nommé docteur 
en théologie honoris eauia et Sa Sainteté Pie IX, l'avait ad- 
mis parmi ses prélats domestiques. 

i*. — A Vilvorde, Xavier-Charles-Sérapbin de Bacay, né 
le 8 sept. 1830, directeur de l'école d'horticulture de Vil- 
vorde depuis 186B, chevalier de l'ordre de Léopold depuis 
1861. 

<*. — A Malines, Jacques-Jean-Urbin BtffonHea, direc- 
teur honoraire de l'enregiatrement et des domaines. — Avo- 
cat à Bruxelles, sa ville natale, dès le 1" Tévrier 1811, 
H. DelTonsecB a parcouru une longue et brillante carrière. 
Nomme receveur de l'enregistrement et des domaines le 11 
avril 1814, il a été appelé, le 14 février 1818, aux fonctions 
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de vérificateur de l'enregistrement et des domaioes près de 
l'admintstratioD centrale à la Haye; puis à celtes d'inspecteur, 
chef de division, près de la même administration. Bentré 
dans sa patrie, après les événements de 1830, il a été DOmmé 
inspecteur de l'enregistrement et chef de division au minis- 
lère des finances, dès le 30 novembre de la même année; 
puis directeur de l'enregistrement et desdomaines, ad intérim, 
à Liège; membre du conseil du contentieux, au ministère des 
finances; premier inspecteur, et enfin directeur de l'enregis- 
trement et des domaines, le 16 mai 1834, fonctions qu'il a 
successivement remplies à Arlon, à Bruges et à Anvers, où 
celte honorable carrière a été close par un arrêté royal du 
31 décembre 1863, qui a accordé à M. Deffonsecasa retraite 
avec conservation du litre honorifique de son emploi. Le Rot 
l'avait nommé chevalier (ISi j), puis oflicicr (1859] de son 
ordre. La ville de Bruxelles lui avait déjà décerné, en 1819, 
une médaille pour services rendus en qualité de garde ur- 
bain. 

M. — A. Bruxelles, Léandre Desmuisièrts, ancien minis- 
tre des finances et des travaux publics, ancien gouverneur de 
ta Flandre orientale et ancien membre de la Chambre des 
représentants, commandeur de l'ordre de Léopold [1817), 
grand oflîcier de la Légion d'honneur, grand-croix de l'ordre 
de Charles IIL Né à DerendorC (près de Dusseldorfj le 9 sept. 
1794, il fut d'abord lieutenant du génie au service des Pays- 
Bas (1815-1821). Élu meinbre de la Chambre des représen- 
tants le 6 uov. 1832 par les électeurs de Gand, il ces^.k de 
représenter cet arrondissement en 1847; cinq ans plus tard 
(8 juin 1862), il revînt à la Chambre comme député d'Eecloo 
et ysiégea jusqu'aux élections de juin 1862, où il renonça au 
renouvellement de son mandat. M. Desmaisières a dirigé le 
ministère des finances du 6 avril 1839 au 18 août 1840, puis 
celui des travaux publics du 13 avril 1841 au 6 avril 1845, 
!». 
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et fut le ^lure da gouveroemaat de U Flandre ertentale di 
13 mai 1813 aalS août 18i7. 

Vf. — K Gand, Henri-Harie Van Innii, premier préai-' 
dent de la cour d'appel de Gand, aoBiniandenr de l'ordre de 
Léopold, décoré de la Croix de fer, ancien membre da Con-^ 
grée, ancien membre do tribaoal civil 4e Gand, membre de 
la cour d^uis la création de celle-ci, préeidrat de la Cbui- 
bre pendant de longues années. (Voy. inn. da 1863, p. 318.) 

JUll. 

•. — À Vioderhoute, Ch.-S. Saeyma», ancien bourgmes- 
tre de celle commune, ancien représentant ponr Gand. 

11. — A Tournai, l'abbé Charles Deigton, chanoine ho- 
noraire de la cathédrale de Tournai, ancien repréBentanl, 
décoré de la Croix de fer, âgé de 74 ans. — Avocat et ae- 
crétaire de l'administration des hospices civils à Tournai, il 
fut nommé commissaire de ce district (1831'1833], qu'il re- 
présenta à la Chambre des représentants de 1833 k 1843. A. 
cette dernière date, il fut nommé commissaire général des 
monnaies; en 1847, il quitta la vie civile et embrassa l'état 
«cclésîastiquo. 

JUILLET. 

M. — A Aloat, lean-Charles Cumont, industriel à Alost, 
COBSeiller.communal de cette ville depuis 18i8, président de 
de la chambre de commerce dès sa fondation en 1841 ; repré- 
sentant pour Alost en 1848, éliminé en 1853, réélu le 11 juin 
1S61. La Ckroniqut fait connaître les circonstances parle- 
mentaire» dans lesquelles ea mort est ag^veoue et qui ont fait 
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dire va prâaidBOtdQ U Ckftmbfe dei reprèsnUDU, dam sob 
discours funèbre : 

n Toute l'eiisleDM parlemeutaira de Ciimont a ét£ utile et haute- 
ment recomrnandahle; la 6a de celle exialeace a i\é héroïque et ai- 
blime. Pour l'honneur de notre libre pays, pour l'hoDueur du parti 
libéral, i] faut que cette fin soit ooi une 

« Le 8 juillet, je lui demandai par lettre s'il lui serait passible d'être 
présent le lendemain ; ce jouv-li, il eut des criseï umonçant un« Gn 
prodiaine. Un médecin distingué de la capitale lui interdit uu dépla- 
cement qui pouvait entraÎDcr les plus graves dangers, la mort même. 
Au moment oA ce praticien venait me rendre compte de celte situa- 
tion, je recevais de Cumont la lettre suivante : 

a Alost, 8 juillet, 7 b. du aoir. 

■ Han cber président, 

n Depuis quatre jours, l'état de me santé a beaucoup empiré. Le 
docteur V. qui vient de me voir, me conseille fort de rester chei moi 
demain. Néanmoins, si ma présence est indispensable pour demain, 
envoyei-moL une dépèche, de manière que je puisse la recevoir avant 
onze heures, je serai k mon poste pour la séance à deux beures, n'im- 
porte l'état de ma santé. 

B Voire ami, 

D CUHOHT-DaCLKBGQ. 9 

Il Celte lettre, tracée par une main déjà presque refroidie par la 
mort, cette lettre où respirent les sentiments d'un pur atoiciame et 
d'un caractère antique, n'a pas besoin de commentaire, n 

IV. — A 80D château de LoiaDge (Luxembourg), leeomte 
Louis-Charles'Hennau Van dm &een de Jekay, oé le IK fé- 
vrier 1813, ancien conseiller provincial du canton de Nan- 
dria, province de Liège, et ancien membre de la Cbambra 
des raprésentaots pour rarrondUsementdeHuy (1S39-1848], 
décoré del'ordre de Léopold [18S6). 

*». —k Saint-Laurent [Anvers), Jules Strins, inspecteur 
général honoraire des chemios defer de l'État, conseiller cqib^ 
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mnital, administrateur desboepices, ancien membredeUcham- 
bredecoiDmerce,onicierde l'ordre de Léopold (1857), cheva- 
lier de la Légion d'honneur, de l'ordre du Christ et des 
Guelfes, n6 vers 1809. 

MUT. 

A. — A Laeken, Louis Deawert, vice-gouverneur de la 
Banque nationale, ancien membre du Congrès national, che- 
valier de l'ordre de Léopold. 11 naquit à Louvain le H sep- 
tembre 1795. 

Il DES le IS octobre 1850, quelques jours après notre glorieuse ré- 
volutioD, il fut élu par l'assemblée des notables meiubrc de la régence 
de la TJIle de Louvaiu, cl le H Dovembre suivaal, il fui nommé mem- 
bre eupptéaol du Congrès national, et c'ett k ce titre qu'il dut l'bon- 
neur de siéger plus tard dans cette iramoriclle assemblée ï laquelle 
nous devons uelre nationalité et les institutions libérales qui font 
rbonneur de la Belgiqne. 

<i L'année suivante, et lorsque l'armée hollandaise s'avançait vers 
Louvain, nous trouvons Louis Deswert resté & son poste à l'hôtel de 
ville, entouré de quelques collègues courageux, adressant i, srs con- 
citoyens diverses proclamations destinées i calmer la légîiiine alarme 
de cette patriotique cité. 

a Vous connaisse!, messieurs, les circonstances qui amenèrent en 
18381a retraite de H. Ch. de Brouckrre, en qualité d'administrateur 
de la Banque de Belgique, La retraite de cet homme âmincnt laissait 
un vide considérable I remplir, et la position Gnaneière de ce grand 
établissement réclamait la prt^sence d'un homme d'expérience qui 
voulût se consacrer è résoudre la diOiculté do la situation. Après un 
court interrègne, on jeta les yeux sur Louis Deswert, et la confiance 
que l'on avait eue dans ses lumières et son dévouement ne fut pas 
trompée. 

n Dix ans plus tard, le coup de tonnerre du Si février 1848 avait 
révélé de nouveau le danger que présentait l'organisation de dos 
grands établissements de crédit et l'émission multiple de leur circula- 
tion Cet état de choses fut modifié de commun accord et la lui du 

Hjuin 1890 institua la Banque nstionalc. 
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1 La place de Lonû Deswert y était marquée, et le Roi, qui l'avait 
déji nommé, en ISiS, chevalier de «on ordre, lui conféra les fonctioas 
de vice -gouverneur de cet établi 9seraeat. Rompu aux opérations de 
banque qui avaieut fait l'occupation de toute sa vie, il apportait à la 
nouvelle institution un contingent de lumières précieuses. » 

[Ditcouri de M. de faiwfy.) 

IV. — ' A. son château de Mariemont, Abel Wàrocqué, ad- 
ministrateur et l'uD des propriétaires des charbonnages de 
Uariemontet deBascoup, commaDdeur de l'ordre de Léopuld. 

M. Ahel Warocqué éiait fils de M, Nicolas Warocqué, 
l'un des fondateurs et le premier admitiislrateur de l'impor- 
tant charbonnage de Marieniont. A la mort de son père, 
M. Abel Warocqué, qui avait fait de hrillanles études au 
collège de Mods, et se distinguait autant par sa haute intelli- 
gence que par sa rare activité, prit en main la direction de 
ce charbonnage, lui donna des développements considérables 
et y introduisit des perfectionnements qui ont placé cette ex- 
ploitation au premier rang des établissements de ce genre. 
Le charbonnage de Bascoup lui doit également sa prospérité. 
Inventeur de la machine la Warogmère, qui a délivré les 
ouvriers mineurs du danger et de la fatigue de la descente 
parles échelles, il reçut la médaille d'honneur à l'Exposition 
de Paris et la décoration de commandeur de l'ordre de Léo- 
pold. Depuis longtemps déjà, il était officier de l'ordre de la 
Légion d'honneur. 

Industriel intelligent et généreux, M. Warocqué porlaitnn 
vif intérêt au sort de ses ouvriers et ne négligeait rien pour 
l'améliorer. 

M. Warocqué faisait un noble emploi de sa grande for- 
tune, il protégeait les arts de la bonne manière, c'est^-dire 
en achetant tes œuvres des artistes. Son château de Marie- 
mont renferme des teuvres de tous nos artistes belges. Les 
tableaux de Gallait, de de Keyzer, de Madou, de Navez, les 
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statues itt FraikiD, de Geefs, de Siaionia, ornent sea saloas. 

Comme bourgmestre de MorlaDwelz, il sepplôtùt par sa 
générosité à l'insailisuice des ressources de la commune; 
l'écote qu'il a fondée et l'église de cette localité consacrent 
le souvenir de sa généreuse intervention. 

M. — k Bruxelles, Emile Fan Hoorebeht, administrateur 
de la Banquo de Belgique, ancien minime des travaux pn- 
lilics, ancien membre de la Cliambre des représentaoU, an- 
cien professeur de droit public à l'université libre, officier de 
l'ordre de Léopold, grand-croix de plusieurs erdrea, etc. , etc. 

a Emile Van Hoorebeke naquit J Gand le 21 septembre 1817. Il sui- 
vit lea eoura de l'alhénée de celte ville, e\ pendant six uuuées eonsé- 
CUtiTc* il j rtcueillit le prix d'excellence. Ses étndei 1 l'uni lersité ue 
furent pea moins brillantes. A p^ine eut^it obtenu le grade de douleur 
en droit que les goûU littéraires qu'il ik toujours conservés le porlèrenl 
de préférence vers la carrière du publiciste, de l'homme de lettres, 
que vers l'exercice de la noble profession d'avocat, dans laquelle, ce- 
pendant, de brillants succès lui furent parfois réservés. 

I Van Qoorebekc devint bîentiit rédacteur ea chef d'un journal de 
Gand i plus tard il fut attaché i l'une des feuilles libérales les plus 
accréditées de Bruxelles et (oujoura il se Bt remarquer par l'éclat de 
son style et la parfaite convenance de sa polémique. Professeur de 
droit public i l'université libre de Bruxelles, son cours fut suivi avec 
le plus vif intérêt par de nombreux élèves. Les études sérieuses aux-^ 
quelles il dutse livrer alors ouvrirent de nouveaux horiiousà son esprit, 
et il publia succeaeiveuKnt quelques ouvrages a»timés, parmi lesquels 
nom citerons les suivants : 

a Eiadei tur le lyitèmt pénitentiaire en France «1 en Belgique, 1843; 
Traité de la complicité en tnaiière péniile, 1846 ; QmiùMriUions A fap- 
ptUiuprojelderifitrmedu Code d'inalrMCtion criminelle, 18*6; Trailé 
de» jire$criplioni en matière pénal», 1817 ; Manuel du droit publie m- 
uru eu Belgique, ISMw 

R Le talent dont fit preuve Van Boorebeke dans U laborieuse car- 
rière appela bientôt l'attention publique sur lui, et lors des élections 
de 18i7, le collège électoral d'EecIoo l'boDOra du mandat de représen- 
tant. A la Qiainbre comme dans la presse, comme au barreau, comme 
éHS b ekair« du professeur, notfe ami oeeupa bleniSt une position 
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dîatïngnie; aussi aux éleclJOD» GuivantoB, il fut investi d'an double 
mandat de représentant perles districts électoraux d'Eeclooct de Gand. 
Il opta pour celui offert pars» ville natale. 

u Plus tard, lorsqu'un honorable ministre des travaux publics, 
H. Bol in, désira quitter la vie politique, Van Hoorebefce fui appelé 
par le Boi, le 12 août I8S0, i l'honneur de lui succéder; il conserva 
ces hautes fonctions jufqu'au 30 mari 1835. Dans cette longue car- 
riire ministérielle, l'amitié de ses amis politiques et l'ealime de lei 
adversaires De lui firent jamais défaut. Le Boi, juste appréciateur de 
son dévouement, le nomma ofBcier de son ordre et plusieurs souve- 
rains étrangers lui décernèrent de hautes distinctions. 

u Tan Hoorebeke quitta le ministère dans un état d'honorable pau- 
Treté et bientôt la carrière politique active lui fut fermée par les mêmes 
électeurs qui naguère l'avaient envoyé siéger au Parlement. Alors 
quelques amis, qui avaient pu reconnaître l'étendue de ses connais- 
sances et ses aptitudes administratives, le firent entrer dans les con- 
seils de quelques-unes des compagnies QnsneiÈres ou industrielles les 
plus importantes de Belgique. 

a Tan Hoorebeke fut élu membre du conseil de surveillance de la 
BanqBe de Belgique Is 17 mars 181(7. 

« A la mort de H. Anspach, administrateur, en juin 1887, le choix 
nnenime de ses collègues l'appela ï le remplacer temporairement. 
Présenté comme premier candidat par l'assemblée générale des ac- 
tionnaires, le ISmars 18B9,il fut nommé adminislratenr de la Banque 
par arrêté royal du 30 du même mois. 

H A peine Van Hoorebeke eut-il pu faire apprécier les rares qualités 
pratiques de son intelligence appliquées i radministralion des affaires, 
qu'il fui appelé successivement à siéger dans les conseils d'adminis- 
tration d'un grand nombre de compagnies belges ou élrangii es, parmi 
lesquelles nous citerons les sociétés de Saint-Léonard (outils), de la 
Proridence, des bauts fourneaux de l'Espérance, de la linière Saint- 
Léonird, de la Compagnie générale de matériels de chemins de fer, de 
la Compagnie immobilière de Belgique, des compagnies de chemins de 
fer de Pépinster i Spa, du Nord français, du Nord de l'Espagne, de 
Cordoue ï Halaga, etc., etc. Partout Van Hoorebeke apporta un con- 
tingent d'activité, d'intelligence, de dévouement affectueux qui lui 
créa BQtant d'amis qu'il comptait de collègues..). 

(DtsMurs de JT. Ptriamfè.) 
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SEPTEMBRE. 



1. — A. Uccle, Louis-André Colinez, conseiller à la coor 
de cassation, ofQcier de l'ordre de Léopold, né à Bruxelles 
vers 1802. 

M. Colinez, avocat du barreau de cette ville dès 18911, 
fut nommé magistral instructeur à Bruxelles, le 97 septem- 
bre 1830, le lendemain des quatre mémorables journées de 
la révolution; juge d'instruction au tribunal de Bruxelles, 
le 6 octobre suivant', substitut du procureur-général près la 
cour supérieure de justice à Bruxelles, le 13 avril 1831; con- 
seiller à la cour d'appel de Gand le 4 octobre 1839; avocat 
général près ladite cour, le 94 janvier 1837, et enfin conseil- 
ler à la cour de cassation, par arrêté royal du 16 mai 1852. 

11 fut nommé membre de la commission chargée d'élaborer 
un projet de loi modifiant le code d'instruction criminelle; 
membre de la commission royale pour la publication des an- 
ciennes lois du royaume, et membre de plusieurs autres com- 
missions. 

M. Colinez a écrit une dissertation latine couronnée en 
1894, sur la peine de mort. U était associé correspondant de 
la Société académique de Cherbourg (France], membre ho- 
noraire de la Société archéologique de Madrid, etc. 

9. — A Bruxelles, Jean. Sickx, professeur ordinaire à 
l'université de Gand, chevalier de l'ordre de Léopold (1851). 

Ce célèbre botaniste naquit à Bruxelles le 17 janvier 1803 
et obtint le doctorat en sciences et en pharmacie en 1830. 
Il fut successivement professeur à l'école de médecine et au 
Uusée des sciences à Bruxelles en 1831, puis à l'université 
libre de la même ville en 1834 ; professeur extraordinaire de 
botanique à l'univecsité de Gand, 5déc. 1835,professeuror- 
dinaire, 90 sept. 1841. Il était membre de l'Académie royale 
de Belgique, classe des sciences, depuis le 16 déc. 1837. 
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S. — ^ A Gaad, JeaD*AIexiB Timniermatu, professenr ordi< 
uaire à l'université de Gand, membre de l'Académie royale 
et conseiller commoDal, olGcier de l'ordre de Léopold, né à 
Bruxelles, le 33 aoûtlSOl. 

« Alexis Timmermans appartient à celle phalange de ma- 
thématiciens distingués, qui sortil de l'université de Gand 
dans la première période de sou eiistence. 11 n'avait que dix- 
huit ans et était encore sur les bancs de l'université quand 
il entra dans la carrière de l'enseignement. Ce fut au collège 
de Gand qae, comme Quelelet, comme Lemaire et d'autres, 
il fit ses débuts. Après avoir obtenu le grade de docteur en 
sciences, il lut nommé professeur de malbémaliqucs supé- 
rieures à Tournai. La révolution de 1830 l'enleva à cel éta- 
blissement, et jusqu'en 183S, l'arme du génie le compta 
parmi ses officiers les plus estimés. A cette époque une occa- 
sion se présenta à lui de revenir à ses études de prédilection 
et de rentrer dans sa carrière primitive. Le gouvernement 
lui offrit, avec le titre de professeur ordinaire à notre uni- 
versité, la chaire d'analyse et de mécanique analytique, qu'il 
a occupée jusqu'à sa mort et sur laquelle son enseignement 
a jeté le plus vif éclat. 

K Inspecteur des éludes à l'école préparatoire du génie 
civil et plus lard également à l'école normale des sciences, il 
a exercé l'action la plus salulaire sur les élèves et a contri- 
bué poissamment à la prospérité de ces écoles. Je n'ai parlé 
jusqu'ici que du professeur, je n'ai rien dit encore du savant. 
Le point de départ des publications scienliBques de Timmer- 
mans fut un mémoire couronné an concours universitaire et 
sa dissertation inaugurale. Plus tard il adressa à l'Académie 
de Bruxelles une suite de mémoires importants sur des sujets 
de mécanique ; l'un d'eux, qui élait une réponse à une ques~ 
lion mise au concours, valut à son auteur la médaille d'or. 
En 1833 celle compagnie l'admit dans son sein comme mem- 
S6 
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bre âc la cluse ita tàvomt et depuis reçut dâ lui enHre 
des commanicAtions du plus graod intérêt. D&ns It dersière 
période de sa vie, Timmennaaa s'occupa de la publication 
d'un traité de calcnl différentiel et intégral et d'un triité de 
mécanique analytique. Ces deux oarrageB, fruits de trente 
Années d'enseignement, adoptés dans plusieurs établisse* 
niants d'instruction à l'étranger, ont porté dans les contrées 
les plus lointaines son nom et la répat«lion de l'école de 
Gand. 1 (Diseowt d'meerture de M. Rouki,) 

4. — A Brnxelles, I^wTe-Françots Wafeiaer, cmweiller 
à la cour d'appel de cette vilte, chev^ier de l'ordre de l4o- 
pold, né CD 1800. 

Avant de siéger i la cour, S3 juillet 1833, H. W«f^aer 
avait été successivement juge k Louvain, substitut à AnverB, 
procureur da Roi à Courlrai (4 oct. 1$3S) , juge à Bnotlles 
(9 oct. 163i]el T)ce-présidenld« ce tribunal (12 ao<atl8iS]. 

11. ■•— A Ch&leliueau, Jean Pirmtt^ anoien membre da 
Congrès national «t de la Cbaœbre des représeaunts ponr 
rarrondiffiemeiit de Charleroi (frère du séaatevr et oncle dt 
représentantaataelj. Né à Ghàlelineau, le 13 oct. 179tf, il 
avait représenté l'arrondissement de Cbarleroi an CoBgrès 
national, paie à la Cbambre des représentants de 1831 i 1833, 
et de nouveau de 1838 à 1856. Il était déoeréde la Croix 
de fer,«t après avoir obtenu la croix de cbevalier de l'ordrA 
national dès 1843, il fnt promu officier en 18S8. 

< M. Pirmeï, dit un journal de son aTrondissen^t, <t^i 
nn des plus nobles et des plus purs oaractèrosde notn ft-Jt. 
Esprit judicieux et élevé, tMrar s^fnpathique à toutes les 
bonnes actions, il appartenait à cette exeellenle <oole da 
libéralisme belge qui veut, à la fois, la liberté poer l'Etat 
comme pour l'indiviilu et qui b« eouBre d'abus d'aucune 
sorte ni de quelque pari ifa'ils viennent. Il défendait à 4a 
ChMibte ses idées jp^itiques av«c aMant de tnedérattoB q«e 
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do eonvietioQ, naais il aurait volontiers Miti m pw d'auto- 
rité au ^uveineroeDt pour en eorichir d'autaot U commune 
Q( la province. En éeononie politique, ses principe!, aussi 
largos qu'en politique, étaient non bioîdi coDcilianls. » 

M. — A.Li^ge, Cbarles-Henri JUanv/Jti, industriel, an- 
eien représentaat. Né à ànvers en 1798, il s'était d'abord 
consacré à la culture des lettres \ mais eutraîné par une infa- 
tigable ardeur au travail, il se sentait attiré vers d'autres 
travaux. Après 1830, il comprît l'uQ des premiers l'inOuence 
immense que TiDdustrie était 4ippele'e à exercer sur la pros- 
périté de noire pays. En 1835, il fondait h Lidge l'une de 
DOS plus vastes et plus importantes usines. H. Ch. Harcellis 
réussit parfaitement dans cette nouvelle carrière. L'industrie 
métallurgique, et «pécialemenl la fabrication des machioes, 
lui est redevable de nombreux et importants progrès. 

M. Uaroellis était otBcier de l'ordre de Léopold depuis 
1860 ; l'arrondissement de Liège l'avait élu, eu 1833, membre 
de la Cbambre des représentants, mais il ne siégea que quel- 
ques mois dans cette assemblée. 

SO. — AIxelles, A. £<man, oapitùoe d'artillerie et pro- 
fesseur à l'école militaire, &gé de iO ans. 

Fils d'un ancien officier de l'armée des Pays-Bas, il s» pré- 
senta, très-jeune, aux examens pour l'entrée à l'4cole mili- 
taire et y fut admis comme premier. Sorti, quatre ans après, 
de cet établissement, après des examens brillants, comme 
sous-lieutenant d'artillerie, il fut bientôt attaché à la fonderio 
de canons de Liège. Quelqoes années après, connu de ses 
chefs comme un des officiers les plus instruits, il était appelé 
au poste de répétiteur à l'école militaire. 

ConUouant sa vie d'études et quoique chargé d'instruire 
les antres, le sous-lieutenant Léman se présenta néanmoins 
devant le jury d'examen, et obtint successivement, avec la 
plus grands distinction, le grade de candidat et ensuite celui 
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de docteur en sciences physiques et mathëmattqaes. Lemu) 
Fut élevé successivement aux grades de lienteDant, de capi- 
taine el de professeur à l'école militaire. Son graod savoir 
lui permellaii d'aspirer aux plus hautes positious, lorsqu'une 
mort prématurée est venue l'enlever à la science. 

OCTOBRE. 

9. — Â Gand, Louis-Joseph Btlebecque, évoque de Gand. 
Hgr Delebecque étaitné à Warneton, le 7 décemhre 1798 ; 
il avait donc 66 ans. Il était docteur en théologie, prélat 
domestique de Sa Sainteté, assistant au trône pontifical, 
conseiller de ta congrégation des évfiques et des religieux, 
comte romaio, of&cier de l'ordre de Léopold. 11 avait été 
sacré évéque de Gand le 4 novembre 1838, el installé le 7 
du même mois. Il a donc occupé le siège épiscopd pendant 
près de vingt-six années. 

S. — Â.U château de Genoels^Elderen, le comte Guillaume 
dé Borckgravs, élu représentant de l'arrondissement de 
Tongres aux élections générales dull août dernier. 

Ift. — À Ixelles, M°" Marie Joly, la gracieuse auteur de 
tant de nouvelles charmantes, épouse do M. Victor Joly, ré- 
dacteur du Sancho, née à Anvers en 18Ï2. 

9S. — A Cureghem lez-Bruxelles, Pierre-Joseph-Séra- 
phique Vtrkeyen, olEcier de l'ordre de Léopold, décoré de la 
médaille commémorative, directeur de l'école de médecine 
vétérinaire de l'Etat , ancien inspecteur-vétérinaire de l'armée, 
membre titulaire de l'Académie royale de médecine, prési-. 
dent de la commission provinciale d'agriculture du Bra- 
bant, etc. Néà Vilvorde, le 22 septembre ISOfi, M. Verbeyen, 
aprësavoir fait ses études humanitaires, entra eul82l,à l'école 
vétérinaire d'Utrecfat, et, en 1828, après un brillant examen, 
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i[ reçût le diplôme de vélérinaire de 1" classe. Eu l8S9, il 
fut aUacbé en qualité de vélérinaire-adjoiat à l'artillerie 
l^ère eu garnison & Bréda, et eu même temps, nommé pro- 
fesseur d'faippiatrique à l'académie de cette ville. Il remplit 
ces fonctions jusqu'au SI décembre 1830. Le 2S mars 
1S31, Yerheyen entra au service belge en qualité de véléri- 
naire de 1" classe, au S* régiment de chasseurs à cheval. Le 
31 décembre de la rafime année, il obtint le grade d'inspec- 
teur vétérinaire de l'armée belge. Le Roi, voulant lui donner 
un témoignage de satisfaction pour lesservîcesémînents qu'il 
né cessait de rendre, le nomma chevalier de l'ordre de Ltio- 
pold, le Si août 1837. En 18i0, il entra comme professeur 
àl'école vétérinaire, et fut nommé directeur de cet établisse- 
ment le 1"' ayril 1850. Sur sa demande, il obtint sa démis- 
sion honorable, le il août 1854, en conservant le titre de 
professeur. 

Lors de la création de l'Académie royale de médecine, en 
1841, Yerbeyen fut nommé membre titulaire de cette société 
savante, oii il siégea avec honneur jusqu'à ce que la maladie 
ne lui permit plus de prendre une part active à ses travaux. 
II en fut nommé second vice-président en 1817 et occupa ce 
fauteuil jusqu'en 18S6. 

En 1856, il reçut la croix commémorative, et fut promu 
au grade d'officier de l'ordre de Léopold, en 1860. 
■ En 1862, Verheyen fut appelé de nouveau aux fonctions 
de directeur de l'école vétérinaire, qu'il conserva jusqu'à sa 
mort. 

Travailleur infatigable, Verheyen a écrit un grand nom- 
•bre d'ouvrages et d'opuscules d'un mérite incontestable. 
Membre de l'&cadémie royale de médecine, dont il fut vice- 
président pendant neuf ans, il y élabora de nombreux et re- 
marquables rapports, oii l'érudition la plus profonde se 
joignait aux vnea les plus élevées. En 1811, il dota à la fois 

as. 
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la science Tétérinaîre et l'armée de sod eonrs d'hlpplfttriqnff 
militaire, tenvre dont le mérite solide, an point de vae pra^ 
tique, fut gânéralement apprécié. Verbeyen fot l'un des ïon- 
datenrs, ealS42, du Journal vétérinaire, rédigé par les pro- 
fesseurs de l'école deCureghem, et coulribna largement an 
succès de cette publication. Collaborateur du Becneit de 
médecine vétérinaire d'Àlforl, il l'euricbil de nombreux ar- 
ticles; il prit aussi unepart active à la rédaction du nouveau 
Dictionuaire de médecine et de chirurgie vétérinaire, pubLé 
par MH. Bouley et Reynal. 

M. — À Ixelles, Jean-Jacqnes-Ëdouard CAapt/tV, lieute- 
nant général pensionné, ancien commandant de l'école mili- 
taire, graod-cordon de l'ordre de Léopold. 

Voici en quels termes, M. le colonel Guillaamot a retrace 
la carrière du général Chapelié : 

Né à Marseille te 13 octobre 179S, M. Cbapelié est entré 
le 1" novembre 1812 à l'école polytecbniqne, dont il fntua 
des élèves les plus remarquables. Nommé élève sous-lieute- 
nant à l'école d'application du génie et de l'artillerie la 
1" novembre 1811; — lieutenant en second le 1 avril 1817; 
— admis comme lieutenant au corps d'état-major le 20 jan- 
vier 1819. — Employé dans ce dernier grade à l'état-major 
général du 1" corps de l'armée des Pyrénées le 3 mars 18S3, 
puis au corps d'armée d'occupation en Espagne, le 6 novem- 
bre suivant. — Nommé capitaine le l'i décembre 1826. 
Chargé le 10 janvier 1828 de continuer à Ferpîgo&n l'exé- 
cution des travaux topographiques commencés en Catalogne, 
il roQUt l'ordre, le ÎO mars suivant, de se rendre à Barcelone 
pour continuer les mSmes travaux. — Employé à l'état-major 
d'Afrique le 23 mars 1830, chef d'escadron le 8 septembre 
1830, mis à la disposition du général Desprez en mission en 
Belgique le l octobre 1831. 

Nommé UeuleDanV-cglonel et mïintemi es mission qq BeU 
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giqufi le jtl juin 1836. D^miisioiuitf en France par décision 
daSlavrillSIl. 

ffonamé lieulenant-colonel en Belgique le 14 mars 1S32, 
commandant de l'école militaire le 8 férrier 183i, colonel le 
2 février 1838, géDéral-major le 18 juillet 1845, lieutenant 
général le 16 lévrier 18H, mis à la pension de retraiie le 
8 mai 1859. 

A. fait IflB campagnes de 1$1S sous les murs de Paris, de 
1816 à Meti, de 1833, UU, 1825, 18â6, 1837 et 1828 en 
Espagne, de 1830 en Àfriqoe, de 1831, 1832 et 1833 en 
Belgique. 

Nommé chevalier de la Légion d'honneur le 8 juillet 1823, 
officier le 27 décembrel830, commandeur le 18 avril 18il, 
chevalier de S' classe de Saint-Ferdinand et de l'ordre de 
Charles III d'Espagne. Chevalier de l'ordre de Léopold le 
16 décembre 1833, officier le 8 avril 1847, commandeur le 
14 jaqvier 1865, grand ofiîcier le 8 mai 1869, grand-cordon * 
le 31 décembre 1863. Grand-cordon de l'ordre de Salni- 
StaotsUs de Ruâsie, grand officier et commandeur de plu- 
sieurs autres ordres. Décoré de la croix commémorative et 
de la inédaille de Sainte-flélène. Cette carrière si bien rem- 
plie est marquée à chaque pas par des actes et des travaux 
qui témoignent de la haute intelligence du généra! Chapelié, 
de sa rare capacité militaire, de sa brillante valeur et de sa 
science profonde. 

Lorsque, en 1823, le lieutenant d'état-majorChapelîé était 
attaché au 4* corps, il 6t, dans plusieurs occasions, preuve 
de beaucoup de bravoure, d'activité et d'intelligence, no- 
taouneut à là défense de Vich, où il s'est parlicutiâremcnt 

distingué., 

Le 4 octobre 1831, le lieutenant général Felet, directeur 
du personnel de la guerre en France, informa M. le lieute- 
nant général Desprei que, d'après sa demande, ii veaait de 
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prescrire au chef d'escadroD Chapelié de se rendre sur-le- 
champ à Braseliea pour £tre à sa disposition. 

A BOû arrivée en Belgique, le commaDdant Chapelié fat 
nommé lieutenant- colonel et chargé des foaclions de sous- 
chef de l'état-major général, fonctions qu'il a remplies pro- 
visoirement pendant 11 mois et qui lui furent officiellement 
conférées par arrêté royal du 13 octobre 1832. 

Le général Desprei, dans une lettre au ministre de la 
guerre de France, écrite le 16 décembre 1832, relativement 
aux officiers eo mission, s'exprimait ainsi : 

f Parmi ceux qui sont employés sons mes ordres, je mets 
en première ligne le lieutenant-colonel Chapelié, qui serait 
éminemment propre aux fonctions de chef d'état- major. En 
Afrique, le maréchal Clausel et le générai Oelort avaient 
conçu L'opinion la plus favorable de sa capacité. Appelé en 
Belgique, il y a mérité l'estime du roi Léopold, et si j'ai 
rendu quelques services, je le dois à son active coopéra- 
tion. B 

Enl83l,legénéralEvain, alors ministre de la guerre, oSrit 
au lieutenaDt-colouel Cliapeliéla mission d'organiser une école 
militaire pour toutes les armes. Les difficultés de l'entre- 
prise le firent d'abord hésiter, mais la conviction qu'il pour- 
rait rendre un grand service & la Belgique eu dotant son 
école militaire de ce qui manquait aux autres établissements 
analogues, le décida à accepter l'offre qui lui était faite. 

Ses Douvelles fonctions exigeaient un dévouement absolu, 
beaucoop de travail et une entière abnégation de soi-même. 
Il oe balança point, et, séquestré du monde, il a vécu, pen- 
dant tout le temps qu'il a exercé sou commandement, c'est- 
à-dire du S février 1834 au 31 décembre 1863, retiré et 
exclusivement occupé d'un établissement élevé maintenant, 
sous le rapport de l'organisation et des résultats, à la hau- 
teur des écoles les plus estimées de l'Europe. 
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NOVEMBRE. 

9. — A Cadix (Espagne), le général don Juao Tan Balen, 
qui fnt investi le Si septembre 1830 du commaDdement su> 
périeur des patriotes armés pour la défense de Bruxelles. 

Peu de vies ont été plus accidentées et plus avenlareuses 
qne celle de Yan Haleu. Il naquit dans l'Ile de Léon, le 16 
Kïrier 1790. Sod père, Espagnol de naissance, mais d'ori- 
gine belge (Limboarg), occupait nn grade supérieur dans la 
marine. Don Juan entra au collège des gardes-marines et fit, 
à l'âge de 15 à 16 ans, deux campagnes navales. De retour à 
Madrid il prit les armes dans l'insurrection du S mai 1808 
contre les troupes de Murât. Rallié plus tard an gouverne^ 
ment des Cortès, il fut arrêté après les exécutions de Porlier 
H de Laci et transféré au château de Marvella, oii « par la 
Tolonlë du roi, > il devait être fusillé. Grâce au capitaine 
gëaéral comte de Montijo, il obtint sa liberté. Arrêté une 
seconde fois, il fut enfermé à Murcie dans un des cachots de 
l'inquisition et transféré à Madrid, eut une entrevue avec le 
foi, fut renvoyé devant le tribunal du saint-ofGce, subit la 
tortnre et après de longs jours d'emprisosnement, fat aidé 
par nne jeune fille, une servante, dans une tentative d'éva- 
sion, qui réussit au milieu d'an grand nombre d'épisodes ro- 
tnanesques. Don Juan Yan Halen se réfugia en Angleterre, 
partit pour Saint-Pétersbourg et, par le crédit de plusieurs 
amis qu'il se fit dans cette capitale, obtint nn grade dans 
l'armée fusse, fui envoyé en qualité de major dans le Can- 
case, la Sibérie chaude, comme disait l'empereur Alexandre, 
et y servit sous les ordres du général YermoloFT. 

Il apprit, au fond de la province caucasienne, la nouvelle 
de la révolution espagnole, et offrit sa démission pour re- 
tourner en Espagne. L'empereur Alexandre ordonna de le 
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foire condnire boob escorte jusqu'à la frontière autrichienne. 
Arriva en Autriche, il eut à si^ir de uombreusea vexatloos, 
et rentra en Espagne, où il épousa la sœur de Quiroga. Il 
deviot cbe[ d'^tat-major d'uue des divisiODs de Mina ; passa 
à ta Havane après la capitulation de Barcelone et de là aux 
Étals-Unis. Rappelé plus tard en Europe par des intérêts de 
&mille, il vint dans les Pays-Bas, et se fixa à Liège, oii il 
contracta de précieuses amitiés. Ce fut dans celte ville qa'il 
publia ses intéressants Utémoiret, dont la rédaclion fut con- 
fiée h M. Ch. Itogier, Cet ouvrage, en deux volumes in-S*, 
parut (eu 1S27) cbei M. Lebeau-Ouwercx, libraire, à 
Liège. 

Lors de la révolution belge, don Juan Yan Halen se trou- 
vait à Bruxelles. Il suivait en curieux les premières luttes 
des patriotes contre l'ariDée hollandaise, lorsque la commis- 
sion administrative comprit qu'il élait nécessaire de rallier 
BOUS un cbel les combattauts dont les eFTorts individuels 
avaient besoin d'être dirigés. La commission administrative 
pensa aussitôt à Van flalen et le fil inviter à se rendre auprès 
d'elle, le Si septembre, à 11 heures du soir, dans la ssUe de 
l'hOtel de ville oit elle siégeait en permanence. On l'intro- 
duisit près de MM. d'Hoogbvorst, Ch. Bogier et Jolly. 

t Nos volontaires, dit M. Rogier, ont besoin d'un chef, 
vous allez vous mettre à leur léle, il faut prendre le Parc. » 

Don Juan Van Halen demandait à réfléchir, mais sur les 
vives instances de la commission, il accepta. 

Aussitôt M. Rogier prit une feuille de papier et écrivit à 
la hâte le brevet du nouveau général, en ces termes : 

( La commission centrale nomme par le présent Jnan 
Van Halen commandant en chef des forces actives de la Bel- 
gique. 

« Bruxelles, le Si septembre 1830. 

f (Signé) n'HoOQHVoisT, Cn. Bosiek, Jolli. > 
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Juan Van Halen se mit à U Ute des combattants; la 
lutte continua et devint plus ardente. EnSn les troupes hoi- 
laadaises opérèrent leur retraite et quittèrent Bruxelles. Dès 
ce moment on s'occupa d'organiser les éléments d'une armée 
nationale. 

Le général Van Halen avait accompli l'œuvre que l'on avait 
demandée à son dévouement. Sa tâche était terminée. Le S 
octobre, le gouvernemeni provisoire prit l'arrêté suivant : 

« LE aOUVElNEUENT PBOVISOIHB. — GOHIlé GBNTML. 

1 Considérant les services rendus à la cause belge par 
don Juan Van Halen dans les mémorables journées de sep- 
tembre 1830; 

a Considérant la rentrée successive dans leurs foyers des 
forces bourgeoises au commandement desqbels don Juan 
Van Halen était spécialement préposé ; 
« Décrète : 

■ M. le commandant militaire de la province du Brabant 
méridional, Juan Van Halen, est nommé lieutenant général 
«n disponibilité de service. 
■ a Un traitement de 10,000 fr. lui sera alloué par année, 
en reconnaissance des services rendus par lui. 

« Une pension de 6,000 fr. est assurée à sa veuve par la 
nation belge. 

« Le gouvernement belge se réserve d'accorder au com- 
mandant Van Halen telles distinctions que son dévouement 
à la chose publique et ses services recdus à la cause belge 
anront pu mériter. 

« Bruxelles, le 5 octobre 1830. 

f (Signé) Db Potier. 

« Cb. ItOGlBR. 

« Comte FriLix de MéaoDB. 
« Sylvain Van db Wbieb. > 
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Don Juao Vao Haleo resta quelques a&Dées à Bruxelles. 
Puis, lise reniUt en Espagne, où il reprit dasemcedans l'ar- 
mée et joua nn rôle important dans les événemenls militairea 
qui ODt précédé et suivi l'avéneDieDt de la reine Isabelle. 

II avait conservé une vive affection pour la Belgique, oti 
il revenait chaque année passerquelque temps. 

[Extrait du Moniteur belgi.) 

as. — A Bruxelles, Jules-Piiblicola Frison, industriel, 
bourgmestre de Lodelinsart, membre de la chambre de com- 
merce de Charleroi, ancien membre du Congrès ualîonal, 
olGcier de l'ordre de Léopold, décoré de la Croix de fer. 

M. — A Bruxelles, le comte Joseph-Fraufois-Jean-Né' 
pomucëae de Baillet, propriétaire et ancien vice-président du 
Sénat, grand-officier de l'ordre de Léopoid. Né à Anvers le 
S7 juillet 1787, le comte de Baillet siégea d'abord aux états 
provinciaux du Brabaot méridional et fut élu, en 1830, par 
les notables du district de Nivelles, membre du Congrès 
national (il fut questeur de cette assemblée ; dâmissionnaire 
le S lévrier]. De 183SàlS39, il représenta l'arrondissement 
de Bruxelles au Sénat, et de 1839 à 18^1 celai d'Anvers 
(il a été vice-président du Sénat de 1889 à 18i7 et de 18iS 
à 1851). En 1835, il remplit une mission diplomatique spé- 
ciale auprès du roi de Prusse. Nommé chevalier de l'ordre de 
Léopold en 1839, îl fut proma coiDmaDde.ur en 1817 et 
grand-ofScier eu 18S5. 



DECEMBRE. 

•■ — A Bruxelles, Joseph-Pierre Braeml, membre de l'A- 
cadémie royale de Belgique et graveur de la Monnaie. 

Joseph-Pierre Brocmt est né i Gand, le IS juin 1796, Destiné d'a- 
bord J une cuTîère pour la^le le» arts da deuin sont îadispenM- 
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Quaud il fut en âge de choisir lui-même sa spécialité, il se sentit 
enlraÎDÂ vers la gravure. Il avait vingt-deui ans lorsqu'il oblint 
ton premier succès sérieux, succès qui le signala & l'allention de ses 
compatriotes. 

La Société royale de Botanique de Gand l'avait chargé de graver les 
eoins de la médaille destinée à récompenser les vainqueurs dans les 
concours d'horticulture. Le jeune Braeml avait élé tris-heureux dans 
son coup d'essai, qni est encore aujourd'hui l'une des meilleures pro- 
duclions de la numismatique belge moderne. 

L'année snîvaote, en 1819, Braemt fut choisi pour graver la mé- 
daille commémorative de la pose de la première pierre du palais de 
l'université de Gind. Moureau succès qui attira sur le jeune graveur 
l'attention du gouvernement des Pays-Bas. 

Dis lora et pendant un grand nombre d'années, il fut chargé de l'exé- 
cation de toutes les médailles destinées à perpétuer le souvenir des 
événements mémorables. 

En 1^21, c'est la victoire de Palembang, en 1823, l'érertion du 
monument de 'Waterloo, en 1824, l'installation do l'ordre de Guil- 

Le gonvememenl de la Belgique continuai Braernl la confîaDce que 
lui avait accordée celui des Pays-Bas ; il le nomma graveur des mou- 
naies. 

Pendant plus de quarante ans, notre confrère n'a cessé de travailler 
et de produire des a;uvres de mérite. La dernière moitié de celte lon- 
gue période aété témoin de notables progrès dans l'art de la gravure. 
Brsemt a vu grandir auprès de lui de jeunes émules ; il applaudissait 
& leurs snccès, et jamais son CŒur droit et loyal ne s'est laissé aller aux 
anggeations de la jalousie. 

Braemt était membre de l'Institut royal des Pays-Bas, il appartenait 
aussi & l'Académie d'Anvers ; la plupart des sociétés artistiques et lit- 
téraires avaient tenu ï honneur de se l'associer. 

Il reçut te même jour, de la bienveillance du Boi, deux distinctions 
qui lui étaient bien précieuses. Le 1" décembre l8iB, îl était nommé 
chevalier de l'Ordre de Léopold et membre de la classe des beaux-arts 
de l'Académie royale de Belgique. La première de ces diatiuctioas était 
motivée par les oiivrages que l'artiste avait présentés k l'exposition 
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Bitioule ; Il « pleinement jnslifiË l'autre. Hal il'enlrciiDat'D'* liuBtré 
plofi d'usiduîlé inl sésnces de la ComptgDie. 11 y apportait Vnns ékosa 
particalièremeot néceseaires dans les délibëratioas : le bon sens, l'ci- 
(lérieuce et le bon goûl. 

Son habitude des affaires a été surtout utile va dévetnppemeat d'uoe 
iDstitntion de bienfaisance dont les artistes malhenreui sont appeléil 
recoeillir les fruit*. Je veux parler de la caisse centrale des artistes 
belges. Braenit en était le trésorier ; c'est lui qui eu avait organisa 
la partie financière. (Dneourt de M. Alvin.) 

4. — À Liéga, le comte Maximilien de Reneste-Breidbaek, 
aDcien représentant dç Toagres, décoré de la Croix de (er et 
officier de l'ordre deLéopold, oé le 38 mai 1801. 

H. le comte de Renesse était on des vétérans de notre ré- 
gime parlementaire. Depuis 1838 jusqu'au mois d'août der- 
nier, sauf la session de 1847 à 1848, il n'avait pas cessé de 
faire partie de la représentation nationale. Les éiectears de 
Maestricbt renvoyèrent à la Chambre en 1833 ; il les repré- 
senta dans le Parlement jusqo'en 1839, époqne ït laquelle 
cette partie du Limbourg fut cédée à la Hollande. Depuis 
lors il tenait son mandat de représentant des électeurs de 
ToDgres. 

11 était le frère cadet du comte Louis-Joseph de Renease, 
vice-président du Sénat, mort le Î8 mars 1863. 

10. — A. Schaerbeek, Jules d'Udekem, docteur en méde- 
cine et en sciences, membre de l'Académie royale de Rel- 
gique, professeur à l'université libre de Bruxelles, chevalier 
de l'ordre de Léopold et d'Isabelle la Catholique, etc., né 
en 1824. 

Avant d'être appelé à remplir une chaire à Bruxelles, 
H. d'Udekem avait été agrégé à l'université de Liège, 

H Dit 18G1, il avait éveim l'alteutioii des naluralisles de l'Acadi- 
mie par la conuDunication de dirersea notices, sympathiquementac- 
cDeilliea, et, peu de temps après, par on mémoire remarquable inséré 
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dut 004 publicfilwiw, quand se présent* FeeciBian de dnaner aoe plm 
large laeeure de boq mérite. 

La classe des sciences BTuit mis bu concours une qaeslîon de aoo- 
htgie, en demandant une élude complète sur le développement d'un 
■niniBl apparteDant aoit au type des arljculés en des molltuquea, tuil à 
celui des vers, des méduses ou des iafnsoirea. 

■ En posant la queilion dans ces termes généraux, l'Académî.a bV 
Tiit Qullement en vue d'augmenter le nombre des travaux descriptif 
00 classîGcaleurs, elle voulait, au contraire, provoquer une £tude plus 
philosophique et Taire étudier les lois qui président au développement 
des êtres, en s'attachant d'abord à l'organisme des derniers l^es du 
règne animal. 

« Cet appel fut entendu et compris; deux mémoires furent présentés 
et couronnés, l'un sur les Grésarinet, l'autre sur le lombric ItrrtUre. 
Ce dernier, dû à H. d'Udekem et enrichi de dessins niaguiGques, ne 
rentrait pas dans la catégorie des œuvres qui se bornent à résumer ou 
Il condenser les éludes antérieures : il attaquait de froJit les questions 
les plus controversées, et exposait, avec une grande lucidité, l'histoire 
générale du lombric, depuis la première formation de l'œuf jusqu'à 
Téclosion du jeune. Quelle que soit la légitime réserve que l'Académie 
mette i décerner la médaille d'or, elle crut, cette fois, qu'une plus 
haule récompense élaîtdue au jeune sacant, et dès l'année 18BS, elle 
l'appela ï prendre place parmi les correspondants. Ce fut pour lui une 
Doavelle cause d'émulation, un stimulant actif, dont l'action se mani- 
feslD par l'achèvement de deux mémoires considérables. 

■ En 18119, H. d'Udekem fut élu membre titulaire, récompense non 
moins provoquée par son talent que par son caractère et par son lèle. 
Bd effet, sa santé avait déjï reçu les premières atteintes du mal qui 
devait l'enlever, qu'il entreprenait encore de nouvelles éludes avec la 
même ardeur. Nul ne pouvait soupçonner le maini l'entrevoir, quanti, 
t la fin de l'année 1S6S, il nous présentait un mémoire non moins re- 
marquable que les précédents et qui est i la veille d'être publié. 

■ C'est, il faut bien le dire, cet amour immodéré de l'élude, ce désir 
Mns trêve ni repoa de tout analyser et de vouloir tout comprendre, qui 
ont fait succomber, à la longue, celte vive intelligence. 

(Oiicoun de M. QiittttH.) 

IS. ~ A St-Josse-teo-Noode, François Botlandis, dëcoré 
de k Lfctache Eroestine de Saxe et de la Conromie de cbene, 
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anleni de plusieurs drames et vaudevilles flamands, entre 
autres Jan de Eertte, Leieesttr, Margareta de Zvœrtt, Willem 
de Zwyger, Eapilein Trulltmant, etc. 

19. — Â Bruxelles, Pierre-Albert Bobtrli, artiste-peintre, 
professeur à l'uDiversilé de Bruielles, âf^é de 53 ans. 

99. — A Fervyse [arr. de Furaesj, Victor Buylaerl, an- 
cien bourgmestre et secrétaire de Pervyse, ancien membre du 
Congrès naUonal pour le district de Dixmude, dâcoré de la 
Croixdefer, chevalier de rordr« deLéopold (1866), àgéde 
89 ans. 
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M décembre. — k Gand, Frantois^oseph Cantraine, 
professeur émérite à TuDiversiÛ de Gand, chevalier de l'or< 
dredeLéopold{1853). 

Né à Ëtlezelles (Haioaut) le 1" déc. ISOl, M. Cantraioe 
(ut successivement amantimfM du professeur d'histoire natu- 
relle de l'université de Louvain es ISSS, puis chargé d'une 
mission scientifique en Italie par le goiiverDement des Pay»- 
Bas ; professeur extraordinaire de zoologie à TuDiversîté de 
Gand en 183Ii et professeur ordinaire le 18 août 1814. 11 
obtint l'éméritat le 7 juillet 1859 ; correspondant de l'Aca- 
démie royale, classe des sciences, lel5déc. 1835, membre 
titulaire le IS déc. 1836. Les paissons et les mollusques de 
l'Italie et des pays voisins lui fouroireut les sujets d'une suite 
de notices qu'il communiqua h l'Académie. La mort l'a sur- 
pris avant qu'il eOt publié la seconde partie de son travail la 
plus important intitulé : Malacologie médilerranéenntf dont la 
première partie parut en 1810, dans les mémoires de l'Aca- 
démie. 

17. 

DglzMbyGOOgIC 



LE SENAT BELGE. 



I. — Relevé deg élections Taites, dans les divers arrondis- 
sements du royaume, (lepuis, et y compris le reDouvellement 
partiel du 1SjuiDl8Sg(l]. 



ÂbOST (S sénateurs]. 

im. «■B...i.?.««.(ooml.), j 

B. Delh Ftt\lle[ï>asoD), ) 

(11 Ce nlerésildaliatk mettre is connut dujoarcEliil que DDQiavoDi doDDi<)Hii 
l'^«iHiaiTiit1»K, Dtn naouTtUtainiXt pirtieliontes lieu : 

LalSJDiu lUG.ponr 1» pravincEi de Fludn srientile, Iliii»iitildfg« «t I^i>- 

Lelljnhil8G9,[aaTlu pTDrlDcead'ÀDTtn, Bnlaot, Fludra ocDdantalc, Lgxen- 
bous <* Niiniir. 
Irt ajnin 1BSS, fmi iM pioriDcea de FUsin oiienltle, Beiunt, Ii<|g ctUa- 
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Sftdéc. 18B8,pourle comte d'Haoe, décédé, le 

b&ron^. PttHdt WoMj/ttt, 
Les sénateurs sortants. 

ANVERS (3; depuis 1S69, 3]. 
Mickieli-Loot, sénateur sortant. 
Jootteni, p. Cogela, non réélu. 
G. Fan flowe (3* siège, nouv, créé). 
9 juin 1863, p. Van Havre, démissioaDaire, 

baron Osy. 

A.ILON, Bastoqhe et Makgbb (1). 

De Favereau (baron), sénateur sortant. 

Ath (1). 



18SB. 
1863. 


DéLigru (prince), sénateur sortant. 
Le même. 




ÂnDBHAtlDB (1). 


1855. 

1863. 


De Rode» (marquis), sénateur sortant. 
Le mSme. 




BlUGES (1). 


18IÎ9. 


Boyaval, p. Pélichy Van Hueme, qui renonce 




Bbdxelles (5; depuis 1889, 6). 


18K9. 


Ton Schoor. 

Lauwert, 

Seuiin, sénateurs sortants. 

Stiellemam, 

Eanêteiu-Bap, 

Fortampt, par création d'an nouveau siège. 

S7fév.l862, f. Seulin, décédé, Bitchoffikeim. 
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Chuibkoi (i ; depuis 18S9, 3). 

1889. F^SpM j 3^„,je„„„tant8. 

Di Dorlodol, I 

1 859. par snite de créalion d'un nouveau «ége : Pir- 

tn». 

1863. Pirmei, sénateur sortant. 

Houtarl-Coitie, i pour Dorlodot, qui renonce, 
Barou, ] etSpitaela, aon réélu. 

CODBTHAl (S). 

1859. ««*»,.(b„on),|^„^„„ ,„„.„„ 

F.-J. Yergauwen, i 

DlBABT {1). 

l)tS9. D'Omalius-d'Halloy, sénateur eortaol. 

DlXUDDE (t). 

18&9. Van Wevmtn, sénateur sortaDt. 

Ebgldo (Ij. 

18S6. De Bloek, p. d'Boop, éln à Gand. 

8 sept. 1863, p. De Btock, décédé, TKint de 
Naeytr. 

FntNES ETOsTE^nE (1). 

1S69. D* iîiM {Yicomie], p. Pecsteeo, i}ui renoue». 
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Gand (3). 

„ I pour Grenier, de Kerchove 61 

, „ ' l Herry, non réélns. 
J. Yergautoat, \ ' 

1863. CrMWf 1 p^^^ Maertens et J. Vergauwen, 

Gheidlf 1 'pi"n™ceat,e;D'Hoop,noDrMl«. 

Hassblt (1). 

1866. De Pitteuri-Bi^aeru, eénaleur soTtant. 

1863. Le même. 

Hdi (l). 

185S. De TWnoco (baron), fjaaUursorUnt. 

1863. Le mOroe. 

LileR (1). 

18B8. Forgm; 1 

JttmaTj \ sénateurs sortants. 

Robert, I 

SOoct. 18B6, p. Robert, démissionnaire, Neef. 

16fév.l888,p. lamar, Aécéié, Lonhienne. 

4Bjanv.l860,p. Neef, décédé, YanderHeyden 
à Bauxewr. 

7 avril 1863, p.Van der Heyden, décédé, comte 
de Loos-Cortwartn. 
1863. Forgew, 1 

ZotAtMM, [ sénateurs sortant*. 

De Looi-Coriwanm, i 
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LopTint (S). 

D'Oversckit (baroo), sâDateur sortant. 
Bt Lûeotte, p. de RyckmaD, qui renonce. 
9 juin 1863, P- de Lacoste, démissiooDaire, 
baron Deman-d'Autnrode. 
Halines (î). 

Du Trieu de Terdonck, sénateur sortant. 

De Mamix(c*'), p. le duc d'Ursel, qui renonce. 

13 fév. 1861, p. Du Trieu, décédé, de Cmnart 

d^Bamale. 
7avTil 1862, p. de Haroix, décéaé,duc d'Urnl 
(fils). 

MoNS (S). 

J« rAw«, ) sénatears sortants. 
torbtner, \ 

Corbiner, sénateur sorlaot. 
Tellier, p. de Thuin, qui reDouce. 

Namdi (depuis 1859, S). 

Dupont d'Akérée, p. Demanet de Btesme, qui 

renonce. 
De Woelmont (baron), par snite de la création 

d'un deuxième siège. 
S6avr.l86i,p. Dupont, décédé, le comte (J'iJ- 

premottt-de Lynden. 

NbOFCBAIBAD ET ViBTOK (1). 

Bergh, sénateur Bortant. 

7 janv. 1862, p. Ber^b, déoéJé, Oieray. 
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Nivelles {%]. 

8 juiD 1858, p. Coghen, décédé, Zaman. 

Motielman, i , . 

~ j sénateurs sortanU. 

PaiLIPPBVlLLB(l]. 

De LabbevilUihiroB,], p. DeCe8ve,qaîreDonce. 

ROCLGBS (l).. 

M. de Rohiano (comte), p. Gillès-Pelichy, noo 
réélu. 

Saint-Nicolas (2). 

Casfiert, sénateur sortant. 
VanNatmetc, p. De Munck, décédé. 
ifévr.lSCa, p. Van Naemeo, décédé, Malou. 
Malou, sénateur sortant. 
Vilain Xllil (vicomte], p. Cassiers, qui re- 
DOoce. 

SoiGHtES (1)l 

Bammet (barooj, sén&teur sortaul. 
SSjanv. l-SM.p, Daminet, décédé, Wineqt. 
Sîavr. 1837, Wineqs, jiou admis, est réélu. , , 

Le même. 

Tbihondb (1). 

De Rihauconrl (comte), sénateur sortant. 
Le même. 
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TONGIBS ET MaKSEIGK {!]. 

1866. De Renuté-Srei<ibach{com\a), BëoaleDreortant. 

SI avr. 1863, pour de Beoesse, décédé, de 
Schienel, 
1863. VArêcht (c**), p. de Schiervel, non acceptant. 

Tkdw {1). 

18KS. Lud. de RobianolconiX»), sénateur sortant. 

1863. Le même. 

TODRHAl (%]. 

„ ' ) Benatenrs sortants. 

S9juin1857, p. PoUet, décédé, Ck. Sacqutleu. 
lijaQ.1858,p. Savart, démissioDDaire, baron 

de Rttite. 
i2Dov.l860,p. Cb. Sacquelen, démissionnaire, 
P. Saeguelm. 

TUBKHODT (1), 

1869. Gillit d» f Gravenweal, sénateur sortant. 

Veivibbs (1). 

186S. laoureua, sénalenr sortant. 

1863. Le même. 
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Warehhb (1). 

18B8, DeSelys-Lonsehamps{bMon), p. Eloy, décédé. 

1863. Le même. 

YpEEg (1). 

I8B9. Mazemaii{b&iOB), p. Malou-VaDdenpeereboom, 

qui renonce. 



II. — Lisle alphabétique des membres du Sénat, depuis 
l'origine de celle assemblée jusqu'à ce jour, accompagnée 
de courtes indications biographique:! (I) 

A iidelot (Cliarles-Ferdinand-.Vnloiiie-Louis, comte li'). Alosl, 
1831-18i8. Né à Mons le 19 décembre 1788. Ancien cham- 
bellaa de Guillaume I", roi des Pays-Bus, mort le 8 avril 
1854. —Ch. 18i3(2). 

Ânellian [Jules-Joseph, baron d'}. Thielt, depuis 1819. 
Né en 1803, substitut du procureur du roi àCourirai, le 19 
juin 18^6; procureur du roi à Louvaio, 1831; substitut du 
procureur général à la cour d'appel de Bruxelles, 31 oct. 
1833 ; avocat général près la même cour, le 1$ avril 1836; 
minisire de la justice du 16 avril 18ié au 13 aoOl 1847; 
pensionné le 26 août 1847; membre de la Chambre des re- 
présentants pour l'arrondissement de Louvaio, 1844-47; 

(I) CetteliilïcumpKUietrixUliecBllïqiiiiiléaoDneeilHiuil'^iinioiredislSSS. 
(9) Ch. iiiDiliecliecaliErde1-o[d(i:iteUDpi>iaiO.,offl«eriC., coaHCBndcunO.O.. 
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sâoateur pourThieIt depuis le 3 août 1849; nommé minis- 
tre d'Étal le 6 juin 1845. — Ch. 1841 , C. 1856. 

Ânttmboarg [Jean-Bapliste de Marchant, comte if ). Maes- 
iricbl, 1831-43. Né à Liège le 24 février 1783, propriéuire, 
aDcieo président du corps équestre du Limbourg; membre 
du Congrès pour Maealricht; secrétaire du Sénat pendant 
toute ladurée de son mandat, mort à Amsteuraedl (Limbonrg) 
le 14 mai 1864.- Ch. 1851. 

Artehol-Sehoonlioven [Philippe- Jean-Michel, comte d'). 
Bruxelles, 1831-39 [vice-président de 183S-39J. Né an 
château de Voordt, le 24 décembre 1771 ; sous le consulat 
et l'empire, membre du conseil général de la Meuse-Infé- 
rieure; en 1814, conseiller privé; enlS15, membre delà 
commission chargée de rédiger la loi fondamentale ; sous Guil- 
laume l", conseiller d'État, gouverneur du Brabant méridio- 
nal, de 1818 à 1824; de 182K à 1830 membre de la l" 
ckambre des états-généraux; après 1830, membre du Con- 
grès (pour Bruxelles) et du comité diplomatique; sous Léo- 
pold î**, 8 août 1831, grand maréchal du palais; mortà 
Bruxelles, U14iuin 1846. —C. da Lion Belgique en 1821, 
C. de l'ordre de Léopold, 1839, G. 0. 1843, G. C. 184B; 
Croix de fer. 

ArtchotSekoonkoveit (Guillaume-Ernest, comte if ], fils du 
précédeut. Tongrei-Haeseyck, 184MS, et de nouveau de- 
puis le 9 nov 1863. Né le 6 juillet 1800; bourgmestre à 
Voordt (Limbourg) ; colonel de la garde civique du canton 
de Looz; ancien conseiller provincial du Limbourg. — Ch. 
1838, 0. 18S6. 

Âêpnmonl dt tynden (comte Guillaunte). Namur, depuis 
1864. Né en 181S; ancien conseiller provincial. 

BagenrieiiX de Languesainl (PhilémoD-Josepb-Maurice, 
baron (je). Mous, 1849-51. Né à Mons le 8 juin 1802; servit 
au 8' régiment de hussards, et fut successiveuent nommé 
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capitaine de la garde communale de Mons, major de la garde 
arbaine et commaadaat de la garde civique à cheval ; eoo- 
seiller communal et échevin de la ville de Uoni ; membre dn 
conseil héraldique de 1S52 à 18S6. — Ch. ISiS, 0. 1860. 
Cr£« baron en 1839. 

Baillet (Joseph-Françoîs-Jean-NépomncèDe , comte dt). 
Bruxelles, 1832-39; Anvers, 1839-Bl (vice -président, 
1839-47 etl848-61). Né à Anvers le 27 juillet 1787; ancien 
membre des états provinciaux du Brabant méridiocal; envoyé 
extraordioaire et ministre plénipoteutiaire en mission spé- 
ciale près le roi de Prusse, 6 septembre 1835; mort à 
Braxelles en 186i. — Ch. 1839, C. 1847, 6. 0. 18S5. 

Barédt Comogne [Rippolyte-Guillaume, vicomte de], Huy, 
1831-18 (secrétaire da Séuat, pendant toute la durée de son 
mandat]. Né à Namur le 21 mars 1791; conseiller de régence 
k Huy de 18Si à 1830; commissaire de l'arrondissement de 
Huy, depuis le 8 octobre 1830 à 1858. Mort à Buy, le 13 
Dov. 1859. — Ch. 1843; 0,1868. 

Baudegttin de Peuthy (Théodore-Uar]e-A.ntoiDe-A1bert- 
GhislaiD, baron de]. Louvain, 1831-36 et 1839-47. Né le 20 
février 1779; propriétaire et bourgmestre à Huldenberg, 
mort à Bruxelles, le 23 mai 1863. —Ch. 1847. ■ 

Beke (Pierre). Ypres, 1837-39. Négociant, membre de la 
chambre de commerce el conseiller communal à Ypres, né 
en 1766, mort le 31 août 1846. 

Bergk (G.-N.-F.-C.). Neufchàteau-Virton, 1863-1861, 

tiropriétaire, ancien notaire et échevin à Neufchàteau, mort 
e13déc.1861. 

Bélkune (Félîx-Au t.- Joseph, aujourd'hui baron). Courtrai, 
depuis 184B. Né le 12 juin 1789, membre duCongrès na- 
tional pour Courtrai, bourgmestre de Courtrai de 1836 à 
18S3.— Croix de fer, Ch. 1837. Créé chevalier, puis baron, 
parleroi Léopold. 
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Beyti (Joseph - François, baron]. Bruxelles, tS31-3fi 
(vice- président pendant la première session). Né à Bruges le 
17 mai 1763; avocat, conseiller-pensionnaire et greffier da 
magistrat de Bruges jusqu'en 179i; dépulé au conseil des 
Cinq-Cents en 1797, préfet de Loir-et-Cher sous le consulat; 
procureur général impérial, puis premier président de la cour 
impériale de Bruxelles; membre des états provinciaux du 
Brabant méridional; membre du Congrès national pour 
Bruxelles; décédé à Bruxelles le ISfévrier 1S32, 

Biolley (Raymond-Jean-Franfois, vicomte de). Vervîers, 
18il-46. Né à Verviers le 10 février 1789 ; fabricani de 
draps à Verviers; mort le 21 mai 1816. — Chevalier duLioa 
Belgique en 1825; Ch. 183S, 0. 18i3; créé vicomte par le 
roi Léopold. 

£i>cÀo|ffÂet'm(JoDathan-BaphaSl). Bruxelles, depuis 1862. 
Né en 1808; banquier et conseiller communal à Bruxelles; 
directeur à la Banque nationale. — Ch. 18il. M. BischolTs- 
heim a obtenu la grande naturalisation en 1861. 

^/ocA (Joseph-Guillaume (fe). Eecloo, 1855-69. Né à Bal 
le 6 mars 1806; docteur en médecine en 1848; professeur à 
l'universit^ de Gand en 1831 ; après sa démission,' conseiller 
communal à Bouchaute. Mort le 8 août 1862. — Ch. 1851. 

Bonni-Maet (P.-L.). Boolers, 1839-46. Mort à Bruxelles 
le 13 février 1846. 

Borckgrave d'Allena (tiuillaume-Georges-FranQois, comte 
de). Tongres-Maeseycb, 1843-48. Né en 1774 ; ancien mem- 
bre des états généraux; bourgmestre de Marlinne; mort à Bo- 
velingen le 19 avrill845. — Comraandeurdu lion Belgique. 

Borlvvt-Vanderbruggtn (Emmanuel-Joseph-Louis). Eecloo, 
1832-35; GanJ, 1835-40. Né le 3 janvier 1768; chevalier 
de Malte; membre du conseil municipal de la ville de Gand 
BOUS le consulat, membre de l'ordre équestre; mort à Vin- 
derhonte, le 27 juin 1849. 
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Bouehez-Lefebvre (Gabriel). Tournai, 1832-33. Né à 
Tournai eo 1773, mort en 1833. 

5oiMiM (René-Pliiiippe de). Neufchâleau-Virton, 1835-39. 
Né à Mons, le 9 mars 1789, ancien officier ; ancien membre 
de la S° chambre des étala géDéraux; membre du Congrès 
national pourMons,{jui9représenlant de 183S-33. — Cb.18S6. 

Bouiies deRouveroy (Chartes-Alexandre, vicomte de). Soi- 
gnies, 183l-i3; Thuin, 18i3-i8. Né à Mons, le 10 février 
1789,chevalierdeMalte,auilileuraucoo5eil d'Étal (181041); 
sous-préfet à Liège [1811-H), président du corps équestre 
du Hainaut; apr^sla révolution, membre du Congrès (pour 
Thuinj et du Sénat, et bourgmestre à Rouveroy. Créé vicomte 
par le roi Guillaume. — Croix de fer, Ch. 1843. 

Boyaval-Dujardin (Jules-C.-A.). Bruges, depuis 1859. Né 
en 180i, bourgmestre de Bruges. — Ch, 1856. 

Briey (Camille, baron de Landres, comte de). Neufchàteaa- 
Virton, 1839-i8. Né le 29 juin 1799; officier de cavalerie an 
service de France; ministre des finances du 13 avril au Baoùt 
1841; ministre des affaires étrangères du S août 184t au 16 
avril 1843; envoyé estraorJinaire et ministre plénipoteu- 
tiaire près' la Confédération germanique et les Etats du sud- 
ouest de l'Allemagne. 21 iuinl843; passe en lamëme qualité 
à Saint-Pétersbourg le 1 8 mars 1853 ; placé dans la position 
d'inactivité le 5 sept. 1855. — 0.1843. G. 1849,G. 0. 1866. 

Juiweref (Nie. -Jos,, baron de). Nivelles, 1861-65. Né le 
30 octobre 1780, mort 9 mars 1856. Ancien membre du con- 
seil général des hospices de Bruxelles. Créé baron en 1 SS2. 

Cariierd'Yve [Louis-Jean-Bapliste-Ghislain-Joseph, baron 
de). Pliilippevllie, 1831-39 et 18i7-52. Né le 26 juillet 
1787; député aux états provinciaux de Namur avant :830; 
bourgmestre de la commune d'ïve, mort le 14 juillet 1 8BS. 
— Ch, 1843. 

Caiinart-d'Bamale (François - Josepli-Ghislaio, de) Ma- 
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linei, depuis 1861. Né en 1803, président de la sociale 
d'borticuUarti de Halineg. — Ch. 18i8. 

Castiert (J.-P.)- Sainl-Nicolas, 1838-63. Propnéiaire i 
Houthnlst-Sladen; aocien inspecteur de l'eDregistrement et 
des domaines. — Ch. 1863. 

Cent de Rosée (Eugèno-Mexandre-ÂQdrâ- Théophile, ba- 
ron de). Phiiippeviile, 186S-59, Né le 2 mai 1803, pro- 
priétaire à Rosée. Créé baron le 1" septembre 1856. 

Ckttucket-Bowgeoit (B.]. Nearchâteau-Virton, 1831-33. 
Né à Bouillon en 1767; ancien membre du conseil des Cinq- 
Cent. Propriétaire et boorgmeslre à Bouillon, décéda en 

— Ch. 18ii. 

Ckeitretde fiafl«jfï(Bemy-Goderroid-Hyacinthe, baron de). 
Liège, 18i6-51. Né à Liège le 96 mars 1797; commissaire 
d'arrondissement à Waremme ea 1830 ; ancien conseiller 
provincial; propriétaire à Burnissem. — Cli. 1866. 

Claet-De Cock (F.). Gand, 18i3-iB. Né à Lembecq, le 1 
septembre 1791, conseiller communal à Gand; mort dans 
celte ville le 4 juin 184S. 

Cogeti-Duboie [baron Edouard-Joseph), Anvers, 184S-M, 
etl86i-B9. Né le 1" octobre 1793, représentant pour Anvers, 
1839-i5etl8i7-48.— Ch.l846.CréébaronparleroiLéopold. 

Coghtit (Jacques-André, comte). Nivelles, 18i8-S1 et 
18S5-S8 (deuxième vice-président depuis le 10 janvier 
18S7). Né le 31 cet. 1791, il fut, sous le gouvernement pro- 
visoire, administrateur général des finances ; sous le roi Léo- 
pold, minisire des finances du S4 juillet au S5 octobre 183S; 
membre de la Chambre des représentants depuis l'origine de 
cette assemblée (pour Bruxelles] jusqu'en 1846. — Croil 
de fer, Ch. 1837, C. 1846. Créé comte par le pape en 1837. 

Coppent (baron Emmanuel-François de], Arlon-Bastogae- 
Harche, 1839-48. Né a Alost le SI juin 179S. Propriétaire 
et ancien écbevin à Humain (canton de Harcbe). 
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C(^pya (F.-A.-J.}, Bruxelles, 18B3-B7. Notaire à Bru- 
xelles, de 1824 à 18S6 ; ancien conseiller provincial. 

Corbiaier (F.-F.-D.-E.). Mona, depuis 185i. Né à Mods 
eo 1796, membre des Etats proviaciaux en 1827. Ancien se- 
crétaire de la chambre de commerce de Mods; admioislrateur 
des cbarboonages de Homu et Wasme et du cbemiD de 
de fer du Haut et Bas-Plenua; ancien membre et président dn 
conseil provincial du Hainaut [1836-51]; membre de la 
Chambre des représentants de 1831 à 1836.— Cb. 18il, 0. 
18S1, C. 1863. 

Daminet [baron Âl.-Jos.]. Soignies, 18i3-66. Né le S 
avril 1787, bourgmestre h Ènghieo et ancien conseiller pro- 
vincial du Hainaut. Mort à Enghien le 31 déc. 1866. — 
Ch. 18i3. 0. 18SS. Créé baron par le roi Léopold en 18i7. 
Defuitieamt (Nicolas- Françoi^Joseph). Mons, 1862-5i. 
NéàUons en 1802. Avocat; ancien membre el président du 
conseil provincial ; ancien présidentdelaSociétédes sciences, 
lettres et arts du Hainaut. Mort à Baudour, le 24 nov. 1657. 
— Croix de fer, Ch. ISBl. 

Dégorge- Ltgrand (B.). Hons, 1831-32. Industriel, fonda- 
teur des établissements du Grand-Eornu ; mort en septembre 
1832. 

De fonincA {François}. Tpres, 1831-37. Né à Wytschaete 
(Flandre occidentale) en 1763, avocat et ancien juge d'in- 
stmclion; président de la commission administrative des 
hospices à ïpres; mort dans cette ville le 18 février 18i6. 
—Chevalier duLion Belgique en 18Î1, Croix de fer,Ch.l843. 
Del Fouettd' Eipierre [Âdolpbe-Auguste-Ghislaio-Josepb, 
baron). Courtrai, ï8i7-48. Né àTournaile I6révriecl79S. 
Bourgmestre à Espierres. — Cb. 1856. 

Bel Foui et d'Expierre (Eugène-Denîs-Ghislun, baron), 
frère du précédent. Tournai 1847-48. Né k Tournai le 26 
nov. ISOK; ancien conseiller communal de cette ville. 



.dbf Google 



336 PARTIS filSIOllQUE. 

Délia Faille d'B*yist (Françoie-Maximilien-Gliislaîn, ba- 
ron). Gaad, 183^-35. Né le 98 mars 1771 ; ancien chambel- 
lan dn roi des Pays-Bas ; membre de la S" chambre des élats 
généraux de 18lSàl830; mort k Bruxelles le II mai 1835. 

Bella Faille ïH^ysn [baron Hippolyte-Louis-Théodore- 
GbisIaiD-Gaétan], fils du précédent. Matines, 18i0-i8 ; Àlost, 
depuis 1851. Né le 17 novembre 1799, directeur des afTaires 
relatives aux cultes, aux lettres, sciences et arts et à l'in- 
Itruction publique de 183S àl840-, membre de la Chambre 
des représentants de 1831 àl83S. - Ch, 18i7, 0. 1865. 

Demunck-Moerman (Frani^ois-Beruard]. Saint-Nicolas, 
18SI'&5. ISé à Saint-Gilles- Waes, le 19 octobre 1791, an- 
cien bourgmestre de Saint-Nicolas; décédé dans cette ville, 
]6 30ininI8B5. — Ch. 7juinl8B!î. 

De Neckere (J.-G.). Dixmude, Furnes et Ypres, 1846-47 ; 
Boulers, 1848-54. Néà Roulers en 1801, bourgmestre à Zil- 
lebeke, commissaire d'arrondissement à Tpres, 1840-47, con- 
seiller communal et échevin de cette ville,conseillei provincial 
en 1836. Mort le S3 sept. 1854. — Ch. 1847. 

De Ridder-PoUet (P.). Dixmude, Furnes et Ostende, 
1839-46; Furnes, 1847-51; ancien juge de paix, ancien 
conservateur des hypothèques à Bruges, mortdans cette ville 
le 30 octobre 1856. 

De Byckman d» Winqke [ André-Corneille- Jeau). Louvaio, 
18S1-69; propriétaire à Winghe-Saint- Georges, né àDiesl, 
le 37 août 1795. 

De Sckiettre [Charles]. Courlrai, ' 1848-51; notaireet 
bourgmestre à Kerkhove (arrondissement de Courtrai], né 
vers 1784, mort à Kerkhove en février 1860. — Ch. 185Î. 

D'Boop-le Fnere (Ferdinand-Théodore-Adolphe), Gand 
1840-i8,Eeclool8i8-SS,Gand1855-63. NéàGaDdenl798, 
docteur en droit en 1820, inspecteur de l'enregistrement et 
des domaines à Gand et Teraionde(lS30-38). — Ch. 1855. 
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Desmanet de Biesme (Plerre-Charles-Joseph, vicomte). 
Namur, 1839-59. Nâ à Namur le 37 janvier 1793; officier au 
service de Fraoce, (1812-li), chambellan du roi des Pays- 
Bas, membre des états provinciaus de Namur [18S0-30]; 
membre du Congrès national; membre du conseil des mines 
do 1832-37, membre de la Chambre des représeutants de 
1831 à 1839. — Croix de fer, Ch. 1839, 0. 18i7, 
C. 18G9. 

7>iR[^a/ (François- Joseph]. Bruxelles, 18i7-Sl (vice-pré- 
sident, 1848-51]. Né à Bruxelles en 1791 ; avocat en 18^8 ; 
ancien membre et président du conseil provincial; ancien 
membre de la députatioo permanente du Brabant. — Ch. 
1850, 0.1856. 

i>or/orfo( {Eugène-François rfe). Charleroi, 1860-63. Néà 
Charleroi, le 27 mars 1783, maître de forges et de verre- 
ries et bourgmestre à Âcuz [Hainanlj. — Croix de fer, Ch. 
1865. 

Dubois (Ferdinand-Àntoine-Désiré-Joseph-Adrien, baron]. 
Anvers, 1831-39. Né le â8 mars 1767, ancien conseiller 
d'Élat en service extraordinaire; membre du Congrès natio- 
nal (pour Anvers) ; morl le 27 juillet 1 8 J8. — Chevalier du 
Lion Belgique en 1815, Croix de fer, Ch. 1839. — Créé 
baron en 18J6. 

Dubois, baron de Nevele (FerdinaDd-Philippe-Louis), fils 
du précédent. Turnhout, 1837-i8. Né leSi septembre 1795, 
ancien membre du conseil provincial d'Anvers, ancien bourg- 
mestre à Edegem. ~'Cb. 1839. Créé baron en 1835. 

Dttbus de-Gisignies (vicomte Albéric], Furnes-Oslende, 
depuis 1859. Né à Tournai le 30 mai 1810, commissaire 
d'arrondissement à Mons (1840], puisàTurnhout[18i4-i8], 
représentant pour Turnhonl de 1844 à 1850 et pour Bru- 
xelles de 1854 à 1869, sénateur pour Furnes-Oslende depuis 
Iel4iu;u1859. — Cb. 1869. 
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Dumon-Dumortier [Auguslin] .Tooroai, 1 835-S2 (secrétaire, 
l$36-i7; vice-prësident, 1817-18; prësideDtde 18i8an%8 
janvier 18S2J. Né à Lille, le i décembre 1791, naloralisé 
Belge après 1830 ; conseiller communal et écheviu à Touraai; 
gouverneur du Huinaut, du 12 août 18i7 au 13 avril 18i9; 
bourgmestre de Tournai en 1849; envoyé extraordinaire en 
Boltande lors de l'avènement de Guillaume 111 (18i9j. Mort 
à Tournai le 28 janvier 1852. — Ch. 1813. 

Dupont d'Akérée [baron Perpète-Florent- Joseph). Djnanl, 
1831-48. Propriétaire à Mettet (Namurj. Ancien officier de 
cavalerie, ancien membre de l'ordre équestre aux étals pro- 
vinciaux de Namur; né à Dinant le 28 juillet 1778, mort i. 
Mettet, le 6 juin 1857. — Ch. 1817. Créé baron par le roi 
Léopold. 

Dupont i'Akérie (baron Maurice], Gis du précédent. Na- 
mur, 1869-64. Né a Dinant, le 14 juin 1810; boorgmestreà 
Florée, ancien conseiller provincial, mort à Bruxelles le 26 
mars 1864. —Ch. 1866. 

Dupont-Du Fayt [F.-J.). Thuia, 1836-38. Maître de 
forges, décédé en 1838. 

DuTrieudeTerdonek (chevalier, plus tard baron, Charles- 
Augustin-Jean]. Malînes, 1848-61 [secrétaire depuis 1861). 
Né le 3 septembre 1790 ; président de la commission d'agri- 
culture de la province d'Anvers et membre du conseil supé- 
rieur d'agriculture, à Blaesveld; mort à Malines le IS jan- 
vier 1861. — Cb. du Lion Néerlandais; Ch. 1847. 

Duval de Beaulieu (Diendonné-Hubert-Joseph , comte). 
Mous, 1833-3S et 1836-44. Né à Mous le IS août 1786; 
auditeur au conseil d'État, magistrat du Bhin durant la réu- 
nion de la Belgique à la France; puis intendant supérieure 
Valladolid; sous Guillaume I", membre de l'ordre équestre 
et des étals de la province de Hùnaut ; membre du Congrès 
Dalional (pour Moos) ; envoyé extraordinaire et ministre plé- 
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nipotentiaire da roi des Belges prësla cour de Prusse en 1831; 
membre du conseil des mines (31 décembre 1S32); dëcédé 
le 17 février 18ii. —Croix de fer, Cb. 1843. 

Élog de Bwrdinne {V.-l). Waremme, 18i8-6S. Membre 
delà Chambre des représeotaula 1833-J8; bourgmestre à 
Burdinne ; décédé le 16 janvier ISSS. — Ch. 1813. 

Bngler (Jacques). Bruxelles, 1831-16. Né à Imgenbruch 
(Prusse rhénane) en 1769; banquier à Bruxelles; naturalisé 
Belge; mort le S8 décembre 1816. —Ch. 1839. 

Ennelièret [Frédéric-Joseph, comte de Mouscron, mar- 
qnisff). Tournai, 1833-13. Né le 6 sept. 1789; propriétaire 
et bourgmestre à Hautaing. — Ch. 1866. 

Btpiennet (Josepb-Gabriel-Ghislain, comte (f).Termonde. 
183B-13. Né à Asserent (France) en 1778, chevalier de 
Malte; bourgmestre à Scy; mort le 6 juillet 18G0. 

Bipierret [GbialiiB, baron iT}. FoirDel Fosse. 

Favereau (Â..-C.-M. baron de). Ârlon-Bastogne -Marche, 
depuis 1818. Propriétaire à Grandhan; né eu 1796. — 
Ch. 18B9. 

Forgeur (Joseph). Liège, depuis 1851. Avocat à Liège ; 
membre [et secrétaire) du Cougrës national. — Croix de fer, 
Ch. 1813, 0.18SB, G. 0.1863. 

Fortampe (Frédéric-Char les- Léon). Bruxelles, depuis 1 8G9. 
Né eo ISll; ancien président du tribunal de commerce, 
directeur de la Banque de Belgique, depuis le 21 novembre 
1863. - Ch. 1869. 

Ghelcke (Jacques de). Tpres, 1831-37, Né à Tpres le IB 
avril 1773, mort en cette ville le 7 mai 1 811. 

Gillès-de Pilieky (Louis-Jean-Joseph, baron). Roulers, 
1851-69. Né le S5 juin 1798; propriétaire à Anvers. Créé 
baron par le roi Léopold. 

Gillèt de iGravenwesel [Philippe- Aroould-Louîs-Joseph, 
baron), frère aîné du précédent. Tumhout, depuis 1818. 
Né le 17 jaÏD 1796 ; propriétaire à s'Gravenwezel. 
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tfAf/<Jo//(A.-E.).aaud, depuis 1863. Né eu 18a6; ancieo 
juge au tribunal de Gaud; membre de la commissioa royale 
pour la publicalion des ancieDDe» [ois el ordonoaDces de Bel- 
gique. — Cb 1856, 0.1868. 

Grenier- Le febvre [Edouard - Emmanuel, baron). Gand, 
18i8-55 (secrélaire 1851-5i, vice-président 18S4-S5] et de 
nouveau depuis 1803. Né à Gand le 80 octobre 179S; con- 
seiller communal à Gand (1830-5J) ; président de la chambre 
de commerce, consul des Pays-Bas — Cb. 18i7, 0. 1865. 

GuchUnere (J.-B., chevalier de). Conrlrai, 1831-3J. âd- 
cien conseiller du grand conseil de Malînes, premier prési- 
dent de la cour d'appel de Bruxelles ; mort en mars 183i. — 
Chevalier du Lion Belgique en 1889. 

Hane de Steenhuyse de PoUtr [Jean -Baptiste, comte (f). 
Alosl, 1837-B8. Né le 6 février 1797; représenlanl pour l'ar- 
Tondissemeiit de Gand de 1833 à 183S ; administrateur in- 
specteur de l'universilé de Gand, 183[i-48. Mort à Gand le 
30 novembre 1858. — Ch. 1837, 0. 18i3, C. 1855. 

Banssens'Hap (BenoU). Bruxelles, depuis le 30 janvier 
1857. Né en 1807, bourgmestre à Vilvorde. — Croix de fer, 
Ch. 18BÏ, 

Barou [C.-F.-J.). Charleroi, depuis 1863. Né en 1816, 
propriétaire à Gouy-lez-Piélon. 

Haultepenne [ Louis-Nicolas- Antoiue-Ghislain, baron de). 
Anvers, 1831-39. Né le 10 décembre ]77i au cbàteau d'Ar- 
ville, mon à Bruxelles le i avril 1841 ; ancien chambellan 
du roi des Pays-Bas, président de l'ordre équestre et membre 
des étals provinciaux de Namur. Chevalier do Lion Néerlan- 
dais en 1819, Ch. 18iO. 

Bausiy (François-Philippe- Louis- Dyacintlie-Joseph dt). 
Charleroy 1835-60. Né à Mons en 1789, avocat du barreau 
de Charleroi, de 1833 à 18J7; ministre de ia justice du 18 
août 1847 au 18 août 1850 ; gouverneur de la Banque na- 
tionale depuis le 18 août 1850. — Ch. 1813, C. 1850. 
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Hmnequin (Jun-Fraucois). Maestricht, IS32-33; Liège, 
18i3-i6. Né k Wassigay (France) le 30 octobre 177S ; sotu 
l'empire. coDseiller de préfecture du département de la 
Meuse Inférieure ; sous le gouveroement des Pays-Bas, mem- 
bre de la deuxième chambre des états-généraux ; bourgmes' 
tre de Maestricht; membre du Congrès national, gouverneur 
du Limbourg du iZ mars 1831 an SI septembre 1834; en 
dernier lieu conseiller communal à Liège; mort dans cette 
ville le 88 octobre 1846. —Cb. 1834. 

Berry-Vùpoel (Guslave-Pbilippe-Marie-Ghislain). Gand, 
1861-BB. Né à Gand le 18 janvier 1801, ancien conseiller 
provincial, ancien membre de la Cliambre des représentants 
(1847-48).— Ch. 1856. 

Beyndtrich (François- Josepb-Aniolne, baron). Gand, 
183K>J8. Né en 1778, bourgmestre de [leslelbergen (Flan- 
dre orientale). Décédé à Deslelbergen leS8 juin 1859. — 
Ch. 1848. Créé chevalier en 1 836 et baron en 185fi. 

Èoularl-Cotiie (F.-E.-H.). Charleroi, depuis 1863. Ntf 
en 1803, directeur de la manulactare de glaces de S^nte- 
Harie-d'Oignies. — Ch. 1836, 0. 1864, 

Jamar (Walthëre - Gérard - Matthieu). Liège, US1-S8. 
Propriétaire et bourgmestre à Km. Mort le 9 février 1868. 

J(is^Ae(6ustave-Matthieu-Ghialain de). Courtrai, 1834-45. 
NéàGand le 18 jnin 178S, mort le 20 avril 1846. Ancien 
membre du Congrès national pour Gand, ancien officier aa 
service de France (181S-I4] . — Croix de fer, Ch. 1839. 

Jonghe (TArdoye (Auguste-Charles-Joseph-GhiBlaio, vi- 
comte de), frère aîné du précédent. Tliielt, 1831-47 (questeur 
pendant tonte la durée de son mandat). Né à Gand le 17 
août 1 783. Ancien membre du Congrès national pour Thielt. 
— Croix de fer, Ch. 1839,0 1847. 

Jooitem (Constant-Gérard-Jean). Anvers, depuis 1859. 
Né en 1804, ancien ëcbevin à Anvers. — Ch. 1868. 
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Ktmkove-de DenUrghem (Conalantin-Ghialain, comte de). 
Gand, 1861-SB. M à Gand te 31 dëcembre 1790 ; au service 
militaire de France (18t0-li); échevin de Gand (18S0), 
boargmeslre de cette ville de 18H à 185S. — Ch. lSi3, 
0. 1819. Créé comte en 1853. 

Labbeville [C\iaT\es-Lo\i'i9~JasVD, hironde). Philippeville, 
depais 1869. Né àNamur leS9 décembre 1817, ancien con- 
seiller provÎDcial de Namnr, bourgmestre à Slave. — Créé 
baron eol8G7. 

Laeoiii (Edoiond'Charles-Guillauaie'Ghislain de). Lou- 
vain, 1869-63. Né à Malices en 1788, successivemeDl 
conseiller d'Etat et ministre de l'intérieur (sous le gouverne- 
ment des Pays-Bas], gouverneur d'Anvers; élu sénateur 
après la révolulïoa de 1830, il n'accepte pas; représentant 
pourLouvain delSiS à 1818 etuoe seconde fois de 1850 à 
1859; sénateur pour le même arrondissement du li juin 
1859 an %juin 1863; Il a été gouverneur de la provincQ-de 
Liège du IS août ISiOau 12 août 1847. — Cb. 1845. Com- 
mandeur du Lion Néerlandais. 

Laownmx (G.-J.). Verviers, depuis 1851. Né eo 1793, 
fabrlcaot à Verviers. — 0. 1862. 

£aiiw«r«(EDgelben}. Bruxelles, depuis 1851. Né eu 1788, 
propriétaire à Bruxelles. 

Lefévrt (Léopold, baron). Tournai, 1831-32. Né à Tour- 
nai en 1769 ; conseiller de la régence de Tournai, conseiller 
provincial du Hainant ; mort à son château de Cbercq le 16 
septembre 18ii. — Chevalier du Lion Belgique, Cb. 1840. 

Lefebvre-Mturet (Marc-Roberl-Ghislain-Joseph). Roalers, 
1831-39. Né à Tournai le 8 mai 1788; commissaire extraor- 
dinaire du gouvernement provisoire k Tournai dans les pre- 
miers jours d'octobiu 1830, gouverneur du Hainaut du 23 
octobre 1830 au 21 septembre 1831, mort à Bruxelles le U 
avril 1843. — Croix de fer. 
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' Liedekerke-Beaufort (A., comle de). Liège, 1S31-33. Né 
le Si juillet 1764; sous le gouvernemeat des Pays-Baa, 
membre des élals généraux, gouverneur de Liège et cham- 
bellao du roi. Mort à son cbâteau de Geronsan (Namur), le 
8S avril 18J6. — Chevalier du Lion Belgique en 1815. 

Ligae d'Ambliie et iEpinoy (Eugëne-FraQçois-Charlea- 
Lamoral, priuce dt). Ath, depuis 1818 (président depuis le 
2B mars 185%). Né à Bruxelles le 28 jaDvier 1804; grand- 
d'Espagne de première claBse, ancien chambellan de l'em- 
pereur d'Autriche, ambassadeur extraordinaire an couroD- 
nemeut de la reine d'Angleterre en 1838, successivement 
ministre de Belgique à la cour des Tuileries [1842-48] et 
auprès du Saint-Siège et des cours d'Italie [1848-49}; ea- 
voyé extraordinaire au couronnement de l'empereur de Rng< 
BÎe en 1856. Nommé ministre d'Etat en 1863. — G. C. 
183S. 

LoSdeHkter {Françoïs-Cbarles-Antoioe, baron d«] . Haes- 
iricbt, 1831-32; Waremme, 1834-35. Né en 1780 an cbft- 
tean de Mheer. Après les événements de 1830, gouverneur 
du Lirabourg du 16 octobre 1830 au S3 mars 1S31 ; élu au 
Congrès national, il n'accepte pas ; envoyé extraordinaire et 
ministre plénipotentiaire près la cour de Vienne de juillet 
1832 à janvier 1834. Mort au cbâleau de Woeslenradt en 
1838. — Croix de ter, Ch. 1833. 

Lonhittmi [Louis-Godefroid). Liège, depuis le 16 février 
1858. Né en 1789; avocat. 

Loox-Cortaartm [comte de). Waremme, 1835-37. Né à 
Ocquiei (Liège) en 1788 ; entre auservicedeFrance, en 1806; 
commandant d'escadron en 1813; entré au service des Pays- 
Bas, il fut pensionné avec le grade de major en 18S2 ; ayant 
repris du service en Belgique après la révolution de 1830, it 
fut nommé colonel commandant de place à Liège le 90 jan- 
vier 1831, et bientôt après commandant du quartier général 
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de l'arinée, eommandant de la provioce d'Anvers et général 
debrigade en 1837; décédé à Avin le 30 mars 1843. — Cb. 
1834,0.1839. 

Loùs-CoriV)arem (Hippolyte-Edoaard, comte 4f«}. Liège, 
depuis 1863. Né le 4 juillet 1817. 

Jtfacor (Harie-Charles-Ferdînand-Baithasar, baron de). 
Nivelles, 1839-48. Né te B septembre 1785; bous le gouver- 
nement des Pays-Bas, référendaire au conseil d'Etat, con- 
seiller à ta cour de Lié^e, gouverneur du Baioaut; sone 
Léopoid I". gouverneur de la province de Liège du 12 
aoilt 1847 au 30 septembre 1863. — Clievalier du Lion Bel- 
giiineenl8S9, Ch. 1847, C. 1849, G. 0. 1864. Le litre de 
baron lui a été accordé par le roi Léopold le 21 mai 1844. 

MaerUni-Peickmant {L.-J.-Ë.). Gand, 18SIS-63. Banquier 
àGandet ancien conseiller pTOviucial. 

Malou-Vandtpurtboom (J.-B.-F.-X.). ïpres, 1849-B9. 
Né vers 17S1, négocianl à ïpres; mort à Bruxelles le 6 fé- 
vrier 186Î. 

Malou-Vergnumn (E.). ïpres, 1837-49. Morl le 33 mai 
1849. 

Man-d'Hobruge, baron d'Attenrode et de Wever [Joseph- 
Louis de). LoDvaÎR, 1831-39. Né le 6 juin 1775, mortàHoey- 
laert le 13 septembre 1861.— Ch. 1839. 

Man-d'Allenrode (J eau- Ma rie-Josepb- Franc ois ^^ Paule 
baron dt], fils du précédent. Louvaln, depuis 1863. Né le 
16 juillet 1801 , commissaire d'arroadissement à SaÏQt-Nico- 
las [30 avril 1832} et à Lonvain(29 juinl835], représentant 
pour Saint-Nicolas [1833-35] et pour Louvain de 1836 à 
1863; propriélaire àHoeylaert. — Cb. 1845, 0. 18K4. 

Marnix (Louis - Josepb-Ghislain-Harie , comte de). 
Bruxelles, 1848-S3 (questeur pendant loule la durée de son 
mandat). Né à Bornhem, le 30 mars 1803. ÀDoien officier ; 
conseiller provincial d'Anvers; inspecteur général des barai 
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de l'Eui depuis 18B3; bourgmestre de Bornhem. — Ch. 
18i7, 0. 18B6. 

Jfomtir (Charles-GuaUve-Gislaia-Marie, comte t^e), frère 
da préGédeDt. Matines, 18S9-6S. Né à Borohem, le S3 avril 
1807; docteur eu droit en 18S9; membre de la dépulatioD 
permaDente d'Anvers (1837), chargé d'affaires à Copenhague 
(1839-11) et à Hadnd (18il-i7). En 18i7, le comle de Hai- 
oix obtint le rang d'eovoyé extraordinaire et ministre pléni- 
potentiaire et fut nommé maréchal de la cour (18i7), puis 
grand-maréchal (1853-68). Mort à Bruxelles, le8marslS6a. 
— Ch. 1814. 

JfwMx(C.-J.)GaDd, 1831-32. Né k Bruxelles, lel9 dé< 
cembre 1767, licencié en droit eo 1791, avocat au barreau 
de Gand ; premier président de la cour d'appel de Gand, de* 
puis le i octobre 1832 jusqu'à sa mort, le 9 mai 1813. — 
M. Massez a siégé au Séaat pour l'arrondissement de Gand 
de 1831 à 1832. lia également fait partie du conseil provin- 
cial de la Flandre orientale et y a occupé le fauteuil de la 
présidence. — Ch. 183S. 

jlfasemaii de Couthovt (baron Jules-Joseph-Timoihée). 
Tpres, depuis 1859. Né le 28 janvier 1811, propriétaire à 
Provin, ancien conseiller provincial de la Flandre occiden- 
tale. — Créé baron par le Roi en 1817. 

Mian de Beawieux (Eugène-François, comte de). Liège, 
1831-36. Né le 9 février 1789. Ancien membre des étaU 
provinciaux. — Ch. 18S6. 

Mérode, marquis de Westerloo, prince de Bubempré 
(Henri, comte de). Bruxelles, 1831-i7. Né le IS aoQt 1782, 
décédé le 13 septembre 1847. Envoyé extraordinaire et mi- 
nistre plénipotentiaire à l'avènement de l'empereur Ferdi- 
nand d'Autriche en 1836 et à son couronnement àHilan en 
1838. — Ch. 1838, G. G. 1889, grand cordon du Lion Bel- 
gique. 

». 
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Michids-Loot [leta-LtitBben). Anvers, depaisISSl. Ntf 
en 1797 ; négocianl armatear, présideDt da tribnDal de com- 
merce et membre de la chambre de commerce d'Anvers. — 
Ch. 1849. 

JUoerman d'Harlebeks [CharleB-Marie-GhislaÎD , vicomte 
dt). Coortrai, 18Sl-5i. Né à Sainl-Nicol&s, le 12 octobre 
1797; membre de l'ordre équestre et des états de la Flandre 
orientale; conseiller de régeoce de la ville de Gand, puis 
commissaire de l'arrondissemeDl de Gand [1836-i7]', mort 
le21mail8S4. — Ch. 1841. 

Moiitlnm du Ckénoy [Thëodore-Jean). Nivelles, depuis 
1817. Ne' en 1804. Propriétaire à CourtSaint-Ëtienne. — 
Ch. 1869. 

Netf (EeDri-Josepb-Prospei-Alphonse). Liège, 1856-59. 
Né à Hodimont, le 1" mars 1809, bourgmestre de Tilff 
dès 1834, conseiller provincial de 1838 à 1SS6 ; mort le 
¥1 décembre 18B9. 

Ntvede Ten Rode (Henri-Philippe, baronne]. Termonde, 
1831~3S. Ancien conseiller provincial de la Flandre orien- 
tale; né a Bruxelles le li avril 1777, mort à Waesmunsler, 
leSldéc.1847. 

Omaliui-d' Ballot) (Jean-Baptisle-Julientr). Dînant, depuis 
1848 (vice-président depuis 1851). Né à Liège, le 16 fé- 
vrier 1783; maire de Slieiivre (1807); membre du conseil de 
l'arrondiBsemeul de Dinant (181)8); maire de Braibaot (1811); 
BODS-iotendaDt de l'arrondissement de Dinant (1814); secré- 
taire-général à Liège [181S); gouverneur de la province de 
Namur (181S); membre de l'Académie royale de Belgîfiue, 
classe des sciences, depuis le 3 juillet 1816 (directeur de sa 
classe en ISBO et 18B8, président de l'Académie en 1850). 
-Ch. 1846, 0. 18B9. 

Osy de Zegnaert (baron Joseph-Jean- Renier). Anvers, de- 
puis 1863. Né à Rotterdam, le % février 179S ; président de 
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la banque d'Anvers ; membre du Congrès pour Anvers et re- 
présentant pour le mgme arroadiasemeot, de 1831 à 1833 et 
de 18il àl867; conseillercommuDal et membre de la cham- 
bre de commerce à Anvera. — 0. 18B4. 

OuUremont de W^imonl de Warfutée (le comte Emile- 
Gbarles-Désiré-Antoine-Joseph d'). Turnhotit, 1831-37. N« 
à Anvers, le SI juillet 17S7, député aux états provinciaux 
de Liège; le 87 aoQtlSSO, président de la commission de 
sûreté publique à Liège; membre du Congrès national pour 
Liège, à partir du 18 mai. Après sa démission comme séna- 
teur, il fut envoyé eslraordinaire et ministre plénipotentiaire 
près le Saint-Siège et les cours d'Italie du 13 août 1839 au 
30 juin ISii ; mort au cb&teau de Warfusée, le 4 août 1851 . 
— Croix de fer, Ch. 1837, 0, 1839, C. 1844. 

Overtekit de Neerytehe ( Auguste- Jogeph-Ghislaio, baron 
(T). LonvaÎD, 1847-48 et depuis 1866. Né à Bruxelles, le 
16maî 1808; bourgmestre à Noeryssche. — Cb. 1848. 

Oseray (J.-M.). Neufcbâteau-Virton, depuis le 7 janvier 
1862. ^é en 181B; bourgmestre et notaire (1840) à Bouil- 
lon, ancien conseiller provincial. — Ch. 1886. 

Peeateen-de Vrière [Gustave-Honoré-Jacques- Philippe, ba- 
ron}. Purn()3 elOstende, 1851-S9. Né à Bruges, lel6.nov. 
1804. Propriétaire et bourgmestre à Ruddervoordt; conseiller 
provincial de la Flandre occidentale ; lieulenant-colonel de 
la garde civique. — Ch. 1869. 

Pilichy-Van Buerne [Jean-Harie-François-Théodore, ba- 
ron tfe]. Bruges, 1831-S9. Né k Bruges, le IS mai 1774; 
ancien capitaine d'état-major au service d'Autriche; membre 
du Congrès national pour Brages; bourgmeslse delà ville 
de Bruges de 1841 à 1856; mort en cette ville le 10 novem- 
bre 1869. — Croix de fer, Ch, 1839, 0. 1847. 

Piert dé Ravuchoût {Eugène-Jean]. Gand, 1831-36. Né à 
Gand, le 3 décembre 1783 ; en 1830, membre du comité de 
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coDservalioa, remplaçant les élats provinciaux de la Flandre 
orientale ; mort à Olsene, le 1 6 juillet 1837. 

Piéio» (FraoEoia^oseph). Namur, ISiS-Sl. Ualtre de 
poste à Namur. — Ch. 18B3. 

- Piraies (Sylvain). Charleroi, 1847-i8 et de nouveau de- 
puis 18S9. Né eD 1802. Président du iribnnal de Charleroi 
de 1836 à 1858; ancien membre du conseil provincial do 
Hainaul. — Ch. 18i6, 0. 18B6. 

Pilleuri-Biégatrlt (Jean-Ibéodore-Âlexandrei^). Hasstdt, 
depuis 1848. Né le i décembre 1795 ; ancien président du 
conseil provincial du Limbourg ; propriétaire k Speelboff, 
près de Saint-Trond ; vice-président de la Société centrale 
d'agricoltare. — Ch. 1843, 0. 186B. 

Pollei (Rapha6l-D.). Tournai, 1851-1857. Membre delà 
oliambre de commerce et conseiller communal à Tournai ; 
né à Tournai en 1791, mort le S9 mai 1867. 

Potalade Waleffe (Josepb-Harie-Lonjs, baron de). Liège, 
1$3S-51. Né à Liège le S3 juin 1773; officier au service 
espagnol jusqu'en 1806; maire de Waleffe en 1815; boorg- 
mestre de cette commune jusqu'à sa mort, 16 avril 1851. 

Puissant (Jacqjes-André-FerdinaDd-Marie). Charleroi , 
1831-33; manufacturier, ancien bourgmestre K Charleroi, 
mon en 1835. 

Quarrf (comte Florimond de). Luxembourg, 1831-39; 
Namur, 1839-47. Né à Namur le 1" août !765; aide de 
camp du général SchOnfeld dans l'armée brabancoane; sous 
l'empire, membre du conseil communal et administrateur des 
hospices de Bruxelles; membre du Coogrës national pour 
Namur; mort le 8 octobre 1862, —Croix de Ter, Ch. 1847. 

Raâsede la Faillerie [ Denis- Jean-Bapttste-Charles-Josepb, 
baron de]. Tournai, en l833. Il occupait d'abord la position 
de président du tribunal de tournai, et fut nommé conseiller 
à la cour de cassaiim, le {octobre 1839. Gomme tel i) 8|^f[ea ' 
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jusqu'à sa mort, iS janvier 1839. M. De Basse, élevé à la 
dignité de baron eo 1837, a représenté l'arrondissement de 
Tournai au Sénat du H mars 1832 jusqu'à la fin de la ses- 
sion. 

Baia (Alphonse-Alexandre-Panl-NarcisBe-Joseph, baron 
i2e).TouTDai, depuis 18B8 (secréiaire depuis 1869). Né ea 
1813, saccessivement conseiller oommanal (1839), échevin 
(18il) etbourgmesire [185S) de Tournai. — Ch. 18S6. Créé 
chevalier (ISi3), puis baroo par le roi Léopold. 

RenetifBreiibach [Louis-Joseph, comte dt). Waremme, 
1837-4$, Maeseyck et Tongres, 1848-63 (vice-président 
depuis 18S9]. Né le S mai 1797, au service militaire jus- 
qu'en 1895; membre des états provinciaux du Limbourg; 
colonel de la garde civique du canton de Looz; bourgmestre 
à'8Beeren-Ëlderen;mortle28mar8l863. — Ch. 1855. 

Rxbavcourt (Prosper-Jean-Joseph ChrtHyn, comte de). 
Termonde, depuis 1843 (questeur de 1861 à 1863). Né à 
Hildesheim (Hanovre) le 7 avril 1796 ; chambellan du roi des 
Pays-Bas; député suppléant aux états piovinciaux du Bra- 
bant en 1819 et 18S0; membre effectif de 18S3 jusqu'à 
1830 ; bourgmestre de Laerne de 1896 à 1833 ; conseiller 
de la province de Brabant de 1836 àl845; président du 
S— comice agricole du Brabant. — Ch. 1865, 0. 1863. 

Soberl (Nicolas). Liège 1861-56. Né le 9 avril 1798, 
échevin de Liège (183i-36], conseiller provincial à Liège 
(1836-48), conseiller communal à Liège (1839-45), sénateur 
pour cel arrondissement du S7 septembre 1861 au 38 octo- 
bre 1866; mort à Liège le 18 novembre 1868. 

Bobiano (Franfois-Xavier-Jean-Marie-Josepb, comte dé). 
TbuiQ, 1831-36. Né à Bruxelles, le 93 décembre 1778; 
chambellan du roi Guillaume I" ; gouverneur de la province 
d'Anvers (octobre 1830 au 1" avril 1831); mort le 6 juil- 
let 1836. 
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Rohiano (Eugène-Gaspard-Harie-Josepb de), trère icadet 
du précédent. Alost, 1831-37. Né le 7 mars 1783, mort le 
il février 1837. 

Rûbiano [LadoTic-Jean-ADloiue-Marie-Joseph, comte de), 
fila de Franeois. Tbuin, depuis 1851. Né le 16 août 1807 ; 
propriétaire à Binche. 

Robiano (Maurice-Joseph, comlade], frère cadet du précé- 
dent. Roulers, depuis 18K9. Né le 26 sept. 1815, membre du 
coDseil héraldique depuis 18S6. 

Rodet (baron de Berleghem, Charles-Josepb Rodriguei 
d" Evora y Vega,mdi.ri{\iiB de). Gaad, 1831-3S; Audeoarde, 
depuis 1836. Né le 11 juin 1790; ancien chambellan du roi 
Guillaume ; ancien membre des états provinciaux de la Flan- 
dre orientale ; membre du comité remplaçant, en 1830, les 
états députés de cette province ; membre du Congrès oatioDal 
pour Gand ; bourgmestre de Berleghem. — Croix de fer, 
Ch.l83S, 0. 18i8, G. 18B5, G.O. 1863. 

Rooman de Block (Charles). Eecloo, 1836-i8. Né eu 1778, 
mortàGaDdlul0avrill8S6. 

Aoui//«(chevalierÉdonard-Louis-Isidore(fo). Aih, 1831-18 
(questeur pendant tonte la durée de son mandat). Né à Atb, 
le U juillet 1786, officier au service de France (1809-15]; 
député aux états proviuclaux du Hainaut; membre du Con- 
grèg national pour Atii ; bourgmestre à Ormeigoies (Hainaut). 
— Croix de fer, Ch. 18i3. 

Royer dt Woldr» (AlexandreJean-Joseph, baron dé). 
MoDS, ISU-GS (secrétaire 1818-61). Né à Mons, te li mars 
179S; garde d'honneur sous Napoléon; membre des étala 
provinciaux do Hainaut; commandant des gardes commu- 
nales sous le gouvernement des Pays-Bas, et colonel commao- 
dant des gardes civiques du canton de Lens depuis 1830; 
mort le 22 avril 1862. 

Rutten (Albert.-J.) Verviers, 1840-Sl. Mort eu septem- 
bre 18B1. 
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Saequeleu (Charles). Tournai, 1857-60. Négociaal à Tour- 
nai ; Dé dans celle ville le 18 jain 1803. 

Saequeleu (Cbarlea-Françoi»- Auguste- Joseph). Tournai de- 
puis 1860. Né en 1805; propriéuire à Toamai; ancien 
commissaire d'arroodissement (1817-60) i, Tournai. — Ch. 
1860. 

Savart (Victor-Charles). Tournai, 18f8-51 et 1852-57 
(secrétaire, 18 J8-5I el 1861-57). Né à Tournai, le 31 juillet 
1803 ; avocat el riclievin dans celte ville; représentanl pour 
Tournai depuis 1857 jusqu'à sa mort, 2S mars 1868. — 
Ch. 1861. 

Sekiervel [Pierre-Léonard-Louîs-Marie, baron de). Bure- 
monde, 1831-i3; Hasselt, 1813-48 (président, 1838-18). 
Né à FouroD-le-Comle, le 10 février 1783 ; bourgmestre de 
la commntie de Rothem; membre du Coogrès national pour 
Ituremonde ; depuis, commissaire du district de Ruremonde 
du 18 février 1831 au 2i mai 183^ ; gouverneur de la pro* 
vince de Flandre orientale du 11 janvier 1837 au lî mai 
18i3 ; depuis celte dernière dale jusqu'au Si juin 1857, gos- 
Verneur dn Limbourg. — Croix de fer, Ch. 1837, G. 0. 
1853. Créé baron en 18ii. 

Sécut (baron Françoîs-Jogeph-Hubert de). Mons, 1831-36 
(vice-président, 1832-35). Né à Mons, le 7 avril 1860; an- 
cien membre de la %' chambre des étals généraux ; député 
de Mons au Congrès national, mort le 21 septembre 1836. 

— Chevalier du Lion Belgique en 1816, Ch. 1836. 

Setyi -Long champ t (baron Michel-Edmond de). Waremme, 
depuis 1855. Né à Paris, le S5 mai 1813 ; membre de l'Aca' 
démieroyaledeBelgiqne(correspondant en 18il, titulaire en 
1846, directeur en 1854); ancien conseiller provincial pour le 
canton de Waremme; élu membre de la Chambre des repré- 
senlanls en juin 1848, démissionnaire en novembre suivant. 

— Ch. 1863. 
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Smti» (Lonis, baron). Braxelles, 18S34i. Ne à Nivelles, 
le 18 octobre 1793 ; ancien médecin en chef de l'armée, cbî- 
rurgien en chef de l'hôpital Saini-Pierre ; professeur ordi- 
naire de médecine opëraloire el de clinique eslerae à l'uni- 
versité libre de Bruxelles ; membre de l'Académie royale de 
médecine; chirurgien du Roi ; mon le 29 janvier 1862. — 
Chevalier du Lion Belgique en 18ï2, Ch. 1831, 0. 1862, 
C. 18B9. Cr^ baron eu 1817. 

Siraut [baron DominiqQe-NîcolasJosephj.HoDS, 1843-19, 
Né en 1787; conseiller proviocial; bourgmestre de Mons ; 
mort dans celte ville, le 5 avril 1849. — Ch. 1S3S,0. 1843. 
Créé baron par le roi Léopold. 

Saoy SOpputTs (baron Idesbalde-Francoig-Ghislain). Ha- 
liues, 1831-40. Né à Malioes, le 83 octobre 1777; ancien 
chambellan du roi Guillauma ; mort à Paris, le 2 mars 1840. 

SpitaeU (Prosper). Alosl, 1848-51 ; membre de la commis- 
sion d'agriculture de la Flandre orientale ; vice-présideat de 
la chambre de commerce à Alosl. — Ch. 18B6. 

Spitaelt (F.-J.). Charleroi, 1848-63 (secrétaire, depuis 
1851). Propriétaire àHarcinelle; vice-présidenl de la cham- 
bre de commerce à Charleroi. — Ch. 1855. 

Stataarl (G.-J.-A , baron de). Namor, 1831-39; Bruxelles, 
1839-17 (président, 1831-38). Né à Malioes le % septembre 
1780; anditenr près le conseil d'Étal, à Paris, 1804; inten- 
dant du Tyrol en 180S ; chargé, en juillet 1806, d'une mis- 
sion dans les 'déparlements des 25° el 26* divisions militaires; 
inleodant d'Elbing en 1807, de la Moyenne-Marche, k Beiv 
lin, en 1808 , sous-préfet d'Orange, préfet de Vaucluse, el en 
1811 du département des Bouches-de-la-Meuse. En 1814, 
officier supérieur d'ordonnance auprès du roi Joseph; après 
la chute de Napoléon, chambellan de l'empereur d'Autriche; 
pendant les Cent-Jourâ, maître des requêLes en service ex- 
traordinaire ; sous le gouvernement des Pays-Bas, membre 



,ibf Google 



LE SÉNAT BELGE. itS3 

deséUUpTOviDciaux en 1818, et de la S* chambra des élaU 
généraux ea 1821 ; sous le gouvernemeot provisoire, prési- 
dent du comité de l'intérieur; membre du Congrès national 
pour Namur (vice-président) ; gouverneur de la province de 
Namur(dii2 octobre 1830 au 21 septembre 183ij; gouverneur 
du Brabanl [du 91 septembre 183i au 17 juin 1839); envoyé 
extraordinaire à Turin en 1840 ; conseiller communal à 
Bruxelles ; membre et plusieurs fois président de l'Académie 
royale de Belgique; mort à Bruxelles, le 11 octobre 185i. 
— Croix de fer, 0. 1839. 

SUelltmant [flenri -François]. Bruxelles, 1847<i8etdepuiB 
1S67. Né en 1794 ; bourgmestre à Weerde, architecte hono- 
raire du Roi. 

Stockhem-de Kermpl (F raneois- Joseph, baron de). Oasselt, 
1831-i5. Né en 1773 ; ancien membre de la deuxièmefham- 
bre des états {;énéraux ; député de Liège au Congrès natio- 
nal, mort à Bruxelles le 1" février 18iB. ~ Croix de fer, 
Ch. iUi. 

Tachmann [Jean-Théodore-Frédôric). Anvers, 1847-18. 
Né à Venloo en 1788 ; inspecteur général des ponts et chaus- 
sées, le 9 octobre 1830; ministre de l'intérieur par intérim, 
du S6 août au 12 septembre 1831; membre de la Chambre 
des représentants pour Bruxelles de 1832 à 1835; gouver- 
nenr civil de la province d'Anvers, du 10 novembre 
1845 au S avril 1862. —Ch. 1835, 0. 1849, C. 18Si, 
G. 0. 1862. 

Tellier (F.-H.-D.-J.). Mons, depuis 1863. Né en 1812, 
propriétaire à Elouges. 

Thorn (Jean - Baptiste). Diekirch - Arlon - Grevenmacher, 
1831-39. Né à Bemich (grand-duché de Luxembourg) le 7 
mars 1783; avocat; en 1830 membre de la commission de 
constitution; député de Luxembourg au Congrès national; 
gouverneur de la province de Luxembourg (du 16 oct. 1830 
30 
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au lu avril 183S] ei de celle de flaioant, du SI septembre 
1834 an S3 mars 1811, date de sa mort. 

Thuin [kaffiAm-HéalTé de). Hons, 18i9--63. Né à Mon s 
en 1801, docteur en droit eo 1886; aotaire à la résidence de 
MoDS eo 18î9; conseiller communal à Hons (1 836); échevin 
(181S); bourgmestre de celte ville depuis 1849. ~Gb. 18B1 , 
0. 1861. 

T'Kindi de Roodmhekt-de Ifaeyer (Henri-Marie). Eectoo, 
depuis Iti 8 septembre 1862. Né à Bruxelles le 11 avril 1817, 
consul de Soède et de Norwége k Bruxelles de 1839 à 184S, 
commissaire de la Banque de Flandre àGand, 1815; repré- 
sentant de cet arrondissement du 9 juin 1817 au 10 décem- 
bre 1 867 ; il fut attache, en 1856, comme conseiller de léga- 
tion, au prince de Ligne, envoyé extraordinaire pour le cou- 
ronneneot de l'empereur de Russie. — Ch. 18S6. 

Tornaco [Marie-Camille-Louis de Gonzagne, baron de). 
Iluy, depuis 1818. Né le 6 avril 1807, conseiller provincial 
de Liège (1836-18), représenUnl de Liège de 1813 à 1818. 

— Ch. 1858, G. 1863. 

Udekem dô GuerUehin (Ferdinand, baron (T). Lonvaîn, 
1818-61 ; Bruxelles, 1861-63. Né à Louvain le 85 septem- 
bre 1798 ; membre des états provinciaux de Brabant, 1828 ; 
conseiller communal, puis échevin à Louvain, 1837; bourg- 
mestre de celte ville, de 1818 à 1868 ; mort teît mars 1863. 

— Ch. 1853. 

{7rw/ (Charles- Joseph, duc cT). Anvers, 1839-17 ; Maliaes, 
1 818-59. Né te 7août 1 777 ; sous l'empire, maire de Bruxelles; 
sous le gouvernement des Pays-Bas, commissaire général de 
l'intérieur, ministre du Waterstaat et grand maître de la 
maison de la Reine; bourgmestre de Hingeoe. Mort le 87 sep- 
tembre 1860. — Gr. Cr. du Lion Belgique, 1819; G. G. de 
L'ordre de Léopold,18S9. 

Urnl (Jean-Charles-Marie-Léon, duc iT}, fils da précé- 
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dent. Halioes, depuis le 7 avril 1868. Né à HiDgene le i oc- 
tobre 1806. 

VandenBeckt-DtllaFmlU{i.-J.-J.].f.Wi\of), 1831-33. Ne 
le SS juillet 1777 ; membre du comité de coDservalion rem~ 
plaçaDl les états députés de la Flandre orientale ; pendant 
longtemps membre de la députation permanente de celte pro- 
vince; mort à Gaad le % décttmbre 1849. 

Van den Sieen de Jekay (Charles-Amand-Henri-Josepli, 
baron). Waremme, 1 831-31 Né à Liège en 1781 ; sous l'em- 
pire, auditeur au conseil d'Etat ; sous Léopold 1°', gouver- 
neur de la province de Liège (du S octobre 1832 au 4 sep- 
tembre 18i4], puis ministre plénipoientiaire à Rome (ÏO 
décembre 1844] ; mort dans cette ville le 13 mai 1846. — 
Cb. 1835, 0. 1844. 

Van dtr Beyden à Bauaeur [P.-L., chevalier). Thuin, 
1838-43. Né en 1787, au château de Jemeppe (Liège) ; offi- 
cier sous l'empire et sous le gouvernemeot des Pays-Bas; 
colonel de la garde civique à cheval de Hons, après la révo^ 
lution de 1830 ; mort le 24 mars 1843. 

Van der Rejfdin à Sauteur (Anloine-Nicolas-Edonard). 
Liège, 1860-63. Ancien conseiller provincial de Liège; mort 
le 8 mars 1863. 

Vanderliadm d'Boogboortt (Joseph-Marie-Jean-Baptiste- 
Colette-GhisUin,baron(f). Nivelles, 1831-47. Né àBruxelles 
le S4 juin 1782; aucieu membre des états provinciaux dn 
firabant méridioual ; sous l'empire, maire de Bruxelles; soua 
Guillaume I",chambeltan duBoi; membre du Coogrës oatioiial 
ponr Bruxelles; mort le 13 décembre 1846. — Chevalier du 
Lion Belgique en 181S, Croix de fer, 0. de l'ordre de Léo- 
pold en 183S. 

Van der So-alen-Ponthos (Louis-Harie-Joseph-Hyacintiie, 
comte). Neufcbâleau-Virton, 1833-34; Liège, 183S-43. Né 
à GlavÏT 'c 28 mars 177K ; ancien officier des gardes wal- 
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loanes au service de Charles IV d'Espagne, jnsqD'en 1803 ; 
député aux états proviociaui de Luxembourg el plus lard à 
ceux de Liège; mort le 7 août 1844. 

Van der Slraeun-Vaa Esbtke. Saint- Nicolas, 183I-3S. 

Fan de Woestyne (Théophile- 6 hislaiu -Marie, baron}. 
Alost, depuis le 30 décembre 18S8. Né à GandIeST mars 
1816, propriétaire à Ueraele. 

VanBatre (Constantiu-Charles-Marie, chevalier). Anvers, 
1861-6i. Né le 7 février 17S$; ancien colonel de la garde 
civique d'Anvers; mort à Anvers le 29 juiu 186B. — Ch. 
1849. 

Fiwiïûti«(Gu8lave-C.-A.-M., chevalier). Anvers, 1839-68; 
bourgmestre de Wyneghem ; ancien conseiller provincial 
d'Anvers (18B0-B9). — Ch. 1859. 

Vb» Hoobrouck de MooTtghtm (Eugène-Françoîs-Co- 
lette). Audeaarde, 1831-35. Né le tl avril 1756; trésorier 
de la ville de Gaod eu 1778, baut poiotre de la châlellenie 
d'Audenarde; membre des états de Fiaoïlreetdu Congrès 
des états belgiques unis; après le 18 brumaire, membre da 
conseil général du déparlement de l'Escaut jusqu'en 1815; 
sans fonctions sous le gouvernemeot des Pnys-Bas ; en 1830, 
membre du Congrès national pour Audenarde. Décédé àGand 
le 8 octobre 1843. — Croix de fer, Ch. 1835. 

Fan Boobrouckde Moorrghem (Eugène-Marie-Jean-Népo- 
mncëne, baron), fils du précédent, Dismude-Furnes-Oslende, 
1831-46; Boulers, 1846-48 (secrétaire, 1839-48); bourg- 
mestre de Hooreghem; néàGandte I6avrill791, mort le 
13 octobre 1 856. — Cii. 1847, 0. 1856. Créé barou en 1838. 

Fon Ltmpoel de IfieutomunsUr [Gustave-Guiliaume-Wale- 
ric, vicomte). Thuin, 1841-48, Né àFrancfort-sur-Mein, le 
15septembre 1795; bourgmestre à Vergnies; représentant 
pour Tbuin de 1858 à 1864. — Ch, 1861. 

Van Muyisen (A.-C.-D.). Haestricht, 1833-39; Bru- 
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telles, 1847-51. Né à Toogres en 1785; maire el bourgmes- 
tre de cette ville pendant 35 aos ; membre des états provin- 
ciaux (1818-30); mort à Tongres, lel* léi. 1889 — Ch. 
1861, 0.1868. 

Van Naemen-Boeyé (Jos.). Saint-Nicolas, 185MS4IS. Fa- 
bricant à Saitit-Ni colas; mort le 8 janvier 1863. 

Van Semoorlere-De Naeyer (Pierre-Jean). Gand 1818-51. 
Né à Saint-Nicolas le 13 février 1797; avocat; représeotaDt 
de Gand de 1852 à 1856. 

Van Sacegkem, seigneur de Maercke [Thadtfe-Joseph-Àn- 
toioe-Uyaciiilhe). Gand, 1835-i3. Né à Gand le tl octobre 
1767, mort dans celte ville le 19 mai 18S2. 

Von Sehoor [ Joseph- Victor-Clément-Ghislain). Bruxelles, 
depuis 1847 [quesleur de 184S-57 et depuis 1859]. Mem- 
bre du conseil général des hospices de Bruxelles; admî- 
nistrateur-iospecleur de l'université libre. 

Fan Wovmen-DeRuyscber{C.-K.). Dixmude, depuislSi?. 
Né en 1800; négoeiant à Dixmude. 

Vaut/lier (baron Âug. de). Bastogne-Miurche, 1831-39. 
Né en 1777, décédéle 27 juin 1848. 

Vergauwen [François-Joseph ) Gand, 1845-51 ; Courtrai, 
depuis 1854. Né en 1801 ; propriétaire à Gand; président de 
la société des bibliophiles flamands; membre de la Chambre 
des représentants (pour Gand], de 1831-33. 

Vergmwen-Goethah (Jean). Gand, 1855-63. Né à Gand 
en 1779; négociant; membre du Congrès national (pour 
Gand). Ancien conseiller provincial de la Flandre orientale. 
— Croix de fer. 

FtVain XillI ( Philippe-Loais-Mtrie-Gbislain, comte ). 
Courtrai, 1831-47; Saint-Nicolas, 1847-51 (vice-président 
depuis 1831 jusqu'en 1848). Né à Gand en 1779; sous l'em- 
pire, maire de Gand et commandant de la garde d'honneur 
du département de l'Escaut ; sous Guillaume, chambellan du 
30. 
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Roi et imeien membre de la i* chambre des états généraoi ; 
député de Sftïot-Nicolfts au Coagris natioDal, bourgmeglre 
de Buele depuis 1800 jusqu'à sa mort, S9 avril 18S6. — 
Chevalier du Lion Belgîqne ea 18t9, Croix de fer, 0. 1839, 
C. 18i7, C. 0. 18t!t!. 

Vilain XIIII (ÀlFred-François-Louis, vicomte if«). Saiot- 
fncolas, depuis 1863. Né à Bruxelles le 7 mai 1810, bourg- 
mestre à Basele. 

Waha-Gritard (Joseph-HeDri-LoulB, baron de). Liège, 
18i8-Sl. Né k Liège le 10 juillet 1800 ; docteur en droit à 
Liège, le 6 août ISSU ; élu à Liège député suppléant au 
CoDgrès, il y remplaça le 7 janvier H. Nagelmakers, démis- 
sionnaire et y siégea jasqu'an 11 avril, date de sa démission; 
membre du Sénat du 8 juin 18i7 jusqu'à la dissolattoo en 
1851. Agronome distingué. Mort le 1" août 1863. — Ch. 
1851. 

Wineq» (Pierre-Joseph). Soignies, depuis janvier 1867. 
Né en 1811; maître de carrières; bourgmestre à Soignies, 
et conseiller provincial du Bainaut. — Cb. 1863. 

Woelmont-^ Bambraint [Ferdioand-Philippe-Ghistaio, ba- 
ron de). Namur, depuis 18S9. Né le 3 aoAt 1813. 

Wouteri dt Bouehoul (chevalier Philippe-Anloine-Josepb 
de). Louvain, 1865-K6. Né à Louvain le 8 août 1783 ; pro- 
priétaire à Yerlryuk, mort le 6 novembre 1S56. — Ch, 18i7. 

Wynt de Bavcour (chevalier François-Jean). Bruxelles, 
1817-57 [vice président, 185B-67]. Né à Bruxelles en 1779; 
avocat; conseiller communal et provincial; bourgmestre de 
Bruxelles de 1811 àl8i9,mort leSjanvier 1857. —Ch. 1811. 

Tienbrant d'Oudenfort (Henri-Bern.). Thielt, 1817-19. Ne 
vers 1787. Ancien officier de cavalerie sous l'empire ; ancien 
bourgmestre de Thielt; mort à Thielt le 13 septembre 1855. 

Zaman (Jos.-Emm .-Jérôme). Nivelles, depuis 1858. Né 
IBD 181S; propriétaire à Forest. 
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Zevde [UofoU). Neufchftteaa-Virtoo, 18i8-S3. NéàNt- 
mur le S8 mai 177i ; aocieu membre des états provinciaux; 
député de Neotchâleau au CoDgrits aational, puis membre 
de la Chambre des représentants de 1831 àl8i8 ; mort le 1" 
octobre 1853. — Croix de fer, Ch, 1841. 
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SUPPLÉMENT A Lk DEUXIEME PARTIE. 



Situation de» sociétés des secourt mntueli en 1863 (1). 



Le nombre des sociétés reconnues par le gouvernement 
B'ëlovail en 1863 à 48; elles comptaient ensemble t,237 
membres honoraires et 7,699 membres effectifs. Ces chiffres 
étaient en 18S8 respectivement de U82 et i,iM. La recette 
des 48 sociétés qui ont fonctionné en 1863 se présente comme 
sait : 

p. c. âa toUl. 
CotisaUoD des membres houorairei. fr. 9,tSlf 9.10 

.. » effectifs. 68,073 i 

Amende* el droit» d'entrie . . . 3,801 1 ^*^ 

SubvealiOD à 14 sociétés. . . . 10,377 j -^ 

DoDB et produits divers .... 5,620 ' ""^ 

Intérêts des fonds placés .... 8,183 7.8S 

Toiu. . 10i,340 lOO 



( ) Cp, leg Annumu de IBW (p. IBS) et ISU (p. l 
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SITDATION I 



i SOCIÉTÉS DB SECOURS. 

, . . . Iî0,*67 

. . . . 03,i97 
. . . . 80,097 



Les dépenses des anoées 1862 et 1863 se résament aiosi 
qu'il suit : 

186S 16» 

Secours pécanisires aux malades 

Honoraires des médeciiu. . . 
Frais pharmaceutiques . . . 
Secou[<s DUx infirmes .... 
Frais de runémilles .... 
Versements ù des fonds de retraite 
Total général des dépenses 

Total en 1861. 
» en 1800. 
» en 18G9. 

L'excédant des recettes sur les dépenses, en 1863, & été 
de 19,385 fr. 16 c. 

L'encaisse ou la réserve des sociétés grandit d'année en 
année. U était 

En 1899 de lt«,M2 

« 1860 " «7,7«9 

Il 1861 i> 180,636 

.. 1862 ,. 19a,b04 

M 1863 11 310,6U 



«!l,g77 


ta,86S 


7,BS8 


7,948 


8,«4 


8,909 


1,789 


t,61B 


3,091 


1,981 


1,8S0 


1,390 


76,8i9 


Ci,8SB 


73,863 




E8,4I8 




64,983 





Le tableau qui suit résume, «u point de vue des maladies 
ei des frais qui en sont résultés, les dépenses des sociétés 
reconnues, pendant les deux dernières années. Comme rap- 
prochement, noDS avons cru utile d'y ajouter le montant, en 
moyenne, des cotisations par tête des membres effectifs. Il 
sniHt, ainsi qu'il est facile de le voir, à couvrir les dépenses 
résultant des maladies et des frais de funérailles. 
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36S SlTUATlOIf DES BOCl^T^S DE BECOUBS. 

ISffl 1863 

Nombre àea milades 1,1^ 2,07S 

— de» jonrntei de railadle 40,771 4S,133 

Daréemoj'enne des maUdiesjpir malade. . SI ]. 2i SI j. 78 

— — par aociéltire . 8j. SI 5j. 87 

HambredciiDaUdeiaaF lOOneiétairci. . , 28.76 SS.94 
Hoyenoe de* ■ceoiin pëcUDiairei par journée 

demalidie fr. I.lf 1.11 

Dépeniéi tolale* ocMsionnëca pour le lervice 

dei maUdei (sang leafraJa de funérailles) fr. 01,130 0ft,7IS 
Cotiattlon moyenne deg membrea effectif) par 

tète fr. 9.90 «.« 

Moyenne deg dépenaeg du wrvice dei maladei, 

par aoeiéiaire fr. 9.20 9.06 

HofeoDede cet dépenaei, y compris lesfraisde 

fanénille* fr. 9.51 9.33 

Ed dehors des sociétés reconnaes, 88 autres sociétés oDt 
transmis ot&cieasement leurs comptes au gouverneiiieiil en 
1863. Le Dombre colleclif de leurs membres honoraires élaît 
de 930, celui des membres eSectits de 14,157 hommes et 
1 ,S1S femmes. Les recettes ont été de 330,0Si fr. , les dé> 
penses de 288,876 rr. 
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•I«tlatlq«« cénérBle. meaBelgiieaunlB M*tlMHineB«Dr law» 
lea paj* atoMMaé* 4« aMMe. 

P.g". 
I. EUROrE. - Anhalt. — Autriche. - Bade. — Bavitra. — 
Belgique. — BrSnie. — Branswick. — Confédération ger- 
nUDique. — Danemark. ~ Espagne. — France. — Franc- 
fort. — Grande-Bretagne. — Grèce et Iles Ioniennes. — 
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Saxe-Hciningen. — Saxe-Weimar-Eisenach. — Schaum- 
bcurg-Lippe. — Sclilesvig-Holslein. — Scbuaribourg- 
Rudolstadt. — Schvnnbourg-Sondershausen. — Suède et 
Norwége. — Suisse. — Turquie (Servie, Principautés daDU- 
bieones, HouléDégro. — Waldeck. — Wurtemberg. — 
Zollverein V 
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